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(a).    Générateur  à  tube»  d'eau  Stiritng. 


(b).    Générateur  i  tube*  d'c«u  CahaU. 
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FIG.  32.— TYPES  ÉTA 


(c).    Générateur  fcniii  ou  marin. 
PES  ÉTALON  DE  GÊNËRATEURS  A  VAPEUR. 


(d).    Générateur  tubulsire  horiiontal  à  retour. 
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TVI'KS  |)K  C.KM-KATI.I  kS  Kl'  I.l.l  K  Kl  FI(  A(  ITf. 

I.a  l)ri'vi'  (iisciission  (|iii  suit  de  rt-rtains  points  (|iii  st-  rapportent  aux 
jjt'iu'ratuurs  rendra  proliaijlenifiit  service  aux  lecteurs  <|ui  s'intéressent  à 
la  (|ualité  des  houilles  canadieinies,  mais  (|ui  ne  sont  |)as  familiers  avec  les 
(juestions  se  rapportant  à  la  vapeur. 

L'outillage  d'un  tyix-  de  générateur  construit  dans  le  but  de  produire 
de  la  vapeur  com|)nn<l:  (a)  le  j^énérateur  pro|)rement  dit,  récipient  conte- 
nant de  l'eau  et  de  la  va|Hiir,  capable  de  sui)porter  la  pression  prcxhiite  par 
le  travail,  et  mimi  d'une  surface  de  chaufTa^e  externe  ou  interne  suffisante 
pour  la  transmission  de  la  chaleur  nécessaire  pour  convertir  l'eau  en  vapeur 
au  de^ré  <lésiré;  et  (I))  une  fournaise,  soit  à  l'intérieur,  soit  à  l'extérieur  du 
générateur,  construite  (MHir  brûler  la  fiuantité  nécessaire  de  combustible  ()ue 
l'on  doit  emi)loyer.  D'habitude  on  fait  une  distinction  entre  les  généra- 
teurs à  tubes  d'eau  et  les  générateurs  à  tubes  à  feu.  Dans  prestiue 
tous  les  générateurs  ime  grande  proportion  de  la  surface  de  chauffage 
etïicace  se  compose  de  tubes  et  ces  tubes  peuvent  être  soit  des  tulles  à  eau 
avec  au  dehors  les  gaz  chauds  sortant  de  la  fournaise  ou  des  tubes  à  feu 
dans  lescjuels  les  gaz  chauds  passent  à  travers  les  tubes,  dont  la  surface 
extérieure  ist  refroidie  par  l'eau  dans  le  générateur.  On  prentlra  note  que 
le  générateur  Ecossais  est  chauffé  à  l'intérieur,  tandis  (|ue  les  autres  possè- 
dent des  fournaises  extérieures. 

II  est,  naturellement,  possible  d'avoir  un  générateur  bien  construit 
dans  Iwiuel  la  chaleur  développée  par  la  fournaise  soit  entièrement  utili.sée, 
combiné  a\ec  une  fournaise  d'une  construction  si  défectueuse  que  la  com- 
bustion du  combustible  soit  imparfaite  ou  faite  en  pure  perte.  Ou,  on 
peut  prendre  le  contraire  de  ce  cas:  la  fournaise  peut  être  excellente  tan- 
dis que  (|ue  le  générateur  ne  vaut  rien;  mais  une  installation  pour  la  pro- 
duction économique  de  la  vapeur  nécessite  naturellement  l'elificacitc  absolue 
du  générateur  autant  que  de  la  fournaise. 

L'etiticacité  d'un  générateur  (y  compris  la  fournaise)  est  généralement 
exprimée  en  une  proportion  qui  donne  une  idée  numérique  de  l'économie  du 
travail  du  générateur  et  qui  est  en  proportion  de  la  chaleur  totale  du  com- 
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diverses  manières.  ..'.nôraleur  ttès  éa.n..mi<iue 

Il  a  été  a.lmis  <,u  .1  est  i>o.s.l.K  .1  av-.r  un  k  ,,.        ,.,^,r„aise 

eon,l.iné  avec  .uu-  fournaise  '-'  -;;;;;";^.  ■;,,,:  ^.Inio.  de  la  valeur 
c-onsidérée  par  elle-,  me  sera.t  -»^r""  .,''.,  l'^'.e  du  générateur  et 
caloricue  .h.  eoml.us.il.le  .pn  est  'l-l''-'  !  J    .'\',,h,,  calorique  du 

dans  le  générateur  et  emplo>ie  a       pr  actuellement  consume 

cité  est  basée  sur  la  valeur  caloru.ue  du  ^'"""^  •^'  .^,^,^,„,  ,,,,  ,„ril,uées 
et  ne  preu.l  en  considération  M-  -  [^  ^  ^l^  J^  :„  ,,„,  un  essai  au 
-r;r:L;"  r:;;rai.;:i^r  s^^^^  .....nions    de     rendement 

mentionnées  ci-dessus. 
r™„„„o„,  „.,al-r™.,..n,cn,  .lu  ..«rau.» X rc„ao„,e,u  .le  la  (ourna.- . 

pa,.  ,.,  I„.,al,a,i„„s  ..■  .-«.-ours  M™  l^i^l^-'X m™:'™ 

::r;::=r;-';r;s;r':^;at, „,.;„„.,.... ^ 

combustible.  Pour  cent 

,.      ,  ()0  à  7.S 

Chauffage  et  évaporation  .1  eau.    ^ 

Chaleur  per.l.u-  <lans  les  tuNaux  a  «a/  entrant  <lans 

la  cheminée , 

Chaleur    per.lue    par    la    radiatu.n    provenant    <lu 

C-,Sr"on   développée   dt.e:.    une   comlu.stion 

c,;:;::f:;;;io>.e^é.M>orerr.unniditédansia 

houille  et  non-comptee 


20  à   10 

10  ;\     4 

.S  à     1 

.S  à   10 


HriUTaU-urs  (|iu'  dans  Ii-s  |K'tiis  i-t  t'st  gi'iu'Tiilemfnt  moirulri-,  plus  est  ^rand 
le  rc'ii(l»'MH'nt  ilu  n'''"'''''''i'i"''  *'•  à- <l.  plus  il  y  a  de  vapeur  pnKiuite  par 
pied  carré  de  surface  de  chaulïaue  par  heure.  Tous  les  meilleurs  lyfx-s  d<. 
générateurs  niiKlernes  semblent  posséder  le  niénie  niaxinunn  de  rendeiiieni, 
h'ils  sont  bien  proiiortionnés  et  mis  en  activité  dans  des  conditions  (jui  leur 
conviennent.  Certains  types  de  j^éiiérateurs  varient  cependant  d'une  fa(,on 
t-un>idéral)ii'  en  ce  (|ui  concerne  le  coût,  la  sécurité,  l'absence  de  tout  ennui 
diir.int  le  travail,  la  facilité  de  nettoyage,  l'économie  d'entretien  et  l'adap- 
tation à  ime  sorti'  spéciale  de  combustible.  Par  l'adoption  de  priK'édés 
spéciaux  pour  l'économie  de  la  chaleur,  joints  à  un  dessin  et  à  une  con- 
struction soignés,  on  a  obtenu  des  rendements  des  j;énérateurs  et  des  four- 
naises .itti'innant  jus(|u'à  X(l  pour  cent,  dans  des  es-ais  bien  conduits,  mais 
cela  est  anormal  en  praticpie. 

I.A    llOI  11.1,1-.    i;r    SON    ADVI'T.MION    .\    l..\    l'KODllTION'    Di:    L.V    VAPEfR. 

La  classification  habituelle  des  houilles  en  anthracite,  semi-anthracite, 
semi-bitumineuse  l't  bitumineuse  ne  donne  aucune  idée  de  l'adaptation 
de  la  houille  à  la  prinluction  de  la  vapeur,  car  les  houilles  de  toutes  les 
catégories  sont  employées  avec  satisfaction  dans  les  jjénérateurs  de  vajK'ur; 
de  même  l'analvsj-  chimitiue  ne  [x-ut  pas  nous  [jermetire  de  décider  des 
(jualités  d'une  houille  comme  pr<Hlucti\e  de  vapeur.  Cela  ne  peut  être 
déterminé  (|ue  i)ar  la  lombustion,  au  cours  d'un  essai  pratique  d'une  houille 
dans  un  nuMlcIe  étalon  de  générateur-fournaise,  d'un  rendement  connu  avec 
une  houille  étalon,  et  en  mesurant  ainsi  le  iM)Uvoir  d'évaporation. 

Néjilineant  le  coilt  de  l'eau,  le  coût  de  la  vapeur  pour  le  pouvoir  em- 
ployé dépend:  (1)  de  la  (piantité  de  chaleur  employée  dans  le  générateur, 
non  |)as  de  chaciue  livre  de  houille,  mais  de  chaijue  unité  de  dollar  délivrée 
"aiiS  la  chambre  du  générateur;  (2)  du  coût  de  transjjort  et  de  livraison  de 
la  houille  dans  la  chambre  du  générateur  et  (i)  de  la  dé|K'nse  provenant 
du  traitement  (|ue  l'on  fait  subir  aux  cendres.  Tous  ces  frais  sont  plus  ou 
moins  atïectés  par  les  différentes  <|ualités  physiques  de  la  houille  et  de  ses 
cendres  ainsi  quv  par  .sa  composition  chimi(|ue.  Les  notes  suivantes  don- 
neront une  idée  des  (|uantités  employées  dans  les  v aïeuls  des  essais  au 
générateur  et  des  facteurs  (|ui  intluent  sur  le  plus  ou  moins  de  prixluction 
de  vaiK-ur  par  la  houille. 

'  (lassifiiaiidii  de  Krni  i  Mich.  Kn^rs.  l*(Kki'l  BcH)k,  lOtU,  p.  624)  «les  houilles  aniéri- 
c.iiius  ist  : 


l'roiMirliim  île 
earlKine 


(".irhoiie 
Fixe 


HvilriK-arbone 
V'ulatile 


.Xnihracilc  dur  stT KHI  à  12 

Seiiii-.iiiilira<'iu' 12  à  7 

Seiiii-biliiniiiu'tix 7  à  .< 

I$it  uinineux 3  à  (I 


1(Hl(K)à  <'2-.U  ()-OI)à  7-6<> 

'ilM  à  87-.S1)  7-6'>à  12-.S0 

X7-.Sl)à  7.S(H(  12-.S0,\  25(K) 

7.S(IOà     ()(M)  2.S()0i\  1(X)(H) 


I.a  "I'ro|><)rtion  de  l'arUme"  est  le  <)ii(ilient 


("arlxint-  Fixe 


Hydr(K'arl«me  volatile 
Les  lifjnite''   ...[^artienncnt  naturellement  .\  une  classe  sépiirée  et  sont  essentiellement 
différents  de  eelles  ci-des.sus. 


Valeur  aihnfuiuc.  I.uni.r  .t.-  .iMlri.r  nu,>loy.V  «lans  touu.  .viu>  scc- 
.ion  .lu  r.,.,.urt  .>,  .vil.  „ui  .>.  .•...„-,„.,»...,...„  nnpL.vVo  par  les  .n,.-nu.,rs 
,1,  1..    •Hri.ish  riurnu.l  L  nif  .1.  T.  B.l'  «lU.  .s.  ,1.1......  .-.mum-  la  .,..a.u.t. 

M.n.,l.-...,...,.air,.  l-al,r.„l,.i..'     i:xpri.mV  .UmH..  ...anur.,  la  yak-ur  .  al..nl.- 

,■,,,„„  ,,.„i,K.  ..M  .„..M.r.V  par  le  .....uhr.-  .1.  T.  T,  B.  .p..  s.ra....U  pn.- 

,h,iu.,  ,.ar  ta  ...,„l,..s.iw„  .......pU'...  .l'u...  li^ t.-  .U-  h.unlK-,  cl  rvi.nsn.u.  u.. 

..hilïa.  lp.i  va  .r...,v  i.-...,  7,5....  T.  T.  M.  p.u.r  les  lu-uiles  .  .  'lual'U' ."..-ni; 

à  „„  nùximu.n    «IVnvir....    15....H.    l.T.H.    p.u.r  U-s  l,.....lU-s    .1.  .p.a  .  . 

supérieur..     Sa  vaUur  .l.-pe.ul  <!.  la  .•..n,p..si.io.,  .k-  la  p..rl...n  n..„  u.s..  .k 
,k.  la  h.u.ilk.  a..ssi  l.i...  du.  .1.  la  pr..porti....  -k-  .natii.ro  ...m,  n..nlH.s,,  1.1. 

„„'dl.  .„u,i.....     La   pr.,...ni....   .k'   la   val.ur  ^-l''"»"!";;;.  M"'   I->a    ._  r. 

cnpk.v.-..  .lans  1.  «.•.n.-.ra,.nr  .l.r.".lra  .•■vi.kn.n,.n,  .1'-     ^•"-;"".,;'\';  7' 
,,.li     :;,„    ,k.s   ^.'.n.-ral.nrs  .1.  .nr..„.  .,n.  .1.  la  natnr.  .1.  la  l...u,ll.  ..  .U. 

traii.  ii..nl  .p.'.lk  subit  dans  1.  iVu. 

i'ourorr    il,éoru,uc  d-évapornlum.     l'uisqu.  066    l'   T.  B     son.    r.qu.s 
p.,ur  ,.r...luir.  .....  tivr.  .1.  va,H.ur  deau  ^  u...  U-.npéra.ur.  .1.  212     \- .  .t 

\  la  pr.ssi„n  at.i...s,.l..-riqu.  (U-7  livr.<  par  p.,u..  carr.)^  .t  c,u...s  .-..ml.- 
ti.,ns   s.,...    o.>.si,k-rcVs   ......n,.   .'■tah.n    .lans   la   c.mpara.son   des   ch.ffrc^ 

relatifs  à  la  pnKluc,i.,n  de  la  va.H.ur.  ..n  tr.u.v.ra  le  nombre  <ie  hyres  ,   .a 
„ui   p..,.vent  Ctre  évaponVs  avee  une  tournais,  .d.ale  et   parta.te  et    un 
«.•....-.rateur  de  et  à  212°  l'.  en  .livisan.   par  966  la  va  eur  cal..r.c,ue         c 

rés..ltat  obtenu  variera  natur.lle.ne..t  .l'envinM,  H  a   1.  hvres  .1  eau  par 
livre  de  houille. 

Composition  rhimU/ue.     Da.is  u..e  partie  ult.-.rieure  de  ce  rapp..r.  sont 
.liseut.-s  les  elle.s  .les  .linYre,...s  ...a.i.V.s  <,ui  .■..n.p..s.nt  une  hou.lle  sur  sa 
valeur  .al-.riti.p.e.     (  ■..-„érale,..ent.  au  poi..t  .1.  vu.  .1.  1  .•n.I.l".  «lu  g.-n.ra- 
r.ur.  ....  p.ut  .lin-  .p..  les  l...uilles  n.ntenant  u..e  ,ra...k.  .,uant.l..  .1  l.y.iro- 

carb..n.-s  volatiles  s.....    plus  .li.V.eiks  à  bnller  e.r..a..n,.nl  .,ue  ..ll.s  c,u. 

conti.........    le  .arbo....  s.n.s  un.,  tnrn..-  I.n..     Cette  d.t.ere...e  est   pn,..-.- 

,,,,,„,,,„  ,u,..  à  la  nMnbusti..n  imparfaite  .le  ri.y.lro.arb..n..  .|u.  pro.Uu. 
des  ua/  .1.111  i-onsun.és  .t  d.  la  funu'e.'  ,       •        ■    i 

On  obieeie  moins  aux  liouilks  riches  .n  so..fre  p.u.r  la  pr,>.l..c....n  .le  a 

vapeur  .»..■  .lans  un   but   nu..alh.r^i.p.e    .|U.m|U..  le  sult.te  .le  ivr  sot.s  la 
forme  .1.   i.v  rit..  ..■..<!  ..c.-asio.in.lkn,...        .ausi-r  .les  ennu.s  .lus  a  la  lorma- 

tion  d.  mâ.h.ter  ..  à  la  .l.stru.ti....  d.  k""''^  à  t.u. 

I  o  chlor..  i..-obabl..n...i.  pr.-sen.  «hms  la  h-mille  con.n.e  se   ..rd...a.r..  se 
trouvé  en  très  pci-.s  ,|uan.i.és  ..t   pro.luit  .  v  .ertaine  quant,..  <1  -^u k- 
ehk.rhv.lrkpi.  au  ......  ...nt  .1.  la  .-..mbusti-M..     il  .st  poss.bl.  .,u..  ta  .  orro- 

sio.)  .les  tubes  du  j;.'...'ial.nr  soi.  en  paru.'  .aus...  inir  .ela. 


■(•  .'.  lo  i-.i|i|"iri, 


i;i,iiiiim.  i;.!.!™!!!.-  <>t    l'H-  loir.mc 


I  D.iiis  If  tnisiil  iliip 
r„nil^-  .!.•  .■l...l....r.     \..ir  l:  ...•■  ,,n>prr.,.»r.  ,!.■  IVm,  ;,  l.„|n.ll.;  -m 

Kull.    iT.^,  1    S.  (.i-.ll.  Siirvi-y,  \'Hf>- 


I.a  riiidn-  ou  malirrc  iiuii  o  .)iliti>tilili-  <!f  la  houille  i-st  (l'uiu-  ^;raiule 
iniix)rtanri'  pour  ii'lui  (|ui  so  sert  du  ^l'U^Taleur,  parce  (|Ue,  en  t{<-'-'H''ri>l.  If» 
ceiiilres  diiivcni  être  enlevées  ou  être  sujettes  à  un  traitement  coflteux  et 
aussi  parce  (|ue  des  cendres  fusibles  tornienl  des  mâchefers  <|ui  se  collent 
ensemble  dans  le  feu  ou  <iui  adhèrent  aux  grilles  ou  aux  bri(|ues  de  la  four- 
naise et  (|ui  dans  de  nombreux  cas  causent  beaucoup  d'mnuis  lors(|u'on 
veut  nettoyer  le  feu. 

Il  est  à  i)eine  nécessaire  de  montrer  (|iie  le  nettoyane  frécpient  des 
feux  a  un  effet  considérable  sur  l'économie  de  l'installation.  Lorsque 
l'on  procàle  au  nettoy.ige,  les  portes  à  feu  sont  nécessairement  ouvertes 
et  le  Kénér.iteur  est  refroidi  par  l'arrivée  de  l'air  froid;  une  urande  quan- 
tité de  m.itière  combustible  est  rejetée  dans  les  débris  (|ue  l'on  enlève  du 
feu'  et  la  (|iiaiitité  de  chaleur  perdue  dans  les  cendres  chaudes  n'est 
nullement  né^liReable.  I.a  pro|)ortion  de  cendre  dans  la  houille  est  par- 
consé(|uent  l'une  des  plus  importantes  indications  de  sa  <|ualité.  Lacenilrc 
dans  la  houille  consiste  principalement  d'une  matière  argileuse  et  est  par- 
consécpient  riche  en  silice  et  en  alumine,  l  ne  houille  dont  la  cendre 
est  '  ' o''  >(le  de  fer  est  de  nature  à  donner  des  eniuiis  ]7ar  son  mâche- 
fer: n  ..nialion  du  mâchefer  déiwiid  également  du  degré  de  combu.s- 
tion.  .\vec  n  degré  de  combustion  élevé  et  une  température  de  four- 
naise très  élevé*'  correspondante  une  cemlre  non  fusible  ou  difficilement 
fusible  iH'Ut  fondre  et  prov(X|uer  des  ennuis  (|ui  ne  se  pnKluiraient  pas  à 
un  degré  de  travail  plus  nuKiéré.  Certaines  houilles  forment  un  tel  mâche- 
fer (pi'il  est  dit'licile  de  les  employer  dans  certains  types  d'appareils  méca- 
ni(|nes. 

I.'himiidité  est  toujours  présente  dans  la  houille  et  diminue  son  pou- 
voir d 'évaporât ion.  I, "humidité  dans  une  houille  fraîchement  sortie  de 
la  mine  se  perd  graduellement  par  son  exposition  à  l'air,  justiu'à  ce  (pie 
la  houille  n'en  contienne  pUis  (pie  de  2  à  6  pour  cent  dans  les  conditions 
normales  du  séchage  à  l'air.  Les  lignites  et  les  houilles  ligniticpies  con- 
tiennent de  bien  plus  grandes  (piantités  d'humidité. 

Aiilrrs  propriété!:  physi(iiics. — La  valeur  d'une  houille  destinée  à  la 
production  de  la  vapeur  est  alTeclée  par  d'autres  (pialilés.  On  dit  qu'une 
houille  se  lolle  (piand  elle  s'amollit,  devient  pâteuse,  enlle  à  la  chaleur 
ce  (pii  fait  (pie  le  résidu  de  coke,  une  fois  les  gaz  partis,  montre  peu  ou  pas 
de  traces  des  [lariies  originelles  ou  des  moli'iiiles  de  la  houille.  L'anthra- 
cite et  certaines  autres  hoiilles  ne  révèlent  aucune  de  ces  propriété's  et 
on  peut  trouver  des  houilles  (pii  révèlent  cha(|ue  degré  depuis  la  houille 
(pii  ne  <-olle  i)a>  jusqu'à  la  houille  (|ui  s'amollit  en  chautïant  de  faf.on  à 
produire  une  seule  masse  cohérenti'.  Les  niétluKles  de  chautïage  a  loptées 
avec  les  houilles  (|ui  ne  collent  pas  et  celles  (pii  collent  doivent  être  dif- 
férentes. Les  houilles  (pii  ne  collent  pas  doivent  être  chautfées  (gaiement 
et  K'-gèremenr  et  ne  devraient  être  dérangées  (lu'aii  si  peu  (pie  p(jssil)le 
après  a\nir  été  ]i!acée>  ^ut   la  nuuhe  (le  combusiiblc.     In  bon  chauffeur 


'  X'iiir  (li'iiTiiiiii;iliiin~  de  iiinlri'-  il.ins  le  KapporI  Somiil.iiro  clc-^  l%s>:ii.;. 


«lirinira  cxacunuiil  dyM\uv  pilKt.r  là  où  ilU-  st  m'cssairi-  dr  f.i(."i.  a 
Ix.iuluT  iluKiiR'  trou  (|iii  SI-  prcKlnira  dans  >on  fi-u  vi  ôviti-ra  le  rAlissam" 
autant  (|ui'  i  ..>>il.lf  atin  il.  diniinu.r  la  iHTte  du  lonihustii.li-  (|Ui  tonil.f 
à  trav»r>  U>  l.arrcaux.  .\\tr  unv  liouilU-  (jui  o.lli-  on  w  doit  pas  ronsfillir 
irttr  inrlii.Klr  d(  chaulïaKO.  it  il  fsl  d'usiiKf  de  plaar  un  lil  OMiil.ustil.U- 
justf  à  linitriiiir  i\v  la  porlr  à  feu  >ur  uni-  \y\iu\w  di-  ta,..m  à  a-  (juil  |)UI>m' 
sul.ir  um-  <li>tillation  |)artiillf  alin  i\yn-  lis  hydrocari  «.m  s  <|ui  vn  r»-sultfnt 
puisst-nt  pasMT  sur  li'  liu  it  ôtre  l.rûU's  aussi  lompU'tinuiit  (|ur  ix.ssil.U'. 
l.a  houilk'  ist  insuitr  rtpoussiV  sur  If  fin  it  on  vn  ajouta  une  nouvillc 
(luantilé  pour  «arLonisor.  (Vsl  poun|Uoi  il  est  ditfuiU^  .le  rhaurfiT  d'un.' 
fa(.(.n  .•tlira.v  Ifs  liouilKs  (|ui  .(.llrut.  sunout  parcwiue  leurs  longues  llaïuiu.s 
i-miHVlu'nt  le  ehautïeur  de  s'aperieNoir  des  trous  (lui  se  pnx'.uisent  dans 
le  feu.  l/ori^;ine  de  cette  propriété  de  la  houille  de  coller  n'est  pas  .'ncore 
coniplètenuiit  connue.' 

l.a  force  niécani(iue  et  la  dureté  de  la  houille  affectent  sa  valeur  ujilus- 
trielle.  Dans  le  cas  de  noinim-uses  houilles,  la  perle  due  au  bris  causé 
par  le  transport  et  la  manipulation  .lans  la  chambre  des  ^générateurs  est 
i-ès  sérieuse.  On  (l<.it  prendre  note  ijue  les  très  petites  dimensions  de 
houille  ainsi  (pie  la  ,M.ussière  fine  ne  peuvent  pas  être  brûlées  efticacenuni 
sur  des  grilles  ordinaires,  et  on  jx-ut  obtenir  souvent  une  économie  consi- 
dérable en  se  servant  de  grossc-urs  criblées  et  en  utilisant  les  iHtites  gros- 
seurs i)ar  elles-mêmes  au  moven  de  méthodes  de  chautïaKe  spéciales,  l.a 
plupart  des  appareils  de  chauffage  mécani(|ues  rwiuiérent  une  houille 
d'une  dimension  plus  ou  moins  uniforme  et  l'uniformiti'  de  grosseur  est 
également  d'un  grand  a\antage  dans  le  chauffage  à  la  main. 


FOIRWIS'.S   .\  C.KNKRAÏF.rRS   I.T   l.Kl  K   .\l).\in.\Tl()N    -MX 
DirKKRKNTi-.S  HOlll-l  KS. 


sortes  ( 


le   houilles 


.\ucun  tvi)e  de  fouriuc  ne  peut  briller  toute; 
avec  le  maximum  de  rendement.  Si  l'on  connait  l'intensité  du  tirage, 
la  surface  de  grille  re(|uise  pour  la  combustion  d'une  cert.iiiie  (piantité 
de  houille  i).ir  heure  peut  être  er,tinu'e  d'apri-s  des  doniuVs  fournies 
par  l'expérience.  l.a  (luantité  né'cess.iire  d'air  i)our  la  combustion 
passe  beaucoup  l)lus  facilement  à  travers  une  cou.  he  de  houilU  composée 
de  gros  morceaux  (|u'à  travers  une  couche  de  la  même  i-paisseur  mai^  compo- 
sée de  petits  morceaux,  l'ar  exemi.le,  avec  la  houille  anthracite  de  la  pies 
petite  dimension,  il  est  impossiblcd'obtenir  un  degré  l'ievé  de  combustion  par 
pouce  carré  de  grille  à  moins  (|ue  l'on  obtienne  une  forte  iiression  d'air 
et  parcons('(i lient  la  foi.rnaise  doit  être  munie  d'une  grande  >urface  de 
grille.  .\vic  des  houilles  (|ui  pnMluisent  beaucoup  de  mâcheler,  il  est 
souvent  impossible  d'obtenir  un  degré  ('levé  de  combustion  par  suite  des 
difficultés  m.'<ani<iiies  ((ue  l'on  nncontre  dans  la  manipulation  de  cendres 
fondues  à  la  température  élevie  d'une  fournaise.     D'un  autre  (ôié.  il  est 


'  \oir  \lc  r.irtie. 


<l('>ir.ililf  (r<il>i(iiir  iiiu'  h.uiic  liin(Hraluri'  tU-  foiirnaist-  cIukiiu'  fois  (lu'il 
»>(  |H.ssil.U'.  iMrctcinil  ot  alors  plus  fanli-  «le  pn-parcr  la  comlnistion 
(oiiipU'lf  ili-s  na/  iiiHammai)ks  provinanl  di-  la  coiiclu'  <li'  fin.  Dans  la 
praii(|iir  (inlinairi-  on  Irouvo  (lu'aviT  un  liranv  <lc  0  4"  à  (t-ft"  «l'eau  on 
oliiirni  (if  Ixins  résultais  (juand  on  brûle  <les  anthracites  à  raison  de  12  à 
15  lixris  par  |H)uie  carré  <le  urille  par  heure  et  des  h<»uilles  liiluniineuses 
à  raison  de  12  à  2(1  li\res.  Des  chiffres  plus  élevés  et  une  meilleur  rendi- 
nieni  de  fournaise  iMUvent  êi  re  obtenus  lors<]ue  les  conditions  sont  favorables. 

I.a  lourn.iis<-  d'un  nénératcur  chauffée  à  l'intérieur  est  en  général 
limitée  daiis  sa  dimensions,  et  il  est  difficile  «ie  brûler  dans  ces  fournaises 
des  houilles  bilumineuses.à  leur  meilleuravantage,  à  moins(|ue  l'on  ne  pnHiire 
une  ch.imi>re  de  («imiiustion  appropriée  dans  hupielle  les  prixluits  «a/eux 
de  la  dislilialion  puissent  être  brilles  avant  (|u'ils  ne  soient  refroidis  par 
le  contact  des  pLupies  froides  et  des  tubes  du  générateur  lui-même.  Pour 
les  houilles  bitumineuses,  les  ;  «.•illeurs  résultats  sont  obtenus  lors<pi'on 
s'est  procuré  imi-  surface  suffis;  e  de  briques  chaudes  ce  f|ui  fait  que  l'on 
maintient  luie  haute  temiH-rature  [xnir  les  na/  jus(|u'à  ce  que  la  combus- 
tion s<iit  complète,  l'n  générateur  tubulaire  horizontal  devrait  être, 
pour  (elle  raison,  placé  au-dessus  de  la  Rrille  [lour  les  houilles  bitumineuses 
plutôt  (|ue  pour  les  anthracites.  I.es  fournaises  des  générateurs  chauffés 
à  l'ixtérieur  dans  les<|uelles  on  emploie  de  graniles  surfaces  de  briques 
ont  le  désav.intajje  de  |KTmettre  à  l'air  de  filtrer  à  travers  les  briques 
(même  si  celles  ci  ne  sont  point  craciuit-s  ou  défectueuses)  et  cela  réduit 
le  rendement  de  la  fournaise  et  en  général  celui  du  générateur  également. 

D'une  fa<,()n  générale,  une  fournaise  brûlant  de  la  houille  anthracite 
de\  rait  a\«)ir  une  large  surface  de  grille  et  si  jKJssible,  tievrait  être  arrangée 
(le  la(,<>n  à  ce  cpie  la  chaleur  (|ui  rayonne  directement  du  conib-  .ibie  soit 
reprise  par  une  partie  «le  la  surfa«e  de  chauffage  du  générateur.  Pour  les 
houilUs  bitumineuses  on  (K-ut  obtenir  «le  plus  hauts  «legré's  «le  combustion 
et  les  tourn.usi's  «levraienl  être  construites  de  fa«,«)n  à  conserver  les  gaz 
«hauds  jus«|u'à  «e  «pi'ils  soient  c«)mplètement  brûli-s.  «ela  étant  la  seule 
manière  d'emiHcher  la  f«)rmatioii  «le  la  fumée.  Avec  «le  telles  houilles, 
il  est  ('«.dinieiit  «lésirable  «l'avoir  le  m«)yen  «l'admettre  une  «ertaine  «luantité 
régk'i'  d'air  au  dessus  du  fi'u,  soit  à  la  porte  «le  feu,  «)U  près  de  l'arrière  «lu 
f«u,  afin  (|u'il  puisse  s«'  mélanger  aux  gaz  i«>nibustihles  au  p<jint  nécessaire 
«le  «ombustion.  Il  est  «lésirable  «l'avoir  un  espa«-e  suffisant  au-«lessus  de  la 
couche  de  combustible,  spécialement  p«)ur  les  h«)uilles  riches  en  matière 
volatih-.  On  devrait  faire  attenti«>n  à  la  métlunle  empl«)yée  pour  se  dé- 
barrasser «Us  «eiidres  et  du  mâchefer.  On  ne  «levrait  employer  des  grilles 
à  bas«'  .le  ou  à  se«-ous.ses  «[u'avec  les  h«)uilles  «|ui  ne  s«)nt  pas  cassantes  et 
(|ui  ne  s«' brisent  pas  lors«iu'«)n  les  jette  sur  le  feu  et  avec  les  h«)uilles«iui  ne 
prcKluisent  [)as  un  mâchefer  dur  «)u  collant.  P«)ur  les  houilles  qui  c«)llent, 
on  de\  rait  se  munir  «l'une  plaque  de  fac«)n  à  carboniser  convenablement  la 
hcHiilIc  av.im  <le  la  iwuisser  plus  l,;in  <lans  le  feu.  Avec  certaim-s  houilles 
I)r<Mlu«tives  «le  mâchefer,  l'emploi  «l'un  jet  «le  vapeur  sous  la  grille  rend 
moins  lab«)ri«ux  le  travail  «lu  feu:  «)n  a  «ejxMKlant  raison  de  cr«)ire  que  l'em- 
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Il 


lin'lli'i'.  (tlli  (.iii»r  <ritU'\a('liliiil('  tst  srrifii^t',  mais  |mmiI  rlr»'  rxitri'  vu 
l.ii^.mi  (le-  c^-.Ms  (ruiir  irlli-  diin'i'  (|iif  la  conilitiiiii  du  iVii  au  ciimnifiu-f- 
uunt  «1  à  la  lui  (If  Tc^^ai  mmi  u(''Kliu<'-)l>l<'  i'"  <()iii|)ar,ii><>ii  ilu  feu  luial. 
("i»I  l.i  iui-iIiihIc  i|ui  lui  ailu|)lrc  (I.1U-.  Ir-.  (•■.•<ai>  de  ce  rap|>(irt  cl  (|ui  fst 
driiili'  (lau^  le-.  "Krv;lcUH  IH>  de  l'Aïucrii  ail  SocifU'  iif  Mi chanicil  l-'.lini- 
iicir^"  |iiiiii  iriiidiiirc  des  t»ai>  au  uriirralciir'  d'a|)rrs  la  uii'iIiimIc  "alicr- 
ii.itisc".      I  lu-  aiilrc  inauiiri'  dr  siiriiiciiilcr  li>  diHi('iill<'>  coiiï.i'^ic  à  rclircr 


le  f 


tu  ju-lc  av.ini  lo  coinint'iufiiuiit  de  l'osii,  ci   !<• 


cnninifiiciT  a\fc  uiif 


«luaillilr  |ir>('('  df  i'i>niliu>lilik'  l'rai>  ri  i\v  rrlirrr  le  l'eu   iu>lf  a\,ilil   Li 
(If  rt»ai.      l.'iil>iiMii'iii  (|Uf  r<in  pri'M'tiif  à  itllf  iiu'iIkhIc  d 


H    ti    il' 


uni,   iiiinmif  cnnuiic  l,i   iiic 


ihodi 


cialiiii 


(•    CDIUMlflUl'- 


I,    (•  C'î»t 


AS.  M.  K 


<|iii'    II'    iL;('iu'raifur   i>t    iiirv  iialilciiu'iii    n'I'roidi 


Il    1. 


n  uiu'   i|tiaiitit('    incDDiuie 


l'ili-  laliorit'UX  d'iiil»\cnicul    du    l'iii   cl   tU-  r.illuuiaL'c  d 


un 


I  )(■  ii)uit>  la(,<)iw  If  IVu  dfvrail  firf  lia>  lant  ai 


fiu'à   la   lin  df  l'tv 


df  t, 


((.on 


(liuiinufr 


1  (oninifnifnifut 
iïfrfucf  pi)>sil>lf  dans  la 


(|uauiiif  df  i()inl>ii>iililf  >iir  la  ^rillf  au  («Hniiifiicf iiunl  ii  à  la  fin  df  l'essai. 
IMdfmmfui   à   ta  lin   le  liii  >fra   |)Iii>  rliar^f  df  cindrfs  fi   df  niArhfffi 


c|u  au   lonimfiKfnifiii.  I.iil  (|ui  doil  fin-  f,i;,ilf uuiii  coiisidfrf. 


Il 


sf  pri)- 


diiii    iiiif  aiiirf  f  rieur   >i    la    \apfur   u'fsi    jias   sfchf   l(>rs(|u'fllf  r|uitif   k- 
mois  la   \apfur  piui    finporUr  d.iiis  If   tuyau  à 


^fiicralfur;  fii   «1  aillriv 


aiMur  iiiif  certainf  (|uantilf  d'hunudilf  (|ui  se  iri>u\-f  fiiirahiff  nuVani(| 


Uf- 


nifiil. 


I>a 


(f  c.is,  la  )|uaniiif  d  fan  poinpff  dans  If  ni'nfratfur  nt-  rfprt 


sfiitfraii  pas  la  (lu.uiiiif  fxafU-  d'ciu  iraiisforuiff  fn  xaix'ur,  surtoui  (lUf 
louif  l'eau  n'aiirail  p.i^  éié  ('saporéf.  l  lu-  frreur  (|iifI(|Uf  [H'II  senililalilf 
sf  priKliiil  s'il  >  a  uiif  tissure  dans  If  ^;fnfralfur,  k-  luyau  d'éihappfnu'ni 
If  linau  iraliiiifiii.iiiou,  ou  la  pomi)f  d'alinifiitalion,  dans  (pifl  cas  toute 
l'eau  fournif  par  la  pompe  d'alimentation  ne  se  rend  pas  dans  le  générateur 
ou  s'ffliap|)f  a\anl  d'être  eN.iporée  et  par  niiisfiiiifiit  on  douiif  au  ^lénéra- 
leur  iTfdii  pour  avoir  évaporé  de  l'faii  (|ui  n'a  jamais  été  transformée  en 
vap<ur.      Dans  un  essai  au  générateur  fait  avee  précaution,  on  doit   faire 

ssus 
ssais  discutés  ici. 


en   sorte  de  sf  i)rémiinir  contre  toutes  erreurs  dues  aux  causi's  ci-d( 
nifiilioiiiiéfsfi  c'oi  naturfllenifiil  ce  (|ui  a  été  fait  dans  les  e 


.\tiii  (i'él.il)lir  une  jusU 


lilféreiiles  houilles,   il   est    désirable  iii 


mparaisoM  eiilri'  les  poiuoirs  d  e\aporation 


ion  seiilfiiienl  de  niainienir  aussi 
imilornie-  (|ue  pos>ilil,.  les  conditions  diiraiil  tout  l'essai  df  cha(|Uf  llouillf, 
m. lis  .lussi  i\v  s'.irr.mmr  ,U-  la(,<)n  .'i  rr  (pic  cliai|iif  houillf  .lit  la  nié  nif  chance 
.le  dé\i'lop|)fr  i.i  Miaxiimini  de 
de\ient  ainsi  irés  couipli(|ué.      I.,i  priniière  ci 


ajiacité  fl' Aaiionilion.  I.e  prolilènie 
ou  est  facile,  mais  pour 
remplir  la  sfcoiidf,  il  scniil  iiécfss.iire  de  iV.ire  uiif  sérjf  complélf  d'essais 
.i\cc  cli.i(|iie  houille,  d.iiis  le  même  i;énérat.'ur  ei  à  différents  degrés  (k- 
comhuslion  e!  celle  série  devait  être  répétée  avec  des  jjénérateurs  et  spéciale- 


menl  a\t'c  des  fournaises  de 


iiKKlek's  ditteriMits  |Us(ui  à  ce  (i 


dilioiis  iioriii.iles  de   Ir.ivail  les  plus  favorables  [)our  chi 


ue  l'on  trome 
unie  houillf 


i.es  dépenses  de  t(  nip>.  d'.ir.m  ni   el   .k-  liouilk-  iftpiisfs  par  dfs  fssais  ^k 
celle  sorte  sont   naliirelknifUt   prohibilivfs  dans  la  série  d'essais  présente. 

'  \nir  Irns.  .X.S.M.K.,  X.\|,.  \  ,„.  p.  4.'. 
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I).in>  la  Mri,.  .l'.sH.,i-  i|iii  lait  lul-in  <!<  <<•  rappori,  la  <|iMiilit.'  tU- 
,lia.|iK-  .••«haiiiiilnn  .1.  iiciiilU-  <li^|.<.nil.l.  a  .ir  .iaii-  U-iuoiip  lU-  .-.i!.  mHVi- 
,..Mir  iM.ur  un  i»ai  d.'  .Ii\  luiir.s  Mul.nunl  (.t  .lan>  an.  un  .a^  MiHi-anlr 
(Hiur  plu-  ilr  <Kn\  .»ai-)  .ian-  u,i  u.'iu  ratiur  .-linir  à  <><»  (  A'.  «•  •<■"»• 
(laii^.  a-  .umliiM.n-..  la  .pu-iinn  «lu  iran>|M.ri,  .If  IVmina«a>inav;r  .1  <U'  la 
inanipulaii..n  .If  pr.-.  .1.-  -...iNani.-.lix  loi-  .if  >.p.in'>  .If  (..inl.n-tililf  a  iw 
-iilli>aninifni  xTiiii-f . 

Aprt':*  mùrv  .■oii>i<l.rali..n.  il  a  .■ii'  .l.-.iil.'  iinc,  i>nis.|u'un  ^iil  .— ai 
pouvait  ftrf  lait  avr.-  iha.iUf  houilU-,  lou-  lf>  f>-ai-  -.fiaiiiii  ...n.liiil-  au 
ni.'nif  <lfKn''  .r.'va|)oraiion.  On  .lui  par  ...n-.'.  pif  ni  lirilUr  à  un  .Ifurf  <lf 
,,.nil.usii..n  plu-  .-La.'  par  pif.l  .arr.'  .If  i;rillf  U-  lionillf-  .if  |)aii\rf  .pialit.' 
plu-  «pif  If-  aiiir.-.  mai-  on  .  ..ii-i.j.'ra  <pif  .cltf  .i>n.liii..n  ripr.-f  niaii 
plus  fxa.tfnuiit  .fllf  >|Uf  l'on  rfn...nirail  .lan-  la  prali.pi»'.  car  il  «M  rarf 
,pif  .vlui  .pii  -f  -fri  .If  la  \aiHur  .  iian^.'  la  <li-|)o-iti..n  .If  -on  n'n'r-il'»'- 
ou  la  -uiHTli.if  «If  -a  «rill.^  .piaii.l  il  .  haiiKi'  'If  liouillf.  fX.rpif  l..r-.pril  v 
a  uiif  .iiti.rfn.-.'  lon.lam.nialf  .lan-  la  lioiiill.'  i />..••.  <|Imi"I  on  lirAlf  .le 
l'anilira.itf  au  liiii  .If  houilli' l.ituiniiuu-.i,  j.f  <lfnr.'>  <r.'vai)orati.>n  a.loi.lf 
-nr  lou-  If-  >•-- ai-  itnxir.-n  V,  li\r,-  .IVan  par  i.if.l  .arn-  .If  -urfa.-i  .if 
chaurta«f  par  luiirfl  f-l  iflui  <pii  a  .'i.'  c.Mi-i.l.  r.-  ...innif  |HTnifilanl  au 
t-.'n.'ralfur  ilf  .Lmiiut  appr.>\inialivfnifni  -.m  nuilliur  rfii.lfinfni  avic  une 
li.uiilif  Am.'rifainf  .'taLm  ifri.pif  C.f.irni-,  ("umlHrlaii.i.  M. II. 

Kn  rai.porl  .wn  If-  fxpli.aiion-  <i-.i.— u-.  ..ii  .U-vraii  prcn.irf  en  notf 
(pif  If  m'iuTaifur  fil  .|ui'-ii.>n  a  un  r.n.icin.'ni  «n  .piil.pif  -ori.'  in.iiii-.'lf  v.-' 
<pif  iflui  .pif  r.'ii  aurait  pu  .>l.if iiir  av .f  un.-  unit.'  .If  «f n.'ratf  ur  plu-  ^raiulf . 
Les  n-uliai-  ilf  r.'vai)orali..ii  -.>nt.  i)ar  .■on-.'.pifnl.  infirifurs  à  (-.'ux  «pu 
sfraiful  ohifiui-  avf.-  If-  nunu-  li.iuill.-  .ians  lU-  fssais  (ails  avfc  di- 
gfiifrati'ur-  plus  Kraii.i-  fi  «l'un  rfii.ifîUfni  -up.rif iir.  mais  ..n  .roit  .pi'ils 
rfpn'-.'ntfnl  avf.-  a-f/  .If  xai  litu.if  if-  r.'-uliai-  <pi<'  i'..n  iK'Ut  attin.lrf 
«ruiiit.'-l)lus  pilii.-.  non  -ptri-tlfiiifiil  ..utilltV-  pour  .ifs  tins  inihistriillfs. 
I.fs  valfurs  .■.>ini>aralivfs  iraurai.ni  pr.>l.al)liinfiit  pas  ft.-  ihann.'fs  «i'unf 
fa.;.in  appr.Vial.lf  si  If-  liouillf-  .ivaifiil  .'l.'  f-ay.'fs  sur  unf  p.  ;s  ^r-iiulf 

ffliflif.  ,       „      . 

Il  fst  au--i  p.)-sil.if  <pif  l'on  .ûl  pu  obtenir  «Us  rfiuifiiifilts  plus  ilfVfs 
(ians  ifs  fss.iis  s'il  avait  it.'  po-il>lf  .If  lairc  <lfs  cl  anufiiunts  .ians  Ifs 
harnaiix  .if-  ^rilLs,  «Ians  Us  garniturfs  .If  la  f.nirnaisf  fl  dans  Ifs  l.ri.iufs 
afin  <lf  niifux  les  adaiil.r  aux  iiarti.tilaritfs  df  rlia.pif  li.Hiiiif ,  mais  .>n  \\v 
"pfiit  .-onsiilifr  un  t.l  pm.v.i.''  à  moins  d'avoir  as-./  .If  iliaiiuf  liouillf  pour 
fair.'  au  m.>iiis  in.is,  .m  luifiix  ipiairf  fssai-  avec  .lia.ptf  li.xiillf .  .le-  tav.>n  à 
pouv.iir  ."trf  silr  «pif  .lia.pii'  .lianKfUifnt  f-t  pr..lital)if .  au  lieu  <iii  coiitrairf . 
Dans  l'fn-fmlilf.  .fpfii.iani.  il  a  sfiiililt'  pnMfral.if  .if  con-frvfr  la  nu'nif 
f.)urnaisf  fl  Ifs  m.'nifs  Kaniiiurfs  df  foiirnaisf  .liiraiu  tout  l'fssai"  nu'm.-  au 
ris(pif  .if  piai-fr  (frtains  .■flianlill.ms  à  un  ifrtain  .l.'savantauf .  aussi  lon«- 

'  l'nur  ,!<-.nii.!^>n  l'i  t;''"»-^'"  'r  >■'  x'>  i  ,ir.Miiri-li<|u.s  vi.ir  p.  15.  l'oiir  riMili.il- 
clV-..M>  faits  av.r'.if  1.1  hoiiillf  •'■      ,ii,  vuir  |i.  Ui.  .•    .  „, 

^  Pour  trois  .'ss-ii-  .l,.nsl,-s.|.u-lsl.i  ho.iillo  .tai'  tr.>  ]>i-tm:  ....  ,.  f...l  .ii.f  •.■x..rlm.i  et 
r.Mi ..  cinplov.-  d.s  barn.iix  a  urillts  -|h<  iaux  ayant  .r.'tn  Mrs  oinrrt.ir.-s  .1  air.  (\..ir  Kss.iis 
<i7,  6')  et    7(11. 
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li-mp-  <|iif  l'oiilillam'  rhitisi  t'iail  «l'un  iikkIiIi'  (talon  it  biin  appropria'  A 
la  niajoriti''  ilt'><  htitiilIcK  urilinairi's.  Dan»  n'ini|MtrU'  (|ucl  ca»,  U-»  (lilTi-rcnccii 
lie  rinilcnu-nl  iti'  la  fuiirn.tiM',  ilui-it  A  un  U'^vr  man(|ui-  <ra<laptali(in  ditt 
liarrc.iux  iIi'h  «rilU-i»,  nu  aiiiri'>,  x-raifui  nia!»<|u«''i>  par  louit-  t-rn-ur  clan»  la 
iiirthiMlt'  <U'  travail  <hi  ft'U. 

I.a  mi-thiMlc  clf  chautTaKi'  adupt^-c  dan»  li-  cas  di-  touti'  houille  itfWriale 
|H'Ui  avoir  plus  d'inllucncc  sur  If  rrsultat  d'un  t-ssai  au  Kt'Ut'f-ttt'ur  «pif  toute 
.i'.itrr  cinonstaïut'.  On  |K'Ut  dire  a\e<'  lertitude  (|u'.iurun  appareil  de 
ci  iitïaKe  ini''('aiii(|ue  ipii  .lit  été  construit  juscpi'ici  a  réussi  à  égaler  les 
résultats  olilenus  par  le  thautï.iKe  <le  première  ealéKorie  h  la  main  et  «l'un 
aiitr.'  .ôlé,  im  niauxais  cliaulTeiir  |H-ut  soux'eiit  (lé|H'nser  plus  de  ronihustible 
(|Ue  même  un  chaiitTeur  mécaniipie  mal  manoeu\ré.  ("est  |Miur(|ii<)i  il  est 
di'  i.i  plus  Kf-'ode  im|H>rtaiiee.  I<>rs4|ue  l'on  fiiit  des  essiiis  (-om|)arutifs  de 
liouille,  d'a\oir  un  \»>u  ili.iutTeur  d'e\|N'rienee  rapide  dans  son  travail  et 
capaiile  d'adopter  l.i  meilleure  méthode  de  ehaiitTaKe  |K)ur  ehaipie  houille 
et  son  ir.ivail  doit  être  xéritié  p.ir  tous  les  moyens  |K)»sililes  au  fur  et  i\ 
mesure  de  l'essai.  ('ha<|ue  fois  (|u'il  est  |)ossilile  on  devrait  faire  un  essai 
préliminaire  ixuir  délerininiT  l'épaisseur  du  feu  et  l'intensité  du  tirane  <|ui 
donnera  le  minimum  de  consommation  d'air  compatible  a\ec  une  lK)nne 
comliiistion.  Dans  ce  luit,  un  enrenistreur  ("()•..  iH-ul  rendre  îles  siTvires 
appréciables,  mais  il  est  préférable  naturelUinent  d'obtenir  une  analyse  des 
ga/  lies  tuyaux  par  un  chimiste  coinjK'tent.  Si  l'on  ne  |H'iit  faire  d'essiii 
prélimin.iire.  tout  ce  (|ue  l'on  |H'ut  faire,  c'est  de  diriKer  le  rhauffaKe  d'après 
rexinrieiice  du  chauffeur,  chaiine.mt  les  conditions  d'approvisionnement 
d'air,  l'épaisseur  du  ^u.  etc..  de  suite,  si  la  méthiMie  adoptée  au  début  ne 
donm-  pas  de  résultats  satisfaisant.-..  Si  |X)ssible  le  même  chauffeur  devrait 
fairi'  tous  les  essais  de  la  même  st-rie. 

Les  conditions  principales  suivantes  furent  adoptées  comme  K<>uvernant 
la  série  d'essais  rap|)ortés  ici,  et  définissent,  croit-on,  la  meilleure  méthiKie 
ipie  l'on  puisse  adopter  dans  les  circonstances:    - 

(1)  Dans  chaipie  tssai,  le  deuré  de  combustion  fut  arrangé  de  façon 
à  donner  autant  ipie  possible  la  même  ipiantité  de  vajx-ur  par  heure,  c.a.d. 
I,8(M)  livres.  I.e  rendement  du  générateur  au  cours  de  tous  les  essiiis 
devrait  par  conséipient  être  environ  le  même.  ("ei)endant  le  rend  nt 
de  la  fournaise  tendrait  à  être  différent  dans  les  tlifférents  essais,  paiceciue 
différentes  houilles  auraient  ditTérents  degrés  de  combustion  et  f>ar  suite 
aussi  de  la  variation  des  qualités  des  houilles. 

(2)  On  décida  d'employer  le  chauffage  ;\  la  main  sur  les  grilles  à  bar- 
reaux fixes  et  d'avoir  recours  au  même  chautïeur  durant  tous  les  essais. 
Heureusement  cela  fut  possible. 

(.^)  La  durée  de  chaque  essiii  fut  de  tlix  heures  environ.  Cela  est 
assez  (M)ur  brûler  250  ;\  MW  livres  de  houille  par  heure  et  être  sûr  (pi'il 
ne  (K'ut  y  avoir  (pi'ime  [K-tite  erreur  dans  le  mesurage  du  combustible 
par  suite  de  la  différence  dans  la  ntiantité  de  houille  sur  la  erille  au  com- 


mencement et  à  la  fin  de  l'essai. 
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i4i  Kn  |.lii-  <lii  miMiMui  ,lr  l.i  li..iiillf  tl  •!»•  IV.ii,  .1  .raiiln->  ..Lmt- 
x.iii..n-  n.V.-..iir.-.  ..11  |.rii  imir  .1.  i..tii.s  Ir.  .liùi.  iilir  .iirx.ii.ml  .liir.ini 
If  travail  <lil  l«ii.  la  .|uanliu  <l  la  iialiirf  «lu  iii.1rli»l«r  f..riiir,  la  <|ilaiilil.- 
.I,'  liiiiuV  i.nKiiiiU'  'laiis  Ir  Lui  .luLKiiir  'iiU'  i.i»'»-  K'H'ralv  .Ir  l'iiai  il.'  la 
|i,»iilU-  <laii«  .lia.iiu  .a,.  Il  .-l  à  r^Wrir  «itU'  linfurmaiinn  ..l.trmu'  .Ir 
(itir  latnii  ai.l.ia  .(.iHicItral.Uintnt  à  «•  Inrnur  uiif  i.|.iniim  sur  la  vaKiir 
lie  tliainu-  Itoiiillf  »n  pariiriiliir. 

I.i>  .|iul.nu>  n<.U>  l.r«\i>  <|iii  Miiviiii  «oui  ajoiitto  ni  rapix.rl  a\«f 
tvriain«  n-iiiliai^  it  lalrulH  «l'un  iH>.ii  au  «''"«•■i'i»"'': 

h:x;ip,n,il  1,1)1  (II-  l'i-aii.  Aliii  <IV\a|H.rir  r.aii  «|iii  i-i  |H>m|KV  <lans 
un  uriurati-iir  il  .-1  n.Vi»airi'  <!.■  Iniimir  •.iiUir.amnuMt  <!.  .halnir  |«.iir 
ihaiiltiT  TiMii  <U'  la  t.îiiiMraiiirf  iraliiiunlalioii  .^  la  t«-niiM  raliiri'  à  la<|iitllf 
f..tuli..nuc  Ir  n.iur.iuur.  On  .l'>il  louriiir  iiiu-  (|iiantilr  Mippiïimniair»- 
.II-  ihal.iir  atiti  .!.•  iran>f..rm.T  l'taii  .haiillVr  m  vainiir,  K'  Dial  «!.•  cfs 
<U-iix  .iii->"i'"'^  <'^'  ili-'l»!"-  «••'"<  P"-  '""""i-  '•'  'liai''"-  <l"iiii'"«-  à  A\M\w 
li\ri'  il'iaii  ou  romiiu'  la  rlialtiir  aiimllr  .ri'\a|)oration  dr  duuim-  livre 
<li'  vaiMiir. 

l-.vapomlwn  équhalnttv.  Coinim-  il  tst  ditticil.-  <U'  compariT  U-s 
risultals  .r.>sais  dans  lixiiuls  la  pn-oion  dt-  la  \aiHiir.  la  tiiniH  ratur»'  i-t 
la  timiM'raturf  d'alinuniation  d'iau  soni  lontis  (litf«rinu>,  il  i-st  nm-s- 
sairt-  do  n'duirf  lis  riMiltals  di-sdils  issiiis  à  iiiU'  hasi'  .oinniuiu-.  (Via  t-st 
fait  tn  laUulant  l\'vai)oralion  de  et  à  212'  K..  \v  iliilïri-  connu  romnu- 
rvvnporalion  ('quivulenle  par  livre  dv  houille  de  et  à  212°  étant  obtenu. 
Afin  de  iransfornier  une  livre  d'.au  à  212"  en  va|>eur  <le  la  même  tein|H- 
rature  on  recpiieri  environ  ^Oh  I    'I  .B 

Ainsi,  supiiosons  (lUe  dans  un  eeriain  essai  on  trouve  (|ue  la  teinp^-- 
ratured'alinietitalion  et  les  autres  eonditions  sont  telles  (|Ue  l.KM)  H.T.l'. 
doivent  être  employées  (HUir  transformer  elia<|Ue  livre  d'eau  d'alimentation 
en  vaiMiir  et  (pie  la  (juantité  ;'<iuelle  d'eau  éva|)orée  par  livre  de  houille 
soit  7  4  livre.,  la  (piantité  écpiivalente  d'e.iu  (|ui  serait  éva|M)rée  par  livre 
de  houille  <le  et  à  212°  F.  (avec  la  même  dé|Hnsede  rhaleur)  sirait  7—4  X 
1,l(M)  +  %().  c'est  à  dire  7  4X1  I.^S  ou  8  4.  l.'évaiioration  éciuivalente 
trouvée  iMuir  ih-upie  essai  donne  ainsi  une  l>.ise  numéri(|iie  pour  la  com- 
paraison du  iK)U%<>ir  d'évai)oration  de  toutes  les  houilles. 

Tirime.  l.e  tiraKe  <lans  la  fournaise  d'un  générateur  est  mesuré  par 
la  différeiue  de  la  pression  d'air  sous  hupielle  l'air  nécessaire  A  la  comlnistion 
passe  à  travers  la  couche  de  c(.ml)Usiilile  (pii  re|)ose  sur  l.i  «rille.  11  est 
évident  <|ue  plus  est  épaisse  la  couche  de  combustible  et  plus  les  molécules  de 
houille  <|ui  la  comi)osent  sont  ressi-rrées,  plus  le  tirage  recpiis  sera  Krand. 
le  tirage  est  habituellement  mesuré  en  i)ouces  d'eau  et  est  indiqué  par  la 
différence  du  niveau  d'eau  dans  les  deu.x  bran»  hes  d'un  tul>e  en  l'.  l'une 
ouverte  à  l'air  et  l'autre  reliée  ;\  l'enilroit  où  l'on  doit  mesurer  la  pression 
ou  le  vide.  Ine  pression  de  .>  2  |)ouces  par  pied  carré  est  re(|uise  pour 
mainienir  une  colonm-  d'eau  df  1"  de  hauteur  et  un  tirage  de  1"  d'eau  veut 
I)ar  conséfiuent  dire  que  la  pression  d'air  en  dessous  de  la  grille  est  de  5-2 
liv  res  |)lus  grande  (jue  la  pression  d'air  au  dessus  de  la  couche  de  combustible. 
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Chfviuix  viif>fiir  (lu  'ihiéralviir.  I.o  cliirCri'  (|iii  ilrsiniu-  ((immunémcnt 
Ii's  clux.iiiv  vapeur  d'un  >;('nrr.in-iir  c^l  cinployr  pour  l'XpriiiuT  la  capacité 
(rt'\.ipi)r,iiiini  tlu  iji'nrrali'ur  ou  sou  (k-uré  nominal  (k-  pnKliictioii  de  vapeur. 
(Juand  il  est  cvpriiné  de  cetlc  nianièro,  l'évaixiraiiou  de  M)  livres  d'eau 
par  heure  d'uii'  température  d'alimentation  de  100°  F.  et  à  une  pression 
de  70  livres  par  poiue  earré  est  é(|iiivalente  à  un  cheval  va])eur  de  ^(-né- 
rateiir.  I.'é\  aporation  de  .U'  ^  livres  d'eau  par  heure  de  et  à  21  2°  F.  repré- 
>enti'  la  même  dé|)ense  de  chaleur  et  peut  être  employée  pour  .présenter 
la  même  (|uantité.  Le  cheval-vapeur  d'un  générateur  peut  par  consé- 
(luent  être  facilement  trouvé  en  divisant  l'évaporation  é(|uivalente  par 
heure  de  et  à  212°  I-.  par  .U'j. 

Si'ilirrfssfdrhi  vapeur. — I.a  (|  nanti  té  d'Iuimidi  té  contenue  dans  la  vapeur 
pnxluiie  par  im  i;énérateur,  dans  lef|uel  la  formation  de  la  vapeur  n'est 
|)as  trop  rapide.  >er.i  gé  léralement  moins  de  ^  ixuir  cent,  à  moins  que  l'eau 
<r.diment.ition  ne  contieniu'  des  sul)>tances  (|ui  causent  d(  l'écmne.  Dans 
tous  les  ess.iis  complets  au  ^'énérateiir  on  de\  rait  mesun  i  l'humidité  dans 
1.1  v.ipi  iir  pour  de-  raisons  (|ue  l'on  a  déjà  démontrées  et  cela  i)eut  être 
aisémi  Ml  .iccompli  au  moven  d'un  calorimètri'  à  registre. 

nu.md  on  lai>se  échapper  de  la  vapeur  contenant  de  l'humidité  à 
travers  un  orifice  ou  ime  valve  de  telle  manière  que  sa  pression  est  réduite, 
on  trouve  (|ue  la  v.ipeur  est  plus  sèche  à  liasse  pression  (|ue  dans  le  cas  du 
déliul.  .\in-i.  par  exemple,  ime  livre  d'eau  à  M°  F.  re(iuiert  environ  l.l.SO 
l  .T.li.  pour  la  ir.msformer  en  vapeur  sèche  à  raison  de  06'^  ou  contenant 
4',  d'hmnidiié,  ."i  100  livres  par  pouce  carré.  On  peut  par  consé(|uent 
considérer  une  livre  de  ladite  vapeur  comme  emmagasinant  l.l.SO  l'.T.B. 
Quand  on  la  laisse  s'échapper  à  travers  un  fu'tit  orifice,  de  telle  manière 
(|uil  n'v  .lit  aucune  perte  de  chaleur,  rians  un  espace  où  il  y  a  une  pression 
de.  <lison^.  l.>  livres  par  pouce  carré,  l'humidité  sera  séchée  ou  évaporée 
.ius(|u'à  ce  (pie  l.i  ch.ileur  emmagasinée  dans  chaque  livre  soit  la  même 
(lu'aupar.iv.inl.  Cel.i  aura  lieu  (avec  une  pression  basse  de  l.S  livres  par 
pouce  c.irré)  <|uand  l'humidité  dans  la  vapeur  aura  été  évajiorée,  comme 
on  peut  \v  vérifier  en  calculant  la  chaleur  totale  d'une  livre  de  vapeur 
sèche  .\  une  pression  de  \>  livres  par  pouce  carré.  On  trouvera  (|ue  cela 
monte  pres(|u'à   l.l.SO  l'.T.B. 

l-.n  mesurant  la  sécheres.se  de  la  vapeur  au  moven  du  calorimètre  à 
registre,  la  v.ipeur  luimiile  est  enregistrée  jusipi'à  ce  (|u'elle  soit  complète- 
ment sèche  ou  même  un  peu  surchauflée.  D'après  des  observations  de 
.1  température  et  de  la  pression  auxquelles  se  présente  cette  condition, 
I  état  originel  de  la  houille  t'st  calculé  au  moyen  des  tableaux  de    vapeur. 

Air  employé  pour  Ut  lomhustion.  La  combustion  de  houille  dans  une 
fournaise  de  générateur  devrait  être  efïectuée  avec  un  léger  supplément  de 
la  (lu.intité  d'air  retpiise  pour  la  combustion  cimiplète.  .Ainsi,  les  gaz  des 
tuyaux  de  la  fournaise  ne  révéleraient  ([u'une  petite  (piantité  d'oxygène 
libre,  le  gros  de  l'oxvgène  dans  l'air  s'étant  combiné  avec  le  carbone  et 
l'hydrogène  du  combustible  pour  former  soit  du  dioxide  de  carbone  ou  de 
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la  vaix-ur.  In  fxri>  d'air  iniportc  i-t  innl  la  chaleur  i\w  l'on  iMUirrait 
utiliser  autri'nient. 

I.e  mesurane  clirict  de  l'air  ([ui  entre  dans  la  fournaise  «l'un  générateur 
au  moyen  d'un  anémomètre  est  diflieile  et  |x-u  satisfaisant  et  il  est  d'usage 
de  contrôler  et  de  mesurer  la  (piantité  il'air  employée  par  les  résultats  des 
analyses  chimiciues  des  gaz  des  tuyaux.'  Considérant  (|u'un  échantillon 
satisfaisant  des  gaz  des  tuyaux  a  été  obtenu  et  analysé  d'une  façon  précise, 
on  peut  calculer  le  poids  du  carbone  contenu  dans  KM)  livres  de  gaz  et  par 
là  la  (luantité  d'air  employée  par  livre  de  houille  brûlée.  La  (juantité  de 
carbone  brillé  par  livre  île  iiouille  mise  au  feu  étant  connue,  il  est  facile  de 
déterminer  le  nombre  de  livres  d'air  amené  dans  la  fournaise  par  livre  de 
houille  mises  au  feu.  La  chaleur  perdue  ou  emmenée  dans  la  cheminée  par 
les  gaz  chauds  des  tuyaux  peut  alors  être  calculée  si  la  tenuK-rature  des 
tuyaux  A  gaz  et  celle  de  la  chambre  des  générateurs  ou  d'alimentation  d'air 
au  générateur  est  connue.  I-a  c|uantité  d'air  qui  suffirait  juste  ;\  brûU-r 
complètement  une  livre  de  houille  est  habituellement  de  10  à  12  livres, 
suivant  la  comiM)sition  de  la  houille.  On  obtient  de  bons  résultats  avec  la 
fournaise  d'un  générateur  ordinaire  «piand  l'air  employé  est  généralement 
en  excès  de  I.S  à  25  pour  cent  du  chiffre  ci-dessus,  disons  12  ù  16  livres  d'air 
par  livre  de  houille.  Dans  une  telle  fournaise  il  est  rarement  possible  d'ob- 
tenir une  bonne  combustion  avec  un  excès  tl'air  un  peu  inférieur  à  celui  in- 
tli(iué  ci-dessus.  Il  est  très  difhcile  de  iwuvoir  travailler  certaines  houilles 
sans  admettre  un  excès  d'air  plus  c<      '   érable  (|ue  celui-là. 

Perles  dues  à  la  rudiatiou.   -W  cilc  d'obtenir  des  informations 

préciso  en  ce  (jui  concerne  la  chaleu.  i  radiation  provenant  des  géné- 

rateurs à  xaiRur  car  il  est  très  dithci!  ilc  mesurer  par  expérience  la  quan- 
tité en  cpiestion.  Le  code  de  règlements  A.  S.  M.  K.  pour  les  essais  au 
générateur  |)rétend  (]ue  les  pertes  dues  à  la  radiation  devront  être  comprises 
a\ec  les  pertes  dues  aux  hydrocarbones  non  brûlés  ('"ns  les  tu\aux  à  gaz 
et  autres  pertes  indéterminées.  On  peut  essayer  de  mesurer  les  pertes 
dues  à  la  radiation  dans  un  générateur  en  plaçant  des  bricpies  au  dessus  de 
la  grille  et  en  déterminant  la  (|iia!itiié  di-  houille  requisi-  pour  maintenir  une 
pression  constante  de  vapeur  (et  on  doit  le  iir-'-sumer  une  température  égale- 
nîent  const^.nte)  durant  une  pt"ri(Hle  de  .,)s  suffisamment  longue.  La 
nioxciint-  de  dix-sepi  essais  faits  par  Donkin  et  Kennedy  de  cette  manière 
a\ec  différents  générateurs-  donne  en\  iron  5-8  pour  cent  de  la  chaleur 
totale  (!e  la  coml)ustion.  La  i)erie  de  radiation  est  cependant  proportion- 
nellenuiit  plus  grande  dans  les  petits  (|ue  dans  les  grands  générateurs  et 
plus  grande  dans  les  générati'urs  munis  de  bri(|ues  (|Ue  dans  ceux  (jui  ont 
une  siirt.uc  de  radiation  plus  minime.  Il  doit  arriver  (pie  l'on  trouve  fré- 
(Itienunent  di's  ])ertes  dues  à  la  radiation  s'élevant  jus()u'à  10'','  de  la  chaleur 
développée  par  l.i  houille  à  la  capacité  spécifiée  du  générateur. 


'  l'diir  lis  im'iliiiil(~  (I'.ukiKm-s  (lus  Ki»/- «les  iiiy.iux,  udoplws  dans  les  prtst-ms  essiiis, 
voir  I.\i'  l'arlic. 

-  "KnKiiU'<'riiin,"    tS">7. 


i  fl'r  apv*  "«Ja  "ayl  ^r  qII  tiriah 
ftfrpîN«fi7.69*7D   Cool  N» 

^.51»^  inwhnhcoata  an  à. 


—  Détail   of  f-rg  Bor».- 


No  \  ftoiUt, 


Wo  a  Bo\\tr. 


KÏK-  33.    Générateurs  Babcock  et  Wtlcox.    Se 


Là. 


—    B      FV— «m-»  inaaK^aan.  — 


E 


—  C     Thtrmomtter.fflua  gos)  — 

—  F      Thefmemettf.  rcolorTftutT)- 


^tlcox.    Section  du  Génie  mécanique,  Université  McGill. 
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UHiXH   ..IM  «...riOV   ,„.  ..•.VSTAI.,.AT>nV  KT  ..KS  AI-PAKKILS  KMFl.OYÉS  POUR 
I.KS   l-.SSAIS   Al     I.KsftRATKLK 

L.  K^n^rau-ur  avcr  K.„uc.l  furç-n,  fai.s  W-s  essai.  ,,ui  s,.„t  rap,K>r,^s  ici 

.  rta.t   .-  N...  2  .1  „...■  pa.n-  ,k-  «.'.„.  rat...,rs  ,,ui  fonnaivnt  une-  partie-  ,1e  lou- 

.lla^e  .1  ex,K.ru.n.es  .le-  la  S..-,i..n  du  (;é„ie  M.Vani.iue.  Cm'.rsi.é  McGill. 

".a,,  un  Knura.eur  .lu    IV,h.   Bal.c-.Hk  e,  Wilcox  à  simple  eaisson  et  ses 

.hnuns...ns  pruu-.pales  et  ses  partieulari.es  s.,„.  i„.li,,uées  ei-dessous: 

Sui-faee  ,1e  .hauffaKe  (  t  uIk-s pj^ds  ,  arr^s  593 

(,'aiss<)n) ••  ,, 

..  .-       ,  46 

Surface  ,1e  urille. .  ..  ^'*^ 

'-^"■«'■"^'•^■'•'«■■i"^' '.'':.':.:.:  pi..,is  I2I 

I.onsueur  ,ie  la  grille ..  ."    " 

Hauteur,  «rille  jus,.,,-;,  la  ranK.Vinf.-rieure, les  tulHs,p.,u,es, levant      24 
I  .        .  arrit'rc     15 

argeur  appn,x.,„a;.ve  ,les  c-spates  ,rair       J-  et  ,la.,s  ,les  ,as  spt-ciaux 
Pr„,H.rt.,..,  ,|e  IVspace  .l'air  ^  la  s..rfa,e  ,ie  la  grille 

ix  '  „>, ; 30' ,  et  15',  dans  certains  cas 

).ametre  .„„yen  ,lu  ca,ss„n  à  va.K-ur  ,x,uces  36  (à  Imt.Vieur) 

l.,.ngii,ur,lu,a.ss<.niUa[xurenvue.  pii^|s  ,j   „ 

\oml)re,l,s  .u1k-s '^' 

l)ia..i,"tre  ,les  .uIh-s  (à  lex.irieurj.. ......  ,kju,cs  4 

l.-.nK.U'ur  ,1,-s  .u1k-s  exp„s.'.s pU,|,  '  ,  ,.^^ 

I  ruu  a  ,v,„(r,.s  au  .l.ss„us  ,1e  la  surface  ,1e  la  grille.  ,K>uces  devant  25 

r  ,   1    I    ■•  ,.  arrière  22 

.;"•'   f   .'■-"•"•^■•'^■•'" pie,lscul.es  UO 

I  ot.il  <le  I  es|)a,e  à  vapeur "  ^. 

lV,.|.ur.iondelasurface,lechauffaf...àlasurface,legrille  Î8-1-1 

'•■'""""  "'"■'"•■''" Iivrsparp„ucecarr,-.  120 

U.Km.l  rc.u  se  .naintenait  à  4./  ,la„s  le  verre  à  n.esure  le  «.^n.Vateur 

La  ,lisp„>i,i„n  g,--nérale  .h.  g,--.,érateur  est  ,l,-.„„ntr,--e  ,lans  la  Fig.  .U  et 

fut  a,c,.uple  ,.,.  Latterie  a.vc  un  autre  gétuVateur  ayant  exacteme.tt  la 

XoT;  ' -ruMM  "  •''  '^  f  "'/"-"-•  ^  ■•--P'i-  nue  le  générateu; 

^.^t  .  f"'  -"y" ':'••"?'  ''^^'^«P^-nt-nces  furent  faites  muni  dune  grille  en 

fonte.  La  f,.ur.,a.se  ,lu  gen,Tateur  \„.  2.  ,el  ,,uon  le  serra  par  les.lessins 
es  du  .ype.  hal..t..el  avec  h.s  .lisposi.ions  ,les  type-s  .ncxlèlL  Babcocke; 
r  ns  r'T""""'  ''"  'î"'^"  nfractaires  „ui  forment  des  cloisons  placées 
tranversale,ne„t  aux  tubes  reliés  aux  tuyaux  à  fumée  à  l'arrière  Les 
paro.s  cle  la  fourna.se  sont  entièr..ne..t  garnis  ,1e  bri,|ues  réfractaires  Des 
chspos.t.ons  sont  prises  ,x,ur  laisser  échapper  la  vapeur  sous  la  grillesi  cela 


!« 


c-l  ii...,,.iiiv  .1,    inriii.   .|ii,    pour  M'  Mi\ii  cl.'  le,, Il  .l.iiw  !.•  in.ii  ;,  ..ii.lr.s 
.iv.r  .vri,iin.>.l.>  Imuill.-  M„iiiii<.«  .'i  l\«,,,i  l.i  nr<  .■,Mir,r,m  .ipproviMMimc- 
iiiiiii  (II'  x.iiKiir  -Mil,  la  yiill,.  lui  ,imp|,i,i.iii  .l.iiiniiir.',',      I.i  v,i|Mur  cm- 

pluMc  „,l|.  I.i  yiill,  .IIIIMMI  r.-,.ii  llr  lui  p.|s  n.iiipl,.,.  .,11  .Irl  rillUIll  <lll  «.'•n,'- 
r.ilriir  .-.II-  lillfl  il.-iiv  .iiir.iil  pu  C\rv  nLuiui  p.ir  (laiilrfs  in«'lli.Mlrs  lu- 
M.ris-ii.iiil  p.i-  il..-  .|,.p,nM>  -uppliiii.iil.iii.>  (le  iiii-c  .n  |ir.,li.|ii... 

I  .1  |H.il..  cl..  I.i  le ,111  11, li-.-  .•■Mil  cl.-  Iciii...  à  ,  li.iriii.'r...  iniiiiii'  (l'un  ^ril 
.'|ii-i.ili|..  ccii  cliiii..  ..iix.rliir..  p.riii. ■11,1111  ."i  l'.iir  ,|.-  p,„„T  p.ir  .le— us  le, 
Imîiciiix.  .im,  un..  pl,ic|ii|.  iiiic.icur,.  pirlciv.-.  l  )„  „,.  prii  ,,,„  u,,,.  .,„|r,, 
cii-i". milieu   pciur  l.iiif  p.i— Cl-  l'.ii-   .i    -.It— u-  de  \.\  ynllf. 

i  .1  K.iiiiiliirf  .!■■  I,ii.,ii,.>  ,!,.  1,1  |c,iirii,ii-..  .i  du  u.-n,  nilcur  lut  r.'par.'.i' 
.  Mli.f.ni.iii    p.ii  .ix.iiii    I..,  ,,„u,  .1    ,-,.,,,1  .11  Im.iiii.-  .oii.liii.m  cliiranl    loiis 


u  -  .—,11- 


Chnininr.  I  .•  .^c-|i,r,ii..ur  .■Liii  r.lic'^  p,ir  un  i,i\,iii  de  l,ric|u,-  ,'i  une 
cliiiiiiii.c  ,i\.iiil  ciuiicii  lilll  pi.cUd..  il. 11,1  ,.,  M,"  car!v-,-|  riiii.riiiii-.  (Ci  t.. 
.■iKiiiin,-..  n<.\,iii  .y.il.in.iii  |..>  y,,/  ,|,.  nn.iuN  pn.v.ii.inl  d,,  ,iulr.-  y.'ii.'.- 
r.ii.ui-  d,iti-  1,1  iii.'iii..  cli,iiiil>n-  ,!.•  u.'ii.r.iifiir-,  m.ii-  .ciimi,  ,,.,  m'n.r.iu.urs 
ir.-l.ii.iii  pa-  I..MU.CIIP  .■iii|.l.,\,--  diir.inl  le,  .— ,ii-.  .■.■ri.iiu,  „..  jai^aiil  li.n 
fi  II-  aiinv-  ir.-|,iiii  .niplc.y.--  cpic-  d,iii-  un  Imi  .iu\;ii,iirc.  il  .cnini.-  d.in- 
(.•ii\-.i  ..Il  l.iriLiil  .1,-  1,1  hciiill,.  ,,iiilir.i.il.-.  il  n'y  ,-ul  aii.iin..  dilli.  iili,-.  ."i 
..lil.iiir  de-  |-.iiMi>;iuni.iil-  -nr  l,i  luni.'c  d.-  Iioiiill.-  .•--,i\..>.  |„,  tnur- 
n.ii-.-  n'.'l.iit  p.i-  iniinic  d'.ipp.ucil-  p.  -ir  .inp.-.li.T  l.i  pr.«lii.!ic)ii  de  la  lu- 
m.v  .ai-  l'on  p.ii-ni  .pi.  d.-  ..l.-.rv  ,,ii,,n-  pri-.-  -iir  l,i  liiin,',.  pr.Hliiiu.  p.,r 
I.-  clillcrcnlc-  licuill,-  -iiMiini  .|,.  ir."-  j^ranil  ini.nl  -i  le  K.'n''raI.Mir  -.• 
ircuv.iil  1,111-  K-  ..,ii,|iii.,n-  ii-ti,.||,>  de  |r,i\,iil.  I  .•..ulillaKf  «.'■n.T.il  .le 
riii-lall,ni..ii  <|ii  ^.ii.-iMii  III  .,1  cj.-nic.nin-  cl, m-  |,i  l'i^.  ,U  et  dan-  l.i  l'Iaii.lu' 

I  inv-c.  On  -^iriMMi;.,!  p.cur  ,i\.>ii-  un  lir.ii,;.-  fcnv  ,iu  mox.n  d'un 
v.iiiil.ii.iif  mu  p,ii  un  nicicin  .'i  |,,,uic  xii.»..  4"  X  4".  De  (ciic  ni.ini.'rc 
en  poiiv.iil  cici.nir  ,,„ii..  pr.— i.  r,,ir  d,,i,,  |,.  ,r.,u  .-,  .vii.lri--  jus.iuVi  1  >  /' 
d'.Mii  .1  ccii  lniii\,i  cpic  ..I  ..uli'',iu,-  .-Kiii  II-.-.,  n.'.-.---airi-  dans  le  cis  .!.• 
<frtaiii.-  hcihll.-  1,1  \,ip,iir  .iiiplcM-.-  p.ir  le  nic,i..|ir  .lu  \.-iitilat.'ur  pour 
If  Iirauc'  ter..'   ne  lin   |m~  .(cmpl.v  ,iii  cl.'itinu.ni  du  K.-ii.'r,ilcur.  car  on  au- 

''•'''    I '"•'"'    nii   lir.iu..  -uHi-.inl   pciir  iriinpcri..  l.ic|Utllf  cK- lioiiillt- fiii- 

|)lci\..-  -1  1,1  ,  11,  iiiin.c  ,i\,iii  .11  une  cMp.i.ii.'.  siiH,-,iiu,-.  I.,-  iir,|.,^,.  naliiril 
di-poiiil.l,-  .  i.iii  1,1  ciii'il  pc,ii\,iii  dc.nn.r  .luiron  (t^"  ,iii  rt>,;i-irc  .laus  des 
•  ondilioii-iKiliir.llc-.  On  in-l,ill.i  d.  -  i,iu.u.s  ,i  lir.i.uc -ou- le- yrillc- .m  dc-su- 
<iu  l.ii  ou  ,111  i.ui-ir,-.  C,  j,,i|.^,.,  ,•,  liiMi;,.  iinontri'fs  .'i  A.  15.  C.  j-ij;,  ,^,^ 
ri.ii.nl  -on,  1,1  |,„i„c  ordiiKiiic.  d,-,  ml,,.,  |  .•!  I..,  dilï.'nn.v-  de  pr,-si.,ii 
lurent  In.-  dir.-.l.iii.nl  iii  pou.vs  .l'c.in.  1...  i-,.i.iMrf  .•t.iii  du  n:,,d,'|,.  ,■, 
■  oiili— >■  .1    ,iiu-ti''  ,"i    1,1   m. lin. 

Jhsfiosilinii  </r^  liiyuiix  ,i  viif'nir.  I ..--  luv.iux  à  x-ipciir  «hiiis  l.i  cIliiii- 
lirc  de  -  u.n.-r.ilcnr-  -<,iil  .irr.iiiK.-  l.l  <|Uf  \v  d.-inontrc  la  l'it;.  .U:  ils  lurent 
-iuni.ni  (cuv.Tts  .Inr.ini  K-  .-,ii-.  l  ,„.  p.,rti..  ,!,.  h,  v,.p..ur  prcluit,.  par 
1.-  .L;.-nc  ral.ur  dni.inl  !.•-  .  ,-,,i-  lui  dc'liv  r.-.-  à  l.i  -t.iti.Mi  cJViurKif  .'■Krlri.jiK. 
df    II  ni\.r-il...      A    c-.rl.iin-    inonuiil-,    .  <ptiid,iiii,    .il,,rs   <|ui-    le    pouv.-ir 


Fig.  34.     DiiilKWtion  générale  d'une  in*»lUtio 


s  iniUlUtion  de  générateur.  d'e«ii.    Section  du  Génie  mécanique.  Univmité  McGffl. 
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V  .,M.ir  M'Ml  "■'■<■'•>  ...  ...,>..in   ,«.„.  t.-  ...a.  i.i.i.v  .Un.  .|...l  < ..-  "..  !•.  "•'.-. 

,-,Vl,.ii.t«r  .l.in.  r...in..S'l.'»'  à  ir..v.r,  !.■  ■  xalx.-  .1.'  >f.ni.-. 

SV, /„-.,•>  V.-  ,/,   /..  ;■.//<- "r      la  -••.  I,..n..«-  .!.•  la  v..|H.„r  |,r.Hlu...    I...   ....- 

sur.V   l.a.    un  .al. ..in.....'   l'.alMHlv    à   nui>.n>  .li-.|H.-..-.   u  1  .,n,-  n...n.r..   par 

|.    .|„„  1,    Ij,      M       {.■.  r.Millal.  'Iiin  uran.l   n.mil.rf  .1  .-ai-  lait-  a\.. 

nr...  au. i. ......  .|ui    '^-'i'"'  '•"•  '-'''^  ''•'"^  '••  «'"'•^•"'•"•'  '^"   -•'^•""   ''"  ''^^'"^ 

ra,.iK.r..>  i.i.  .....n.r.n.  .,...•  V"U  p. -u   ,'.n  rap,...,..r  à  <  .•  K.n.rat.ur  p-.ur 

,lnm..r  .!.■  la   Na,K..r  .  ..n.nur.  ial.'  ..■<  lu-  à  un  .Uun>  .r.Aap..rat...n  ...n-.- 
.l.  ,,,|,l,,„..,u   plu-  uran.l  -lU.'  ..lui  .M.pl.A.''  .lurant  U-.  .--ai-  ..tl....!-.        <• 

|,,il  .-1  pr..uv.-  |ur  I..U..-  U-  .i.urniinali..n-  au  <  al..ri.n.ln-, 

»/,„//N(.N   ,l\ilnuentnlio»   d.s    ^nirraln.ts.      I  ).nx   r,-.TN..ir-  .!.■    p.-an- 
,..u,   r...-,a.mulain-  .n  l.r  lu,.u.  .lia.  un  .1..  ÎS'   X   25-   X    jr  lur..U  .m- 
„l,.v.-  lH...r  n..v..ir  l'.au   pn.v.nan.   .U-  .  ..n.lu.tr-  ,\v  la   v.ll.'.     C  ha.  un 
.V..,.N  .■■lai.  ...........  -ur  .U--  l.a-.  uU-  à  pla..-l..rnu.  lairl.ank-  .1  ......  .apanu- 

,1..  n-uinlr»'  .If    l.tKH)  livrt>  I.ar  .knii-livri'.      I,.-   lÏM-rv....--  .lai.i.l    n.uni« 

.1..  valv.s  à  ..uv.r.uf  rapi.U'  -.'  <l. rliarKiant  dans  un  plu-  ur..-!  r.-.rv..ir 
-i,u.'  au  .K-M.u-  .r.lU-  -r"..  puisai...!   Us  iM.n.pfs  .ral..n.n.a....n       I  )aii« 

.,.  ,V.M.rx..ir  intVri.-ur  un.-  jany.-  .I.-  l-i-  •"  T  -'  'r-...v.'i.  l.la.-.v  à  laMU.'IU- 
Minuivait  aju-l.V  I.'  uiv.au  .IVau  au  .■...niiun.,nunt  .-.  à  la  lu.  .U'  .ha-iu.- 

'"""().,  -.•  muu.i  «U-  .l.uv  i«.n.iH-s.raliimntati..n,  chaium'  .lu  iy|H-  DupWx 
,,,,.„„,  ,  ,..  vap.ur:  un.-  W  xVX  *."  H  V-nnu'  5>  ,"  X  V  X  (.  .  L-r 
,ii-,.,Mti..i.  .-.ai.  lilU-  .!...■  !..  («'...IH'  ixm  .•n.i.l..y.V  Ih.uv  ut  .-in-  la.'.U-.n.nt 
s,-.p.m-  .1.-  lautr.-.  l.a  n.î-.m-  <li-|»..siti..n  .xistait  .n  ..•  <iu.  .■..n.irnt-  l.-s 
tuvauv  ,lali.n.ntati..n.  tout.s  Us  l.ramlu-  à  irav.rs  I. -.,ui-IUs  ixnivait 
s..  pr.Hluin-  un.-  luili-  .-tant  l..rin.-ti.|u.in.nt  l.-rin.'-.s  ,Hn.l..nt  t.-s  i-sa.s 

/<„v,„.'o  ,i  //.'/,///,■•  >■!..     La  li..uilU-  lut  p.s.-.-  .lan-  uni-  l....t.-,  .1  pla.vi- 
-„r  uiu-  bas.  uU-  .tal-m  à  pla.H..rnu-  |-airl.anks  d'uni-  râpant.-  <U-  2<H>  l.xn-s. 
lioU,'s  .r,;hu„l,llo,is.     I'..ur  pr.-n.lr.-  .l.-s  .Vhantill.ms  <k-  h..uill.-,  ..n  s.- 
Mivit   .1.-  boitis  nmnii-s  .1.-  .-..uvir.  l.-s  imiH-rnu-al.l.s. 

ll,f,„rnls  d-i;lM»tUlou,niv  <',■  '^az  </<•>  //r.v.i«.v.  j/analy-i-  .li-s  ^a/.  «l.-s 
, us  ans  tu.  lai..-  .rapn-s  .Us  .Vl,an.ill..ns  .U-  «a/  «k-s  .uvaux  <iui  lur.-n.  pris 
■  Kri.Mli.iu.-UM  n.  .lan-  un  j..  .•..n.i..u  pn.v.-.iant  .lu  n-n.U-n..-n.  .lu  ^.-n.- 
ra.rur  au  .....v.n  .l'u..  .-puisi-ur  .l'.-au  à  JH.  i.'ap,.ar.-.l  .lumuiu.-  t-t  k-s 
„u-.,h..k-s  .ranaK-.--  -n.  «UVrif-s  .-n  .k'tail  .lan-  la  IX.-nu-  l'art..-  .k-  ce 
rapiM.n  1..-  lulK-  .r.Vl.an.ilU.nnaK.-  pla.-.'-  à  la  s..rti.-  .lu  K«'.«r..tt-ur  .ans 
U-  luvau  prin.iiMl  .-.  pr.-s  -lu  r.-uis.n-  u'i  D,  Mk-  -'•<'  >«'  .nmpnsa.t  .1  un 
,n..r<-;au  .l'a.i.-r  sans  s.uulurc  1  '  ,"  .-..  L.r....-  -k-  tuln-  t.-rnu--  à  un.-  .-xtr.nme 
.,  p..rl..r.--  .l-um-  m'-H.-  .k-  .r..u-  .k-  ,.  "  .k-  .lianu'ir.-  .-.  s.-i.ar,--  .1  .-nv.n.n  f>  . 
CV  iuIk-  ,r.rhaniill..nna«.-  -■.-..-n.lait  à  trav.-r-  r..uv.-rtur.-  .1..  K.-n.raii-ur 
(l..nnani    .1  in-   U-   tuyau. 

U-  n..Kli-k-  <rapP-'r«'il  d'.Vhantilk.nna^.-  .-.mnnan.k-  par  I  .\nK-n.an 
S.Hi.-.v  ..I  Mt-,l.ani.al  Kn^Lu-i-rs  n.-  lut  pas  .-mpl..yi-  par  .v  .|u  .1  lUt  itt- 
.lilluiK-  <k-  k-  pla.vr  <lans  u.u-  p..si.i..n  pn.pi.v  H  aussi  para-  .(ui-,  cnuiu- 
n-ul.a.   .r......  -ri.-  .r.-xp.-ri.-n.r-  laites  .lans  k-  but  .k-  .kti-rnnn.-r  I  .-tlc-t 
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"""-ait  .U-s  rLl  .1.     ;;'?""""'•     ^'"  "■""-  "-  -  '"a,.^rù.l 

-.  c,..u.s„..  o„  ,...„, .,.,,,  don.u  ,r  ;:  ^™:;■•!''v''- 
i;rr,;;-;:;r?r;:;.•;::;;:;•-^■r•'r 

'•-aivs. ...  .a. .;;;;:'  ;:.:;.3;;:';;--'-:.-  .c.  r...,,..  ..^ 

moiitrir  si  los  r.'siili  .i       i  •     •  "'"•«j;i  <lo  (  (),  vuxu  .o.irmié,  «Tvit  à 

o-- "...:. .;;;:!  \  ,:::;"  :,;::  :;;;;;:■"-  ■; -■>■--  .«^ 

CTiai,,.  ,..».,i.  , ,  ,.  l  "'■'"' "    "'  "■  1  .■nr,.K,»ir,„r  <  (  1,  ,,  ,|„,„ 

vi..r..„   „ri,„.i,„„.,      „       .        ri ,    :'■'•  """■""■"  •""■  I""  "■■■"""n,  „r,. 

--■;'■•  '..  «'.'-■ i".r:!;,::;,rr:rn,;:;;;;;,,i"  »-  '■■" ' ■■-  - 

'ts  i^^ais    turent    coiidiiits  d'aDrès   !..   .,-  .< 
<  '""i"^  'l<'  rAmerican  Sode.v  -f  M    'hmi    .1  K  '    ^"r""""'"    ''''   ^' 

'"•""•     '-••  ""n.I.re  total  .IW    s  h        "  """"■'''  ''^""  '^'"^  -'"  •'- 

-"•parais,.,,  avec  les  houil  .^  ,:  u.!u  n,  '  1  '"■"  '"T  '""'■'""'^  """■■  '^ 
l''"'P'.ssil,ili,é  .lV,l,te,,ir  r.Vht  1  "■ -'-•'"'-l"uze  <•.  o„  f.,t  ,|ans 
du   Cana-la  avee   une    a,  ,  it     e  "'-     ','  *"■"'""*■  ''^^  ''^'^^^  •''  ''*■  ''""-t 

puisse  les  e,ïe..tue:;;;ure;.r  ^',^::•-'^-«'--  p--  <,...  .on 

-^ais  furent  faits  „en<lant  IV^'/l'oC)-  "''''""/  '^-"-"-f  ^e  ces 

et    le    reste    suhséclue,„n";„'  ''  '"■""-^^■"'  •''"•-"  '•'•'«■  ''«'  1908 

-ti:;;"S;;nt  tt;':!;;;:;:^  r''^''-  r--'  ^-^  -^-'^  ^-^  -a 

■  V..ir  Trans.  .VS.M,,  V,.,.   ,,.  ,,   ,4.,,,.  ,.,,,,  Vol.  6,  p    ,5..267. 
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DEVOIRS    DU   PKRSONNKI.' 

Quatre  oï)st>rvateurs  et  un  chauffeur  furent  employés  dans  chaque 
essai.     les  devoirs  des  observateurs  étaient: 

«)l)ser\ateur  No.  1. —Diriger  l'essai,  observer  et  diriger  les  travaux 
du  feu.  noter  tout  ce(|ui  se  protluisait  dans  le  journal,  peser  la  houille  mise 
au  feu  ainsi  que  les  cendres  et  le  mâchefer  enlevé.  Prendre  des  échantil- 
lons de  la  houille  et  du  rebut. 

Observateur  No.  2.-  Chargé  de  pesi-r  l'eau  d'alimentation,  ajuster  le 
niveau  d'eau  dans  les  réservoirs  d'alimentation  et  dans  le  générateur  et 
surveiller  le  travail  de  la  pompe  d'alimentation. 

Observateur  No.  ,?.-  Responsable  de  l'analyse  et  de  l'échantillonnage 
des  gaz  des  tuyaux. 

Observateur  No.  4.-  -Chargé  de  lire  toutes  les  pressions  et  les  tempé- 
ratures. d'obser\er  et  d'enregistrer  la  sécheresse  tle  la  vapeur,  l'intensité 
<lu  tirage  et  les  ouvertures  du  registre. 

I.e  chauffeur  en  plus  du  chauffage  tel  (pie  dirigé,  s'occupait  de  l'ap- 
pareil du  tirage  forcé  et  du  jet  de  vapeur  sous  la  grille  (lorstpi'on  s'en  est 
servi)  ;   il  aida  aussi  à  mand'uvrer  la  houille  sur  les  bascules. 

La  plupart  des  obsc-rvations  furent  prises  à   15  minutes  d'intervalle. 

PRÉc.MTloNs  (;i':nkr.\les 

.\var.t  cha(|ue  essai  les  tubes  du  générateur  et  les  coiffes  furent  net- 
toyés aussi  jiroprement  que  possible  et  on  enleva  le  mâchefer  des  grilles. 
Les  parois  en  bricpies  furent  dans  tous  les  cas  chauffés  entièrement  avant 
de  commencer  l'essai.  .Avant  chaque  série  d'essais  les  parois  de  briques 
du  générateur  furent  entièrement  réparcs  et  l'on  vérifia  l'état  étanche  du 
générateur  et  des  appareils  qui  lui  étaient  reliés. 


pi;s.u;i';  kt  m.wipi  i-.vtion  dk  l.\  ikhii.i.e 

Dans  cha(|ue  lot  de  houille,  après  examen,  mélange  et  échantillonnage 
chargé  de  la  partie  chimitiue  de  l'enquête  et  du  la\age  de  la  houille,  on  prit 
une<iuantité  siil'tisante.  on  la  mit  en  sac  et  on  la  livra  ainsi  dans  la  chambre 
du  générateur.  Les  moyens  d'indeiuitication  à  la  tlisposition  du  personnel 
de  la  chambre  du  générateur  consistaient  dans  une  étitjuette  apposée  sur 
cha(iue  sac,  doimant  le  imméro  de  la  série  de  houille.  (Voir  la  2ème  co- 
lonne dans  le  IV'ènu"  tableau).  La  «luantité  de  houille  dans  tous  les  cas 
sauf  deux  fut  suffisante  non-seulement  jwur  un  essai  de  dix  heures,  mais 
aussi  pour  un  essai  préliminaire  d'une  durée  suffisante  pour  donner  au 
personnel  une  occasion  de  trouver  une  méthode  appropriée  de  chauffage 
et  de  manipulation  de  la  houille  dans  la  fournaise. 

Après  avoir  commencé  avec  le  feu  pro\enant  de  l'essai  de  la  vieille 
les  tubes  furent  nettoyés,  le  feu  fut  éteint  et  le  chauffage  commença  avec 

'Voir  \"()I.  I,  pp.  4  et  -S. 
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la  liuiiilli'  (|iii  (lf\.iii  rin-  f>si>t''t'.      l'iic  fuis  d.ins  une  (-Diiditiiin  couM'iiahlf 
l't   ciiviniii   iiiif  luiiri'  a\aiil   de  ciinimciiiiT  rrs>ai.  (»■  iiiriiu'  l'en   fut   l)rrilt'" 


jUMiuail   lioiil.   puis   lulloxr,   l'c— .ai    ne 


lai- 


ru   (|iu'  ('oinnu'iiccr  (|iiaii(i   U 


fin  luiinrati  lui  (i.iii-.  un  t'i.ii  luiucnalilr  pniu-  rire  JUK»'. 

l'illdaiU  l'os.u  Mil  ajouta  de  la  liouilli-  dans  le  l'ru  vl  \v  feu  fut  l)artanr, 
(Irrnaiiilir  cl  luttiivr  siii\aiil  (|ii'il  fut  ju^r  nrci'ssairi-.  Dans  chacinc  cas, 
rcpiiidanl .  le  l'eu  lut  de  nouveau   ncttoyc  environ  une  heure  avant   la  lin 


•t   fut  alors  travaillé  de  façon  à  l'anieiicr  à  la  lin  de  l'e 


ssai  dans 


une  condition  autant  (|iii'  p<»silile 


ire  a  celle  dans  laiilic 


Ile  il 


van  .111  coinnuiiceiiKiit . 

I  )c>  s,ic>.  1.1  houille  lut   vidée  iu.:i-  pient  en  hois  moulé  sur  di's 

li.iM'iile-  et  coiilcn.ml  environ  42(1  livres.  ,,e  nionieiit  où  l'on  vida  le 
récipient  lut  considéré  coiiune  le  monuiil  oi'i  un  ciTl.iin  poids  de  houille 
av. lit  été  mis  .m  feu.     (  )n  enrei;islr.i  les  |)es.inleurs  cha(|ue  demi-heure. 

.\près  avoir  vidé  clKi(|Ue  s.ic  on  prit  dans  le  récipient  un  échantillon 
d'environ  20  livres  et  on  le  pla(,a  dans  une  hoîle  spéciali'  d'échantillonnage. 
I.e  contenu  île  cette  boite  d'échantillons  fut  ensuite  envoyé  |)our  anahse 
à  1.1  M'Ction  cliimii|ue.  ("est  sur  ci'tte  anaKse  (|ue  l'on  se  basa  pour  le 
I)oiircent.ii;e   d'humidité,      illème   ("<ilonne,    I\'ème  Tableau). 

I..1  (|ii. imité  totale  de  cendri's  et  de  mâchefer  formés  pendant  l'essai 
fut  iK'sée  et  expédiée  pour  analyse  .'i  la  section  ('himi(|uc. 

Mt>i  KAi.t':   i>t:   t.'i  \i 

l.'e.ai  provcn.int  des  conduites  de  l.i  ville  fut  amenée,  tel  (|iie  rei|uis, 
dan>  un  ré>ervi>ir  de  pe-anleitr  monté  sur  b.iscule.  .\près  avoir  pesé 
ch.uiue  réM.voir  plein  d'e.iii.  celle-ci  fut  déch.irnée  dans  un  réservoir  d'ali- 
menl.ition  oi'i  s'.diinenl.iit  l.i  pompe,  lue  i.uis;e  de  bois  en  T  situéi-  dans 
ce  ré>ervoir  m.iri|u.iil  le  nive.iu  au(|iiel  él.iit  .inieiiée  l'eau  au  <-ommeiice- 
ment  .iin>i  (in'.'i  l.i  lin  de  ri»,ii.  I.e>  \erre-  de  la  i.iune  étaient  n.iiurelle- 
ment  éi;.i!emenl  m.ir(|iié»  et  l'on  tint  (omple  de  toute  diltérence  dans  le 
nive.iu   .111  comiiieiuemeiil   et   ,'i   l,i   tin  de  ch.i(|ue  iiiterv  .ille. 

I.e-.  b.i-t  iiie>  pour  i'e.iu  d'.ilillleiil.ition  .liiisi  .lue  cillo  iinplovées 
pour  pcMT  1.1  liouille  lurent  e»,iv  l'es  .ivei  -oiii.  ,iv  ic  ile>  poids  él.ilon.  .iv.mt 
cil.li|lle  ^erie  iri-.-,ii--  el   ,'i  iiil  i  r\  .illi-  pend. ml   le  cours  des  ir.iv.ilix. 

IIMfl'  U  A  t  I   Kl      m      l.'iVI      l>'  VI.IMI  s  1  VI  lilN 


I..I    lempér.iuire    de    l'ciii    d'.ilimenl.ilion    fut    [irise    ,iii    iiioveii  d'un 

therm.mu'ire  llirk^  immergé  il.in~  l'e, m  du  réservoir  d'.iliineiil.il  ion.  .Xvcc 

la   li.i^-e   !i-mpér,iliire   d'. ilimenl.it  ion   .icinellemeiil    employéi  .    I!    n'y  .i   l'ii 

aïK  un   cii,iiii;ement    perceptible  d.in-   li    teiii|iér,il  lire    i.iiidi*  (|iie  i|iii  l'eau 
ét.iii   pomuée  d.m-  le  i;éiiér,iteiir. 


2.Î 

(,)t  AI.ITft    1)K    I  A    VAl'Kl  H 

rrrssion.  -I.a  pnssion  de  la  vaiK-ur  au  lalurimîtrc-  fut  lue  sur  une 
jau^c  à  i)ri>>ioii  ('i.ilou  do  Srhafïi-r  tt  IJudcnluTu-  ("ettc  jaune  fut  e.  sayét- 
(le  temps  eu  temps  avee  soin  sur  un  vériticateur  de  jauges  étalon  et  l'erreur 
déterminée 

Sâiuressf.  i.a  (luantité  d'iuiinidité  présente  dans  la  vapeur  fut 
calculée  d'ai>rès  des  oliserxations  prises  a\ee  un  ealoriniètre  IValMxly. 
l.e  tuyau  eondtiisant  au  calorimètre  fut  amené  directement  dans  le  caisson 
à  va|Hur  du  générateur  et  la  vapeur  put  passer  continuellenienl  à  travers  le 
calorimètre  durant  '"essai. 

TIRA»  il-; 

Le  tirage  fut  mesuré  au  moyen  de  jauges  à  tubes  f  remplies  d'eau. 
Ces  tubes  furent  placés  dans  l'ordre  pour  enregistrer  le  tirage:— 

(a)  sous  la  grille 

(b)  au-dessus  de  la  grille 

(c)  en  arrière  du  générateur,  près  du  registre. 


GAZ    I)i;s    TIYAIX 

I.a  temi)érature  des  ^,a.  des  tuyaux  fut  obser\ée  à  l'ouverture  du 
tuyau  principal  (à  K,  Fig.  33)  près  du  registre.  On  se  servit  d'un  ther- 
momètre Hohman  et  Maurer  à  mercure  rempli  de  gaz  et  ajusté  de  façon 
à  lire  correctenu'Ut  à  212°  F. 

Une  partie  des  gaz  des  tuyaux  fut  continuellement  amenée  dans  une 
coniluite  d'échantillonnage  conduisant  d'un  point  à  l'arrière  du  générateur 
près  de  l'ouverture  du  registre,  la  succion  étant  pnKluite  au  moyen  li'un 
aspirateur  à  eau.  Des  bouteilles  d'échantillons  furent  remplies  au  moyen 
de  ce  tu\au.  L'appareil  d'échantillonnage  a  déjà  été  décrit  en  détail 
(voir  page  17.) 

On  prit  un  échantillon  d'environ  MX)  ce.  dans  le  tuyau  d'échantillon- 
nage chaque  quinze  minutes  |)our  faire  des  analyses  au  fur  et  à  mesure 
des  travaux,  ("omnu'  le  résultat  de  ces  analyses  fut  employé  pour  contrôl.*r 
les  méth(Kles  de  cliaulïage  et  le  traitement  du  feu,  ces  échantillons  en 
général  ne  furent  pas  pris  au  moment  du  netto>age  du  feu  ou  lor.siiue 
celui-ci  se  trouvait  dans  luie  condition  défectueuse.  La  perte  de  chaleur 
due  à  la  fuite  des  gaz  de-  tuyaux  chauds,  tel  (pie  donné  dans  la  colonne 
M)  (IVème  Tableati)  sera  i)ar  consé(iuent  moindre  cpie  la  quantité  réelle. 
Les  chiffres  dans  les  colonnes  36  et  37  ne  seront  point  par  C()nsé<iuent  af- 
lectés  par  ces  circonstances,  l'our  détails  complets  des  méthmk^  d'analyse 
chini(pie  d.uis  la  chaml)re  des  générateurs,  voir  la  IXème  partie  de  ce 
X'olume. 
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RKsri.TAT  i)i;  i.'i;s>SAi  ai    (.rsKRAiia  r  no.  58 

Afin  d'illustrer  k-s  iiu''thcHlL'sa(l()pt(''i's  et  les  résultats  i)l)teiius  jx-ndant 
les  essais,  on  a  annexé  le  journal  complet  des  essais  avec  les  calculs  expliqués 
en  détail.  Cet  essai  a  été  fait  avec  un  échantillon  de  houille  du  Cap 
Breton  et  était  considéré  comnie  sut'tisamnient  représentatif. 

I.e  journ.il  est  suivi  de  thv.s  i.ihleaux.  le  "RéMinié  des  Observations" 
(Tableau  .\)  et  le  "Késuiné  des  Résultats"  (Tahleau  H);  la  plupart  des 
paragr.iphes  s'exi)li<|iient  par  eux-mêmes,  l'ne  série  complète  de  tels 
résumés  et  du  journal  se  trouve  dans  le  IN'ème  X'olume  de  ce  rapport. 

Les  explications  relatives  aux  méllioiles  de  calculs  ([ui  ont  [H>rmis 
d'obtenir  les  chiffres  du  Tableau  h  soin  doniiéo  ci-dessous,  lesdits  calculs 
s'api)li<|uaiu  naturellement  à  l'ess.ii  No.  5,S  dont  nous  donnons  ci-dessous 
le  journal  it  le  résumé. 

JOl  KNAI 

Essais  au  i;énérateur  Babcock  et  Witcox  avec  de  la  houille  No.  36. 

Date,  M  Juillet  1<)()8.     Numéro  de  l'osai,  (".,  C,  T,  .S8. 

Observations  des  conditions  s;énérale>. 

Observateur,  J.  Bli/ard. 

-Notes:-  No.  1,  travail  -'u  nénér.iteur  B.  &  W.  Temps  lourd  et  chaud. 
Houille  de  grosseur  moyinne,  peu  de  petite.  Ouantité  appréciable  de 
substance  schisteuse. 

Notes  Générales. 

Tenii)s 

l.^^^  a. m.    Netloy.ijie  du  feu  f.iil  avec  de  l.i  houille  No.  M).      Pression 

de  HO  livres  par  pouce  c.irré. 
7.50     Si);iftlai;e  (le>  tiivaux. 
8.40     Commencement   de   losii.      l'eu  de   1"  bien   brillé;    tlammc  à 

l'arrière.   Maintien   d'un  feu   min< f   (,V'i.  Celte  houille  brûle 

avec  beaucoup  de  tlammc  et  de  fumèi-. 
9.,S0     C.rille  ,'i  demi-otivcrle.     .\ucuiu-  c.irboiiis.ilion. 
10.05     <  IrilK- cnlièrt'ment  ouvtrle. 
12.10     B.irrc  introduite  dans  le  feu  et   rencontre  >ur  le^  barreaux  (|uel- 

<|ue>  dur>  m.'ichefers.      Ne  veulent  p.i> -'enlever.     Jus(|ii'alors 

le  r.lte.iu  n'a  pas  encore  été  mi>  (j.iiw  le  feu;    l.i  iiotiille  ne  se 

c.irbonise  pas  du  tout. 
3.27     Sép.ir.ition  <lu  feu;    enlèvement  de  40  livres  de  mâchefer.      Le 

mâchefer  ch.iud  re>-emble  à  des  spatiaux  mou-  rép.indu-  sur 

les  «rille-. 
5   30     Nettoyage   du    feu.    Knlèveimnt    de    70    livres   de    mâchefer  en 

l.irges   placiues  (|iii   durcissent    en   refroidissant.      De  <ouleur 

bleue,      l'as  difficilcs  à  enlever  mais  on   ne  put   se  servir  de 

!,i   houiltr  -ur  l:i  t-nik-  ."i  >ecousses. 


Date,  31  juillet  1908. 


Jauge  du  générât 
auge  du  calorim 
Calorimètre  then 
Baromètre  au  ilil 


l'cmps  î   <  "irosse        T.iri- 
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tKf 

55 
10 
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9 

25 
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40 
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25 
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10 

40 
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127-S 
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55 
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127^5  i 

11 

10 

.540 
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25 

538  5 
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11 

40 

541 

128 

11 

55 

540 

127 
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10 

537^5 
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128  ! 

129  1 

12 

25 

541 

12.S 

12 

40 

539 

127-5 

12 

55 

538 

127 

1 

10 

539 

127 

1 

25 

541 

128 

1 

40 

539 

128^5 

1 

55 

538^5 

127-5  i 

550 

130   1 

1 

10 

538 

133   1 

2 

25 

538 

128-5  ! 

2 

40 

538 

129 

2 

55 

537 

127-5  1 

3 

10 

538 

128 

i 

25 

538 

127 

3 

40 

537-5 

128-5 

3 

55 

540 

130 

4 

10 

.539 -5 

12,S   i 

4 

25 

538 

12s   i 

4 

40 

540 

129 

1 

55 

540 

128 

S 

10 

540^5 

12s 

S 

25 

541 

130 

,s 

40 

540 

129   ' 

5 

55 

537 

127-5  1 

6 

•10 

540 

131   j 

6 

•25 

541 

133 

A -40 

!  537 

120 

TABLEAU     II. 


1908. 


ESSAIS  AU  GÉNÉRATEUR  BABCOCK  ET  WHCOX  AVEC  LA  HOUULB  No.  3«. 

Numéro  de  I' 
OBSERVATIONS  DES  PRESSIONS  DE  L'EAU  D'ALIMENTATION  ET   DES  TEMPÉRATURES 


G.  C.  T.  58 


Jii  générateur:  soustraire  2  livres  de  la  lecture, 
rlu  calorimètre:  correcte, 
nètre  therni.:  correct  No.  6S.100,0°-400°  F. 
être  au  >liliiii  22'M>4,  ."i  la  fin  20- .">4. 


Lecture 

Eau 

du  ré- 

T.in- 

ren- 

ser\-oir 

VOV't^î 

infé- 
rieur 

1850 

1280 

131 

408 

1340 

132 

407 

1170 

128 

414 

1180 

129 

408 

1030 

128 

409-5 

1100 

128 

414 

950 

12<) 
127-5 

410     \ 
412 -5 i 

1160 

127-5 

411-5 

1210 

127-5 

412-5 

1020 

128 

410-5 

1000 

128 

413 

1020 

127 

413 

940 

128 
12') 

409 -5\ 
410     / 

1380 

I2.S 

413 

1280 

127-5 

411-5 

1090 

127 

411 

llOO 

127 

412 

1070 

128 

413 

1050 

128-5 

410-5 

980 

127-5 
1.^0 

411     \ 

420  ; 

1350 

133 

405 

1260 

128-5 

409-5 

1340 

12') 

409 

1280 

127-5 

409-5 

1240 

12K 

410 

1300 

127 

411 

1290 

128-5 

409 

13.30 

130 

410 

l.?00 

12S 

411-5 

12,10 

12S 

41(1 

118(1 

12') 

411 

1100 

128 

412 

1060 

12S 

412-5 

1060 

130 

411 

1030 

129 

411 

1210 

127-5 

409-5 

1210 

131 

409 

1340 

133 

408 

1390 

Lecture 
lie  la 
jauge 


120 


ao-^ 


1 100 


Livres 
Evaporation 


3.30 


'  Pression      Près. 

jdu  gêné-       <'al.  IVinp. 

-;    rateur       liv  par     cil.  °K. 


de 

Par  in- 

lar 

liv.  (Kl 

verre 

tervalles 

minute 

pce  car 

310 

118 

360 

520 



34 

7 

114 

330 

378 

25 

2 

124 

370 

537 

35 

8 

lis 

320 

454 

30 

3 

124 

440 

438 

29 

2 

120 

250 

529-5 

35 

3 

124 

320 

494 

32 

9 

125 

360 

572-5 

3.'< 

2 

122 

290 

431-5 

28 

8 

123 

420 

472-5 

31 

5 

120 

370 

480-5 

32 

1 

124 

3.50 

413 

27 

5 

124 

430 

413 

27 

5 

122 

340 

469-5 

31 

3 

119 

330 

523 

34 

9 

124 

440 

491-5 

32 

8 

125 

420 

421 

28 

1 

123 

>')0 

472 

31 

5 

125 

340 

483 

32 

2 

121 

410 

410-5 

27 

4 

125 

350 

.521 

34 

7 

123 

460 

385 

25 

7 

125 

350 

439-5 

29 

3 

122 

370 

449 

29 

9 

116 

370 

449-5 

30 

0 

117 

340 

380 

25 

3 

113 

3')0 

371 

24 

7 

117 

460 

299 

19 

9 

125 

370 

5.30 

35 

3 

118 

360 

491-5 

i2 

8 

120 

360 

46(J 

30 

/ 

124 

340 

511 

34 

1 

125 

380 

412 

27 

5 

123 

360 

432-5 

28 

9 

123 

420 

381 

25 

4 

120 

320 

331 

22 

1 

95 

380 

,349-5 

23 

3 

100 

380 

279 

18 

6 

119 

350 

388 

25 

9 

125 

42S 


125 


15 
14 
16 
15 
16 
15 
16 
16 

16 

16 
15 
16 
16 
15 

16 

16 
16 
16 
16 
15 
16 

16 

16 
15 
15 
15 
14 
15 
16 
15 
15 
16 
16 
16 
16 
15 
11 
12 

15 
16 


.Aucun  compte  des  correction»  n'a  été  tenu  «if  !«•  feuille», 
Therm.  d'atimcnution  Hick»  No. 
15706  et  15701  louat.  0-5T. 
Therm.  d'air,  »ou».  1*F. 


Tirage 
d'eau  i  pouces). 


j  Ouvert. 

I      du 
registre 


Au        .\u  des-  ,  Au  de»- 
reKistre     sus  de  !  s.jug  de  i  (iMUces) 
la  grille  I  'i  grille  I 


Total 


17,691-5 
Mean . . 
Corr 


.120-4; 

..lIS-4 


16-4 


15-6 
15-6 


290 
290 
293 
290 
294 
293 
294 
2-11 

m 

294 
292 
293 
294 
293 

293 

294 
294 
294 
294 
294 
294 

294 

294 
^94 
292 
290 
290 
290 
294 
291 
294 
294 
294 
293 
292 
200 
286 
281 

290 
294 

204 


292-3 
292-3 


0-30 


•24 

0- 

-24 

0^ 

•26 

0- 

-27 

0^ 

■26 

0- 

-26 

0- 

-26 

0- 

•27 

0- 

•27 

0- 

-28 

0- 

-28 

0- 

-28 

0^ 

•28 

0^ 

-28 

0- 

-28 

0- 

.  'S 

0- 

■2s 

0- 

-28 

0- 

-28 

0- 

-28 

0- 

-28 

0- 

-28 

0^ 

•26 

0^ 

-26 

0^ 

-26 

0- 

-26 

0- 

•26 

0- 

•26 

0- 

•30 

0- 

•30 

0- 

-30 

0- 

-.30 

0- 

-28 

0- 

•28 

0^ 

-28 

0^ 

•28 

0- 

•28 

0- 

-26 

0- 

-26 

0- 

-28 

0- 

16 
16 
20 
18 
16 
16 
20 
18 

-18 

18 
18 
18 
18 
18 

18 

18 

18 
18 
18 
18 
18 

18 

18 
18 
18 
18 
18 
18 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
18 

18 
20 


0-20 


02 
02 
02 
02 
02 
02 
02 


0*02 
002 


02 
02 
02 
02 
02 


002 

002 
002 
0^02 
0-02 
002 
002 

002 

002 
0^02 
002 
002 
0^02 
002 
0-02 
002 
002 
0  02 
002 
002 
002 
0-02 
002 
002 

002 
002 

0-02 


24" 
24' 
24" 
24" 
24" 
24" 
24" 
24" 

24" 

24" 
24" 
24" 
24" 
24" 

24" 

24" 
24" 
24" 
24" 
24" 
24" 

24" 

24" 
24" 

24" 
24" 
24» 
24" 
24" 
24" 
24" 
24" 
24" 
24" 
24" 
24" 
24" 
18"  à 
5-55 
18" 
24"  à 
610 
24" 


Cham- 
bre du 
généra- 
teur 
temp. 
T. 


Temp. 
d'ali- 
menta- 
tion 
°F. 


Temp. 

des 

tuyaux 

à 


90 
90 
90 
90 
91 
91 
91 
91 

91 

92 
91 
92 
92 
92 

92 

91 
91 
91 
92 
91 
91 

91 

92 
96 
92 
92 
92 
92 
93 
92 
92 
92 
94 
92 
90 
90 
98 
90 

89 
90 

89 


72 
72 
73 
73 
73 
73 
73 
73 


-0-28     i  -0-18       -0-02 


91-5 
90-5 


73^5 

73^5 
73^5 
73-5 
73-5 
73-5 

735 


73 
73 
73 
74 
73 
73 


73.5 

73-5 
740 
74- 
74- 
74  • 

74  • 
75- 
75- 
75^0 
75-0 
75- 
75 
7S^ 

75  • 
75  • 
75- 


750 

750 

75  0 


570 
560 
575 
570 
620 
S80 
620 
630 

640 

62S 
610 
580 
S90 
585 

635 

600 
640 
600 
700 
620 
610 

620 

560 
570 
660 
630 
600 
630 
780 
720 
710 
650 
640 
640 
610 
580 
540 
520 

530 
600 

710 


740 

73^5 


616 
616 


25 


6.40 


lin  i\v  l't'ssai.     l'eu  cuiniin-  .m  t iiKtK-i-nu>nt.     52  livres  de 

(•fiiilri's  cnk'véfs  du  trou  à  ifiidres.     Ia-s  tuyaux  i-xaminî-s  et 
triiiiv"''s  étanches. 

Cendres  et  Mâchefer 


3.27  i).in. 
5..<l»  p.iii. 


Tare    (iros.se    Net 
?  I  -  -         4(1 

75         145         7» 


Feu  partané 
Feu  iietto\é 


().(M)  p. m.       75 


110  livres  de  niâcliefer 
127         52  livres  de   cendres   ratissées  de  dessous  les 
les  barreaux 
162  li\res  de  cendres  et  de  mâchefer. 

Houille  Mise  au  Feu 

Kssai  au  Rénérateur  No.  2  Hahcock  et  Wilcox  avec  de  la  houille  No,  36. 
Date.  31  Juillet  VMH.     Numéro  de  l'essai  G.  C.  T.  58. 
Observations  sur  les  houilles. 
Observateur  J.  Blizar  ;. 

Notes.— Houille  mise  au  feu  a%  ant  le  commencement  de  l'essai  7-32 
;\  8-40     246  livres. 

T.AUI.K.M     I. 
_  Rapport  détaillé  de  la  Houille  mise  au  feu 
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I     Ilduilli-  Total 
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fcii  à  lif)uille 

initr\.ilUs  mise  au  feu 
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. 
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53 

2,015 

l.U 

2,149 

195 

2,.?44 

150 

2,494 

104 

2..S98 

22 

2,620 

158 

2,778 

143 

2,291 

33 

2,954 

.V) 
Analyses  de  Gaz. 

I.^^.li   .111   ^1  lli  r.llrm     IViIki.i  k  «l    \\il(i.\     imi    rie    1,1   hi.ilillr    Nil.   .>(i 

D.iii.  SI  Juin,  I   l'MO.      \iiiiii  r.i  .Il    l'c-.M  (,.  (■     r,  5.H. 
(  )|p-i  tA.lliiiiw  ili^  .iii.iKm-.  lie-  i:.!/  iliw  lil\.iil\. 
(  >l)~vi\  .iliiir.  I      1    t  'ciiiu,i\  . 

I  Altl  I  AI     III 
Rapport  détaillé  des  analyses  de  gaz 
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l>-\l    AI     lilAKKAIi;!  K    M).    (..    (.    T.    .^8      TAHI  l' AI      A 

Résumé  des  Observations 

"■'''•■    -îl    jiiillii    l'KiS.     C.rii.r.iuiir    15.    vV    W.    No.    2  ,'i    11  iii\ tr~iu' 
Ml  (.il'. 

(  (iiimicnci-  "i  S.  m  ,1.111.      l'ini  ,'i  o.Kl  p. ni.      Diin'c  fidU  iniiiiin-^. 

iii'iiridl 

1.  M.'lliiiili-  lie  ili,iiiH,i!^c.  ,"i  1,1   III, lin.  111  \f  r(i),iîul,inl   sur  li->  (ôti-^ 

I  i|)|iiim'-.. 

2.  •-iiiili-  ili-  lir,i;.;i-  11,11  uicl. 

'■     <  "Miliiioii     ilii     i;riirr,ii(iir    il     .l.iii-    .In     11.1  iii\M).;f-ciii irrrnuni 

Ih  !■..;,.'■  ru   M.ii    l'KKS. 
4.        Tlllir-  lliUii\i'-.   7..^(l  ,1.111. 
V       I  (Il    MrUi.vr.    7..'în  a. m..   ,s..<n   p. m. 


'■"-  ""  *•• 


îi!iiMii'iiMmi-rtt 


«'<*     •«•  «4« 


*«•  ««o  «4a 


1  )i.ur.iiMnc    )\|:r  itr-  Irtiillr-  ilr  coiirlK    i|r  l'»--^.!!  .i)t  v;t  lu'l.iU'iir  \i».  7J,  «lan»  rApiundicf  II. 


28 

Comhiislihir 

(t.     N.iiiii.    .If   I.i    liiMiilIt'     \«..    M,,    Dominion    Coal   Co., 

Svtliuv,  Mine  \ii.  7 
7.     Aii.iK-idr  liouilliMilu' :m  |)oi^i^  (',  I,  (■  =  7(1-7,11  «  S, 

>  -  2-4,  \  =  I  ■(,,[}.,  ,  ».  J.  ,,.„,|r,.  -  5«) ' 

S.     N'.il.ii.  r.iIonti(|nf  lie  H.T.l.  <!.•  houille  sivhv  par  li\rr     I.^.HW) 

9.     Huiniiliié  il.in-.  i.i  lii.uillf  niisf  .l'.i  fiii      ',  ).; 

lO.      l'oids  lie  |.(  houille  uum'  au  feu  (lixres) 

11       Matière  <iinil>u>iil.|i' «ians  la  cendre  et  le  niAeherer     ', 

12.      i'oiil>  (lu  luAcliefer  (li\re>l    

t.V      V(tu\s  de»  cendre»  ijiv  re»l 


2 .  <>,S4 

14  '» 

110 

52 


Air  rt   i;(i:  ilrs  tiiyuux  - 

14.      l*re>Mon  il'air  wms  le  feu  (|M)ures  d'eau) -  0.02 

'•''•  "  "     •»•'  'lessus  du  feu  (iMiuces  dVau) -  0- 18 

"'  "  "     au  reKÎMre  (fxmces  (IVau) -0-28 

17.     Ouverture  du  rcuistre,  entière.  » ,'  ouverte  <le5.5.S  p.ni  ;\ 

6.10  pin. 
I.S.     Température  de  l'air  dans  la  chambre  du  ««'nirateiir  (°F.)00-5 
1'>.     TemiH'rature  <les  tuyaux  (°F.) ft]5 

20.  .\nalys«-  de  naz  secs  de  tiivaux  par  volume  ' ,' ,  C"0  =  V-8 

t)  =  «-2.  fO   =    1.2.  N    =   808. 

Eau  cl  lapinr    - 

21.  Fempérat tire  de  r<au  d'alimentation 73.5 

21.     l'oids    total    de    leau    d'alimentation     (livres)    cornue 

d'.iprè^  la  dilférence  de  niveau ]  7  .(,i>l  .  5 

2,?.      Ni\.aiid'.Miidaiisla  j.iuKcaudélnit  (ixiuces) M" 

24,      \i\.,iu  <reau  dans  la  j.iiine  à  I,:  lin  ipouces) V," 

2.>.     (urne lion»   pour  la  dilïèretKc  de   niveau    (livresi   com- 

pri»i»  ci-(le»»ii 
H,. 

2/ .      \  .iri.ilioii»  du  haronièlre  ipouce») 

jS.      !'rc»-.i,>n»d.iii»  le  (ajori mètre  parla  jaune  (livre»  par  p.c.) 
2").      Tciiip.r.iuir  ■  dan»  !<•  (  .liorinièire  \°V.) 


.■n»»ion  d  lau  par  la  j.iune  (li\re»  par  pouce  carré 


20 
118-4 
2'» -.S') 

l.s.f) 

2^)1  ^ 


Xotes  — 

i,a  lioiiille  lirûie  ,i\ec  im.  i;r.mde  ,|u.iiililè  de  llanime»  ci  de  lumèe. 
l'a»  .le  (..rlMMii„,ii(.n  .lu  loui.  Mâcli.tVr  liKw,  mou  .|ii.md  il  e»i  iliaud: 
l.i.ile  à  enlever,  nui»  la  ii..uille  ne  pouv.inl  être  employée  sur  une  urilk- 
à  secou»»e».      Feu  entièremeni  n   iioyé  une  foi»,  partage  trois  lois, 

Temp»  lourd  et  ch.iud.  ,  ■ 

< 

("arlioiK-  fixe 57.6 

An.ilyse  approximative  Matière  volatile M)S 

(  endrcs 5.Q 


Sif<né:  John   Bt.i/.\Kt). 


29 


KSSAI    Al     li^:N<^:KATKt  R   «i.  (  .  T.    5H       KOKMK    H. 


Réiumé  des  Résultats 

Kssai  au  K»-nrratfur  Ralx-iK-k  et  VViUox  \o.  2,  A  rTnivi-rsité  McGill. 

l'iitir  (létcrniiru'r  la  i|ualiti-  de  la  hoiiillf. 

Naturt'  (lu  ('<in)l>ustii>lc,  hiuiilli-  No.  .{6.     Nature  cU-  la  ffHirnaiNc,  l>urret 

fixes,  M)  |M)ur  cent  (l'i-spaei-  cl'air. 
Mi'thiHlf  (If  cumnu'ruTnu'iU  i-t  d'arrèl  tics  essais,  allernatifs  (  A.S.M.K.). 
Surface  <le  grille   (pieds  carrés)    lf)7*>.     Surface  de    chautTaKe    li'eau 

(pii'ds  carrés)     639. 
Surfa«-e  «le  surchautTa|{c  (pieds  carrés)  aucune. 
Baromètre  au  début.  2*)M,  h  la  tin  2954,  milieu,  29-59. 


Quantités 
1. 
2. 
.?. 
4. 
5. 
6. 
7. 

8. 

9. 

10. 

11. 


totales — 

Date  de  l'essai 31/7/8 

Durée  de  ress.ii  (heures) lO-O 

l'oids  de  la  houille  mise  au  feu  (livres) 2,954 

l'ourceiitaKe  de  la  houille  mise  au  feu 2-7 

Poids  total  de  II  houille  «Vhe  mise  au  feu  (livres) 2,874 

Total  (le  la  cendre  et  du  rebut  (livres) 162 

l'otircent.ine  de  la  cendre  et  du  rebut  dans  la  h')uille 

stVhe   (a)  provenant  des  analyses  6-9,  (b)  |)es»' 5-64 

l'oids  tôt. il  du  combustible  consumé  (livre>)  d'après  les 

analvMs 2 ,676 

l'oids  total  de  l'eau  alimentée  dans  le  génératcui",  corrigé 

pour  la  différence  de  niveau  (livres) 17,691  -5 

Kc|ui\  aleiice  de  l'eau  év.ii)on''»'  en  vapeur  stVhe  d'après  la 

temiM'Tature  de  l'eau  d'alimentation  et   la  précision  du 

générateur  (livres!         

M(|uivaleiice  di-  l'eau  éva|)orée  en  v.ipeur  st'che  h  partir 

de  et  à  212°  l"  


QlKUilili's  jxir  lieurr 

12.      Ilniiillf  M'ciie  mise  au  feu  par  heure  (livres) 

1.^.      Iloliillc  Mclie  par  iiieds  c.irrés  de  surface  de  >;rille  par 
heure   (li\  rcsi 

14.  Eau   é\.iiM)réc    par    heure   corrin('»-    pour   l,i    (pialité   de 

\aiR'ur   ili\ Tes) 

15.  l-.\.ipor.itii)u    é(|ui\.ili  Mil     p.ir    heure    de    et    à    212^  1". 

(  livres  I 

16.  Kvajjoration    é'<|uivalente    p.ir    heure    de    et    i^    212°  F. 

par  pii-ds  carrés  tU-  surface  d'e.iu  de  ch.iuff.ine  (livres) 

.\fnyi'nne  itc  f>rcssio>is.  ti'nipératures.  etc.  -- 

17      Jauge  à  pres.si(m  d'eau  (livres  par  (louce  carré) 118-4 

18.     Temptrature  de   l'eau   d'alimentation   entrant    dans   le 

générateur   (deg.  F.) 7.^-5 


17,620 

2(»-92() 

287-4 

17-1 

I  .  762 

2.W2 

0-27 

l't.       Tiini..  i.iliirf  il.»  u>/ -'<■'< ''•'PI'""  <liiKrii>r.il.ur  itlrv;,  '    '  '••'» 

'(>      l'i.  >-i.>ii  ilii  lir.iu»'  <  i'tr«'  '•■  riKi'irc  il  !«■  in.ii  ,m\  t.ii.ln- 

|l"   H  t»     (I  «Mil  '  •  •  • 

il         l'.)iir.rnl,i;;r  .llllimiililt    tl.ill-  l.l  \.ilM'lir    "'' 

11       (  li.\.iii\  \,i|Miir  .li-\rl<«p|M-  ilnin   \S  :   «P..  ''"■* 

}{      (  11,  \.ii  ^   \.i|Mui   i~lim«-»  .111  iMiitil  ilf  \IK-  ilr-  iim^iriir- 

f.(t 

liiii- 

H.     l'.Mriciii.iu'    <l«-  iliiA.iiiN  \.i|»iir   <liMln|)|n>   au    iH'iiii 

I,-  \  Ml-  (I.-  (  Mii-liii'  iiiirs "" 

Ri-Miltiit^   iiiJii.^lriih 

.'5.      I..11I  .ippinniiiii  m  «A.iixin'r  «laii-  le»  iniulidiMi-  atliu'lUs 

..irIKr.iKliniiillf  mise  .111  liii    luiu  «(-r  Ittiii  .<i  .^■'''> 

ll<.      l,\.i|>-p|,ilinn    (•■<|ili\.ilriilc   (Il    cl    ."i    21J     r.    l>ar   Hmc   de 

ll,,llillr  i.lUqiu   nii-r  an  liiMlirm  11  :  lii-in  .^)  Ttm 

_>:.      I  \,ip..r,iti..ii   r<|iii\.il<iiu-  <!«■  .1    .1    1\1    \.   par  lixri-  f\v 

linllillt'  M-(hf  iliini  11  -r5i  "■-' 

_'S.     JA.ipi  r.iiiiin  ('(iiiiN.iUnu'  ilt-  it   ,"i   212"  I'.   par  livre  <U' 

(DUilai'-nMf  couMimé  I  lH'iii  1 1 -^.Si      i '^-^ 

Rniiliri.oil 

2').     \al.iir  cilnriruiu.  <lcliiMiilli-'<ti«-  p.ir  livre  iH.T.l'.i  1.<..H60 

^^)  (le  ei.mliusliMe  par  livre  I  H.'IM   .1  14.74(1 

.<1.      keiKltineiiI  du  K<'ilél'i"<l"'  l''-'^''  '""''  '*'  eolllliustilile  luii- 

-unié      i',  )    •'''■■* 

M.     Keiidiuieiil  du  ^.'nt'-rateur  v  cunipris  la  i;rille  (Ikim'  :^ur  la 

limiille  >è.lie)    (' ;  l ■'^•'■'' 

Gtiz  ilfs  liiyiuix 

y^       (i.i/  MC-  de  luv.iux  l>.ir  li\  re  de  larlxme  ides  .inaly>e>  de 

t;.i/l    lliv  re-i.  .  .  --    .' 

,U.     (la/  >e(>  de  uiv.uix  p.ir  livre  de  i  «imliuslilile  consuiné 

<r.iprè-  h  -  .in.ilvx-  de  u'."   'l'^re-'  1  ^^   <> 

,??.      (',,1/  >e(>  de  nivaux,   par  liste  rie   liouille  sèelu-  id'.iprès 

le-  .inaly-es  de  v.mi  (livreM  ''    ■' 

M,,      l'iopm  lii.ii  lie  l.i  chaleur  du  conihii-tiMe  daii>  l>s  ^.i/  >ec> 

de-  tiiv.niN  <i'i'  ^ '■''''•'t'l>^''"  '' <  '  '""''' 

Siuiic:  JdllN    Hi  I''  VKl). 


H 


\l.(  (  I  ■< 


Calculs  pour  l'essai  No.  58,  conduisant  aux  chiflre<i  donnés  dans  le  résumé 

des  résultats     Forme  B 


l.i".  item-  Ni»-.  I  ,1  4M' 


lit'  rr(|Ulrrt'll(  .llirillli    lA :ili(  .itinll. 


Ihin  5|{.      l'nicU  11)1. il  lie  l.i  Imiiill,    mi- 


il'-ipri-  Il   (M)ii|s  hii.il  lie  l.i  liMiijlli'  iniM'   ,iii  fin,  iiciin    le  puiiU  tU-  riiiiiniili 


I.     (  >ii   iruuxi-  ce  lui. il 


II 


ft  c-.!  ly.i 


T..I.1I  <l 


!r  1.1  liiillll 


iiii-c  .111  («Il    liit'iii  M\] 


liuiiillr.  (Il   liuiM  41$     =2.')54  X     1      ll(l.>; 


I  I      liiiiniilili'  jKir  lixri'  ik- 
2.x:  \  livr.-*. 


I  . 


7I{  l'iiuri  iill.i«c  lie  l.i  liiiiiillr  st'clii'  tiiiii  roioiinu'c. 
iliin  iiiic  l'i.ii  rrlin-  ilii  iruii  ."i  n  lulrt-*  conlifui  une  |iro|M>rlinii  i\v 
m.ilirro  I  iiiiiiiii«iil>lLs  i'ii  iilii-  (If  l.i  cindn'  nu  une  |(.irlif  rtclIniK  ni  non 
CiJliiJpii-liliU-  lie  II  liuiiillc,  I  ne  crrl.iiiu'  i|ii.inlili''  ili'  rcndri'^  ilaii»  l,i  liiuiillr 
I»ri1ltf  c^t  lonjudr-  ihtiIiii-  m  l'i.mi  iinjMirli'»'  sous  la  forim-  tlv  |K>iissitrf 
ilans  it>  lux.uix  ."i  ^.w  nu  .uiln  iiuni.  i.c  \viu]s  .utinl  du  n-liiit  cultM-  du 
trou  à  (viidr»'  r^t  {«.ircoti-i'iiuiiM  nioindrt'  (|iir  I»'  |Miid>  di-  cctu-  partir  du 
coniliiHiil.lc  i]  n"rsl  pas  coiiMimtc.  I.'ili-m  7.\  donne  l,i  iiroïKirtion  de  la 
liuuillf  sèche  i|       n'e>i   pas  l'oiisuiiiée.  «•stiinée  d'a|>rès  l'.in.iKse  du   idnit 


fil. 


ru 


(Innne  l.i  pro|)orlion  telle  (luaitllelleiiient   jK-sée  (illi  est 


iialurellenu'nt   moindre  (|u«'  "A.      |).ins  les  calculs  liasés  sur  le  comliii>til)U' 
consumé,  ou  s'est  str\  i  entièrcnii'iii  de  7.\. 

Itini  7.\.  1.1  niatièr.'  eiile\ée  du  Uou  à  cendre»  |K'ndanl  l'ess-ii  con- 
tenait 14-y  iMUir  (irit  (Item  1I.\)  de  niilière  conildislihlc  et  100  14')  nu 
X51  |K)Ur  cent  de  cendres  rci'lles  M.ii-  l,i  houille  >èche  li  IK  (|u'.in.ilysée 
conleii.iit  .s-'J  pour  cciil  de  ceiidr 
tlHI 


il   par  coii-.é(|ueni  dev.iil  .noir 


(onlenii    ••   '>  X  ou  fc'J  |)our  cent    de    uliiil    con-isiant    de    1 4   ')   ]H)ur 


S.^  •  1 


cent  de  malicu  ,  .imhu-tilile  et  H5- 1  pour  .  ciil  de  cendres,  de  iiunu'  KMl  6-9 
ou  «Ml  pour  cent  de  l.i  limiille  Mche  nii>e  .111  fin  fui  ,u  liiellemeiii  om- 
-iiniée  comme  comlui-iilile. 


/Il  m    7H.      I.c   |H)urcent.i«e   h  I  (|ue  déiermiin'-  par  le   loiids  rlu   rel 


ut 


actuellement   train    du  iroii  aux 


tiidre- 


poid>    lu  mal  heler     ileni  12. \)   +   poi.K  des  cendr.      1  item  \.\.\) 


pou 


.lal.lel. 


uiill 


t   sechc     Item 


M$) 


X    KH) 


IIM'  —  5' 


.'K74 


X  KM)  =  5-6 


.\msi  (|u  on  I  ,1  juste  explio 
de   la   perte  de  celidre- 

lUm  SR.      l'oid.  luial 

d 


nioin~.  iiiii 


iicni 


|)ar  suite 


est  é\  idiinnieni 


!  oui-,  total 


I      h 


•KKi 


<>.s    1 


,'h: 


'  I 


ii'iix  pnivcn 


es    llCIUS    (M!.. 


1111    (I 


11,  I.  k.'-M 


Il  siiiiini.i    o  ili 


ilrs  I  M»HtT\  .iiion» 


iih 


)•     «Mil  iiiarqii       H. 


i-s  .\  U' 


12A.  er. 


RIK^-J 


il 

Item  ion. —  l".(|iii\;ik'nri'  (l'caii  ('•vafM)r«'0  fn  vapeur  sèclie,  d'après 
la  ti'iii|HTatiiri'  .iciiullc  de  l'tMii  (l'.ilinit'ntatioii  et  à  la  pression  du  (géné- 
rateur ili\res) 

l.'eau  (ralinieiii.uioii  iK>miM''e  dans  le  néiiéraii'ur  ne  fut  [)as  du  tout 
actuellement  év.iporée.  'a  \apeur  retirée  du  caisson  du  Renérateur  con- 
tenant cle  l'huiuidité  non  é\apnrée.  On  doit  par  consé(iuenI  procéder  à 
une   •iirrection. 

Nous  avons,  ccmunc  dotuiées: — 

Item  2f).\     I'i\>sion   de   la   va|x^iir  d.ius  le  j^énérateiir.   p.u"  la 

iant;i'.  livres  par  pouce  carré 11S-4 

item  27. \     l'rission   barométrique  jKir  pouce  carré !4-5 


Pression  absolue  de  la  \aiH'ur,  livres  p.ir  |)ouce  carré  1.^2-9 

("haleur  laliiile  di'  la  vapi'tir  à  cette  prission  (d'après  les  tables 

lie  vapeur'  1. T. H H(û-5 

Chaleur  du  li(|iude  à  p.irtir  de  M°  id'après  les  tabU's) <2()-8 

Total  de  la  clialei;r  de  la  vai)eur  à  1.^2') 11«8-,i 

Item  2S.\      l'ression  de  L.  va|)eur  dans  lecalorimètri' parla  jau^e, 

livres  p.ir  pouce  (  .irré 15-6 

Pression  baromélri<|Ue,  livres  par  pou      carré 14-5 

Pression  absolue  de  la  va]ieur,  livri's  par  pouce  carré îo- 1 

("ti,-leur  totale  de  la  vapeur  à  cette  pression  (d'après  les  tables 

<le  va|)eur)  l'.T.H 11.S8-3 

Température  de  la  \ai)eur  saturée  à  M)  livres  par  pouce  carré 

(d'après  les  tables)  de^.  F 250-4 

Item  29. \      TemiH'rature  actuelle  dans  le  calorimètre,  deg.  F    .    292-3 


Surciiautïajie  <lans  le  calorimètre,  deg.  F 41-9 


Maintenant,  en  prenant  0-6  comme  l.i  chaleur  siK'cifu|ue  de  la  vapeur 
surchautïée.  nous  avons:  chaleur  totale  d'une  livre  <le  vapeur  A  M)\ 
livres  par  pouce  carré  surchauffé  41  ^''F  =  1158-.?  >-  (0-6  X  41-9)  = 
1158-.^  •  2.S1  =  118.^4  r.T.H.  C'est  la  même  chose  que  la  chaleur 
totale  d'une  livre  de  vapeur  humidi-  avant  son  entrée  dans  le  calorimètre, 
puisqu'aucune  chaleur  n'a  été  ni  gagnée  ni  perdue.  De  là.  si  la  vajx'ur 
a  passé-  dans  le  calorimètre  sans  perte  ou  gain  de  chaleur  et  contenait 
à  l'origine  X  pour  cent  d'hunu'flité,  nous  avons 
100    - 


320-8    + 


10(1 


X   867-5    =    1183-4 


duquel  .V  =  0-0  pour  'cnt  (IX'ènie  Tableau,  27ème  Colonne) 

Item  21.\. — De  nouveau,  la  température  de  l'eau  d'alimentation 
était  73-5°F  et  d'après  le<  tables  de  va|)eur,  une  livre  d'eau  re(iuiert  41-5 
C.T.B.  pour  la  chauffer  de  M°  à  73-50;  de  là, 
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Chaleur  doniu'c  à  rhariiic  livre  d'eau  d'alimentation  à  73-5°  pour 
former  une  livre  de  vapeur  humide  d'une  chaleur  totale  1183-4-41 -5  = 
1141   y  U.T.B. 

Mais,  si  la  vai)eur  du  générateur  eut  été  sèche  et  saturt-e  à  une  pression 
<ie  132'>  livres  par  pouce  carré  absolue,  sa  chaleur  totale  par  livre  aurait 
été  ll.S«  3  l'.T.H.  et  la  chaleur  donnée  à  chaque  livre  d'eau  d'alimentation 
aurait  été  11««  3  41-5  =  1146X  l'.T.B.  De  là,  la  chaleur  actuelle  don- 
née À  17-691  li\res  d'eau  d'alimentation,  les  ctinvertissant  en  vaixur  con- 
ten.int  ((-6  |)our  cenl  d'humidité  si-  serait  complètement  évaporée  ou  trans- 
formée i  11  vapeur  sèche 

1141<) 
1/691    X  =  I' .620  livres  d'eau  d'alimentation 

1  I  4i)  •  o 

Ce  chiltre  est  par  consé<|uent  considéré  connue  l'eau  actuellement 
évaporée  corrigée  pour  l'humidité  dans  la  vapeur. 

Item  11B.  JMiuivale:;!  d'eau  évaporée  en  vapeur  sèche  de  et  à  212°. 
Des  calculs  précédents  la  ciialeur  donnée  à  une  li\re  d'eau  d'alimentati(m 
et  formant  une  li\  re  de  vapeur  de  la  (pialité  actuellement  délivrée  par  le 
générateur  fut  trouvée  comme  étant  1141-9  l.T.H.  Mais  si  la  vapeur 
avait  été  formel-  par  de  l'eau  à  212°  et  à  ime  pression  atmosphériciue.  la 
chaleur  requise  p.ir  livre  eut  été  de  960  l'.T.B. 

Le  poids  de  la  vapeur  sèche  évap<jrée  de  et  à  212°,  {|ui  requérerait 
la   même  dépense  de  chaleur  que  les   17691    livres  d'eau   d'alimentation 
actuellemeiil  déversées  dans  le  générateur  et  converties  en  vapeur  humide 
est  par  consé(|uent. 
1141-9 
966 

Ilem   12B. — Houille  sèche  mise  au  feu  par  heure, 
item  5  B  -r^  Item  2  B  =  2874  -=-  287-4  livres. 

Ilem  13  B.— Houille  sèche  par  pied  carré  de  surface  de  grille  par  heure. 
Item  12  B  -=-  16-79  =  287-4  -^  16-79  =  17-1  livres. 

Ilem  14  B.-Kau  évaporée  par  heure,  corrigée  d'après  la  ([ualitéde  la 
vapeur. 

Ilem  10  B  ^  Item  2  B  =  287-4  -ir   16-79  =17-1  hvres. 
Ilem   1.S   B.-   Kvai)oration  équivalente  par  heure  de  et  h  212°. 

Item  11  B  -H  Item  2  B  =  20920  H-  10=  2092  livres. 
Item    16  B.—  Kquiv aient  d'évaiV)ration   par  heure  de  et  à   212°  par 
pied  carré  de  surface  de  chautïage  d'eau. 

Item  15  B  -7-  639  =  2092  -h  6,?9=  3-27  livres. 
Les  Items  17  à  20B  ne  re<iuièrent  aucune  explication.     La  méthode 
pour  obtenir  l'item  21 B  (humidité  dans  la  vajKur)  a  déjà  été  donnée  (voir 
sous  l'item  10)    Les  calculs  simples  pour  les   items  25  à  28B  sont  donnés 
sur  la  feuille. 

Ilem  29B.— Valeur  calorificiue  de  la  houille  sèche  par  livre.  Cette 
quantité  lut  déterminée  dans  chaque  cas  dans  un  calorimètre  à  bombe  et 
on  trouvera  les  détails  complets  des  essais  calorimétriciues  dans  la  IXème 
partie  de  ce  volume. 


17691    X 


=    20920  livres. 


.u 


1474(M    TH. 


Item   M\\\.     \  ali'iir  c.ilui  ilii|iU'  ilii   ^(lHllul•^lilll(■   p.ir  li\  rc. 

I.'iU'iii  TA  miinirc  (|uc  ')4-l  piuir  itiii  île  l.i  hiuiillc  m'cIic  mi-.c  ,m  feu 
l'i.iii  cumliiHiililf:  lie  l.'i  l.i  x.iltiir  i  .ilunliciiic  d'iiiu'  livre  i\v  (■()mliii>iililt' 
t(KI  X  \  .iltiii"  (  .il()ii(i(|iU' d'imc  li\  rc  «If 

li.iiiillc  x'clu-  Itlll  <  ].iSltU 

//(■;»;  .îl  H.      Kindciiunl  <lii  m'iu'r.ilcur  Imm'  -\\r  le  c  nmlpii-liliK  i  iiti>iihu'i. 

Il'  rtiiiK-mcpiI  i-l  1,1  |)rii|inrlinii  de  la  i  li.iiiiir  .n  liuTunicnl  iim-imur 
d.in>  le  l'Ii.iiiH.iuc  cl  d.iii>  r<'\,lli(ir.llii>ll  de  l'cill  jll-qii'.'i  l,i  ill.iKlir  nhlcniU' 
fl  rciidm-  di>|MiniMc  par  l.i  iMiini.ii^c. 

I  )'.ipri'~  l'iitiii  JS  \\  pciiir  I  li,i(|iic  livre  de  comliii-tihlc  ciiiisiiiné  on 
diinii.i  à  l'iMii  d.iii--  le  ui  "ir.iiciir  une  (|ii,iiniié  île  ihaieiir  é(|iii\.ilenie  à 
ré\.ip(ir.iliip|i  lie   7S^   livre-  d'e.m  de  ci    à    î\  1^  d'dù 

liem  _'SHv  <)()(!  7S>  i  •)(.() 

keiidenuill    -  -.  =    51  •  4  pniir  celll 

Item  son  14740 

Ihni  M\\.  Kendenieiii  du  i^énéraleiir  \  ccimpris  la  i;rille  ihasé  sur  la 
houille  m'cIui. 

Ce  reiidenieni  i>l  la  propornoii  de  la  i  haleiir  .icliiellenuiu  emplovée 
en  i  li.uitlani  il  en  évaporaiil  l'ean  à  la  cli.ileur  <|iii  serait  obtenue  p.ir  la 
coinliu-lion  partaile  de  la  houille  nii<e  au  jeu,  inenanl  en  eonsidi  ration 
l'huniidilé  pré>enle  dan-  la  houille. 

I  )'aprè-  l'ileni  21  \\  une  quanlilé  de  chaleur  é<|ui\  aleille  à  l'éxapora- 
lion  de  7-27  h\ie  d'eau  de  tl  .i  î\  2  a  été  oliteniie  par  la  eontlmstion  dt' 
ehaque  li\  re  de  houille  -èehe  el    niili-ée.  de  là 

lleui  _'7I{,-  <)<><,  ',  -21  X'Xif) 

Kiiidenient  =        .  .  =         _  =    5(l()  pour  etnt 


heui  .")lî 


l.?S(.(t 


//i»;.V^I?.  (i.i/  -ce- de  I  u\  ,iu\  p.ir  li\  re  <le  earlione  id'.iprès  les  ana- 
l\-e-  de  '^.w . 

I.'iieni  Jf(  .\  <lonne  le- an.iK -e- de  i^.i/ par  \  olunii-.  Les  poids  relatifs 
de-  ya/  eou-iiimnl  rétr-n'-  .'i  rhvdrom'ne  eoninie  tuiité  -ont  (oiisidérés 
comine: 


I  )io\ide  de  earliolie 
<  Kxijène.  ,    .  . 
Mono\idc  de  (  .ulioni 
Niirouène,  lic 


Il 

U) 
14 
14 


.\in-i.  le  poids  de  KMIxolunu-  de  y.i/  de   iu\au\,  contenant    iii    xolii- 
nii-  de   dio\ide   de   (arlioue,     Uj    \ohune-   d'<i\vi;ène.     \\ ,   de   tnonoxide   de 
carlioneii  n  ,  de  nilroi^èni  et  autre- ya/ ré-idu-.    serait  reiiilu  par  l'expression 
22u^-\    Ifin-j  +   14  m,  +  ii,' 
tiiii 
si  on  la  rétèrc  au  poid-  de  10(1  volumes  d'hvilroycnc. 


cl 


.45 

Mainifiiaiil,  If  liioxidc  <li'  (•.irliunr  cnn'it-nl    \i  dv  son  poids  de  houille 
le  iiioiioxide  d<-  i-arl)oiie  conlieiil     ;  de  miw  poids  de  carbone,  ce  qui  fait 


([lie  le  poids  de  carlxiiie  dans  100  \uluini-s  de  i;a/  de  luxanx  sen. 


22n,    X 


12 
44 


+    Un:,    + 


26 


100 


6  m,    +  Ma) 
100 


loi-,  le  poid>  de  100\oliinies  (rii><lro.i;ène.      I  )e   là.  le  poids  de  >;az  de   tu- 
\,iii\  eonli'iianl   une  livre  de  c.irhone  sera 

poids  de  100  \cil.  de  j^a/  <k'  lu\.iu\ 
poids  du   r.irhoneen  100  xol.  de  n.iz  de  lux.iux 


22ni4-1f>i  j+Uln.i  +  n,) 


()  (Mi  +  n.i 


Ici,  n,=<JS:   n,  =  S-2: 


1  lui  4-Snj  +  7  (n  i  +  ni) 

.>(ni  +  nn;;i 
=  1-2;    n,  =  SOS  .iiid 


11. m   .iM\  = 


ill  X<>-H  +  1  X  X-2)  +  :  (1-2  +  80-f<) 
.^  (1-2+<J-Si 


r47  4 
,V4 


-22-6  livres 


//(•»/   S4|{.     ('.i/   sics  (les   tuv.iux   par  lixre  cle  conihus'ilMe  coiisunié. 


(  "l'Li  est  donné  par  liem  .^Mi  X 


Total  lU-  la  houille  sèche  t-niployée 
1 


olal  du  (dmliu>lil)le  consume 


^-  llem  .^5   X 
=    l.Sf)  livre- 


lu 


-B 


llr 


>|{.      (  1.1/  M' 


hem  X\i 


-.^  X 


2.S74 
2676 


e(>  (k's  luN.tux  par  Inre  de  houille  seclie 


t'el.i  e>l  doiiiH'  p.ir  llem  ,V<R   X   carbone  par  livre  di'  houilU'  sèche 


lu 


X^  X 


lu 


100 


11  h   X   0-767    =    17 -.4  livrer 


//('/;;  M)\\.      l'roporlion  de  l,i  cli.ileiir  de  combustible  dans  l'échappe- 
ment  (le>  ^,1/  secs  di's  tuv.iux. 

("esl    1,1   proportion   de   la   chaleur  emportée   par   les  jja/ 


es   tinaux 
ibustion    '-omi  lète  de  la 


.ut'c   1,1   ch,ileur  (|ui   serait    dévelopjiée   par   la 
(|nanlilé  de  houille  sèche  mi^e  ,iii  Icu. 

l.'.iir  (|iii  entre  d,ms  l,i  fourn.iist'  et  ((ui  se  combine  avec  le  comiiustible 
(|uitle  k'  uénéraleur  à  la  U-mpéralure  donnée^  p,ir   l'itiMU   \').\.  la  lem|>éra- 


ture  d  entrée  ttaiit   donnée    par  I  lU-m    1,S.\.      I-U   iie!^lii;e.int    I,l  (Ullerence 

entre  le  poids  de  l'air  (|ui  entre  et  li-  poids  des  j^az  de  tuy.iux  (|ui  (luittent  le 

i;énér,Ui'Ur.  et  pren,inl  0-24  l'omiiie  la  moxenni'  de  !.•  chaleur  spéiitioue  des 

i;.i/,  chacuie  liv;i'  de  ^az  di'  luvaux  emporte 

0-24  (llem   1<).\      Item  ISA)  l  .T.B. 

l'ar  consé(|ui-nt.  pour  cha(|ue  livre  di'  houille  sèclu'.  la  ch:,leur  emmenée 

est 

Item  ,<5liXO-24X(Ium  1<)A     Item  ISA) 

=  17  .?V0  21    i6l6     '!0.5i  =  21SO    r  T  H 

1-Aprimé  comiiU'  la  proportion  lU-  la  valeur  de  clialeur  d'une  livre  de 

2180   XI 00 
houille  >èche  (Iii'Ui  2<)n  ou  SA)  cela  devient  =l.'>-7  pour  cent. 

1  ,<SW)  ' 


RKMARniKS  SIR    l.f^s   KSSAIS  Al     (WCNKRATKl  K    IT   I  I  1  RS 

RI'ISI  LFATS 

VAI.IMK    |)|:    t  A    Ilot  II.I.K 

I...  v..U.ur  .u-.m.ll..  ,r„„  anain  r.m.l.uMil.l,.  |M,„r  la  pnKlu.ti,.,,  ,1..  h, 
va(H-iir,  t..|  ,,uo„  la  .Inn-nir,'.  ,1,-.,„.„,|  ,ra'..,r,l  ,|..  la  ,|ua...it,-.  «le  chaUur 
;i'"  I-u,  ...n.  u.ilisjV  ,la„s  le.  K.-..u-.rau.ur  .„,„„,..  résulta,  .ru.u-  .Ic.ponse 
cionm...  ,U.  ,u„,  ,us„l,l..  H  n.s.utc.  ,Iu  travail  .lu  nu.intie.n  .-i  ,lu  ,,u„  nVul- 
ta.u  .1..  |..,„pl,„  ,1..  .V  .nn.l.us.il,!...  i:„  faisant  IVssai  du,n-  sm.  ,ie 
homlks,  ,1  ,..,  auis,  „n,«,ssil.U.  .!,■  ,|,-.,inir  d'uiu.  façon  absolu..  U-ur  valeur 
ar  uolk.  ,.„  nu.nu-  rciatur  ,,..ur  la  pr.Hlurtù.n  dr  la  vapeur,  à  n,„ins  ,mu.  Ton 
..l-tK-nnc.  ,l..s  ,nl„nna.i..ns  o.n.pl.-.tc.s  sur  k-  oui,  ,lu  OMnl.ustihl..  ..,  ,1^.  hi 
nia.n-,!  u-uvr...  .,  «laus  1.  .as  pn^n,,  ,„„,  .•,  .,„.■  l'on  peu,  fair.  .  .'es,  ,|e 
c!tsvu,..r  K.S  .ara.M.res  prin.ipaux  .l.s  houilles  essayées,  sans  s'ocuikt  .lu 
eu,.  pren..n,  en  .onsMU-ra,!..»  le  p„uv.,ir  .révap.,ra,i..M  e,  les  .un.li.i  .ns  ,Ie 
|..a..|pula„..n  av.-  l.s.,uelles  .>n  a  eu  à  faire  fa.e  .l,>„s  IVssai  .le  cha.,ue 

dans  I..  I\..,u..  ..l.U.,,„  ,K..p,„.„  s.,„unaire  .les  Kssais  .u,  Cén.  ra,..ur.  et 
on  .lexra  .■.ms.l.Hr  .,„..  |...  |,„uill..s  son,  arran^M-es  .lans  l'or.lre  «.'....ra- 
Ph...-.  Les  hou.l,..s  de  S>.l„ev  .on,  ,..  pr..„i,res  .l.,nné..s.  suivies  .a'uL 
.«u.  e.  .1.     .„nM...  ,1  Inxerness  .■,  ,1..  l'i.um.  Nouvelle  Kcosse.  .les  ,  errai  ns 

•      ■■■'"I  l-ake  .lans  I..  .\..„v..au  Hruuswi.k.      I.e  Kr.,u,H.  suivan,   vi.n,  .le 

Imu!:     TT7     r  """""'■^   '--•■•"—.   les  li,ni,..s  e,    1...  houilles 
■  Mm,  .,...    !..  Sa.ka,du.«an  e,  ,1e  rAllK.r.a.  les  houilles  .le  Cro«sn..s,  en 
<'l-.nl.-  AnKla.se  suuen,  e,  vienn.n,  ensuite  .lans  r..r.ln.  1...  houill.s  ,l" 
err  un     o.u,,..  ,    C  as.a.l...  AllH.r,a.  la  s.Vie  se  ...rn.ine  par  les  h... .s  .   . 

ulun„lluns  ,|„  \i,kon  n..  pur.n,  ."..re  .-ompris  .lans  I.    série  .les  ....ais   ,u 
Ken.nueur.  ...r  on  n'avai,  p.»  ,„  ,„ain  une  sulï.san.e  .,nan,i,.-.  ,1..  h„uiil... 

I  .)Mr.).|(|()\    in.s    M.),  Il.i.Ks 


l>aM.  !..>  .•..hanullons  axe.    l..M,n.ls  furent   ..tï...„,és  Us  essais  la 


("irlion  il. 


pro- 


.r  I.;  ,?^  """■  ""'  ''";:  'r^  '"■""'*'^  •''■  ^"-'-  '-•'  '->--  voia.iil. 

^  '    pour     .  .11,     I  iii)(. 


«les    li^niu-s   .le   I.,    Siskaiehi.wan.     I.a 


)roi)or,ion 


a  S-O  ,lan,  une  lunulle  h.v.V  ,lu  ,..rr..in  houilkr  .le  Cas.a.le.  I  e  •on,enu 
;"'7"'""  ;■••'■•  -"-ll..nu.n,  n,oin.lre  .O-O  p„ur  .en,)  .laû;  -u" 
ou.  es  un  ra.  Me,  e,  plus  .ran.l  U.-!  p....  .en,,  .lans  Tune  ....J  H  In'^ 
-  rolMhl..  ,iu;  1.S  huni,..s  fraiehe,nent  n.in.'.es  .•.,n,..n.uen,  nu^.,ne  plus 
•'  '""■"'";  'iu  .1  n  es,  ,n..n,r.-.  ,la.,s  I..  IW.,,,..  Tal.l.au.  une  .rr,.un..  .nr.n  .' 
•'^""'  '•^'-  — al.l..nKn,  p..r.lue  .la.w  la  n.anipula.ion  e,  dZ^IT 


NT.    -It^dullro  200  ujouû-^  MUMuro^^^^^  lavi^r  .uHixe   '  M  '   v..u.  dire  u.i.-  houille  mébngir. 


V  ., 

.le  1,1 


N... 
de  la 
houille 


N<i. 
de 

ri>»,ii 


Nl'M    l'b    l..\    liul'IU.^Rb. 


rr 


I       f. 


9 

10 

I 


3fi 


Zif, 


33 


3S 


S8~    l)< 


5» 


•{7 
23 


13 


213 


12 


214 


^',n- 


15 


215 


Uli 


•Mi 


L*!^*!!'"!"!!:*"'  '•  ^""*^  ""'■■  "«"""''«'n i"-d i o., (iiace  nj\,  N  iT  r~TT~ 

_f7 D|Jniinion  \o.  <*,  \eiiio  llarbour,  Uomiiiion  Caol  (  .. .  t;iarr  B^.  .N    E.~'7.~ 

—^ÎL  '^'''."""'""  '^^''  L'  ^""1'  '"'''''•'"•  l>'""'n'"n  Co.»!  l  .> ,  Î.TdTi^ccli^'NF  .' 
-J'I..  l:*^"'i!""r  •'^"  1'^-  ^'^""  l^'ncr>.  I'oiiiini.,,1  (  ,«|  t„..  I.HTîîlaTc  Hd>,~NrK,~" 
_^2 '^""'^"^">  -^"-  lO^Veiiu  tinm.  Uominioci  Cul  (o.,  l.id..  (.Uce  Uay,  N.  K.~~ 


Traitkmrnt 


jhur  crible  à  •ecouum  2J"  et  <  ourroie»  de  triai 


[Sur  griîle  à  barreaux  2}"  et  tablt  de  triage. . . 
Sur  crible  de  I"  et  table  de  triage 


j^f »""jn»Te  Xo.  1,  X.na  Srutia  Steel  and  tVal  Co..  Mine»  rieSydney,  N.  E  .  ~ 

21       [''''"■llj-rt-^o^.^^Vjva^.tia^Sic.-UndC.Mrc^ 

Huuillt-i.-  Iiivernei»,.  Invcnuv»  ky.  &  Cwl  ( \,'.~ \ i^veTne»^,  X .  K "^ 
n.>i:.llr,i-  Invernes»,  Inverm*s  ky,  and  C.ial  f  c...  Inv^rTOMTxrE" 


27 


2S 


2ti 


30 

II) 


ic, 

I    "      ~ . 
!      -!       ' 


1»> 


1 


20 


Sur  barreaux  de  }"  cl  courroie  de  triage 


Sur  crible  de  }"  et  courtwie  de  triage. 


Sur  crible  à  secoUHses  de  {"  et  courroie  de  tria; 


H.iuill.re  dr  l'on  H.,od.  Ki.  hm.,nd  ky.  and  Coal  Co,,  Port  Ho^l,  X.  H 


Houillère  de  P..ri  H..xl.  Richniund  k>,  and  (Vxd  (.•-TTl'ôrtlï^KXrîr  .~    ~^~ 
\>ine  Six  Kooi,  Houillère  Valc,  Acadia  to..l  <o,  l.iXlvicw  (ilasgow,  \.^"  "^ 
\.ine  Si.\  Kcxn.  Houillère  \alc.  Acadi,i  Coal  Co ,  l.tdTx^tÏÏa7gowrN~  F-  7"^ 


[Sur  crible  à  secouwie»  de  i"  et  courroie  de  triai 


|Sur  crible  à  «ecouawi  de  J"  et  courroie  de  triai 


\ei 


W  F.K,rd.  Houillère  Allan.Shaft.  .-Vcadia  (  oal  Co..  Ltd.,  StelLirt-n,  X,  E 


— i-J— lL__;}l''"^  ^^''ih.  '^'"'|i|"'=  •■^'•'i'"'.  Acadia  Coal  Co.,  Ltd..  St.-iranoîirv'E    ' 

"^'_! 31    jVriiiejrhird,  Houillère  Albion,  Acadia  C  „al  Co.,Ttd7^tclUrt(.n.  X.  E.  ~ 

_f*"     l_J^i jV^nel-hird.  Houillère  .Muion.  A.  a.lia  C<aî  Co.,  Ut.l^Sf^lûrton,  V~K    ', 

-     I f !X'^'l*^''i!  P'^^^^•>"'llèrl■  All>ion.  .Acadia  C<mI  Co..  Su-lli7t7i7 "sfï  ~.~ 

-  .--  '   -  '^       '^''""^'  ^^"ti"'  """'""'■  Ar-adia.  Acadia  C.«l  <  ,,  ,  Ltd..  \Vcsirjil7rX.  L  " 
_^  _^     j^_i\>;n.-  Main.  I^louillèrc  .Vadia,  .V  a.lia  Coal  Co  ,  l.t.l'rwiTîTïllë,  \    E 


Sur  courroie  de  triage  seulement. 


;Tout  venant  de  la  mine. 


I Houille  rééchantillonnée  No.  1. 


.1  Résultat»  de  l'essai  peu  fiables  par  suite  d'errei 
. .  jTout  venant  de  la  mine 


jSur  crible  de  1  "  et  courroie  de  triage. 


UineMaù^^Hmallère  l.ru.M,„.^_.,...,  ,.K,„„,  <j«l^nni;;«  C.„.  Wc«ville.  N.  K jsur  c^ble  d7l~et  courroie  de  tria^' 


Winc^lam,  Mi.uillèr.-  Uriin.n,oii.l^l,urrroioni.,l  C.wl  Mininy  C,>  .UvIiV.ÏÏ,',  \"  i;~' 
:Winc-.\Lun,  Houillère  Urumm.m.i,  Inlercolonial  Co;il  Mii.iimT-iT.  VVcs' rrie,  N^  K 
Houillère  X...  2.  Cunibërland  Ry  &  Coal  côTîTd^Si^i^^irxTr'T  "."".°"°"" 
Houillère  Xo.  2.  (-uinberland  Ry  &  C.«>.  Co.,  Ltd.,  SpriMKhill.X    l""  ,     ~."""  .' . 
^H  .uillèri-  Xo.  J.  Cunil«-rland  R>  \-  Coal  Co.,  Ltd.,  SprTnshil^V.X~~  ".~"  ~ 


iSur  crible  de  |"  et  courroie  de  triage. 


Hotîillère^  .\  Cumherland^Ry  &  Coal  Co.,  Si.rinKhilir\7Ê..~'~ 

I  l<>'Mvrv  ChiKiiecto.  NLiruime^t  -,  J,  RV&^lWer  lo71Tîrc^êrnr."x.T 

"^'!^"''li'!y_"''''^"'  ■'^'■"•'^■^'^^  '"""I.  Ky  .t  P..w.-r  (  „  ,T7.17(-hiKiT«h*7x    e" 

Houillère  Miniidie  Cf.;d  C,»..  Ltd.,  Rl-.rr  Hrb.rt,  N    r 

Houillère  Minudie,  .Minudic  Coal  Co.,  Ltd..  River  Hébert,  X.  E  .    ,    ~  .  ~~7 


]Sur  crible  de  }"  et  courroie  de  triage. 


.lEkhantillon  trié  à  la  main  . 


Sur  crible  de  i"  et  courroie  de  triage. 


_  ."!!"'^''  ^^^'''  ^'^'^^^^  <""»'  &  Ry  f  o.,  Ltd",  jo?gUis,  X.  E 


23^^  Hrmillère  Joggins,  Canaiia  Coal  and  Ry.  Co,,  Ltd.,  Jt>KKins,  N,  E. 


.  Sur  crible  de  i"  et  courri>te  de  triage. 


.Mine  Kin^'-s  S.  H.  Kin^',  .Minto.  X.  B. 


-Mine  Kings,  S.  H.  King.  Minto,  N.  B 


Sur  crible  de  J",  pas  de  courroie  de  triage. 
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Mlchefer  en  morceaux  mince»  et  dur»;  adhère  aux  Uaneaux;  fumée  épiii«« 
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7    ~~'-\ 
■  i 

Mâ( hefer  dur*  adhèrent  nu»  bvreaux;  fumée  épaiHe;  utile  un  peu 
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Mâchefer  petit  e»  dur,  fatile  à  enle\-er;Krille  à  lecuUMwavantaiieuae;  fumée  épwaae 
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UrBe*  plaques  de  mtrhcfer  non  adhérent  ;  fumée  cpaiMe 
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Mâchefer  minces  et  enlevé  «an»  tlifBcullé • 
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iMarMrr  Miinrr  pt  dur;  la  hmiitif  nillei't  lirûk-avec  unr  lungw  fbmmr 
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MarbrCer  mince,  dur  et  adhérent  ;  U  houille  colle  rt  brûle  avec  beaucoup  de  flamme 

10 

— 
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Marhefer  compact  et  bleu,  jimdant  aux  barreaux:  U  houille  coUe  et  brûle  avec  beaucoup  de  flamme 

ta 

~               .. 

Mâchefer  à  réduire  en  pouiwière.  enlevé  tans  difficulté;  la  houille  colle  el  brdle  avec  beaucoup  de  flamme . 

\% 

.,»«.^>-».- 
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Mâchefer  puceux.  vitqueux,  et  faiSIc  k  réduire  en  potiaiâire  une  fois  froid:  d'une  couleur  blanchâtre:  U  houille  brûle  av«  beaucoup  de  Aanime 

15 

Mâchefer  épais  et  visqueux:  brûle  avec  beaucoup  rie  flamme;  la  houille  colle 

10 

ftj     \^s     L^ .:.           ..w  »«  i-*.  îiu  X  wiJk\t\w^  AM  rwtaiA«àAM»<  mw\\m\ik  Aana  rlSAîniltA  la  hiuiîlUt  ntllf  f»t  lirâb*  avfv  twAiicouD  de  flamme  et  de  fumée 

17 

18 

1» 



ao 

Maclirfer  épai«,  blanchâtre,  et  difficile  à  briwr;  la  houille  ne  colle  pas 

ai 
aa 

""*""" 

Mâchefer  épais  et  visqueux;  friable  quand  il  est  froid;  Générateur  No.  1  froid 

as 

Mâchefer  épais  et  friable;  travail  au  générateur  No.  1 

ai 

Mâchefer  blanchâtre,  spongieux;  très  friable;  la  houille  a  foré  de  gros  more  aux  de  coUe 

as 

"'~'^' — 

Mâchefer  visqueux  et  adhérent 

ae 

Mâchefer  épais  et  visqueux,  enlevé  par  grands  morceaux,  la  houille  a  collé  rapidement 

a7 

______   — 

as 

jMachefer  visqueux 

a» 

°~~-  

Mâchefer  mincp,  vitreux,  et  adhérent 

ao 

Mâchefer  formant  une  plaque  dure  et  mince  au-dessus  des  barreaux;  les  conditions  se  sont  améliorées  avec:  l'emploi  de  la  vapeur 

ai 

Mâchefer  sufiisamment  épaia  et  adhérent  aux  barreaux 

«a 

1 ______^ 

iMdchefer  nuiices,  dur  el  adhérent 

aa 

Mâchefer  dur  et  poreux;  la  bouille  colle  légèrement . 

84 



iMachefer  mince  et  dur;  enlevé  avec  difficulté;  la  houille  coUe  de  suite  et  brtle  avec  beaucoup  de  flamme 

35 

iMachefer  bleu,  vitreux  et  adhérent 

96 

Mâchefer  dur  et  bleu;  la  houille  coUe  mpidement 

37 

Nota  —Le  chriffre  200  ajoutr  au  numéro  d'une  houille  indique  une  houille  lavée.     I.e  suffixe  "  M  "  veut  dira  une  houille  mélangée 


r" 


No.  de      No.  de 
U       ,       U 


4«      !      233 

t I f-- 

i       47  M     \ 

*--  4 --f 

48      i      234     I      5(-> 


53 
54 

55 


t-^- — — -^  ■■'- ••^" 

49               31 

!      50      1       231 

M 
52 

;    51     I     30  : 

!       52               2»^ 

36 

i      «3               51     1 

60 

54               52     ' 

^    35    ]       27     i 

7() 
37 

Ofi      ■        2fl     ! 

43 

57      :        25     i 

45 

5»            225 

49 

59              23  M 

46 

60      1      223  M 

47 

61             24    ; 

48 

62              22  M 

1                i 

40 

83      ,      222MJ 
64            ~  2Ô~\ 

42 
33  ~ 

65 

66 
«7 

en 


18 
17 
21  M 

I      221  M 
|ex.234   1 


39 
3H 
41 
44 

71 


Nom  de  la  HouiLLàRE 


Western  Dominiim  Collieries  Limited,  T.iylortun,  Sas. 


Parkdale  Coal  Co.,  Ltd.,  Edmnnton,  Alta. 


Canada  West  Coal  Co.,  Ltd.,  Tabcr,  Alla. 


Houillère  Cîalt  :  Albena  Ry.  and  Irrigati jn  Co.,  Ltd.,  Lethbridge,  Alta 


Veine  Seven  Foot:  (Ryron  No.  1)  Houillère  Leitch,  Leitch  Collieries  Ltd.,  Pa«biirg,  Alta. 


Houillère  Hillcresit,  Hillrrest  Coal  and  Coke  Co.,  Hillcrest,  Alta. 


\'eine  No.  1,  Houillère  Bellevue,  West  Canadian  Collieries  Ltd.,  Blairtiiore,  Aha 


Veine  No.  2,  Houillère  Denison,  International  Coal  and  Coke  ('o.,  Ltd.,  Coleman.  Alta. 


Houille  grossière. 


Sur  grille  à  boireaui 


53  Mcs  de  groa  moro 


Sur  un  crible  de  f  "  e 


Houille  brute. 


Houille  brute. 


Houille  brute. 


iHouille  brute. 


Mine  No.  3,  Houillère  Michel,  Crowsnest  Paw  Ci»l  Co.,  Michel,  C.  B 


Houille  passée  au  cril 


Mim  No.  7,  Houillère  Michel,  Crowsne^t  Pas.*  Coal  Co.,  Michel,  C.  B  , 
Mine  No.  «,  Houillère  Michel,  IVowsnest  Pass  (  oal  Co.,  Michel,  C.  B 


Veine  sud  No.  2,  Hosiner  Mines  Ltd.,  Hjemer,  C.  B. 


Veine  sud  No.  6,  Hosmer  Mines  Ltd.,  Hosmer,  C.  B. 


Houille  passée  au  cril 


Houille  passée  au  cril 


Schiste  choisi  à  McGi 


Schiste  choisi  à  McG 


Mine  No.  2,  Coal  Creek,  Crowsnest  Pas»  ("oal  Co.,  Ltd.,  Fernie,  C.  B Versé  sur  un  crible  à 


Mine  No.  S,  Coal  Creek,  f  Towsnesi  Pas»  Coal  Co.,  I.ti!.,  Fernie,  C.  B 'Versé  sur  un  crible  à 


Mine  .No.  1,  ou  Mine  OUI,  H.  VV.  McNeil  (.'o.,  Ltd.,  Canmorc,  .Mta 


Houillère  Bankhead,  Bankhead  .Mines  I  td.,  Bankhead,  Alla 


Bri<|uetles,  Houillère  Bankhead,  Bankhiad  Mines  Ltd.,  Bankhead,  Alta 


\'eine  Jewel  No.  1,  Veine  Bat  Hole,  No.  i.  Houillère  .Middiesboro,  Nkola  Valley  Coal  and  Coke  Co.,  Coutlée,  C.  B. 


\ciiie  Wellington  Wellington  Colliery  l  o.,  Ltd.,  (  omberland,  C.  B. 


M-ine  l  pper.  Mine  .No.  1,  We;lerr.  Kuc   Co.,  Ltd.,  Nanaimo,   C.  B. 


Veine  l.ower.  Mine  No.  I,  Western  Fue  Co.,  Ltd.,  Nanaimo,  C.  B. 


Veine  Lower,  Mine  .Nos.  4  et  7.  Ho'iillèie  Coniox,  Wellington  (Colliery  Co.,  Ltd.,  Cumbcriand,  C.  B. 


Veine  Lower,  Niine  No».  4  et  7,  Houillère  Comryx,  Wellington  Colliery  Co.,  Ltd.,  Cumberland,  C.  B. 
Mine  Suqua«h,  Pacific  (  Vxi.M  (oal  Co.,  I.iil  .  Alert  llay,  lie  de  Vancouver. 


Versé  sur  un  crible,  h 


Mélange  de  60 1 


Briquettes  de  poussié 


Mélange  de  140 1 


Houille  passée  sur  cri 


Houille  passée  sur  cri 


Méknge  de  7,488  livi 


5 

6 

7 

;                   1 

8        1         9 

10 

11 

12 

. 

Date 
de 
essai 

12-848 

Durée 

de 

l-casai 

Analyse  rationnelle 

Humidité 
dans 
-   lahouUle 
au  feu 

Poids 
deU 
houille 
au  feu 

TlAiniMMT  A  LA  HoUIlxiM. 

Carbone 
fixe 

Matière 
volatile 

Cen- 
dres 

waièfe 

Heures 
870 

% 
490 

% 
490 

i        '•' 

j       29-7 

*- 

l.v« 
4,880 

i  barreaux,  ouverture*  de  H" 

gros  morceaux  et  22  ne*  de  gaiUettea;  reprtenunt  de  U  houille  cribler  sur  un  crible  à  secousws  de  i" 

île  de  f"  et  courroie  de  triage 

me " 

10-048 

8-M8 

11-048 

14-048 

8   8   8   S 
2    2    «2 

81-8 
40-9 
51-8 
85- 1 

578 
880 
87-8 
27-0 

1       10-9 
14  1 
11  0 
17  9 

^     19-7 

\       11-3 



8-3 
0-9 

4,154 
4.408 
2,142 

8,004 

ite 

ite 

Jte 

18-7-06 
lft-7-08 
90-7-08 
22-7-06 
94-7-06 

o    S    S    S    S 
8    8    8   8    8 

55-4 

00-4 
88  9 

ao-o 

88-1 

208 
908 

27  « 

28  4 
28- 1 

16-8 
9-8 
188 
12-7 
19-8 

0-8 
3-8 
0-8 
3-8 
0-8 

2,888 
2,722 
2,811 
2.837 
2,811 

— 

MÉe  au  crible 

■aie  au  crible  de  2"  et  sur  courroie  de  triage  de  35  pieds  de  long 

97.7-06 
8446 

17-8-08 
10046 

1005 
1000 
ICOO 
1000 

02  0 
82-7 
«6-8 
«6-8 

98-4 

24-8 
28-2 
29  « 

11-8 
12-8 
8^9 
11  9  ~ 

8-7 
07 
4-0 
10 

2,789 
2,709 
9,004 
2,«63 

> 

- 

•iai  à  McGill 

••1046 
4-040 

1008 
1003 

«8-7 
«8-4 

94-1 
21-8 

10  9 
15  3 

10 
11 

2.808    ; 

liai  à  McGill 

m  cnble  à  8«:ouases  de  2"  et  fmmt  sur  une  table  de  triage  de  70  pieds 

M-040 
19448 

1000 
1000 

«47 

284             12-4 
968              90 

1-6 

1 ,     ... 

J  0 

2.771  r 

2,590    1 

9844K 

1000 

«5  2 

24-0 

10  8 

1-0            2,«71    ]     1 

m  crible,  les  gros  morceaux  allant  sur  b  table  et  éunt  ensuite  remélangés  avec  U  bouille  moDe 
F  60  sacs  de  houille  "  pois  "  et  60  sacs  de  houOle  "  sanasin  ". . . 

80446 

HMMK 

\ 

1008 
1000 

70-8 
77-0 

17-2 
18  2 

12-3 
8-9 

0-8 
4  3 

"~2^~~ 
2,515 

de  poussière  de  houille,  empbyant  un  peu  plus  de  9%  de  goudron 

8-7-08 

0-7-06 

7-7-06 

1»«46 

94446 

10-00 
10  00 
10-00 
10  00 
1000 

78-8 
78-« 
«8-« 
4«-8 
80-2 

12-« 
12-8 
17  I 
39-1 
39-8 

14- 1 

8-9 

14  S 

100 

0-« 
2-7 
0-7 

4-8 
8-2 

2,530 
2.535 
2,60« 
"~.3.4Th    ■    ~ 
3.4.57 

»44e 

17-»48 
15448 

1006 
1000 
1000 

40-8 
48-6 

4«« 

40  1 

41  2 
41-8 

10  1 
10-3 
U  9 

1-4 
23 
2-1 

8, 103 
3,266    1 

3,5R«  ; 

; 
i 
i 
i 

! 

ï  7.488  Uvres  de  U  Mme  No.  4  avw:  9,100  livres  de  la  Mine  No.  7 

99448 
20-448 

1000 

67-8 

30-2 

120 

10 

2,832   1 

1-8-10 

10-00 

48-2 

au-8 
86-7 

8-9 

18-1 

1 

3-0 

8-8 

i 

2,.S27    1 

3^402    ; 

1 

TABLEAU  IV-SuiU 
RAPPORT  SOMMAIRE  DES  ESSAIS  AU  OtlTtRATEUB. 


11 


HuniiilitO 

U  liiiuilli 
au  l>'U 


12 


ri)i.ls 
df  la 
houille 
au  feu 


%_    I   _J_-^-_ 


1.» 


l'oit  I» 
(te  1.1 
liouillo 
scrhf 


Us 


29  7 

4 

i 

4.A80 

3,21» 

19  7 
n  3 

4.154 

4.403 

3.336 
3,905 

8-3 
~   Ô^9~ 

.._. 

2.442 
3,004    ' 
2.665 

2,240 
2.977 

0  8 

2.644 

3-8 
0  8 
3  6 

■A- 

2,722 
2, su 
2. «37 
2. «11 

2,618 
2.789 
2  7.14 

0-8 

2,7K9 

8  7 

"     e  7 

4  9 

2,7S2 
2,702 

■i.mi 

2,679 
2  6H3 
2.47C 

10 

2. «53 
2.HI.'> 

2. 593 

2,627 

10 
II 

2  5K9 
2  .VJ4 

1    .i 

2.771 

2.73!> 

1   II 

2,52ti 

2  4!».i 

10 

•-'.«71 

2  f-44 

0  >i 

2,777 

2, 7.55 

i  .i 

2..ïij 

2.407 

1)  tt 

'.'  ,V«» 

2. M  5 

•.'•7 

.'.5;i5 

.•.4«7 

0  7 

2  <>■•. 

2  tlt^ 

4-îi 

'.-(;* 

.5  2.".» 

6  2 

- 

1   4 

» 

3.ir,'i 

4.m 

2  3 

.i  2Ht, 

.1  191 

2  1 

:f .  .Wi 

s.jii 

1   <i 

2 ,  H:t2 

2,S()4 

.'Ml 

2   n27 

2  742 

ô  -^ 

:t  4')L' 

:<  .'22 

ITEUR. 


Tcmp.  de  du  li'^'ge 

l'eao  ««tre  i- 

romètre  .  d'alimcn  (roui 

I      tation  atndrtf  ct 


Humidité 
4»n»  la 
vapeur 


30 

31 

32 

33 

Par  liv.  de            !  Par  Itv.  de 
houille  au  feu         |     hMitRc 

Par  liv. 
de 

38 


y» 


40 


41 


(lai  secs 

lie 

tti>aux 

par  liv 

Mouille 

«-the 


Chaleur 
du  comU 
(lant  If» 

lUVdUX 

à 
gaz  secs 


l.vs. 

1                'C 

1       lS-3 

4 .-  - 

las 

14-7 

|Ï4-2 
13« 

14-4 
170 
13* 

209 

17  0 

18-0 
19-3 
lH-7 
l»2 
19  9 
17-9 
19-9 


21-4 
21  0 
22-1 


•-4=- 


23-9 
25  7 
2(1  9 
17  2 


19  M 
23  0 
21  9 
21  » 
»2 

mT» 

14  * 
19  4 

17  / 
17  5 
19  9 


16-6 
17  1 
18-8 
17  ft 
20-9 

17  « 
16-S 
19-4 
17-1 
19-5 
tô-1 

18  7 

18  o 
15  « 
20  5 
17  9 

19  6 
IH^ 
23  9 
17  9 
l«  I 
15  « 
15  8 
I»  8 
189 

ir  5 


remp- 
lie» iiaz 
«échap- 
pant iH-» 
tuyaux 
au  rcRitlre 

•K, 

578 

532 

«7 

671 

495 

552 

578 

S9A 

609 

«10 

fi23 

Ô41 


rkAlTEMKSr    KE    LA    Hol  II  U     l-OR»    UE   L.\   (  OIIBLSTIOS. 


Difficulté  pour  (aire  passer  l'air  i  travci 


GrJle  au  dessus  du  (eu  un  peu  ouverte,  leu  4  lois  parfaite 
Air  au-dessu>  «lu  leu,  vapeur  soui*  le»  liarreaux 


\Uche(er  difficile  à  enlever  jusqu'à  ce  qi 
Mâchefer  visqueux;  aniélioratioM  avec  1 


Vapeur  sou,  le,  bam-aux  ;  Mftchefer  vi«,ueu.  au  début,  amélioré  a 

'Barreaux  empt^^T^^t  que  des  espaces  d'air  à  >"■  épais^ur  d..  (eu,'4r  à  6"..   j Aucune  difficulté  avw:  U  mâihetef;  piB. 
~~~  I  Petits  morceaux  de  mâchefer  dura;  pM 


Feu  maintenu  mince,  par  suite  de  la  petite  dimensinn  de  la  houille. 


Brûlée  dan»  un  (eu  suifisamiiieiit  épais,  en  «c  servant  du  tiraRe  (orcé 


Jet  de  vapeur  employé;  partagé  trois  (ois. 


ti21 
.■>38 
573 
412 
472 
582 


Feu  maintenu  suffisamment  épais 
Feu  maintenu  suffisamment  épais 


D'abord,  tirage  naturel  et  (eu  mince;  plus  tard,  tirage  (orcé  et  (eu  épais. 


D'abord  tirage  naturel  et  (eu  mince;  plus  tard,  tirage  (orcé  et  (eu  épais 
Vapeur  employée  sous  les  barreaux 


647  La  vapeur  employée  sous  les  barreaux  rendit  le  mâchefer  mou. 


5.VI 
575 
589 
M» 

ao:) 

«70 

518 

.572 
578 
Wi 
«29 
A7i 


Brûlée  dans  une  couche  épaisse  avec  tirage  (orcé  et  jet  de  vapeur 
Brûlée  dans  une  couche  épaisse  avec  tirage  (orcé 


•Brûlée  dans  une  couche  épais  e  avec  tirage  (orcé. 


Brûlée  dans  une  cou<^he  épaisse  avec  tirage  (orcé. 


Air  au-deanis  du  (eu 


Feu  mince;  air  au-desMis  du  (eu,  vapeur  sous  les  barreaux. 


Vapeur  sout  les  (carreaux 


Mâchefer  très  dur,  pas  adhésil;  appropri 


Mâchefer,  principalement  en  cendre*,  a( 


Mlche(er,  principalement  en  cendres,  8| 


Mâche(er,  principalement  en  cendres,  a| 
iM.lcheler  plus  dur;  la  hotiitte  colle  plua 
I  Mâchefer  dur,  lourd  et  adhtrent,  juiqu' 


Mâchefer  en  couche*  minces  et  dure»;  i 


Mâchefer  léger,  friable  et  facile  à  enlevi 


Mâchefer  léger,  friable  et  facile  i  enlev 


Mâchefer  mou  et  facile  i  enlever;  appr 


Mâchefer  en  plaques  dure*  et  poreuwt; 


Mâchefer  en  couche  mince  et  dure;  fac 


Mâchefer  mou  et  facile  à  enlever;  pour 


Mâchefer  dur;  on  pourrait  te  servir  de 


Couche  dure  de  mâchefer  adhérent  aui 


Mâchefer  trè»  mou  et  fadie  à  enlever; 


Mâchefer  trè»  mou  et  facile  à  enlever; 


Mâchefer  en  gros  morceaux  mous  et  pi 


Mâchefer  mou  et  facile  à  enlever;  très 


Mâchefer,  principalement  cer.-lree;  trè 
Mâchefer  mince,  dur  et  adhérent;  fumi 


Mâchefer  dur  et  adhérent;  fumée  moy 


Mâchefer  dur,  lourd  et  adhérent. 


Mâchefer  poreux  et  facile  i  enlever;  a 


;     :  "    '„.;  ,_  „„i,„f.,.  1  Mâchefer  dur  et  ennuyeux;  on  pourrai 

I.a  vapeur  •'Ws  les  barreaux  amollit  le  mâchefer ^       y    ,      ;  ;       ,    ,;J 

_=— — =.^-==_^^_  T'T^^^^"rTr^rTi"'7II7râui  iFumée  plutôt  dense:  mâchefer  difficile 

Couche  de  combustible  épaisse  de  .'   ;  v.ijx-ur  wjus  .es  barreaux ,  > 


^nEsannas?- 


42 


RlMAïqVM  CÉMtSALBS. 


lir  k  travOT*  la  couche  de  feu:  mftchrftr  dur,  mai»  ladW  à  ewlevtf  ;  p—  <te  fumé» 

MM  purent  itre  cmployéee  avec  le  vapeur. 


«qu'à  ce  que  l'on  ewptote  la  vapeur;  lee  griUee  à  i 
iont  avec  la  vapeur;  ou  put  employer  la  grMIe  à  ■ 
amélioré  avec  la  vapeur 


I  avec  la  vapeur. 


41 


licfer;  irille  à  i 


appropriée;  la  iMiuille  coUe  coweidèrablement;  fumée  pae  i 


dura;  pu  adhéaUe;  fumée  plutAt  detue;  grille  &j 
f ,  approprié  à  la  Brille  i 


I  appropriée;  la  houille  oode  couiidérabiemenc. 


:  colle  moins  que  la  No.  32. 


43 
44 


cendre*,  appropriée  aus  grillée  A 


la  houille  coUe  fortement,  fumée  denae. 


45 


cendrée,  approprié  aux  grillaa  à 


;  la  houille  colle  fortement  ;  fumée  plutAt  deiMC. 


cendrée,  approprié  aux  grille*  à 


la  houille  colle  fortement;  fumée  plutAt  denae. 


47 


colle  plu*  que  le  No.  34;  approprié  au»  grille*  à  lecouMea:  fumée  a«*e«  den*e. 


ent.  juiqu'à  ce  que  l'on  .e.erve  de  h  vapeur;  on  pourrait  te  .ervir  de  la  gri\le  à  *ecou.*e*  avec  U  vapeur;  la  houille  coBe;  légère  fumée. 

et  dure*;  ne  pourrait  être  employée  avec  une  grille  i  *acou**e»;  b  houille  colle 

ile  à  enlever;  la  houille  ooHc  un  peu;  légirc  fuaiée 


ile  i  enlever;  b  houille  coUe  un  peu,  légère  fumé* 

ever:  approprié  à  une  grille  à  (ecotteiMi;  colle  un  peu;  quantité 


g.ande  de  flamme  et  de  fumée;  barre*  à  feu  ayant  de* 


d'air  dt  i". 


t  poreuae*:  ame* 


fadle*  à  «ilevcr;  la  houille  colle  plutAt  fortement;  fumée  cooaidérabie:  barreeà  feu  avec  e«pace*  d'air  de  t" 


t  dure:  facile  à  enlever;  quantité  de  fumée  a**ei  grand». 
ever;  pourrait  Ctre  employé  mit  une  griUet 
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;  la  houille  colle:  beaucoup  de  ibmine,  fumée  brune  et  denee. 


servir  de  la  grille  à 


lièrent  aux  barreaux  juaqu'à  w  que  l'on  ae  «erve 

à  enlever;  tré*  approprié  à  la  grille  à 

à  enlever;  tié*  approprié  é  la  grille  >  «tceuiet*  pa*  de  fumée 

mous  et  poreux;  approprié*  à  la  grille  & 
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(lant  à  l'iiulusioii  <l''  tds  cliitïris  dans  li'  rapport  soniiiiairc  dis  résultats, 
c'est  (|trilr.  {levraicnt  iu''ii'ssairciiuMit  rtrc  calculés  sans  ri'fi'rcncc  a\t(  ie 
prix  (le  l.i  houille  au  coiisonim.itcur  ou  au  cofit  ilc  transport,  et  par  con- 
sé(|iient  pourraie:il  induire  en  erreur  (iuoi(|u'ils  seraient  instnicdls  jxiur 
ringénieiir  nui  pourrait  ai)pli(iuer  les  corrections  et  les  modifications  né- 
cessaires. .\  l'heure  actuelle,  naturellement,  inie  houille  (.\)  ayant  un 
numéro  d'index  de.  disons  40  i)ourrait  êtr»'  un  comhustihle  plus  écono- 
mi(|ue  (|ii'une  houille  iM)  dont  le  numéro  serait  M),  si  le  i)rix  de  A  tel  <|ue 
délivré  était  moindre  (|ue  -,  de  celui  de  ii.  On  considéra  ])ar  coiisé(|uent 
(Iti'il  était  préférable  de  laisser  li^s  chilïres  des  essais  au  j>énérateur  tels 
(|ue  résumés  dans  le  iXème  Tableau  jyarler  iiour  eux-mêmes  et  ne  d(mner 
(pie  lie  tels  mmiéros  d'index  en  discutant   les  différents  jjroupes  «le  houille. 

I.a  méthixle  (|iie  l'on  employa  et  (jui  fut  finalement  adoiHée  pour 
obtenir  un  mmiéro  d'index  fut  suixie  de  la  fai,<)n  suivante: 

La  valeur  industrielle  d'inie  houille  à  vapeur,  indépendamment  de 
son  corn,  fut  considérée  connue  dépeinlant  de: 

(a)  La  (juantité  de  vapeur  obtenue  d'iu!  certain  poids  de  combustible 
mis  au  feti.  Cela  tient  éxidemment  compte  des  propriétés  combustibles 
de  ia  houille  en  ce  (|ui  concerne  le  rendement  du  générateur  et  tient  égale- 
ment compte  de  la  tiuantité  et  de  la  valeur  de  la  partie  combustible  de  la 
houille  ainsi  (pie  pour  les  pertes  de  chaleur  dues  à  la  haute  tenifjérature 
des  s,'az  des  tuyaux  ou  dues  ati  nettoyage  des  feux,  à  l'enlèvement  des  cen- 
d'cs  et  à  l'éxaporation  de  l'humidité  dans  la  houille.  La  dépense  de  mani- 
pulation delà  houille,  dans  la  chambre  du  générateur,  pour  une  production 
donni'e  de  \apeur  sera  évidemment  moindre  là  où  l'évaporation  par  livre 
(le  houille  est  la  plus  forte  et  c'est  ce  dont  on  tient  compte  également. 

(bl  La  déi)ense  de  main-d'ceuxre  pour  manipuler  la  cendre  et  le  rebut, 
sera  plus  grande  dans  les  houilles  à  mâchefer  prodtiisant  beaucoup  de 
rebut  (|ui  ne  passeront  i)as  à  travers  la  grille.  Deux  houilles  d'im  pouvoir 
d'éxa|)()ration  égal  i>ar  livre  peuxent  être  évidemment  d'une  valeur  éc<mo- 
nii(|ue  in('>gale.  La  (piantité  totale  de  matière  non  combustible  ayant 
été  prise  en  considération  sous  in),  le  chiffre  basé  sur  la  proportion — 

poids   des   cendres  ,  .  -i-      i  >     v         :►•„„ 

' donnerait  une  idée  du  peu  de  disposition 

poids  des  cendres  et  du  mâchefer 

d'une  houille  pour  la  production  du  mâchefer.  La  xaleur  de  ce  facteur 
ceiiendant  serait  clairement  petite  compan'e  avec  celle  de  (a).  Son  mon- 
tant iuiméri(iue  serait  plus  élexé  dans  une  houille  formant  peu  ou  pas  de 
tnâchefer  et  dans  kupielle  tout  ou  pres(|ue  tout  le  rebut  pourrait  être  en- 
lexé  au   moxen  d'une  grille  à  secoussi's. 

Suixant  cette  idée,  le  facteur  (a)  re(,<)it  une  valeur  de  O.S  pour  cent 
et  le  facteur  (b)  de  5  pour  cent,  ces  chitïres  inditiuant  leur  importance 
relatixe  telle  (pi'elle  ri-sulte  des  considérations  stiixantes: 

Si  le  coût  de  la  main-d'd'uvre  dans  les  installations  de  générateurs 
où  le  chauffage  est  fait  à  la  main  est  considéré  comme  en  cin(iuième  du 
cotlt  du  combustible  lui-même  et  si  nous  assumons  (jnenviron  un  (|uari 


40 

du  coût  (k'  la  main-d'auN Tf  tolalf  est  (lut-  au  iicttoya^ji'  dis  fi-ux  l't  à  l'en- 
ÎCvenuiii  dis  iiiidris  il  sinihlerait  qui-  If  fartiur  (b)  di-\rail  a\()ir  droit 
à  i-nvirou  un  vinKtii'-nii'  du  iM)ids  doiuir  au  farti'ur  (a)i'l  cVst  rr  .|ui  a  l'-i'j 
lail.  ('rpi'udant.  irs  cliitïrrs  sont  arliiirairrs  rt  on  dfvrait  prindri-  pour  re 
<|u'ils  valiiit  ks  nunu'ros  d'indfx  (|ui  rn  ri'sultiiit.  Leur  iiu|)l()i  principal 
divrait  ("tri-  do  sirvir  à  comparer  k's  liouillis  du  incnic  ^aoupc  et  en  par- 
ticulier d'illustrer  IVtïet  du  lavage  de  la  houille  i)lus  cl.iirenunt  i pie  cela 
peut  être  lait  en  comparant  simplement  l'équivalent  d  evaporation  par 
li\re  de  houille,  lavée  et   non  laxée. 

Kn  choisissant  un  coinhustilile  étalon  sur  lequel  l)aser  ces  numéros 
d'index  ik'ux  sortes  de  houille  se  présentent  d'elles-mêmes.  I.a  première 
est  une  houille  Welsh  de  haute  (lualité  telle  que  celle  de  la  Nixon's  .Naviga- 
tion, contenant  environ  .<  pour  cent  de  cendres  et  ayant  une  valeur  calo- 
riti<|ue  d'environ  l.rOOO  r.T.H.  par  livre  de  houille  sèche  ipii  peut  être 
choisie  et  donnant  une  proi)i)rtion  de  100.  Ine  série  d'essais  .lu  généra- 
teur rès  particuliers  faits  avec  celte  houille'  révèle  une  proportion 
movemie  de  cendres 

cendres  et  mâchefer  '^'^  "''""'  "■^'•^  '■'  ''^'"^  «'^''^  KctuVateurs  ayant 
environ  le  même  rendement  (|ue  le  générateur  Hahcocket  Wilsim  empk)yé 
dans  les  essais  mentionnés  ici,  donnèrent  un  éipiivalent  d 'évaporât ion 
(par  livre  de  houille  mise  au  feu)  d'environ  10-0  livres. 

Ine  qualité  sui)érieure  de  houille  de  Welsh,  cependant,  quoiipie  l)ien 
connue,  ne  i)eut  être  facilement  obtenue  au  Canada  et  ses  qu.ilités  ne  sont 
pas  aussi  connues  aux  Canadiens  que  celles  de  certaines  houilles  Américain.-s 
dont  l'emploi  a  été  pris  comme  étakni  aux  Klats-l'iiis.  Ces  houilles  sont 
celles  de  r»<>cahontas  et  C.eorKe  Creek,  des  terrains  houillers  de  Mar>land 
et  la  X'irginie  Ouest.  De  te.nps  en  temps,  des  essais  ont  été  faits  dans  les 
Kénérateurs  à  expérience  de  ITniversité  McC.ill  avec  ces  dernières  et  dans 
un  luit  de  comparaison  trois  essais  supplémentaires  furent  faits  avec  le 
générateur  Fiahcock  et  Wilson  durant  le  cours  des  essais  rapportés  ci- 
contre  avec  de  la  houille  de  C-eorRe  Creek,  achetée  à  Montréal.  Cette 
houille  telle  qu'elle  est  |)lacée  sur  le  marché  Canadien  semble  varier  en 
tiualité  et  les  résultats  princii)aux  des  trois  essais  sont  doimés  ci-dessous: 

T.Xm.KAI    V. 
Essais  de  la  houille  de  George  Creek  avec  le  générateur  B.  &  W.  No.  2. 
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h  -.2  r 
l,i,Sl(l 
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21, y  ()') 

IM)(>() 

1,5-07 
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72 

15  4  10 

I.^.SÎO 

14.45 

8.')I 

104 


as  - 


l.?() 

')•,< 

275 

14-2 

177 

II. .S 

]•')         .59.6 

2-9  61. 3 

20  63-6 


.Moyenne  H  57       88  196  ~~ 

'Donkin  (•!    Kennedy.     Kxptlricmes  sur  les  génùrateurs  à  vapeur.     Londres,    1897. 
bureau  du  (  lenie  Civil. 
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(■fllf  liduilli'  conipanr  a\ri-  Nixon's  Na\iniitii)n  st-niljliTait  avoir 
un  niinu'n)  d'iiKUx  d'iiu  iron  8,? -8,  la  nu'lluKU-  de  caltul  (tant  la  siii\ante: — 

Mouilii'     Citiirni-  (rick,  ti-llf  (|u'aclu'ttV  à  Montréal. 

Kssais  Nos.  1,  68  ri  72. 

K(|iii\ali'nt  nioyi-n  d'i-vaporalinn  par  lixri-  de  hoiiilk'  misi-  au  feu, 
8 '57  livrt>. 

l'oids   moyen  des  cendres,  88  livres. 

Poids  nio\en  du  niâclu'fer,  VXt  livres. 


eendres 


88 


l'roixirtioii  , -—, — 7—=  ,    .  =()-31 

cendres  +  mâchefer      284 

Pour  la  houille  Wi-lsli,  les  chiffres  sont: 

(a)   l'.(|ui\ aient    moyen   d'évaporation    par   livre  de   houille   telle 

<|i  e  mise  au  feu,  lO-O  livres Valeur  95% 

,,      ,,  C'i-ndres  ,.  ,  -  \-  t  -f 

(1))   Proportion   mo\enne=  =    ()•().■> valeur     s'/o 

lendres  +  mâchefer 

de  là,  \v  numéro  d'inde.x  de  (leorne  ("reek  comparé  a\ec   les  chiffres  ci- 
dessu.-  décrits: 

05 


(a)  8-57  X      '    =  8-57  X   y-Â 
10 


81-4 


(.11)  O-.^l   X 


()()5 


M  X  7-7    =      2-4 
Total   8.î-i> 


et  pour  toute  houille  donnée,  les  chitïres  comi)arés  avec  la  W'elsh  seraient: 
(écpiivalent   (l'évaporation    X    9-5    +    proportion   de  cendres    X9'2) 
pour  ci'iit. 

L'efïet  du  terme    (ii)  est   bien  démontré  en  comparant,  par  exemple, 

les  houilles  42  et  4.?,  i'mis  les<|uelles  nous  avons 

Houille  Kssi.i  Kquiv.        Cendres 

No.  No.  d'Fvap.         livres 

42  65  4- 98  265 

4.<  64  4<M  119 

(■omi)aré  a\ec  la  houille  Welsh,  nous  de\Tions  avoir  le  dejjré  sui\ant: 
No.  42~4<)8X')-5  +  ()-7()X7-7=47-3-H5-  1  =  52-7'; 
No.  4.V    4-'MX<)-5  +  ()-18X7-7=46-6+l-4  =  48-()', 
et  comparé  avec  Cieors^e  Creek  les  valeurs  seraient: 

No.  42^4  <)8X11-.î4-0-7()X9-2  =  56-3+6-4  =  62-7'; 
No.  4,V    4-9lXl1-3+0.18X9-2  =  55-5  +  l-7  =  57-2^; 


Mâchefer 

t'endres 

livres 

proii.irtion 

115 

0-70 

556 

018 

Les  nos.  42  et  4.î  sont  des  aitcs  qui  portent  un  haut  pourcentage  de 
cendres  et  de  rebut,  mais  le  N(..  42  fut  tle  beaucoup  plus  facile  à  travailler 
que  le  numéro  43,  le  bénéfice  éiant  clairement  plus  grand  que  ne  peuvent 
le  montrer  les  simples  chiffres  de  l'équivalent  d'évaporation. 

Le  lecteur  trouvera  les  numéros  li'index  de  cha(|ue  groupe  de  houille 
dans  les  remarques  et  les  tableaux  qui  suivent. 


4.' 

I.ii  (lini>i»,ml  une  linuillc  (l.in>  le  luil  île  proiliiin'  un  pouvoir  di' 
\.il><iii.  r.Klu'irur  ilfxr.iii  rire  Kuiilt'  p.ir:  (1)  la  loiiiparaiMiu  du  ritCn 
(K>  iiillrrriitt>  limiilli-.  ullcs  (|Uf  livrt'c-.  dans  l.i  cliainhrf  du  m'iii'rati'ur, 
i2i  les  rtiidi-Muiils  ((inip.uMlil^  d'i\  api  ira  lion  cl  iSi  le-  dilticullrs  ipii 
s'('lt"\iiu  d.ui>  1,1  lu.uiipulaliiiii  t\u  l'eu  il  du  rchul  lil  «pic  le  dcniiiiiln'iil  le 
journal  d'c-.>ai  il  le-  ri>ulfals.  I.c  roi1l  de  l'ciilcv  iinciil  de-  eciidro  est 
-.ouMii.  un  t.ietcur  iinporl.inl.  ni.iis  dans  icrt.iins  ea- où  le  rcl.ul  doil  être 
eiuniené  au  loin  l,i  «pianlilé  de  «  cndre  et  de  reliul  produile  n'a  comparaliM- 
nienl  liooin  ipic  d'êlre  |>eii  prise  en  fonsidér.ilion.  De  plus,  le>  eireou- 
slanics  (Hiixcnl  être  icllc-  (pie  l'on  ne  puisse  pernielire  l'énti^ion  de  la 
luniie;  dans  d'auire-.  ca-  la  prodiiilion  de  la  finnée  ne  cause  .luciin  ennui. 
De  icis  lac(cur>  doivcnl   êlrc  coii>idcrés  séparéinenl  dans  i  liaipic  ia>, 

Ci-dessous  la  lisle  de>  houilles  essa\cis  dans  l'ordre  de  leur  rendement 
d'évaporalion.  c.a.d.  d'cipiivalcnt  d'éxaporation  de  et  à  212°  par  livre 
de  iKiiiille  lellc  «pic  mise  au  l'eu. 

TAU!  i:.\l    VI. 
Houilles  dans  l'ordre  d'évaporation. 

iKi|iiiv.iK-iu  ■r>\.ii"'r.niiiii  i>.ir  livre- dr  liiiiiilJL- li-llc  c|m'  iiiisi' .m  Icui. 
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IIIIM 
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-'.<    M 
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.>5 
-!l)i, 


l'.ncircii; 


Mine  \m.   '.  Cul  Cri-ck,  I  ,ini.-.  C.H 

Veine   l'rillei|i.lie.  llniiillèii.  Al  .li'i.i.  We-l  ville.   NI". 

I..ivée,   Mille  (llil.  Ciiiiiinre.  .\1Imt1.i 

\eine  IViiiii|i.ile,  1 1.  iiiill.'re  Ae.iili.i,  We-iville,  \.i: 

-Mille   .Vu.  ».    Mi.  llel.  (Mi 

I.ivée,  llfiuijlii-e  H.Miklie.iil,  U.inklie.iil,  .MIktI.i      

l..i\é|.,    Mine   \,,.  ,i,   .Mieliel.  (Ml.    ,  .  , 
Mine  N..    7,  Miehel,  (  .H. 
■  line  N  ,.  ^,  Miehel,  (Mi. 
1  .ivee.  \eiiif  iiiineip.ile,  ll.iiiillère  1  Jiuiinn.iiil.  \\e~iville.  .\.  i; 

\eille   .\n.    .',    lliiMller,  (Mi.    . 

I  .iMe.   Il..iiillère  llill,re-i,  ililler,-.],  AH.en.i      ... 
.Mine  ()l(l  (  .iiiniiMe,  Alheri.i 

\eine  l'iiiuip.ile,  1 1. iiiill.'.n'  Duiiiiiniinil,  Ue-uilli'.  N.i;. 
1.1  Me,  lli.iîillère  (  .Éiniiv,  (■iiiiilierl.inil,  CI!. 

Iliiiiillére  llillriv-i,  llill,  i-e-i.  .Mlierl.i 

I  .ivée,  I  Iniiillère  I  )eni>.,n.  (  uleiiMii,  .Vlt.i 

\eiiie  \,,.  (,.  ||,,~iiicr,  Cli 

\eine  riiiicip.ili',  llmii'lèn-  I  IriiiiiiiKnnl,  \\e~lville,  \l'. 
Veine  Ci.^e  l'il,  I  Inuillèii-  .Mliiiin,  Stell.irlnn,  NI. 
Il..iiillèr.'  C.iii.iv,  (  uiiil.erl.iiiil,  en. 

\eille   Nu.    1,   ll,,iiill,r<-   liellevlle,    Lille,   .\ll«.l-|.l 

1  .iv.'e.  \eine  \,,.   I.  I!..iiii:ère  lielievile,  I  ille,  .Mlieil  . 

\eiiie   l'il.lleii,  (.l.iie   l!.i\,    .\.|;. 

\  eille    rini.-iéine.  I  lullilli' R.  AH  liiill,  s,  ,.||,,r|  ,,„       \M'.. 


l.ivée,  llcpiiillére  No    -',  ^|iriiii;liill.  Ni;. 
I  .ivée,  \eine  Uni,,  (.l.iee  li.iv,    NI!. 
Houillère  li.inkluM.l.   li.mklie.i.l,  .Mlien.i 
lliii|iiell<>',   li.mklie.el,  .\llierl.i  .  .     . 

\  eine  l'oonl,  riiii>  .\ll.iii,  Mell  ir'on,  N.IC. 

\<iiie  ll.irhoiir,  (il.iee  H.n  ,  N.I-; 

I.ivée,  lloiiilliri'  No.  .i,  Spiinuliill.  N.I-;  . 
I  .i\ée.  Wiile  Ijnt-rv  ,  <  tl.u  e  li.r.  ,   NI'.. 
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TAUl.KAi:  M  (Xèiitf) 


Hoiiillv 
Nti. 


M 

36 

21.? 

.17 
211 
12 
20 
U 

J,s 

l,s 
207 
201 
210 
121  .M 

(i 

17 

22  M 
20<> 

4 

11 

44 
K\.  2.U 

-'•: 

214 
1.^ 
Il) 
<( 
14 
42 
4.? 
40 


I  Kiulrciii  !  Evap. 

Equiv. 

lloiiilliru  Diiiiwui,  ('(ilt'iii.iii,  .MlHTt.i     7.17 

A  fini-  Uni),  I  il.uf  li.iN,  .N.K 7.0« 

l.,iyri',  IloiiilUrr  No.  1,  Mint'-iilv  Sydnuy,  N.K 7-01 

\  cinc  KiniT\ ,  (  il.u  c  llay,  N.K. ft-W) 

I  .ivii',  Mine  Kinn,  Miiiin,  .V.M.     (,.)^^} 

lliiliilltrf  Ni>.  2,  Minrs  de  S\(lni'\  ,  N.K 6.77 

\i'iiic  UVIlinKloii,  (uinlHrl.ind,  ('.H 6.76 

lloiiilli'rf  -No.  I,  .\Inn'>  ilr  S\(hu\ ,  N.K 6-74 

IloiiilU're  Ni).  2,  Spriiinhill.   Ni! (,.M 

IlduilKn-  I  tli(  h,  I'.i»l)iirK,  .MUria 6.61 

Winc  I  ppcr,  .\linr  Nd.  1,  .N.in.iiino,  ('.H (>■!<" 

l.:>\(v,  lloiiillcre  ChlKmi  io,  ChiKin-i  lu,  N.K 6..i| 

I.umV,  \  tiiir  ()  l'ifds,  llouilli  ri'  \  .de.  Niw-(  ;ia-.^!()W,  N.K 6-24 

l.iM'f,  ||"iiill.rc  Jonniii-,  JoMniMN  N.K. 6-22 

i.iivrc,  llDuilIrrc  .\liddli'l)(iri),  (lUilkV,  C.H (,-22 

llouilliTi'  .No.  ,?,  SpriiiKhill,  .N.l'. (,.\n 

Wiiii'  l.owir,  .Mitif  .No.  1,  .Naiiainio,  CU 6-17 

IloDillirc  .Middk'shoro,  CoiiiU'c,  C.H (,.17 

l..i\('f,  lloiiillirt'  MInwdif,  Ujmt  llihcri.  .N.K (,m 

\  fini  (>  |)ifds,  lloiiillirc  \,ili',  .New  (  dasuow,  N.IC (,.(14 

\iiiif  Kinx,  Minio,  N.H h-M 

llonilliri' Cialt,  l.cihbiiilm',  .\li.i.  5.92 

\'m\I\i   (oasl  (oal  (  1.  ,  1.1(1.,  IJi-  di'  \  .incoiiviT S')2 

l.avtV,  lloiiillirr  de  l'on  IIihmI,  l'ort  IIo(m1,  N.K .S-ïtS 

IlouilU'rc  (  hiKnivio,  (liiniuiio,  .NIC.  5. «2 

l.asri-,  lloiillli'rc  liiMriu>>,  hiviTDos,  N.K .S. 67 

Hoiiilli'rc  Tort   Mood,  l'ort   lIcMid,  .N.  K    5. 67 

lloiiiliïrc  ,|ot;nii)s  joKnins,  N.K 5-66 

lioirilliTf  .Miiuidif.  Kivir  licUrt,  N.  IC .i.(,l 

lloiiilli'rc  lnvirn(--s,  Chinnoito,  N.K .S.4(, 

r.irkil.ilc  ('o,il  (o.,  Kl  I  mon  ton,  .MUrta  4.1)8 

(  aii.id.i  \Vr>l  CiKil  (o.,   laUr,  .\ll.i 4.1)1 

WoKTii  Dominion  (  ollifrii's,   T.iNlorlon,  S.i.s ?.<)! 


TK.MTKMKNT  KT  .M.WIl'cKli  iVAtKH  I)K  I.A  II()i  II.I.IC  I).\NS  I.K  l'Kr 


Ilarrixi' très  SOU  vent  qu'une  houille  (l'une  valeur  calorifique  satisfaisante 
et  sullisamnient  pauvre  en  cendres  ne  soit  pas  propre,  comme  conihuslihle 
d'un  liénérateur  par  suitede  sa  manière  d'être  dans  le  feu  et  une  telle  houille, 
par  suite  de  la  ditticulté  ([u'elle  présente,  peut  être  actuellement  inférieure 
comme  comhustihle  pratique  à  un  autre  échantillon  d'un  rendement  d'é- 
vaporation  inférieure.  Les  essais  rapportés  ici  comprirent  pres(|ue  toutes 
les  variétés  conmierciales  de  houille,  ("erlaiiies  étaient  d'excellente  (|iia- 
lité  et  ne  doimaieiit  ((ue  |)eu  d'ennuis  en  ce  (|ui  avait  rapport  à  la  fumée  ou 
au  mâchrier.  D'autres  échantillons  étaient  sales  et  causèrent  beaucoup 
cl  ennms.  nécessitant  de  la  vapeur  sous  la  grille  et  un  tiraije  modéré  pour 
ol)Ienir   les    résultats   désirés. 

On  trouvera  dans  une  colonne  du  IVème  Tableau  de  brèves  notes 
sur  le  traitement  et  la  manière  d'agir  des  houilles,  et  des  informations  iilus 
compléter.  daii>  les  jouriiau.s  détaillés  de  cha(|ue  essai  juibliés  dans  le  l\  ème 
X'olume  de  ce  rapjiort. 
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Afin  (If  farilitiT  la  cnnnaraison  (le  liouilli-s  df  chacun  dis  principaux 
groupt'!*  (les  tableaux'  ci  «les  notes  wnit  donn^'s  ci-(lcss<»us  sous  les  dif- 
fi'Tcnts  cn-tctcs  v;i(»K''''l'''''l"''''  <  «miprcnant  les  observations  faites  durant 
les  essais  en  ce  (|ui  a  rap|M)rt  à  la  prcxliiction  de  la  funii'e,  les  ennuis  pro- 
venant du  inAcliefer,  les  (|ualil('s  de  carbonisation  de  la  houille,  et  la  ixw- 
sibilii(''  d'employer  une  Krill'  à  secousses,  (es  remarriues  lioutiVs  aux 
informations  en  rap|)ort  a\ec  l.i  s('paration  et  le  netlovane  niiuenls  du 
feu  iHTint'ttront  de  se  former  un  jugement  sur  la  (|ualilé  de>  houilles  au 
point  de  vue  du  ch.iuffeur.  On  devrait  noter  (lu'afin  d'effectuer  les  essai» 
il  fui  lu'-cessaire  de  nettoyer  le  feu  dans  cha(iue  cas  juste  avant  la  fin  de 
l'essai:  cela  a  naturellement  l'-té  comims  lors(|u'on  a  mentioniu'  le  nombre 
(le  fois  (|ue  le  feu  fut  nettoy(;'. 


RKMAROl  HS    M  R    I.KS    HOl  ll.l.KS    TKI.I.KS    (jr'ARRANC.ÉKS 
GfiOGRAPHIQl  KMFNT  l'AR  TKRRAINS  HOl  ILI.KRS 


TERRAIN   Ilot  lit. UR    l)i:  SVDNKV,   (OMTK    DlC   l W   ItRKTON 


I. 


Houilles  des  Mines  de  la  Dominion  foal  Co.,  et  Nova  Scotia 

Steel  and  ("oal  C'o.,  'Neuf  essais  au  générateur,  .--ix  av(  us  houilles  non 
la\('es). 

fe  sont  toutes  des  houilles  bitumineuses,  donnant  une  longue  flamme 
et  beauioup  de  fimiée.  I.'évaporation  é(|ui\alente  par  livre  de  houille 
stVhc  v.iria  de  6^1  à  7  68  et  la  \aleiir  de  protluction  de  sapeur  des  houilles, 
tille  (pie  conii)arée  avec  les  houilles  Welsh  de  haute  (|ualité  est  estimée  de 
67  pour  cent  à  74  pni.r  cent  ou  de  79  pour  cent  à  87  pour  cent  comparées 
avec  celles  de  C.ei.rKe  ("reek.  La  moyenne  i)our  les  six  houilli  >n  lavées 
est  dt  83-2  [xuir  cent.  Le  laxa^t;  améliora  réva|)oralion  de  S  ;\  6  pour 
cent.  La  plupart  des  échantillons  étaient  de  bonnes  houilles  à  vapeur, 
(luoi(lue  plusieurs  doiuièri.nt  des  ennuis  par  leur  mâchefer,  les  pires  étant 
ceux  de  la  houillère  No.  1,  N.S.S.  &  C.  Co..  et  la  veine  Hiib,  \).V.  ("o.. 
la  première  re(iuil  uiif  légère  pression  d'air  sous  la  ^;rille;  le>  .uitres  brûlèrent 
a\ec  le  tirage  ordinaire.  On  trouva  que  le  mâchefer  de  la  houille  de  la 
veine  Hub  attatjuait  les  barreaux  à  feu.  Les  houilles  des  veines  Hub  et 
Phalen  semblèrent  dans  l'ensemble  donner  les  meilleurs  résultats. 

'   lal.lcaiix  \  H,  .\,  .\\  ,  .WII,  .\IX,  XXI,  X.\l\',  et  riiii,ir()iii»  dans  le  Itxto. 
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r.\i»i.i;\i   \ii. 
Remarque!  «ur  la  combustion  dei  houilles  de  Sydney 
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TAHIKAi;  Vill. 

Évaporation  avec  les  houilles  de  Sydney. 


Ilollll 

le 

No 

Ilescriptiun 

,>fi 

Veine  lliih,  D.C,  C, 

.'36 

la\ée 

35 

llarbour,  O.C.  Co    .  . 

3S 

"       l'h  lien,  D.C.  Co,  . 

37 

ICmerv,  D.C.  Co..  .    . 
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lavée    . 

13 

Houillère  .No.  1,  N.S.S.  iV  C. 

Co 

212 

Houillère    No.l, N.S.S.    iV   C. 

Co.,  I.ivèe 

12 

Moiiillère  .No.  2,  N.S.S.  A  C. 

Co 
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Index 
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mise  au  feu 
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13<)4(1 

2-7 

5-64 

820 

13670 

4-5 

5-77 

H«-3 

137.S(I 

1   « 

6-5X 

«5-2 

1.<62(I 

l-'.i 

5-2 

S6-7 

127,SO 

?.j; 

<).S 

«0-6 

13260 

45 

5-95 

«S-0 

13450 

2-3 

5') 

79-8 

14010 

3-3 

5  0 

86-2 

13110 

4-2 

71 

79-4 

Evap. 
é<|uiv. 
par  liv. 
m.  au 
feu 

7  OS 
7-.V? 
7-21 
7-40 
6<X) 
717 

6-74 

7  01 

C-77 


TERR.\;.S    HOCILI.KR    I)':NVERXKSS,    COMTK    !)'lN  VERNKSS,    X.  K. 

Houilles  des  mines  de  l'Inverness  Ry.  l'^r  ("ii.il  Co.  et  de  la  Richninnd 
Ry.  Coal  Co.,  N.K.  (Quatre  essais  au  générateur.  <leu.\  a\ec  des  échan- 
tillons non  lavés). 


46 

l.cxU'iix  liiiiiilliNt^r^.ivtis  luiif  l.ivi'r  11  iim-  mm  l.ix'V)  sont  lU-s  hoiiillfn 
hiiumiiM  iir^s  i|iiil<iiu'  (Hii  rirhi»  ni  rtiuIrt-H  ft  «I  >iini-nt  uni-  t-XJ-tlli-nti-  (•va- 
poralion  p.tr  !ivr»'  ilf  huiiilK'  m 'lu-  <!<■  5Sft  à  f>24.  I  a  vali-iu  .!»•  imnluc- 
lion  (If  \a|Miir  (li--  Imuilli^  non  lavtis,  nllf  i\\\v  iiim|>anr  avtt  k-  liouilU» 
<lf  (Horuc  (nrk  Miait  de  6()  à  ()7  [MUir  anl.  li-  lavan»'  auniiuiila  n»n- 
sidt  raliliimiil  I'i'a  apurât  ion  tt  auRnu-nla  Ir  luiniiro  «l'iiuU-x  A  "OU  |)<mr 
jiMit  li>  riiiil  ■imnt>  ili'  nt'm'raliurs  avtr  fis  Ivmillfs  furfiil  (iiHl<|iif  ik-u  l>as, 
un  M-  MTvit  <lu  tirauf  naiiinl  avff  la  v.iiKur  w>iw  la  grille.  I.a  houille  de 
Pi)rt  H<mkI  Minblf  ftrf  la  infilkiirr  «Ur.  dfiix. 

\xs  hoiiillfs  non  lavtVs  furfiit  (|iifl(iiK'  [Hni  >.ali's  <lans  le  ffii  (iiic  l'on 
lutliiya  diiix  fois  durant  ihaiiiir  «ssai.  On  n'aurait  pas  pu  se  servir  ili- 
urillis  à  Mciiussrs.  I.is  (|iiairr  et  11  intillous  priKlnisirt'iii  uni'  hoiiiif  (|uan- 
tité  de  lunii'c.  I  '  inAiliiItT  était  adlurint  aux  houillrs  non  laviVs.  mais 
causa  moins  d\'niuii-  <l.ins  lis  t'tlianliilons  lavi's. 

I.Mtl.KAl    IN 
Évaporation  avec  les  houilles  d'Inverness 
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ll(>2tl 
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I1,(,*<0 
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1    S()(l 

.>-.s 

'(•7 
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)!•:  iM(  roi 

,    (OMTl';    1)1 

.    l'KTOf 

,    N.  !■. 

Miirillfsdfs  Mines  di'  l'Aïadia  C'oai  Co..  I.td.,  vt  de  l'Intenolonial  Coal 
Mining  Co.,  Nouvelle  lùosse.  (Douze  essais  au  i;énérateiir  donl  i^iil  a\ee 
des  houilles  r   n  I  '\ées  et  trois  .iver  des  échantillons  lavés.) 

Ce  sont  i'  n.illes  bituniineuses  donnant  une  longue  tlainmeei  légère- 

ment plus  riches  t  1,  cendres  et  inférieures  «mi  matière  volatili'  (|Ue  les  houilles 
de  Svdney;  l'évapor.ition  é«iuivalenle  i)ar  li\  ri'  de  houille  sèche  \,;ria  de 
f)-2.î  à  ,Sf)<>;  la  plupart  des  échantillons  sont  Ixms  et  on  trouva  (|ue  certains 
étaiint  d'excellentes  houilles  à  vaixnir.  I.i's  meilleurs  échantillons  non 
lavés  valaient  de  <)6  à  W  pour  cent,  le  reste  de  70  à  84  pour  cent,  tel  (|ue 
comparé  avec  C.eorjîe  ("reek.  Tous  furent  brûlés  avec  lirage  naturel  et  on 
n'éprouv  •  .lucime  difticulté  avec  le  mâchefer  (juoitiu'il  y  en  eut  une  con- 
sidéralile  r|uantité  de  formée  dans  la  plupart  des  cas.  L'ellet  bienl.iis.tnl 
du  l.iva);e  ne  se  fit  pas  très  sentir  avec  ces  houilles.      On  obtint  des  rende- 


nu'iits  ^-UvY»  «li'ît  n^iu  rattiir>.  I.a  houilli'  Nu  f<  i|i  l.i  \riiu'  Main.  Houillôri- 
Acadia,  <li)nna  dans  rt'n>**'inl>lf  Ivs  résultats  les  |>lu>  satisfaisani.t.  I.t's 
étliaiitilloiis  tir  trois  tU-  i«>»  Imuillts  fiiri-nt  HUttisants  (KHir  |Miu\ijir  Sirt- 
tiftix  l'ssaix-liiHiilU's  N«w.  1,  .<  fi  i^. 


TAHIKAl    X. 
Remarques  sur  I.    :ombustion  des  houilles  de  Pictou 
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Nota. —  l'n  ess,ii  an  K''m'raleiir  fut  fait  i  No.  ISi  avec  la  houilli  .No.  1  après  le  lavage, 
mais  par  suite  d'une  erreur  dans  l'éclianiillonr  .ge,  on  dut  annulir  l'cssiii  dont  par  con- 
si'C|Uent  les  résultats  ne  sont  |i;is  puliliés. 
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TAHI.KAL    XI. 

Évaporation  des  houilles  de  Pictou 
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ti;rk.\i\  iioi  ii.i.i:k  di:  spRiNciimi.,  comtk  de  cimukri.anu,  n.  s. 

Houilles  provcn.iiit  des  mines  de  la  Cumberland  Raihvay  and  C'oal 
Co.,  Ltd.,  \.K.,  (Ouatre  essais  au  générateur,  deux  avec  des  échantillons 
non  ]a\és  et  deux  .i\er  des  éciiantilions  lavés). 

("es  échantillons  sont  des  iiouilles  hitiiniincuses  dont  la  valeur  de 
[iroduction  de  xapi'ur  est  modérément  bonne,  n'étant  pas  très  riche  en 
cendres  tt  donnant  une  (piantité  considéraiile  de  fumée.  Les  deux  furent 
i)ri*ilés  a\ec  un  tirat;e  naturel,  donnant  une  évaporation  équivalente  par 
livre  de  houille  sèciie  de  OI.S  à  "O.V  Dans  les  quaire  essais  le  mâchefer 
fur  \is(|ueux.  La  houille  de  la  Houillère  Xo.  2  donna  la  meilleure  évapora- 
tion tandis(iue  celledu  No.  3  a  doiuié  moins  de  travail  dans  la  manipulation 
(lu  feu.  lui  comparaison  a\i<-  ctlles  de  Cieorj;e  Creek,  ces  houilles  parais- 
sent a\oir  une  valeur  de  71  à  77  pour  cent,  cpii  est  considérablement  aug- 
mentée  par   II'   la\a^;e. 
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TABLEAU  XII. 
Évaporation  avec  les  houilles  de  Springhill 
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Houilles  provenant  des  mines  de  la  Maritime  Coal,  Ry.  &  Power  Co., 
Minudie  ("oal  Co.,  l.td.,  et  Canada  Coal  &  Ry.  Co.,  Ltd.,  N.E.  (Six  essais 
au  ({énérateur,  trois  avec  des  houilles  non  lavées  et  trois  avec  des  houilles 
lavées) . 

Ce  sont  ('es  houilles  bitumineuses  dont  la  valeur  comme  pnxluctrices 

de  vapeur  sont  limitées,  riches  en  cendres,  qui  donnent  quelques  ennuis 

lors  de  la  manipulation  du  feu,  mais  qui  forment  un  meilleur  combustible 

après  lavase.     On   trouva  qu'il  était  nécessaire  de  mettre  de  la  vapeur 

sous  les  barreaux,  excepté  pour  le  Xo.  210  et  on  eut  besoin  du  tirage  forcé 

dans  trois  essais.     I. 'évaporation   équivalente  par  livre  de  houille  sèche 

dans  ce  groupe  fut  de  5-78  à  6-67.     La  houille  lavée  de  la  mine  Joggins 

donna  le  moins  d'ennuis  en  rapport  avec  le  mâchefer,  (pioique  la  houille 

de  Chignecto  ait  donné  la  meilleure  évaporation  et  le  meilleur  rendement 

au    générateur.     Ces    houilles    lorscju'elles    ne   sont    pas    lavées   semblent 

posséder  de  65  à  70  pour     cent  de  la  valeur  vaporifique  des  houilles  de 

George  Creek. 

TAlîl.KAl    XIII. 

Évaporation  avec  les  houilles  de  Joggins  Chignecto  
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ti;kr.\in  norii.i.icR  de  (iRAVi)  i.akk 


Houillt-  (le  la  niiiic  Kiiin,  Minto,  N.B.  (Deux  essais  au  générateur). 


l'ne  houille  bitumineuse  comportant  une  sérieuse  quantité  de  cendres 
et  dont  li!  \aleur  comme  productrice  de  vapeur  est  modérée.  Considé- 
rables améliorations  par  le  lavage.  La  houille  non  lavée  refjuit  le  tirage 
forcé  et  la  xaiieur  sous  les  barreaux;  le  feu  dut  être  nettoyé  trois  fois  et 
le  mâchefer  causa  des  ennuis,  l.e  rendement  du  générateur  fut  plutôt 
bas. 

TAMI.K.M    XIV. 

Évaporation  avec  les  houilles  de  Grand  Lake 


Val    r.il. 

IliiniidiK'' 

(enilres 

Kv.ip. 

Houil- 

p.ci  li\-. 

dans  la 

el  tiiaelie- 

Index 

e(|Uiv. 

le 

Dcsiripticm 

ti'IK'  (HK' 

houille 

ter  (Lins 

No. 

par  liv. 

No. 

nusL-  au 
ll'U 

telle  <iue 
mise  .111 
feu 

la  houille 
sèche 

telle  que 
mise  au 

feu 

11 

.M 

inc 

lins,  Minto,  N.H 

li,S(M) 

0-7 

11-.^ 

77  t) 

tui 

211 

..       ..                1 

i\tc 

1,?,^'»() 

1-7 

().4 

7'>S 

680 

TICRRAINS   IIOl  n.I.KRS    I)K    SOIRIS,   KDMONTON    ET    HEII.V    RIVER 


Lignites  et  Houilles  Lignititiues  de  la  Saskatchewan  et  de  l'AIberta. 

Extraites  par  le  Western  Dominion  Co.,  Ltd.,  Taylorton,  Sas.  Parkdale 
Coal  Co.,  Lyd.,  Kdmoiiton,  Alla.,  Canada  West  Coal  Co.,  Taber,  Alta., 
et  r.Alberta  Ry..  and  Irrigation  Co.,  Lethl)ridge,  .Alta.  (Quatre  essais  au 
générateur,  tous  a\ec  des  éch.nitillons  non  la\és). 

Ces  très  intéressants  combustil)k's,  d'une  valeur  calorititiui'  inférieure 
sont  modérément  riches  en  cendres  et  contieiment  beaucoup  d'humidité. 
Elles  s'épuisent  rapidement  si  elles  sont  ex])osées  à  l'air,  et  comme  il  s'écoula 
nécessairement  un  certain  temps  entre  leur  arri\ée  et  les  essais,  il  en  résulta 
«pie  les  résultats  des  ess.iis  ne  ])ou\aient  s'applifiiier  a\ ec  la  même  exactitude 
à  la  li( mille  fraîcliemetit  niiiu'i'.  Les  essais  avec  les  Nos.  44  et  40  furent 
forcément  courts  par  stlile  de  la  i)etite  (|uantité  de  ctjinbustible  disponible. 
Les  rendemenis  extraordinairement  éli'vés  (|ue  l'on  ()i)tint  du  générateur 
sont  dus  au  fait  (pie  les  \aleurs  calorififpies  réelles  des  houilles  lors(|u'on 
s'en  scr\it  ditïérèrent  di'  ci'lles  trouvées  par  le  chimisteà  une  dateantérieure. 
Les  tableaux  suivants  dtjnnent  une  idée  des  (pialités  de  ces  combustibles. 
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TABI.KAL   X\  . 
Remarques  sur  la  combustion  des  lignites  et  houilles  lignitiques. 


lliMlillr    Ni) 


40 


42 


Tiratii',  n.uiircl  mi  tonû I' 

Fumée très  peu 

Klainiiif    l(>n^;iK' 

l'anale  ilf  fin 4    fois 

Mâclu'ftT    facile 

Nettoyage  dii  feu    1  fois 

Xapeur  >(iu>  Us  barreaux .  imn 

l.a  houille  Cl ille-l -elle? non 

l'ourrait-on   employer   des  urilles 

à   secousses?    oui 


X 

aucune 


4  fois 
mauvais 

2  fois 
non 
non 

oui  avec 
vapeur 


4.1 


N  et  I- 
légère 
lonj;ue 
1  fois 
modéré 

1  fois 
oui 
non 

oui  avec 
vapeur 


44 


F 

aucune 


!         1  fois 
mauvais  sans 
vaix'ur 
1  fois 


OUI 

non 


l.a  valeur  du  ces  combustibles  comme  producteurs  de  vapeur  est 
estimée  de  48  à  68  pour  cent  de  celle  des  houilles  de  George  Creek.  Par 
suite  de  la  (|uantité  d'humidité  t|ui  est  inséparable  de  ces  houilles,  l'évapo- 
ration  par  livre  île  houille  sèche  n'est  pas  un  critérium  satisfaisant. 

TABLKAl    X\  I. 
Êvaporation  avec  les  lignites  et  les  houilles  lignitiques 


Houil 
le 

No. 


40      Western   Dominion  C"oIIier\" 

C_"o.,  Ta\liir(oii,  Sas  .    .  .  , 

42      ;!'arkdale  (oal  Co.,  Kdmon- 

\      ton.  .\lherta 

i.\      C.in.iila    West    (oal   (<>., 

T.iIht,  Allierla 

44     Houillère  dalt,   l.etlibridKe, 
!      Alherla    


C 

endres 

■ 

Val.  Cal. 

W.r.'.:     ;,■■ 

et 

tnâche- 

Evap. 

par  li\  re 

dans  la 

le 

r  prove- 

Eqiiiv. 

telle  que 

houille 

nant  de 

par  liv. 

mise  au 

telle  (|ue 

la 

hoiiille 

Index 

telle  (|ue 

leu 

mise  .tu 

sèchi' 

No. 

tnise  au 

fetl 

' , 

feu 

7520 

2'J-7 

8-24 

48-1 

i<)\ 

8760 

10 -7 

11-4 

62-7 

4-98 

')7<»() 

11-.? 

17-3 

.=;7-2 

4-91 

10740 

8-.Î 

10-4 

68-7 

5-92 

TKRk.MN    HOIIU.KR    1)K    IR.WK    HI.AIRMORK.    .\I.Hi:RT.\ 

Houilles  extraites  par  l.eitch  Collieries  Ltd.,  Hillcrest  C'oal  and  Coke 
Co.,  I.td.,  West  Canadian  Ctjllieries  Co.,  Ltd.,  et  International  Coal  and 
Coke  Co.,  Ltd.,  (Sept  essais  au  générateur,  quatre  avec  des  échantillons 
non  lavés  et  trois  avec  des  échantillons  lavés.) 

Ce  sont  des  houilles  bitumineuses  qui  ne  sont  pas  très  riches  en  matière 
volatile  mais  (jui  comportent  une  quantité  considérable  de  cendres.  Ce 
sont  néanmoins  de  bonnes  houilles  à  vapeur  qui  ne  donnent  que  peu  d'en- 
nuis dans  la  manipulation  du  feu.  Klles  ont  donné  de  bons  rendements  au 
générateur  et  l'évaporation  étjuivalentc  par  livre  de  houille  sèche  varia 
de  6-67  ;\  7-69  pour  les  échantillons  non  lavés. 
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Les  taliliaux  suivants  donnent   les  finalités  des  houilles  tlu   terrain 
houiller  (le  Frank  Blairmore:— 

TABLEAU  XVII. 
Remarques  sur  la  combustion  des  houilles  de  Frank  Blairmore 


lli.uillc  Vo. 


48 


F  ft   N 


1  fois 


Tirage,  naliirol  mi  forcé 

Flinirc 

Flaiiimr       

l'artauf  «lii  feu 

Nullovage  ilii  fi'i'    

Mâ.-hef.T 

N'aïK'ur  sous  lis  harroaux "'.'", 

La  hoiiilliMolU-t-.)!.;' çonsukTa- 

l'diirraii-oii  employer  le  erible  à  secousses?.  .  oui 


n 


2.?2 


N  \       «• 

plutôt    lourde  pas  beaucoup 
niodéréo  modérée 

ratissé         

1  fois  1  fois 

(K'u  d'ennuis  ;   \yea  d'ennuis 
non  non 

oui  légèrement 


OUI 


OUI 


Houille  N. 


TABLEAl    XVII— (.Siii/e) 


,L? 


2.VÎ 


.?4 


2,U 


Tirage,  naturel  mi  force I'  ^ 

PiiPii.i. dense  fortement 

dense 

Flamme  mmléréc  modérée 

l'.irtage  du  feu '■•>'.'''.«• 

Neltovagedu  feu    2  fois  1  fois 

Mâchefer    \^»    il'enmiis       très  peu 

d'ennuis 

\apeur  sous  les  barreaux 

l.a  houille  colle-; -elle;'' .    (pieUiue  peu     (|uel(nie  ix'ii 

l'oiirrait-<jn  si-  servir  (l'une  grille 

à    seCOU^^-■^?      '»'•  ""' 


F 

fortement 
dense 
mcMlérée 

F 

fortement 

dense 

modérée 

2  fois 
facile 

2  fois 
iwii  il'ennuis 

oui 

légèrement 

oui 

oui 

Il  semble  (|ue  le  ia\  a«e  soit  d'une  valeur  douteuse  si  l'on  doit  se  servir 
de  ces  houilles  pour  la  pnxluction  de  la  ^apeur.  Les  num(:'ros  d'index 
indi<|uent  que  les  houilles  non  la\ées  ont  de  76  pour  cent  à  80  pour  cent 
de  la  \aleur  îles  houilles  de  (ieorge  Creek.  Le  no.  48  est  le  moins  satis- 
faisant de  tous  mais  fume  moins  ([ue  les  autres. 
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TABLEAU  XVIII. 

Évaporation  avec  les  houilles  de  Frank  Blairmore 


\al.  Cal. 
(lu  la  houil- 

Hi)iiil-  U'iiarliv. 

II.  Ih'«ripti(m  mise  .lu 

Xo.    I  feu 

I 

48     !  Houillère  Leitch,  Passhurg, 

Alla \Î\M) 

M      Houillère  Hillrrosi,   llill- 

!     crcM,  Alla     U.ÎW) 

232      Houillère  Hilkrest,  Hill- 

erest,  Alla.,  lavée    12')(X) 

3^      Houillère     Bellevue,     Belle- 
vue,  Alla.,  lavée 122X0 

2.V1      Houillère     Bellevue,     Belle- 
vue,  .Alla,  lavée    .i        12.S10 

.^4      Veine  Xo.  2,  Houillère  Deni- 

son,  C'olenian,  .\lla \1(>M) 

2.U      \'eine  Xo.  2,  Houillère  Deni- 

son,  Coleman,  .\li.-i.,  lavée        12690 


Huiuiililé 
de  la 
houille 


().q 
0.8 
,Î-S 
0-S 
.V6 
().« 
3-7 


C'eriilrcs 

et 
Mûchefer       Inilex 
(le  la  Xo. 

houille 
sit'che 


17  0 
15-5 
<)-5 
141 
10  5 
18-8 
10' 6 


76-4 
80-3 
'H -3 

85-8 
86-4 
83-3 
80-8 


Kvap. 

é(|uiv. 

par  liv. 

mis»'  au 

(eu 


6hl 
7-63 
7-77 
7-41 
7-40 
7-17 
7-60 


TERRAIN    HOL'ILLER    DE    CROWSNEST 

Houilles  extraites  par  la  Crowsnest  Pass  Coal  Co.,  Ltd.,  et  Hosnier 
Mines  Ltd.,  Colombie  Britannique  (Huit  essais  au  générateur,  un  seul 
avec  de  la  houille  lavée). 

("es  houilles  bitumineuses  sont  quelque  peu  pauvres  en  matière 
volatile  (21  pour  cent  à  26  pour  cent)  et  ne  comportent  qu'une  quantité  modé- 
rée de  cendres.  Filles  sont  au  rang  des  meilleures  houilles  Canadiennes  à 
vapeur  et  donnent  des  évaporations  équivalentes  par  livre  de  houille  sèche 
variant  de  7-68  à  8-75.  Comparées  avec  les  houilles  de  George  Creek, 
leur  valeur,  comme  productrices  de  vapeur,  est  estimée  de  88  à  101  pour 
cent.  Presque  toutes  brûlèrent  avec  le  tirage  naturel  et  ne  donnèrent 
qu'une  quantité  modérée  de  fumée.  Les  plus  satisfaisants  dans  l'ensemble 
furent  peut-être  les  Nos.  26,  29  et  30  quoique  27  ait  donné  l'évaporation 

la  plus  élevée. 

TABLEAl    XIX. 

Remarques  sur  la  combustion  des  houilles  de  Crowsnest 


Houille  \o. 


31 


231 


30 


'<> 


Tirage,  naturel  ou  forcé X  X  X  N 

Fumée légère  modérée  légère  modérée 

Flamme    en  quantité  considérable 

l'art, ige  du   feu   3  fois 

Xeiioyage  du  feu 1  fois  2  fois  2  fois  2  fois 

Mûchefer    un  peu  dur  facile  à  facile  à 

d'ennuis  manier  manier 

Vapeur  sous  les  barre.iux à  certains  non  non  non 

La  houille  coUe-t-elle  ? moments  oui  très  peu  très 

nott  légèrement 
Pourrait-on  employer  des  grilles 

à  secousses  ? oui,  avec  de  non  oui  oui 

la  va|)eur  j 


54 


ll,.llillr    N.i 


TAIU.EAI    XIX— (Ski/.) 
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27 


2(> 


Tir.iRO,  n.iliircl  nii  (.irii- N  cl   K  N  il    l- 

|.„„„-.,. Ixilinc  iKMIlKlIlp 

(|iianliu'' 

Klanniu'    "  nio<lmV 

PartiiK»'  «lu  ft'U     

NctlovaKi-  «lu  ffii 1  f"''*    .  -  '"'^ 

Mr.rhbk-r   l*"''  i'""""'  ,','"  1*'." 

(I  l'IUUlls 

\aiH'iir  xiiis  les  barreaux non  nun 

la  liuuilli-  ((.lli-l-rllc  .' •    '     IcBC-renient   ,  oui 

Pourrai! -on   uniploycr  ilt-s  urilli-»  ] 

à  «rousses?    OUI           !  prol.able- 

i  nient 


N 

modérée 


liart.ini-  2 
l'ois  el 
rai  issi' 

1    lois 

<|lli'li|Ue 

ennui 

oui 

un   peu 

prol)al>le- 
luenl 


|KU 


1  fois 
1res   iwu 
il'einuiis 

non 

oui 

oui 


Houil- 
le 
No. 


TAHI.KAl    XX. 

Évaporation  avec  les  houilles  de  Crowsnest 


Descriplion 


\al.  Cal. 
par  liv. 
tel.  que 
mise  an 
feu 


Humidité  Cendres  F.vap. 

dans  la  et  efiuiv. 

houille  mâchefer  p.ir  li\  re 

telle  que  pro\enant  index        ielle<|ue 

niisi'   au  de  la  No.         mise  au 

feu  houille  leu 
sî-che 


.^1       Mine     No.     .<,     Houillère 

Miehel,  C.N.r.C.  Co. 
2.^1       Mine     No.     .<,     Houillère 
Mieh;>l,     (•.N.l'.«".(o. 

I      la\ée    

M\     IMine     No,     7,     Houillère 

i      Michel,  C.N.I'.C.  Co.    . 

")     .Vim-     No.     s.     Houillère 

''    .Michel,  c.N.r.f.ro.. 

51  \eine    No.  2.  Miner.  Hosmer 

52  iVeiue   No.  (),    " 

27      Mine    No.    2,    Coal    Creek, 

Fernie,  C.H.C.N.r.C.  lo. 

20     IMine    No.    5,    Idal    Creek, 

I     ternie,  C-.H.C.N.l'.C.  (d. 


l.ll.SO 


11-4 


9.?-6 


8  0!* 


1,^610 

4.1) 

7-4 

<)7   1 

S16 

1,<2.?0 

1-0 

12-7 

')4-4 

Sll 

1,1.?,S0 
12570 
128'M) 

t  -0 

!■! 

1-5 

lOO 
15-.< 
16-2 

')(>■() 
')0-2 

K7-H 

,S.24 
7 -Xi 
7-57 

l.UiSO 

1(1 

<)•() 

101-,^ 

,s .  66 

1,5,^50 

î-0 

l(l-,*< 

')5  ■  7 

8-2,=' 

TKRK.MN    UOUII.I.KR    HK    CASCADE 

Houilles  extraites  par  H.  \V.  McXeil  Co.,  Cai.more,  Alherta  et  Bank- 
hcad  Mines,  Ltd.,  Bankhead,  Alherta.  (C-imi  essais  au  générateur,  deux  avec 
échantillon    lavés). 

Ce  sont  des  houilles  anthracites  contenant  12  à  17  [x.ur  cent  de  ma- 
tière volatile  et  qui  (non  lavées)  sont  plutôt  riches  en  cendres.  Le  Nt).  24 
était  un  échantillon  de  briquettes  fait  (avec  du  goudron)  de  poussière  d'an- 
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thraritc  de  Bankhiad.  l.cs  l)riquettts  ne  sonil)lèrent  pas  In-aucoup  (même 
pas  (lu  tout)  supérieures  en  rendement  d'évaijoration  à  la  liouille  oïdinaire. 
Tous  les  éehantillons  seniblèrent  être  de  bonnes  houilles  à  vajK-ur  avec 
inane  forcé  et  les  échantillons  non  lavés  donnèrent  une  évaporation  é<|uiva- 
lente  i)ar  livre  de  houille  sèche  <le  7 -M  it  7-80.  Ce  rendement  du  K^ti^- 
rateur  (ut  bon  et  l'etïcl  bienfais.utt  du  la\aKe  fut  très  manjué. 

TAIJl.KAl     XXI. 
Remarques  sur  la  combustion  des  houilles  de  Cascade 


llDiiiilr   Ni). 


Tir.in''.  11."  Il"'  ""  l'>r''''- 
Fiiim'r   


l'I.iniini' 

l'.iriMH>ilii  •<•" "5  i"l* 

.Ncllov.i^;!'  (lu  fi'ii 

Mal  lirfiT  


X.ipi'iir  Mius  11"-  li.irn-.iiix 
l.,i  li(,iii1li-rolli-t-cll.  :• 
l'iiiirr.iii-uii  cMipli'Mr  îles 


2,S 

21S 

2.?  M 

J.MM 

(l)ri(iuette 

K 

V 

|- 

F 

auciiiif 

aucune 

•lutunc 

pr.illipie- 

iiienl 

iiicune 

aucune 

très  peu 
aucune 

aucune 

.»  ti.is 

,<  Uns 

J  fois 

.<  fois 

2  fois 

1   fi.i* 

2  fois 

1  fois 

1   fois 

peu 

|),IS 

Ires   iKii 

très  mon 

t-ros 

irriiiiiii> 

luMiuoiip 
li'fniuii^ 

li  iiio'i 

morceaux 
mous 

mil 

mil 

aucune 

.incline 

aucune 

non 

non 

non 

iimi 

non 

oui  avec 

oui  avtr 

oui 

oui 

oui 

1.1  v.ipciir 

la  \apfnr 

1 

Le  No  25  semble  être  la  im  illettré  houille  des  deux  et  vaudrait  environ 
'.Il  pour  cent  comiiarée  a\ec  celle  de  (leonje  C'reek  Le  No  23  fut  plus 
facili'  à  travailler  a\ec  le  feu- 

TAUI  KM     XXII. 
Evaporation  avec  les  houilles  de  Cascade 


Val.  l'ai. 

Humid. 

Cendri's 

Kvap. 

n.ir  li\  .  (le 

dans  la 

et  iiiricl»'- 

eipiiv. 

Hou-                     Descriplion 

houille 

limiille 

fer  p-      e- 

Indi  s 

par. 

illc 

telle   ipie 

telle   i|iie 

nan'        la 

No. 

livre 

No. 

mi>e  .111 

mise  au 

lUT 

telle  (pie 

f.'ii 

fui 

sei     ^' 

mise  au 

ffU 

2.Î     Mine  No.  1,  Caninore.  .\lt.i.. 

II.  W.   McNeil  Co 

l.^llKI 

l).,S 

I.S.() 

<>()  6 

7   "4 

22.S      Mine   No.   1,  Cinmore,  .\ll.i., 

II.  \\.  .McNeil  Co.  l.iMc 

1.17SI) 

4-.< 

S -Il 

<)»  ■  h 

«•44 

2.<MllmiiIlc     mél.inj^ée,     Houillère 

B.iiiklie.i.l,     Al.     li.     M. 

l.td.. 

l.UMKI 

()■<) 

l.^-() 

H4-4 

7-.?() 

22.?.M  llouillenièl.im;èe,   Houillère 

Mankhea.l,     -M.     M.     M. 

1,1(1.,  lavée 

i.^.=;')(i 

2-7 

>>■•< 

04 -4 

.S  •  20 

24       liricpieltes     île     1.;     iloiiiiière 

lî.mkhead         

i.îiiii) 

11-7 

I.>-2 

84  ■  ,s 

7-27 
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ri:RK\IN    Ilot  II.I.I.K    1)1.    MIOI.A    \  AII.IV,    I  .  H. 

IloiiilU'  fxtraitf  par  la  Nicola  N'.illfv  ("oal  and  Coke  Co.  (iK-iix 
essais  .111  Ki'i"''''at»'iir,  un  a\er  une  hmiilU-  non  laviV  i-t  un  avir  une  houille 
lavée). 

I.a  houille  ;ivec  la(|Uelle  on  fit  l'essai  était  '.in  niélan^;e  de  la  \eine  Jewel, 
mine  No.  1  et  de  la  veine  Hat  Mole,  mine  No.  2,  houillère  Middieshoro, 
("outléi'.  C.B.  C'est  une  houille  hilumineiise  riche  en  matière  volatile  et 
contenant  une  honiU'  proportion  de  cendres,  l-llle  fut  brûlée  avec  un  tirage 
naturel  et  <lonna  une  tlanime  courte  et  lie.iucoup  de  fumée.  Mlle  ne  colle 
pas  et  pourrait  être  travaillée  a\ec  une  grille  à  secousses. 

r.Mil.K.M    .Will. 
Êvaporatioa  avec  les  houilles  de  Nicola  Valley 


lluuil- 

le 
No. 


Docripiiun 


21V.     .\Iliusl  «t  J,  lIoiiilKrc  Mid- 

(llt>li(ir(),  N.V.C.  \CA\,. 

212M     Mines  1  vil.  llc.iiill.rr  .\li,l 

illcsburo,  N.\'.l'.  M'.C  (I, 


Hiiniiil. 

{'eiidres 

Kx,.p. 

V.il.Ciil. 

daii'.  I.t 

et 

e'piiv. 

par  liv. 

hiUillU' 

niârhifer 

par  \W. 

IcIU'  i|nr 

Ullf  ((llf 

proven.inl 

llllIlN. 

telle 

iiii'^i-  au 

mis»'  .111 

(le  la 

Nu. 

«pie  iiiis< 

fin 

feu 

liouille 

au  feu 

sîrhe 

IIIW) 

4S 

1 

140    : 

721 

617 

11,S-K) 

6-2 

10-4 

72-7 

(>12 
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Houilles  e.\traites  i)ar  la  Wellington  Collier>-  Co.,  à  Kxtension  et  Cum- 
berland,  C.B.,  par  la  Pacific  Coast  Co..  Ltd..  .Mert  Bay,  C.B.,  et  par  la 
Western  Fuel  Co.,  Ltd.,  Naiiaiiiio,  C.B.  (Six  essais  au  j;éiiérateiir,  un  seul 
avec  un  échantillon  lavé). 

Ce  sont  des  houilles  hitumineuses  variant  de  10  à  15  pour  cent  en 
cendres  et  la  plupart  sont  riches  en  matière  \olatile.  Les  houilles  de 
Nanaimo-Comox  sont  des  houilles  assez  l)oiines  comme  productrices  de 
\apeur  et  [)eu\enl  être  classées  comme  ayant  de  72  pour  cent  à  H6  pour 
cent  d.  la  \aleur  des  houilles  de  George  Creek  comme  prtKUiclrices  de 
vapeur.  On  trouva  t\u"\\  était  impossible  d'éviter  de  faire  énormément  de 
fumée.  La  houille  de  Comox  (No.  21)  donna  les  plus  satisfaisants  résultats 
de  ce  siidupc. 
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TAUIKAI     XXIV. 

Remarques  sur  la  combustion  des  houilles  de  l'Ile  de  Vancouver 


Mouille  N<i. 


20 


18 


17  1\\\ 


221 M        Ia.  U 


Tir.iKi'.  n.iliiirl  mi  foré N  > 

Iimur  .                   '!i"^'  moyenne 

Flimnie    eonsiilt-  i  i.nsiilé- 

ralile  r.ilile 

l'an. lue  (lu  f.u »  lois  5  loin 

Nellov.inc  <lu  iVu    1  fois  -  foH 

M.ulu'fer    '"■■m-  <iinn>- 

(iiu|i  eux 

VaiM'ur  -.ous  11-  liarriMUx                    non  oui 

La  houille  (iilU -t-elle-                          non  non 

l'ourrail-on  employer  i'a>  urilles  ] 

à   secous.-i> .'    IK'Ut-  non 

•"■tre 


N   el    y           S                 \  N  et  |- 

lounle     en  i|Uan-  inoyeiuie  imiie 

I  ilé  en 

Ix'aucoup  uiovennc  moyenne  grande 

1  c|uantité 

ratisse   !     t  foi»  

et 
rat  !««'■ 

2  fois         2  fois         2  foi»  2  fois 

lieau-         Immu-     :   cnnuy-  un  |R'U 

coup         loup           eux  d'ennuis 

d'ennui» 

(lui            non            oui  oui 

liV'ère-        li^;ère-           oui  non 
nient         ment 


(KMIt- 

êlre 
it\  ec  de 
la  va|»'ur 


peut- 
être 
avee  de 
kl  vapourj 


non 


r\m.K.\l     XNV. 

Évaporation  avec  les  houilles  de  l'Ile  de  Vancouver 


\al.  Cal. 

Huniid. 

Cendres 

Evap. 

par  livre 

ilaiis  la 

et 

ecpiiv. 

Houil- 

telle i|ue 

houille 

mâehefiT 

(>ar  liv. 

le 

Desi  ripli  m 

mise  au 

telle  (pie 

de    la 

Index 

telle 

\o 

leu 

mise  au 

houille 

No. 

(|Ueiiiise 

feu 

stthe 

au  feu 

17 


20  \eiiie  WVIlinKlon,  Houillère 

\\i  llliiHliin  KMeiisioîi,  U  . 
('.  (i).,  Lui.,  Kxtension, 
C.H 

\eiiie  l  p|HT,  Mine  No.  1, 
\\  .  I'.  (().,  Ltd.,  Nanaimo 
en 

\'eiii('  l.ower.  Mine  No.  1, 
W.L.  C'o.,  Ltd.,  Nanaimo, 
r.H 

21  M  Mines  Nos.  4  et  7,  Houillère 

Comox,  \V.  t".  ('().,  Ltd., 

('iinil)erland,  (    Mi 

221    M  Mines  Nos.  4  et  7,  Houillère 

Comox,  \V    C.  Cl).,  Ltd., 

Cuniberland,  C  IL,  lavée. 

Kx.  ,U  .Mine  Suipiash,  Alert  Hav, 

l'.C.  Co 


12'»S0 

14 

6-3 

7'»-4 

6-76 

i25-;o 

2-3 

8-7 

77-5 

6-59 

122111 

21 

11-4 

72-2 

6- 17 

US.SO 

lo 

10- f< 

86-5 

7-41 

131S0 

3  0 

<)-86 

<)l-2 

7-68 

KWâO 

5-3 

15-86 

68-4 

5-92 

On  devrait  ri-maniiiir  (lue  la  houille  d'Alert  Bay  (Kx.  .U)  n'appartient 
pas  réellement  au  même  groupe  que  le  reste. 
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("••niiiif  intriMliii  lioii  .'i  I.»  l|is<-|l^^<ill^  ^\^■s  i>«i;ii>4  il«'  limiillo  ('iiii.i- 
'.li»'nn«>  fait-  aux  lalHtr.itoirrs  rrfxiMTitiufdr  l'I  iii\«T>iir  M<<'iill.  on  iroii- 
\ira  mil»'  «l'axnir  un  aiMriii  l'Irtm-iilair»'  de  l.i  iluMiri»'  vt  ili'  l'.i'  liim  «lu  na/<>- 
K«'n«'.  !.<■*  Kazo|{t'iu->  ililïtri'iil  di'  iiukIi'U'  >ui\ant  le  c(>ml>u>tililr  dont  on 
doit  st-  servir  i-t  h-  luit  aU(|tRl  le  niU  doit  ttri'  i-niployt'.  I.e  ga?.  <|ui  doit 
wrxir  au  (xiuvoir,  |xiur  êtri'  t'niployr  .ivcc  -uavs  dan»  iiih-  inarhinf  h  roiii- 
biixtion  inli-riu-  doit  être  plii^^  propre  ii  plu'^  imifornu'  dans  sa  <oni|>osiuon 
<|Ui-  ri'la  rst  niVfssairt'  dans  li-  cas  iU-  t;a/  (\uv  l'on  ne  «loit  eniplover  (lUi- 
cotnnii'  conilnistihlfs  ou  dans  un  but  int'lallur^!i(|iU'.  I.a  préparât  ion  du 
"na/  de  houille"  par  la  distillation  de  houilles  très  l)ituiniiU'Us<'s  dans  des 
cornues  inipermé.ihles  fornu'  n.iturelU'inent  le  pnH'édé  ii.iltituel  de  fabrica- 
tion du  na/  pour  la  consommation  d'  me  ville  et  ce  an/.  Iors(|u'il  est  coii- 
venai)lement  netto>é  jK-ut  être  employé  ptm:  le  |)ou\'oir.  In  tel  jjaz  doit 
être  cl.iirement  distingué  de  r-'lui  ([ui  est  connu  sous  le  nom  de  gaz  du 
"gazogène"  et  est  habituellement  trop  coûteux  (M)ur  être  employé  soit  dans 
le»  machines  ;\  gaz  (lour  la  production  du  pouvoir,  soit  p<jur  les  travaux 
métallurgi(|ues.  D'un  autre  cAté,  certaines  sortes  de  gazogènes  sont 
grandement  employés  (K)ur  la  fourniture  i.e  la  ville  <|iiand  ils  sont  traités 
dpé'cialement  i>our  être  a<laptés  A  ce  but. 

Le  terme  "ga/  de  gazogène"  est  emplo  pour  spérifier  le  mélange  de 
gaz  oi)teniis  en  passant  de  l'air  ou  un  .iiélange  de  vajx'ur  et  d'air  h  travers 
un  corps  de  combustible  carbonacé  solide  et  incandescent.  In  haut  four- 
neau, priKluisant  de  la  gueuse  est,  en  fait,  un  exemple  sur  une  large  échelle 
d'un  gazogène  de  cette  nature  et  les  gaz  des  hauts  fourneaux  peuvent  être 
employés  iM)ur  chauffer  les  génér.  leurs  ou  (après  un  nettoyage  approprié) 
pour  fournir  les  machines  à  gaz  employées  pour  la  priKluction  du  |)ou\(iir  . 
Dans  un  haut-fourneau,  l'air  seul  passe  à  travers  le  coke  chauffé  (pii  forme 
une  si  importante  partie  de  la  charge  <le  la  fournaise. 

I.e  gazogène  de  la  sorte  la  plus  simple  est  celui  qui  emploie  un  com- 
tnistible  (tel  que  le  coke)  contenant  peu  ou  aucune  matière  volatile  com- 
bustible  L-t  qui  n'est  alinu'nté  que  d'air.  I,a  disposition  d'un  gazogène 
simple  à  tirage  suiK-rieur  est  montrif  dans  la  Fig.  Mi  et  on  verra  qu'il  con- 
tient un  lit  épais  de  combustible,  K,  entouré  d'une  enveloppe  de  plaf|Ues 
lie  fer  à  l'épreuve  des  gaz,  a\ant  une  facilité  «l'approvisionnement  d'air  à  A 
l'entrée  du  combustible  A  B  et  l'enlèxement  des  gaz  rjui  en  résultent  h  G. 

'  \'i)ir  par  exemple,  Trans.  -A.S.M.K.  Juin  l')l(),  iHjiir  les  détails  sur  une  grande  in- 
stalla* iiin  (l'usine  (le  liauls  fdurneaux  à  machines  à  force  motrice  à  gaz. 
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La  naturt-  jn'iu'Talr  tli's  actions  (lui  se  proiliiisiTil  dans  un  sjazoKène  de 
celte  sorti-  peut  être  facilement   suivie  par   quicon(|ue  possède  une  légère 
connaissance  de  chimie.     Avec  un  lit  de  n.nihustible  suffisamment  profond 
et  inie  alimentation  d'air  proprement  adaiitée,  on  trouvera  (lue  le  carbone 
du  coml.usii'.le  s'imit  à  l'oxygène  de  l'air  pour  former  du  monoxide  de  car- 
bone iCO).  im  gaz  coml)Ustible  mais  un  poison,  (|ui  s'il  se  trouve  en  contact 
avec  une  quantité  supplémentaire  d'air  à  ime  certaine  température  s'unira 
à  plus  d'oxvuène  et  formera  du  bioxide  de  carbone   (CD-:),   produit    de  la 
combustion  complète  du  carbone  et  de  l'oxygène.     La  formation  du  m(m- 
oxide  «le  carbone  dans  le  gazogène  impli<iue  la  combustion  partielle  du 
carboiK"  et  est  accompagnée  de  l'évolution  d'environ  -^0  pour  cent  de  la 
chaleur  .pii  pourrait  être  prinluite  en  brûlant  complètement  la  même  quan- 
tité (le  carbone  en  dioxide  de  carbone.     Ce  M)  pour  cent  est  perdu,  étant 
(lissi|)é  par  la  radiation  et  emmené  comme  chaleur  sensible  dans  le  gazogène 
chaud;  la  balance,  environ  70  pour  cent  peut  être  utilisée  en  brûlant  a\ec 
plus  d'air  les  gaz  du  gazogène.     Le  rendement  du  gazogène,  tel  (lue  décrit 
ci-(U'ssus,  ne  peut  pas,  par  consé(iuent  excéder  70  pour  cent  puistiu'un  gazo- 
gène à  rendement  de  100  pour  cent  est  celui  (|ui  donne  un  gaz  (|ui.  s'il  est 
brûlé  développerait  100  pour  cent  (\v  la  valeur  calorifitiue  du  combustible 
emiiloyé  .     Le    rendement    d'un    gazogène    est  en  fait    la    proportion    de 
Valeur  Caloriticiue  du  gaz  produit 
N'aleur  Calorititiue  du  combustible  employé 
On  a  trouvé  par  l'expérience  (pie  la  chaleur  produite  en  brûlant  une 
li\  re  de  carbone  en  monoxide  de  carbone  (("())  s'élèx  r  à  environ  4.200  L.T.B.' 
tandis  <iue  si  on  permet    aux  2?,  livres   de   monoxide   de  carbone   de  s'unir 
à  tme  quantité  supplémentaire  d'oxygèni'  de  façon  à  produire  ^  livres  de 
dioxide   de   carbone.    10.4.S0   U.T.B.   additionnelles  sont   engendrées.     I-a 
xai.ur  calorituiue  d'une  livre  de  carbone  est  par  conséquent,  14,650  L.T.B. 
(luand  elle  l'si  complètement  brûlée  en  dioxide  de  carbone.     Do  là,  ainsi 
qu'il  a  été  explicpié  plus  haut,  le  rendement  de  clialeur  du  procédé  de  forma- 

104.^0  ,  ,  ,. 

tion  du  monoxide  de  carbone  sera  ou  *  1  -.S  pour  cent  dans  (les  conai- 

146.i0 

lions  idéales  on  parf.iites  au  point  de  vue  tliéoricpie.  Dans  un  gazogène  de 
la  nature  décrite  ci  dessus  on  ne  peut  pas  même  atteindre  ce  chiffre  et  il  est 
nécessaire  d'adopter  certains  moyens  pour  utiliser  une  portion  de  la  chaleur 
qui  >erait  autrement  perdue.  Cela  peut  être  fait,  sitnplement  en  mélan- 
giani  une  quantité  convenable  de  vapeur  avec  l'aiiijrovisionnement  d'air. 
Si  la  N.ijieur  est  passée  sur  du  carbone  incandescent,  il  se  fait  une  réac- 
tion chimi(iue  qui  divise  l.i  vapeur  en  ses  constituants,  l'hydrogène  et  l'oxy- 
gène, et  l'oxygène,  dans  des  conditions  de  températures  approptiiVs  s'unit 
au  carbone,  formant  habituellement  à  la  fois  du  monoxide  et  du  dioxide  de 
carbone.  Les  gaz  (pli  résultent  de  ce  procédé  formeront,  par  consé(iuent, 
dans  des  conditions  idéales  un  mélange  d'iiyilrogène,  de  monoxide  de  car- 

'-  l'„ur  n.itrs  nl.ni\<s  .i  !a  signification  <le  ••\ali-ur  l  alorilKiur  •  ■i'nusli  riuriiuil 
fnil,"  eic,  et  pour  Us  niLlluKlts  et  les  unités  de  nieBiiragc  <le  la  .lialenr,  voir  les  lartics 
\  il  el   IX  lie  <e  VDlunie. 


1 


l'ig.  .?S.     DiagramiiR'  (l'une  lorine  simple  de  gazogène. 
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hoiif  et  de  l>ioxKk-  de  carbone  (ce  dernier  en  petites  quantités  si  les  condi- 
tions sont  faN orables).  La  désauréKation  des  éli  inents  de  la  vapeur  requiè- 
rent cependant  plus  de  chaleur  ciu'il  peut  en  être  fourni  par  la  combus- 
tion du  carbone  avec  l'oxygène  (lui  en  résulte;  de  là,  dans  l'ensemble,  la 
formation  du  "«az  d'eau"  obtenu  en  passant  la  vapeur  sur  du  carbone 
roUKe  vif,  est  caractérisée  par  l'abaissement  de  la  température  du  gazogène 
par  suite  de  la  chaleur  absorbée  et  si  la  chaleur  n'est  pas  fournie  par  une 
source  extérieure  ou  par  tout  autre  réaction  chimique,  la  température  tom- 
bera bientôt  si  bas  tiuc  la  décomposition  de  la  vapeur  cessera.  Cet  appro- 
visionnement nécessaire  de  chaleur  pourrait  évidemment  être  fourni  en 
s'appli(|uant  à  la  formation  de  "gaz  d'air"  en  quantité  sutïisante,  tel  qu'il 
est  explicpié  dans  le  paragraphe  précédent,  et  dans  de  nombreux  gazogènes 
actuellement  en  usage  les  dcJX  procédés  sont,  de  f.-it,  exploités  ensemble, 
l'aiiprovisionncment  de  vaoeur  proportionnée  de  telle  façon  à  l'oxygène  (lue 
la  chaleur  résultant  de  la  formation  du  "gaz  d'air"  en  brûlant  une  portion  du 
carbone  en  monoxide  de  carbone  au  moyen  de  l'oxygène  de  l'air  est  employé 
en  maintenant  la  ré.iction  du  "gaz  d'eau"  par  la  décomposition  de  la  vapeur. 
Le  gaz  ((ui  en  résulte  est,  par  conséquent,  composé  d'.ydrogènc,  de  monoxide 
de  carbone,  et  d'une  proportion  de  flioxide  de  ctrbone  dilué  par  le  nitrogène 
et  autres  gaz  inertes  qui  dérivent  de  l'approvisionnement  d'air. 

On  doit  dire  que  dans  la  formation  du  "gaz  d'air"  il  se  forme  toujours 
une  [iroportion  de  dioxide  de  carbone,  en  plus  du  monoxide  de  carbone,  sa 
(juantité  variant  suivant  diverses  circonstances,  dont  l'une  est  la  tempéra- 
ture du  gazogène.  De  plus,  si  le  combustible  employé  était  un  combus- 
tible (|ui  (comme  l'anthracite  ou  le  coke)  contenait  des  composés  d'hydro- 
gène et  de  carbone,  les  gaz  résultants  contiendraient  probablement  une 
proportion  de  gaz  volatiles  ou  d'hydrocarbone  gazeux.  Le  tableau  ci-des- 
sous donne  des  analyses  qui  montrent  '..'.'  la  composition  d'un  échantillon 
tle  gaz  fourni  par  un  gazogène  emploviii  la  houille  anthracite  et  appro- 
visionné à  la  fois  d'air  et  île  vapeur,  (lue  l'on  peut  considérer  comme  ]<•  t.pe 
du  "gaz  de  gazogène"  tel  ([n'employé  pour  l'usage  des  machines  à  gaz:  (b) 
la  composition  de  "gaz  d'air"  types  dans  les<iuels  l'appnn  isionnement  se 
composait  d'air  contenant  seulement  une  petite  pr<-'iortio:i  de  \  apeur  d'eau 
avec  le  coke  comme  combustible;  (c)  la  composition  de  "gaz  d'eau"  fait  en 
soufflant  de  la  vajieur  sur  du  coke  rouge  vif  '. 

TAHI.KAl    XXVI. 
Compositionjles^z  par^volume  ^     


Monoxide  de  carlK)m' 
l)ir)\iili'  de  r.irlxmi' 

HydronèiK'    

Meth.iiU'    

Nitro^i'iK',  l'tc 


(a) 

27() 
,?■') 

1  + 

.st-.s 


(1>) 


(c) 


1-4 
l(t 


6.S0 


4+0 
.?■•' 

48-6 
0-4 
.?-7 


Tnîal  'h 


r^ 


M?,  et 


iiibiistibles. 


44 -.1 


Mb 
Coke 


Conil)Ustil>le  .    .  ' ■— jj ^•Xnihnimc^ 

'  Pris  dans  "l'roducer  Cas"  de  Dowson  et  Larler,  p.  21,  édition  de  IWb. 


930 
Coke 
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L'aïuhr.uiH'  vt  K'  loki-.  c()ml>uslil)lis  i-mployîs  à  t-nni-iulrcr  les  «az 
dont  lis  lomiiositions  sont  (loniuVs  li-dcssus,  conlii-nnfnt  une  très  grande 
proportion  de  carlx.no  fixe:  k-s  analyses  typiciufs  de  ces  combustibles  étant 
à  peu  près  comme  il  suit  : 

TABLKAl    XXVII. 


t  umbusiililf 


C'art)()iH-  Kixr 

Matim' 
\i)laliic 

("emiri's 

85.0 

8-5 
1-3 

65 

890 

1            9.7 

Anthr.icilc  de  IVnnsylvanio 
t'oki'  (If  l'rimsylvaiiio. 


Il  est  ainsi  ex  idem  (jue  si  Tanthracite  ou  le  coke  de  bonne  qualité  sont 
employés  dans  le  ^iMo^l-nv.  les  gaz  en  résult;.,it  ne  devraient  contenir  qu'une 
petite 'proport  ion  de  composés  d'hydrocarbone  et  on  a  trouvé  en  fait  qu  d 

en  était  ainsi. 

Quand  le  gaz  doit  être  produit  par  des  combustibles  comme  la  houille 
bitumineuse  rpii  contient  une  (luantité  consiilérable  de  composés  d'hydro- 
carbone et  rejette  au  chauffage  une  grande  (luantité  de  matière  volatile,  le 
problème  est  bien  plus  difficile  surtout  si  le  gaz  doit  être  employé  pour 
la  force  motrice,  '"'est  parceque  le  travail  du  gazogène  lui-même  est  plus 
compli(iué  (pie  si  l'on  emploie  des  houilles  non  bitumineuses  et  (lue  les  ma- 
tières goudronneuses  et  les  produits  de  la  distill.ition  se  présentent  lorsque 
la  houille  s'échauffe,  on  doit  agir  de  manière  à  éviter  l'arrêt  dans  le  gazogène 
lui-même,  dans  les  tuyaux  et  dans  les  passages  et  les  valves  des  machines. 
Cet  asiH'ct  de  la  question  est  considéré  plus  loin,  mais  on  peut  dire  (pi  en 
adoptant  des  modiMes  spéciaux  de  gazogènes  et  (rapi)areils  de  nettoyage  à 
gn.r,  des  houilles,  contenant  ius(iu'à  40  pour  cent  de  matière  volatile,  ont  été 
employées  avec  succès  pour  la  pnxluction  du  gaz  serxant  à  la  force  motrice. 

(.AZtM.ÙM.S    l'OlK    lOMIU  STIHl.KS    NON    IlITlMlNiaX 

l  ne  vue  sectionnelle  d'un  gazogène  dans  le(|uel  on  doit  se  servir  de 
combustible  contenant  peu  ou  point  de  matière  volatile  est  représentée  dans 
la  Kig.  M)  i)ar  Uu pielle  on  Ncrra  (pie  la  disposition  de  la  Fig.  .?8  est  modifiée 
de  fai;on  à  fournir  rapprovisionnement  nécessaire  de  vapeur  et  l'apjiareil 
est  desiiné  à  fonctionner  comme  un  gazogène  à  succion  dans  le(iuel  la  ma- 
chine elle-même  amène  dans  le  générateur  la  (p.antité  d'air  re.piise  pour  le 
travail.  11  v  aurait  besoin  de  légers  changements  dans  la  construction  si 
le  gazogène  était  du  tvi)e  "à  pression"  dans  lequel  l'air  est  forcé  par  un  ven- 
tilateur ou  si  le  tirage  était  maintenu  ;.ar  la  succion  d'un  épuiseur.  Natu- 
rell.iiunt  la  vapeur  re(|uise  pourrait  être  fournie  par  un  générateur  sépare, 
mai.,  cnmine  cela  lHV..-itorait  d.-  dépenses  supplémentaires  et  une  atten- 
•ion  plus  ou  moins  continuelle,  il  esl  habituellement  désirable,  spéciale- 
ment dans  les  petites  in.talhitions,  de  faire  en  sorte  (pie  le  gazogène  pro- 
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duisc  sa  propre  vafHur.  Le  dt-ssin  spécial  (lue  rcpréstiite  la  Fi({.  .^9  est 
celui  de  Ruston.  Froctor  and  Co.,  I.td.,  Lincoln,  Angleterre,  mais  des  ^a/o- 
gènes  de  ce  modèle  sont  construits  par  un  grand  nombre  de  maisons  bien 
connues  en  F.ur<Ji)e  et  en  Amérique. 

Dans  la  Fig.  39,  la  partie  supérieure  du  gazogène  consiste  d'un  vapori- 
sateur ou  générateur  en  fonte  chauffée  par  le  combustible  (|ui  se  trou\e  en 
tlessous  et  est  propor lionne  de  façon  à  évapcirer  autant  que  ixjssible  la 
iiuantité  d'eau  requise  |K)ur  donner  de  la  vapeur  à  ra()provisionnement 
d'air.  Le  combustible  pénètre  par  le  trémie  B.  L'air  entre  par  A,  passe 
au-dessus  de  l'eau  chaufïée  et  emporte  la  quantité  reciuise  de  vapeur  le  long 
du  tuyau  K  cpii  conduit  à  l'espace  C  sous  la  grille.  Les  gaz  qui  quittent  la 
partie  supérieure  du  gazogène  passent  à  travers  l'eau  I)  et  entre  par  le  fond 
d'un  nettoyeur  humide  S  (jui  consiste  en  un  récipient  cylindri(|ue,  à  travers 
lequel  l'eau  s'égoutte,  et  qui  refroiilit  et  lave  ainsi  les  gaz  à  leur  passage 
vers  le  haut.  Du  nettoyeur  humide  ou  à  coke,  le  tuyau  F"  conduit  les  gaz 
dans  une  lioîte  à  expansion  K  et  de  là  à  la  machine.  Pour  mettre  en  marche 
le  gazogène,  un  jK-tit  ventilateur  à  main  ((|Ue  l'on  ne  voit  pas)  et  un 
tuyau  à  déchets  G  (|ui  conduit  à  l'air  sont  installés,  de  façon  (jue,  dès  la 
mise  en  marche,  l'air  est  ]X)Ussé  dans  l'espace  (",  le  robinet  H  est  ouvert  à 
l'atmosiihère  et  le  gazogène  travaille  sous  une  légère  pression  alors  cpie 
duri.nt  le  travail  régulier  la  pression  dans  le  système  entier  est  légèii. 
inférieure  à  la  pression  atmosphériciue.  Des  gazogènes  à  succion  de  ce 
modèle  sont  employés  jusfpi'à  environ  500  C.V.,  les  gazogènes  plus  gros  sont 
généralement  du  mcxlèle  à  pression  dans  lesquels  l'air  est  fourni  par  un 
soufflet  ou  un  jet  de  vapeur,  et  tout  l'appareil  est  sous  un  "phenum". 

On  doit  remartiuer  que  dans  les  gazogènes  à  succion  le  vaporisateur  ou 
générateur  est  souvent  placé  dans  le  tuyau  qui  conduit  au  nettoyeur  et  non 
l)as  dans  le  gazogène  lui-même.  La  F"ig.  40  représente  un  appareil  de  cette 
nature,  un  gazogène  à  succion  Pintsch.  Là  le  gaz  chaud,  provenant  des 
couches  de  combustible  quittant  le  gazogène  par  le  tuyau  B,  passe  à  travers 
un  tube  vertical  ("  dans  leciuel  se  trouve  réellement  un  petit  générateur 
alimenié  par  un  approvisionnement  d'eau  à  pesanteur  et  {iéchargeant  la 
vapeur  à  une  pression  atmosphérique  par  le  tuyau  J  dans  l'espace  situé  en 
dessous  (le  la  grille  du  gazogène.  L'approvisionnement  de  vapeur  est 
assuré  par  im  ajui  :;;;;»'  automatique.  île  façon  à  être  adapté  aux  exigences 
du  combustible  et  de  la  charge.  Le  gazogène  est  muni  tl'une  trappe  à 
poussière  l)  ainsi  (lue  du  nettoyeur  humide  habituel  K  et  de  ses  accessoires. 
\)ur  le  travail  d'un  gazogène  à  anthracite  ou  à  coke,  on  doit  naturelle- 
mei.  prendre  des  dispositions  |)()ur  remuer  le  feu,  pour  enlever  les  cendres 
et  alimenter  a\ec  de  nouveau  combustible  et  pour  se  débarasser  de  toute 
la  |)oussièri  et  de  tout  le  rebut  iiui  neuvent  être  déposés  dans  les  tuyaux  ou 
les  nettoyeurs.  Les  principaux  ennuis  contre  lesquels  on  doit  se  préparer 
proviennent  de  la  formation  ilu  mâchefer  dans  le  gazogène,  ou  des  explo- 
sions de  gaz  dans  le  gazogè.ie  ou  les  tu>aux:  il  y  a  aussi  la  |K)ssibilité  de  l'em- 
poisonnenvnt  par  le  gaz  si  une  fuite  ou  une  ouverture  laisse  échapperdu  gaz 
cont   na   ;     Ht  monoxide  de  carbi>ne  dans  la  chambre  du  gazogène,  ou  la 
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rh.imbn'  ilfs  machiiu's.  Nalurtllcmi'iil  il  y  a  moins  di-  riiaiuos  (|iic  a-la 
arriw  dans  un  nuKliMi-  à  succion  (lui-  dans  un  nuKlMi-  à  prission.  Il  n'est 
pas  hors  df  plari-  i\v  dire  (|Ufl(pK's  mots  à  re  suji-l. 

I.c  HTUif  mâila'fiT  d.ins  un  k;'-^"*;*'"»'  i'^^'  enil)loyi'  pour  indi(|Ui'r  la 
cendri'  du  combustibii-  (|ui  t'onil.  Si  la  teminraturi-  dans  la  zone  incan- 
di'scenti-  di-  la  coutlu-  di-  coinhustibli-  l'st  irlK-  (pii'  la  (l'iidrc  fonde  aussitôt 
fornuT,  la  «iiidn-  fondiR-  ou  mâclufer  a  une  tiMidanci'  à  adhérer  aux  parois 
du  «azoKine.  ou  de  tomber  et  de  eauser  des  ennuis  en  se  solidifiant  dans  une 
partie  plus  troide  de  la  eourhe  de  eomhustihle  ou  de  la  couche  de  relmt  qui 
SI'  trouve  au-dessus  de  la  grille.  Quel<iuefois  un  morceau  de  nulchefer 
se  forme  sur  hi  paroi  du  gazogène  et  empêche  sérieusement  le  mouvement 
descendant  du  comhustihle  frais  (pii  doit  se  produire  chaque  fois  que  celui 
de  dessous  est  brillé.  Dans  un  cas  de  celte  nature,  il  est  nécessaire  d'en- 
lever la  masse  adhérente  en  remuant  le  feu.  On  jn'Ul  évidemment  éviter 
cet  ennui  soit  en  employant  un  combustible  dont  la  cendre  à  im  point  de 
fusion  très  élevé  ou  en  travaillant  avec  une  basse  température  sur  la  couche 
de  combustible.  Ce  dernier  résultat  est  facilement  obtenu  en  augmentant 
la  proi)ortion  de  vapeur  dans  l'approvisionnement  d'air,  mais  il  n'est  pas 
désirable  d'avoir  une  tenii)érature  trop  basse  car  on  a  trouvé  que.  avec  des 
tem|H'ratures  de  jjazogètie  trop  basses,  le  niv/.  produit  est  riche  en  bioxide 
de  carbone  et  pauvre  en  monoxide  de  carbone;  ainsi  se  tro-.xera  amoindrie 
la  valeur  calorituiue  du  ^az  produit.  La  température  habituelle  dans  la 
zone  chauiïée  d'un  j;azoj;ène  est  d'environ  1,500  à  2.100°l".' 

Le  ris(|ue  des  exi)losions  de  j;az  dans  un  outillage  de  Kazogène  bien 
conduit  est  très  léger.  Afin  de  produire  un  mélange  explosif,  le  gaz  doit 
être  mélangé  à  l'air  après  avoir  ([uitté  la  couche  de  combustible  et  cela  ne 
peut  se  produire  (pie  par  des  tissures  dans  les  jointures,  les  valvs  ou  les 
robinets  dans  les  ai)pareils  à  succion  ou  par  remi>loi  improi)re  d'ouvertures 
tels  (pie  le  trou  à  cendres  et  les  portes  à  trous  pour  le  nettoyagt'  ou  le 
renniage  du  feu.  On  devrait  toujours  se  munir  du  système  de  tuyaux 
avec  un  nombre  sultisants  d'arrêts  d'eau  tels  (|iie  ceux  (pii  sont  montrés 
au  bas  (lu  tuyau  d'éch.qiiH'"^'""'''^  K'iz.  Fig.  M)  de  fai,on  à  ce  (pie  1  eftet 
de  l'explo.sion  de  g.iz  dans  l'un  des  tuyaux  ne  résulter.iit  <pi'à  pr.cipiter 
de  l'c.iu  dans  l'im  ou  l'autre  des  récipieiUs.  Ouand  on  nettoie  un  net- 
toveur  ou  un  récipient  à  g.iz  on  ne  devrait  permettre  ni  feu  ni  linnière 
dans  la  ch.mibre  du  gazogène  et  l'on  devrait  i)rendre  toutes  les  i)réc,ui- 
tions  i)ossibles  pour  éviter  une  exi)losion. 

le  monoxide  (W  carbone  est  le  seul  p(ii>on  (pii  se  trouve  dans  le  g.iz  du 
gazogène,  mais  il  est  inodore  et  se  présente  en  (piantité  >ul'fisante  i)our 
reluire  le  gaz  dangereux  pour  tout  être  humain  si  on  le  respire.  On  de- 
vrait, par  consé(pient  prendre  tous  les  soins  possibles  pour  éviter  les  fuites 
et  la  chami)re  du  gazogène  devrait  être  bien  ventilée.  Ouand  on  doit 
procéder  .lu  netioyage  il  est  très  imprudent  île  pénétrer  d.ms  un  nettoyeur, 
un  lécipieiil  .1  gaZ  ou  toute  autre  iiarlie  de  l'insLiltaiion  jiis(iu'à  ce  qu'elles 
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•Miii'iii  ciniiplt'i'iiu'ni 

!)«■  nu* nu,  111  intii.int  «ii  m 

(pic  l.i  in.itliiiu'  lie  «>i 


lilin»  «If  K.i/  Il  «luVIlts  .lient  t'ir  nnipliiH  il'air  frain. 
ir<  lu-  ll!l<llltillaK«'i^  >iu ciitii.niKliiii  faire  en  wirle 


t  pa-  ilaiis  une  iMwitiim  telle  cpu-  le*  \ai\ex,  .'i  air  et 
.{  «a/,  ne  x.ient  |).is ouvertes  A  la  foift  car.  <lansr.' «as,  il  (Hairrail  arriver  ipu' 
le  «a/  M.ii  tniiduit  ilaii>  l«  na/Duène  par  le  \entilateiir  de  iiùm-  en  marehe 
el  de  là  dan>  la  <  hanilire  de'^  ni.;i  liines      On  ne 


non 


lirfllé  sV<  liapiHT  de>  rolanels  des*., 


dexrait  \M*  lai>i'<«'r  le  v.i\z 
ou  ir.iuireH  oritit  e»  «lan-*  la  i  liam- 


hre  du  na/ouène  ou  des  iiiailiiiu 


Si  im  homme  est  afleeté  par  l'emijoisoniiement  an  moniixi('i'  de  lar- 


de\rait  immédi.ilement  l'emmeiu 


r  il  r.iir  frais  et  >'il  est  insjiisilile, 


on  desrail  lui  administrer  de  loxyuène  ou  pratiipier  la  respiration  art  itiiielle. 
(  )n  doit  éviter  de  l'exixiser  au  fnml.     Ouoicpi 


dont  on  SI' 
ou  d'a-phyxie. 


il  y  ait  des  milliers  de  ^{a/o^  ae 
sert  il  n'arrivi'  (pie  rarement  de  sérieux  'as  d'emiMiisomMniei'.t 


l'ar  suite  du  fait  (pi'aver  un  «;»•<"«'■»»'  i»  suceion  la  pressKjn  dans 


d.i 


le 


svstème  il  «il/  est   moindre  (|ue  i 


L-elK-  lie  l'atmosphère,  toute  fuite  (pii  se 


présente,  (piiind  lii  miuhine  es 


Hene  ou   « 


liin> 


le 


tUVilUX. 


t  en  mareh»',  proviendra  de  l'air  clans  le  ^.azo- 
Avet    une  inst.iU.ition  i"l   pression.  eejH-ndiint, 


les  fuites  se  pr 


Kluisenl  à  l'extérieur  et,  c'est  |Miur  celte  nuson.  (pied 


telle 


iiisiiilliitions  recpiiere 


nt  d'êtn-  mieux  préniunies  contre  toute  fuite  jMissilyle. 


l'.ii    pr.iti(iiie   les  meilleurs    K;>i^'»Kè"i'^  donnent    un    rendenunt   ék 


Des  instiilliitions  Inen  comprises,  se 


ser\.iiit   d'un   comliustihle  approprié, 


ont  pnKluit  du  «iiz  dont  la  valeur  calorifi.iue  va  jus(|u'ii  «5  ixair  cent  de 
celle  du  conil)Ustil)le  brfllé,  même  s'il  est  de  ;x'tite  dimension.  11  est  pro- 
liiihle  cipendiint  (pie,  dans  la  mo>e 


tels 
insi 


^;ii/onene? 


ine  de   .hiKpie  jour,  le  rendement  de 
i^  succion  ne  dépiisse  piis  7.S  à  «0  pour  cent  et  la  plupart  des 


.illiit 


ions  (|Ui   se  se 


rvent  de  houilles  bitumineuses  ont   un   rendement 


dériililc 


it 


(|ue 


L-liV 


moins  e 
On  devr.iit  remiinpier  (|Ue  lorsque  le  «iiz  du  niizogene  conienani  oes 
comi)osés  d'hydrogène  ou  d'hxdrocarlione  est  brfllé,  lii  chaleur  rendue  par 
les  i)r(Kluits  de  la  combustion  est  plus  grande,  si  la  vaixur  formée  est  con- 
(Unsée,  (pie  si  la  vajx-ur  n'est  pas  condensée,  par  suite  de  la  (pumtité  rela- 
tivement uniiule  de  chiileur  rendue  parcha(iue  livre  de  vapeur  lors<iu'elle 
est  transformée  en  eiiu.  Ouand  oi.  parle  de  la  valeur  caloriticpie  d'un  tel 
Saz,  il  est  parconsi'(pieni  nécessaire  de  savoir  si  l'on  veut  dire  la  plus  haute 
\ideur  (en  tenant  compte  de  la  condensation  de  toute  valeur  formée)  ou 
de  lit  plus  basse  Viileur  (  a  de  la  viileur  etïective.  Les  deux  (juantités  dif- 
fèrent souvent  eiitre-elles  juwpi'ii  10  pour  cent.  Il  semble  juste  de  c->nsi- 
dérer  la  valeur  inférieure  dans  le  travail  du  gazogène,  les  pnKluits  de  la 
combustion  étant  toujours  au  dessus  de  212°F.  quand  ils  (piittcnt  la  ma- 
chine et  par  consécpient  la  vapeur  qu'ils  contiennent  n'est  p;is  condensée. 


(.AZOC.ÈNIiS    POUR   HOriLLIiS    lUTlMINElSES 


Le  gaz  que  l'on  emploie  dans  les  niiuhines  doit  être  propre,  c'est  à 
dire.   prati<iuement   libre   de   poussière  ou   de   matière   goudronneuse   qui 
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p„ur  tins  .k-  f..r.o  n...tri<v.  siHViakm.nt  <p.a...l  k"  ua/..K."nf  est  ix^t...     Ix-s 
ua/..K.-...-  à  v-a/  .•..n.lu.s.il.k''  m-  s.'r..n.  pas  .lis.-....'s  i.i.  n.a.s  on  .l.xr.ra  la 

,...ns.r...-.i...,  .•.  la  ,..anip..lati..n  .ks  .p.i-k,u.-s  ....«l.Mcs  pri..cipaux  .le  «az..- 

«ène.,  at.n  .rill.is.r.T  k's  <litt..-..lt,''s  s,HTiak's  ,|ue  T....  ren.-..n.rv  <la..s  1  em- 
ploi ,1e  .■..■,.l...s.ihk.s  l.itu.t.ineux.     De  t.-ls  .......lu.    .bUs  loniu-n.  la  n.a,...re 

parti.'  <k'  rappn.visi.mnement  .le  .■..n.h.istil.le  .1..  ni..n<le  .t  ks  ..s.nes  ...... 

îri.vs  à   Ka/   .loive.it   Ttre  rapal.les  .rutiliser   les   h..uilk-s  l,i.u......eus..s  s, 

elks  <l..iNeni   .'ntrer  en  cnrurrence  s.'rieuse  avee  les  ..si.as  a   vapeur  a 
n.<.i..s  ......Iles  ne  soient  l.la.-.'es  .lans  .r..x.eptionnelles  .■,n-....s.a...es.      lel 

,pr,m  k  verra  .l'après  les  .lotes  suixantes,  .■epe...lan,.  la  .■on..r...-...m  .les 
Ka/n>;i'nes  à  ^a/  moteur  subit  encore  d.-s  améliora. i.ms. 

Ci-.k'ssous  nous  montrons  la  .■omp.si.ion  «le  ..Ttains  ^.v/.  tyi.es  pro- 
venant (le  houilles  lntu.iiine..se>; 

TAHI.I'.AI     X.WIII. 
Composition  de  gaz  types  provenant  de  la  houille  bitumineuse. 
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Cts  «liitïns  |HU\int  >!■  cuinpartr  a\ii-  iitix  ''.iv*  Talilciux  X\\  I  it 
XXVI 1  «t  avir  lis  analvMs  donniVs  |)lii>  loin  (l.iii>  li-  l.iliU.iu  XXXIII 
i|<a|>|M>rt  Simniairi'  dis  i-ssais  df  llmiilU-  au  na/onti'»' 

Si  l'un  l'ssayi-  dr  m'  strvir  di'  liouilU-  l)ilumiiuusf  dans  (Us  j;az()Ki'ni'» 
du  iy|»f  rt-pn'sint»'  par  lis  Ki^.  .<H,  M  it  4(1.  ii-  pn-niii-r i-tïit  di-  l'intriMluction 
.l'uiu'  (Miriion  df  romluistilili-  frais  t'ist  rpii-  l.i  (luanlitt-  de  inatiirf  vnlatili- 
ot  iiniMirtir  par  la  ihaiiur  du  lit  dr  i()ml)Usiil>U-  di'jà  incandisrint.  I.r 
Ha/  i|ui  111  ri'sulii'  ist  alors  iharKi-  d'iivdr<KarlMiiu-s.  prcnluits  di-  la  disiil- 
l.iiioii  partiilli'  du  ronilnistibli-  frais  ainsi  (jui-  di'  [MuissiiTi-  provinant  dis 
(iiidris  di-  la  lourlu'  <li'  lonibuslihli'.  I.i-s  m.ititns  Koudronni-ust-s  et  la 
pdussiiri'  sont  di|W)siis  iii  partit'  dans  li-  systinu-  di-  tuyaux  it  i-n  partit- 
tnliNts  «lans  k-  ni-ttoytur  (|ui  ilevitiit  rapidftntnt  obstruô.  mais  uni-  urandt- 
partit-  di'  la  inatirri-  |H'U  disiraMi-  passi-  au  tlt-ssus  de  la  niathini-  où  s;i  prt- 
stntf  ist  hitntôt  manifisii'i'  par  l'olistnirtion  dfs  ouvi-rturt-s  t-t  di-s  pas- 
sants t't  sinVialiminl  dis  valvisà  air  it  ;"l  «az.  tf  (jui  fait  (|u'i'n  jhu  di- 
ttinps  la  mathinc  cesse  de  fonctionner. 

Mais  cela  n'est  pas  tout;  si  la  houille  bitumineuse  <lont  on  se  sert  est 
d'une  (|ualit.''(|ui  colle,  le  combustible  frais  tendra  à  former  une  couche  plus 
ou  moins  solide  adhérent  aux  parois  du  gazonène  et  causant  la  formation 
d'un  espace  creux,  car  le  reste  du  combustible  brille  loin  au-ilessous.  On 
doit  s'efforcer  île  briser  cette  couche  en  remuant  le  feu.  pnHédé  ([ui  conire- 
carre  le  trav.iil  rt''>îulier  du  nazo^i'-ne  et  (jui  peut  causer  de  rapides  chan^e- 
nienls  dans  la  tiualiti'  et  la  composition  du  ^m  prcnluit.  même  si  cela  ne 
rend  pas  l'approvisionnement  insutilisant  |iour  la  machine.  La  ri'sistancf 
de  la  couche  de  combustible  au  passade  des  «az  chanjjera  t'galement  et  ce 
changement  se  fera  remar<|uer  par  une  augmentation  ou  une  diminution 
de  la  pression  dans  le  nazouène  et  dans  le  système  des  tuyaux.  Kn  fait, 
<»n  trouvera  (|ue  l'outillane  d'un  ^;azosji'ne  :\  succion  ordinaire  (|ui  fonction- 
nera iKirfaitement  avec  du  coke  ou  de  l'anthracite  ne  fonctionnera  pas  du 
tout  si  on  l'essave  avec  de  la  houille  bitumineuse.  mCnte  d'uni  qualiti'  qui 
ne  colle  pas.  Les  ditttcultis  provenant  ilu  coUa^ïe  de  la  couche  de  combus- 
tible seront  naturellement  plus  sérieuses  dans  un  petit  gazouène  (|ue  tlans 
un  j;rand.  car  si  le  j^azo^ène  est  d'un  diamètre  siiftisanmient  uraiid.  les 
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couclu-s  (k-   (omhustil.lr  tiiKlront  à   se  briser  irelles-mênies,  sous  leur  pro- 
pre poids,  sans  être  ol.li^é  de  remuer  le  feu. 

Des  gazogènes  eapal'les  d'être  alimentés  avec  succès  avec  de  la  houille 
bitumineuse  doivent   par  n)nsé(|uent  être  munis: 

(1)  Des  moyt'iis  nécessaires  pour  détruire  ou  enlever  les  matières 
goudronneuses  i)ro%enant  des  charges  fraîches  de  combustible. 

(2)  Des  moyens  d'assurer  un  mouvement  uniforme  de  la  charge  vers 
le  basait  fur  et  à  inesure  cpie  le  combustible  est  consumé,  sans  avoir  recours 
à  une  main  d'oaivre  exccssiNc,  obtenant    ainsi  une    (lualité  uniforme    et 

continuelle  de  gaz. 

(.^)     Des  mo\ins  d'éxiter  la  perte  i)rovenanl  du  charbon  non  brOle 

dans  le  rebut,  et 

(4)  Des  moNens  d'enlever  le  rebut  sans  .léranger  le  tra^all  du  gazo- 
gène. .  ... 

Les  niéthodo  au  moyen  desfiuelles  on  est  plus  ou  moins  arrive  a  ce 

but  sont  indi(iuées  dans  les  descriptions  (pii  suivent: 

I  es  produits  de  la  distillation  <ks  houilles  bitimiineuses,  bois,  tourbe 
ou  autre  combustible  de  nature  non  anthracite  contiennent  des  composés 
hvdHK-arboneux  xariés  (pii  tendent  à  se  décomposer  en  formes  plus  sim,)les 
principalem.nt  en  méthane  ou  gaz  des  marais  (CH  ,).  quand  ils  sont  chauffes 
à  une  température  correspondant  à  ime  chaleur  rouge  écarlate,  ce  procède 
étant  souNcnt  accompagné  d'un  dépé.t  de  carbone  sous  la  forme  de  noir 
de  lampe  ou  <lc'  suie.  VoiUi  pouniuoi,  si  les  vapeurs  proxenant  du  com- 
bustible frais  dans  un  gazogène  bitumineux  traversent  sa  zone  la  plus 
chauffée  ou  celle  d'un  autre  gazogène,  le  tout  ou  la  plus  grande  partie  ilu 
goudron  .era  décomix.sé  <.u  brfllé  et  on  évitera  de  plus  grandes  difhcultes 
à  moins  cpie  le  noir  de  lainiie  ne  cause  des  ennuis. 

La  seule  autre  alUTUatixe  e^t  d'enlever  le  goudron  par  (luelque  pro- 
cédé le  lavage  ou  d'un  procédé  de  nettoyage  api.li(|ué  aux  gaz  après  qu'ils 
ont    quitté    le    u.izogène.  . 

Le  gazogène  Koerting  (Fig.  41)  est  destiné  à  1  usage  de  briquettes 
faites  de  lignite  et  peut  être  considéré  comme  un  exemple  du  type  dans  le- 
(piel  la  matière  goudronneuse  est  détruite  par  r.xi)osition  à  une  haute 
température  dans  l'intérieur  du  gazogène.  L'appareil  est  similaire  dans 
ses  principes  généraux  à  im  gazogène  patenté  par  D.avsou  en  1<)()3  et  con- 
siste d'un  corps  verti.al  <l'environ  Hou  Kt  pieds  <1.  haut,  disposé  tel  qu  il 
est  rei)résenté,  avec  une  grille  (i  au  bas  et  une  sortie  iwur  les  gaz  k  vers  le 
milieu  L'air  peut  entrer  en  haut  et  en  bas  du  gazogène  et  (piand  on  em- 
ploie de  la  lignite,  tpii  contient  de  LS  à  .30  pour  cent  d'humidité,  on  peu 
obtenir  de  bon  gaz  avec  un  ren.lement  satisfaisant  sans  admettre  de  vapeur 
supplémentaire.  La  sortie  du  gaz  est  faite  de  telle  fa(;on  que  tout  le  gaz 
possil)le  qui  l)eul  entrer  par  l'entrée  de  combustible  doit  passer  à  travers 
la  zone  chautlee  du  combustible  avant  d'atteindre  K.     In  passage  S  (lui 


la  ,lift'o>U.-.  .lu  go.ulr.3n  clans  les  gaz,.gè,u.s  l,.u.n>u,cux,  voir    •KnK..uor,ns<,     31   Jainur 
,1  7  l'c\.  l^'IIS. 


Fig.  41.     Gazogî'iic  pour  les  briiiuitics  de  lignite. 
(Kwrting) 


m 
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,„n<luit  (lu  haut  du  nazoscnc  à  Tatmosiihèrf  sert  à  mettre  en  marche,  et 
est  fermé  par  une  valve  durant  le  fonctionnement  régulier.  On  s'arrange 
de  façon  à  pouvoir  ju^'er  de  la  condition  du  feu  et  à  le  remuer,  tel  (pi'il 
est  requis,  au  moyen  de  trous  d'observation  et  de  trous  de  remuagc  appro- 
priés. La  position  de  la  zone  de  la  température  la  plus  élevée  peut  être 
réglée  en  variant  les  (juantités  relatives  d'air  admises  aux  ouvertures  du 
haut  et  du  bas.  de  telle  manière  que  les  produits  de  la  distillation  du  com- 
bustible fraîchement  chargé  sont  convenablement  décomposés.  La  por- 
tion inférieure  du  Kazo^ène  (piand  il  fonctionne  bien  ne  contient  que  du 
combustible  carbonisé  rejwsant  sur  un  lit  de  cendres.  L'appareil  tout 
entier  peut  être  considéré  comme  une  combinaison  des  systèmes  soi  disant 
appelés  à  tirage  supérieur  et  à  tirage  inférieur,  le  passage  des  gaz  s'efïec- 
lui.nt  vers  le  bas  dans  la  portion  supérieure  et  vers  le  haut  dans  la  portion 
inférieure.  In  tel  gazogène  ne  fonctionnerait  probablement  pas  aussi  bien 
a\ec  une  houille  bitumineuse  (lui  collerait  car  ce  combustible  colle  ou  s'at- 
lache  aux  parois  du  gazogène  bien  plus  ciue  la  lignite  et  le  remuage  dans 
un  gazogène  d'un  diamètre  relativement  petit  n'est  pas  facile. 

La  Fig.  42  représente  une  installation  de  gazogène  dans  laquelle  le 
goudron  est  décomposé  dans  un  second  lit  séparé  de  combustible  chaud, 
telle  tiu'elle  existe  à  la  Power  and  Mining  Machiner>-  Co.,  où  existe  l'ar- 
rangement des  gazogènes  doubles  connu  sous  le  nom  de  système  Loomis 
Petiibone.svstème  bien  similaire  à  celui  proposé  à  l'origine,  en  Angleterre, 
par  Sutherland  en  1882  et  depuis  essayé  par  un  granti  nombre  d'expé- 
rimentateurs. 

.urès  ce  .svstèmc,  deux  gazogènes  ou  générateurs,  reliés  par  le  dessus 
oi  'ves  A  et  B  (pii  conduisent  de  l'espace  situé  au-dessous  des  grilles 

à   ,,  i-ateur  ou  vaporisateur.     Du  haut  du  vaporisateur,  les  valves 

C  e,  I)  coiuluisent  le  gaz  refroidi  à  l'un  ou  à  l'autre  des  deux  récipients 
à  gaz.  Le  combustible  est  intrfKluit  par  les  trémies  K  et  F.  Les  gazogènes 
sont  cmstruits  de  telle  fa(.on  (|ue  les  pnxluits  de  la  distillation  provenant 
(lu  générateur  (lui  -iennent  d'être  refroidis  doivent  passer  à  travers  le 
combustible  chaud  carbonisé  dans  l'autre  générateur.  Il  y  a  plusieurs 
manières  de  faire  cela.  Une  méthode  consiste  à  faire  travailler  parallèle- 
ment les  lieux  générateurs,  avec  tirage  vers  le  bas.  en  ne  fournissant  (lue  l'air 
jiis<iu'à  ce  (lue  la  température  s'élève  suffisamment.  Pendant  cette  pé- 
riode. 1.  ..dron  provenant  du  ilessus  île  chaque  gaz  ogène  est  décomposé 
dans  sa  propre  zone  chauffée  de  combustible  carbonisé  (on  peut  employer 
IK.ur  commencer  du  coke  ou  de  l'anthracite).  Les  valves  sont  alors  ma- 
nipulées de  fa<,(m  à  ce  (pi'en  fournissant  la  va.u-ur  (sans  air)  à  la  base  du 
(disons)  gazogène  No.  1  et  en  l'emmenant  par  un  tirage  vers  le  haut  pour 
les  gaz  d'eau,  tous  les  gaz  distillés  passent  vers  le  bas  à  travers  le  gazogène 
No.  2  et  s(mt  alors  libres  de  goudron.  Pendant  ce  "travail  pour  les  gaz 
d'eau"  la  température  des  deux  gazogènes  s'abaissera,  car  les  réactions 
(pii  se  forment  absorbent  la  chaleur  au  lieu  de  la  développer  et  le  gaz  d'eau 
produit  qui  est  riche  en  hytlrogène'  est  généralement  conduit  dans  un  ré- 

'  \'oir  p.  bi. 


72 

cinknt  à  gaz  sî-paré.     Quand  l'action  est  allée  suffisanunent  l..in  la  vapeur 
est  fernu'e  et  Tair  admis  dans  les  deux  gazcgùnes  cpii  sont  travailles  n.mme 
auparavant  avec  un  tirage  dans  le  bas  ce  qui  fait  qu'un  travad  de     gaz 
d'>ir    est  effectué  au  cours  duquel  la  température  du  gazogène  s  eleve,  mais 
elle  sera  évidemment  plus  élevée  dans  le  No.  2  que  dans  le  No.  1  ou  a  été 
fait  le  gaz  d'eau.     On  effectue  alors  un  second  travail  de  "gaz  d  eau    mais 
cette  fois  la  vapeur  est  fournie  au  bas  du  No.  2  tandis  que  les  gaz  passent  vers 
le  bas  à  travers  le  No.  1  où  le  goudron  est  traité,     l'n  second  jet  d  air  suit 
et  le  procédé  est  recommencé  indéfiniment.     On   peut  charger  le  com- 
bustible dans  l'un  ou  l'autre  des  gazogènes  tandis  ciu'il  fonctionne  avec  le 
haut  ouvert  pendant  la  péri.xle  du  "jet  d'air.'"   Des  installations  de  ce  type 
ont  donné  d'excellent  résultats,  mais  il  y  a  souvent  (,uelques  ditficultcs  en 
effectuant  l'enlèvement  convenable  des  cendres  et  du  mâchefer  sans  in- 
tern.mpre  la  continuité  du  travail  et  on  doit  apporter  l  attention  la  plus 
soutenue  afin  de  maintenir  la  <,ualité  uniforme  du  ga.  et  la  suite   régulière 
.les  opérations.     Le  gaz  produit  avec  la  houille    bitumaieu.'c  est  cependant 
de  bonne  qualité  et  des  installations  de  cette  nature  sont  capable  de  fonction- 
ner  d'une  fa(,-on  économique  et  de  donner  un  bon  rendement. 

Comme  exemple  d'un  autre  arrangement  pour  traiter  la  houille  bi- 
tumineuse en  détruisant  le  goudron,  on  peu  choisir  le  gazogène  a  double 
zone  Wectinghouse,  intnxluit  en  1909.     C'et  appareil,  comme  la  gazogène 
Koerting    si  généralement  similaire  en  principe  au  gazogène  Dmvson  de 
1903   ......  est  capable  de  pro<luire  la  vat^eur  <lont  il  a  besoin      II  n  a  pas 

de  grille  l-  rebut  étant  enlevé  au  moyen  d'un  récipient  d'eau  situe  a  la  base 
et  l'installation  comprend  lieaucoup  de  nouveaux  accessoires  et  de  nou- 
veaux caractères  de  construction,     l.e  g.-.zogène  est  représente  sur  la  plan- 
che XI VII  et  dans  la  Fig.  43=  sur  laquelle  on  verra  que  le  vaporisateur 
en  fonte,  contenant  le  passage  de  sortie  du  gaz  et  la  série  des  trous  de  re- 
muage  divise  le  gazogène  en  une  portion  inférieure  et  une  portion  supé- 
rieure de  différent  diamètre.     Un  tuyau  d'entrée  à  air  laisse  passer  l  air 
,lans  l'espace  à  vapeur  <iu  vaporisateur  et  les  conduites  à  vapeur  munies 
de  robinets  d'air  supplémentaires,  conduisent  respectivement  au  haut  de 
la  portion  supérieure  du  gazogène  et  au  lit  de  cen.lres  juste  au-dessus  du 
récipient  d'eau.    On  peut  par  conséquent  approvisionner  d  air  et  de  vapeiir 
mélangées  comme  on  le  <lésire  le  lit  de  combustible  soit  au  haut  soit  dans  e 
bas,  soit  aux  deux  et  le  gaz  produit  est  retiré  au  moyen  d'un  aspirateur  de  la 
zone  centrale  au  réci,.ient  à  gaz  (s'il  y  en  u  un)  et  à  la  machine.     Des  trous 
d'observation  permettent  à  l'opérateur  de  juger  de  la  condition  et   de  la 
location  de  son  feu.     Au  cours  du  fonctionnement  ordinaire,  le  combus- 
tible fraîchement  chargé  forme  le  dessus  <le  la  couche  de  combustible  et 
repose  sur  une  couche  de  combustible  carbonisé  incandescent  à  travers 
lequel  passe  les  produits  de  h  distillation.    Vers  le  niveau  moyen  du  gazo- 
gène, le  combustible  est  à  une  température  inférieure,  tandis  que  le  coke 

^our  un  comp-.e  ri-n.lu  <l'ess.u  <lans  un  gazogine  de  cette  sor.e,  voir  Traas.  A.S.M.E. 
^"'•n'rC:-,lan;  la  circulaire  .le  la  Westinghou^.  Machine  Co..  VV.M.   503, 


I"ig.  42.     Doubles  gazogènes  à  lirage  dfscundant 
(Power  ami  Mining  Machinery  C  o.,) 
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Di.inramnu-  ilt-  la  siition  \crlic.ili-  il'im  Kazogènc  Wvstiiighmist' à  ilimble  zone. 
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«M  ,ompl.M.nun.  l-rm.'  H  uni-  autn-  rAm-  di-  ...rnbuMion  «■  U,um-  |.r.''..lu 
lu.  .l.'  la  parti.'  ii.f.-i--n-  <lu  kuzok.'Iu-.  I'm  rapjH.rt  avtr  ivUv  mar<|u.  «U- 
Ka/oK.-nc  un  lav.r  à  «a/  'l'un  .Iv.^in  .inVial  |H,ur  linUvnunt  .If  la  |m,us. 
sUrr.  un  appanil  à   nu'IanK.T  «t   m.   n'uulaunr  à  pn-ssuiii  s,h-.  laU-  -.,nt 

'^""'rirua/..K<"fs  ju>*<iiM.i  .U'erits  sont  du  lyrK-  «lans  lf.,iKl  la  matùVi' 
u..«.lr..nniu>f  c.t  .U-trniti'  par  exposition  à  ma-  hai.tc-  tfm,Wralurf  ..u  •.rÛUs 
par  ....  approNisionn..mi.l  «l'air  MH.ial.  feiK-.xIant  un  st-  «Tt  i\v  .u.n.- 
l.niisfs  ..sinrs  à  na/  it  avir  suavs  .lans  k«,udlfs  le  K.nuln.n  eM  i-nlcv.-  du 
«a/  (!.■  n..'n.c  .|.k-  la  ,M...ssiirr  au  n.oycn  d..n  appar.il  .\  lavage  .-t  ^  nettoya- 
lv\  torci-  .....tri..-.  I/installati....  de-  Ka/..t{ï-ne  dont  s.'  st-rt  avi-.'  succv8 
la  Con.n.ission  (;,oloKi<|ui-  <U«  Ktats  l'ni»  pour  »i-s  .«sais  ;\  St.  I.ou.s.  ist 

de  ritti-  sorti'.  ,   .  ,.   ,  .     n 

1  is  plus  Kran.U-s  usinis  ^  «a/  n.otiur  tt  Us  plus  «piiialisifs  acu.dk- 
,„..,„  in  activili-  sont  prol.al.Un..-nt  ctllf  .,ui  t-n.ploant  if  pr.HT.li-  <U-  Mond 
,ians  U.s<,u.lKs  If  Ka/.  isl  nfttoy.'.  par  u.,  pr.Hf.k'  .tuVaniqui'  et  te  système 
nr..sfnu-  un  i.it.'rêt  consi.k'ral.k-,  surtout  parmiu'il  ix-rnu-t  de  recouvrer 
u,.  certain  nombre  <le  pr.Klui.s  .lérivés  (tel  c,ue  le  sulfate  d  am.iion.aque 
cu.i  ..ni   une  vale,.r  commerciale.     I.e  Ka/oKitu"  'If  M""'»  ^"«t  ''"  ♦VP''/' 
tiraue  supérieur  avec  fot.ds  à  récipient  d'eau.     Il  f..nct.on.,e  avec  une  lé- 
gère pr..ssio.,  fournie  ,K,r  un  soufflet  et  Tair  <,ui  e,.tre  est  mélange  avec  une 
«ra.,de  quantité  de  vapeur  (environ  2',  fois  le  ,x,.ds  .le   a  h..u.lle  brûlée) 
.lans  le  but  .le  tenir  basse  la  température  .lu  Ka/oKé..e,  .le  façon      ce  .,ue 
tout  ra..imo..ia.iue  pr.Kluit  puisse  être  rec.uvré  et  <,ue  le  mâchefer  ..e  cause 
a.,cun  ennui.     I.e  «a/  chau.t  .,ui  quitte  le  générateur  est  par  consc.iuent 
mélangé  à  une  va,R-ur  .,ui  ..'est  pas  ,léc..mp..sée  et  le  mélange  .,       sa  cha- 
leur  .lans  un  générateur  uu  s.,uffle  <,ui  entre.     On  fa.t  aL.rs  pas  .r  le  gaz 
dans  un  laveur  nuVani.p.e  et  il  entre  dans  les  tours  .le  refr.,..l.ssement 
sm-ciak^  où  r..n  extrait  ram.n..nia.iue.     I.e  re.-..uvrement  .le    amm.)n.ac,ue 
n'est  pas  habituelleme..t  prati.,ué  .lans  les  installations  .,u.  brûlent  mo.ns 
,k.  M)  t..nnes  par  j..ur  .t  le  système  .lans  lensemble  n  est   pas  appl..-al.lc 
aux  petites  for.es  mol rices.  .  j  „»  i, 

U  existe  l.c-auc.,up  .le  n,.Klèles  de  laveurs  de  gaz  mécan.ques  dont  la 
plupart  ne  semblent  être  eflfectif.  .p.e  .l'aprés  un  .legré  étro.t  de  v.tesse 
et  .le  tempé-rature.  Tous  nécessitent  la  dépense  d'une  quant.te  c<.ns..k- 
rable  d'eau  et  de  force  m.,trice  et  leur  emploi  enlève  au  gaz  une 
portion  .le  sa  matière  combustible.  Le  gaz  est  nettoyé  au  moyen  d  un  ven- 
tilateur modifié  ou  .1  un  appareil  centrifuge  dans  lequel  de  fins  jets  .1  eau 
recueillent  la  p..ussière  et  renip.,rtent.  le  molécules  d^eau  et  la  poussière 
étant  sc-parc-c-s  du  gaz  par  l'action  centrifuge.  Ces  mach.nes  sont  employées 
"  "T^r  Con,  r.éol.  Et.  Ini..  n..cun,en.s  l'rofe*  .onnels  No.  48.  Rapport  »ur  u.ie  in- 
^'^"^t:i;ySÏ>!'lw;  î!~rS,;as  En«i„e.for  Ur^S^ao^  Proc.  >„.. 
M.-.h.  Kiig.  1901,  p.  41.    .Aus.si  Case,  Jour.  S)C.  (  hem.  Imlustr>.  1W5,  p.  svo. 
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.ur  U.U-  «ran.l.-  .Vh.IW.  ,M,ur  .ut.nvcr  I...  «a/  -!.■.  haut,  founuaus' .,ui  .loi- 
vi-ni  ^rvir  A  la  l..r. v  nu.tri. .  ainsi  «ni»'  U-^  «a/  -U'^  numMvtwn.- 

UL  .U-  Kran.U.  inMalla.iun.  1.  ^a,  ,«...,  C.u-  ai...  .u.,..y.  a  u.,  coflt 
,|V„vir....  2  l.M.r  .r..t  .!..  i«.uv.-ir  .,ui  «loit  ôtrc  d..v.-l..|.lH-  par  !.•  k^/  ai.,  . 

"■'"  1  >a.,.  plu>i...r>  tv.H.  .1-uM....  à  .a/  >  Par  .M-mpl..  le  «a^<.K^n.  VVil.m) 

„„  pnKHl..  à  u..  nlr..i.liss..„.c...,  ......pl..  .In  «a.  «r  a  o"  ,r..uvc.  .,u.  ..■« 

f,,H,..  ,V.,U-.v.n,...,.  .lu  K..".ln.n  H  .U-  la  .h.usm.tc.  par  ""'"-;«'  ^^^^J^. 

r.  ùi  kL  H    •".nu.u..>  .la,.  U.  JH  .IVau  .p.a...l  le  .a.  ..t  fr.n.l  .,u.  Upu 
"    dau.l.     1..  K..u.lr.m  H   la  ,H...s>i.-r.  .....t  ,.a,..r.  il........   par,,,  l.mont 

,1.'.,.,mV.  .la,.  U^  tuvaux  .!.■  r,  fr..Uli>M..m-nt  .,ui  s<.„t  .....tru.UH  .le  (a..-..i> 

h  |Kn.%..ir  .-tre  .utt..yé.>  la.  i'f.ueut  el   fn'<|uen,n,ent. 

KSSAIS  AI    <;AZ()<if:NK  I:T  Mf:Tll()l)KS  IVKSSAI 

,  ,,  ,l,„ix  .1..  ,....i,...i.s  .  ..„v.„aM.>  .'t  sfires  ,la„s  U;s  essais  au  Ka/..«è"e 

cou-titui-  11-  |.r..l.U„,.'  U-  plus  .liri..ile  <iui  n.,.lr..,.te  1  ,nK.„ieur  <!.■  «az^  et 

a,  ,  a    e...urs  à  .le  l.ls  .»ais,  „..u  ,K.ur  .lé,er„,i,u;r     .■..u-a.-.te  <    un 

^:Uu.  .le,er,niné.   n.ais  ,K.ur  .•  ren.lre  .-.nine  de   1  a.lapU.n,   re  a  .ve 

,U.,  .lilï.-,en,.>  l,..uilU>  à  la  fai.rieati..,.  «le  «a/  .le  «a/..K.„e    t.l  <iu  ot  k 

as  .la,,  .e  rapport,  la  .lilT-eult."-  n'en  est  pas  a,no,n,lr,...     (  ...nme  .la,,s 

1,  .as  .les  ...ais  au  K.''néra,eur.  il  s.'n.l.le  à  prenu^T..  vu.-  .|m..  .e  s<,.t  une  tS- 

1,..  fa.  ile  .1..  ...esurer  le  .-...nLustihle  livré  A  ra,>par...l  .l'.-^sa.  et  la  vak..r  .a  ..- 

u.u.  .lu  pn..lui,  .,ui  en  ,l.-rive,  u.ais  „uan.l  ..„  se  >net  au  trava.l,  k-s  .1,1.,- 

Is  pra...pa.s  se  présentent   inuné.liaten,..-.   -i  elles  n.ênu.s  et   a^...•  .m 

,a/..«éne  en.pl.-vanl  .les  l,..uilles  l.itu,ni...n...s.  les  ennu.s  ,nl,.rant        la 

iature  du  traNail  A  effectt.er  ren.lent  la  .,uest,.,n  en.-re  plus  n.,npkM_ 

L'..!,].,  prin.ipal  .l'un  essai  au  Ka/.>K.-„e.  cu.k.u'en  s<,.t  le  but.  .l..,t 

.'■ire  «le   inesunr  ou   de  .léterniiner ;  ,        .,  ,  •      ,  „ 

(Il  I.a  «luantité  .!.■  valeur  cal..rihqu.    .lu  a.n.l.ust.l.le  .c.un.ee  |.ir 

U'  i;az(i;;i-,if  en  un  t.  lups  spé.  ilié. 

p'  La  ..uantite  .le  la  xakur  .■al.,rifique  .le  .e  a.ntl.ust.l.  e  actuelle- 
ment utilisée  et  .lisp-nible  ,lans  le  «a.  fourni  durant  1  u.tervalle  «le  1  ess;,, 
à  une  machine  ou  à  utw  fournaise. 

(.V,  1.CS  <,uantités  .-l  le.  items  par  les-iuels  on  .lo,t  ten,r  .-..mpte  .le 
1.  iMTle  ou  la  ditférenci'  e.ilrc  (1)  et  (2i 

'  {  La.lap.i..n  .h,  ,a.  à  IVn.pU,^  „ue  l  on  veut  en  fa.re  et  le  serv,ce 
sur  lequel  on  p'Ut  .-o.npter  .le  la  part  du  «axo.ène  e,  1  absence  de  tout 
ennuis  avec  les  ...nibustibles  que  Ton  cmplo,.-. 

«-  ■■•--^!^..'::i!::i!;:^:!C^r.::;;;[i:is;:is^n:.'lil;;s^z  .naçhino,  w  ,.^ ..--  n.  .i.-- 

vrait  ,u:.'..nH'Mln^-  'W"<M>^  .-,„  -le  ........t.  soli.i.-  par  p-o,  cunc-  et  le  ,a.  .Wvr...  .,.. 

niniiwi'irc  piiiitic  à  If  (lixrc  lA.  ,,^^,u    m    cazuKi'iH'    est    niaiiiti'.iaiu 

3  I.,  „„,,,i,,n    ,l'a,!..p!.r    .u.    ''^'^^^'^^l^^^^^^i^ur.  Mcca.,in...s. 
(I')IO)  ronsidiric  i>ar  un  (  oniin-  <li-  la  SwKiiti  .-Miitruaini    ii»      h 
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l.a  priint.r«'  ilitVuult^'  <|ui  m-  |>r.'^-ntr  v-.l  vvWv  .li-  la  .l.'i.ri'(iniiti..n 
.l,.  la  ciuantiu-  <U'  liouillf  à  n>ii-.iiimr.  cir  un  na/o^rru-  tontuiit  um-  «oucli.- 
.paihM-  .k-  o.mluiMil.lr  <iui,  i-n  util.  rai.  m-  |KUt  cin-  .iirimparfaiununl  vu.' 
par  qutUims  intits  trou».  <i'..l.s4.rvatii)ii  tt  (jui  (kumiU  îirt-  <.iin|x.MV, 
:,  un  (Ugn-  nn.nnu,  <!.•  nn.ln-,  r..UK«-  sif  tt  i\v  ril.ut  t|Uf  Ion  n.-  |hui 
.lir^iinnui-r  A  l'ail  nu  <lu  Ix.n  < omlui-.iilile.  Si  h  la  lin  .l'un  t-swi  on  imuvaii 
jURtT  l'ilat  (If  la  nmrlu'  <l«'  lontl.u^lil»!.-  H  être  r.-rtaiii  qui-  m  o.rulitii.n  »st 
ixan.nu-nt  la  niîmu  (|uau  (..inmfmi-nu-nt,  .iit.-  «lilticult^-  di-paraitrait 
,t  la  hoiiilk-  niisf  au  fi'U  vt  (harn.'f  ilans  le  KazoKÎ-nt'  ^Kalfrait  la  houilU- 
...nsun.'r.  A(  tUilUimnl  il  tH-ut  y  av.ùr  (Us  .litKr.nccs  consid,  ral.Us 
,iurc  (U>  (|uantit.N  nu'nif  dans  un  osai  .■<.nii..ir..iiv.nuiil  lonu  it  \v  «az 
fourni  par  li-  Ka/(.Kt'ni-  |hui  avoir  .'t.-  pn^luit  par  mu-  (luantif  df  c.mi- 
luistil.lc  plus  grande  ou  moindre  (lue  la  (|iuutiti'  a<  tiuk-nunt  cl  arn(r  dans 

k-   uazdgîne. 

l.i-di«r.'(kr<ms()mniali<.n.k"lah(nnlk|HUittui.ilnili(l.tr<.ismanim's: 

(,i).  D'aprt»  k'  |K)i(ls  di-  la  houille  mise  au  ku  et  un  e  .tim('  de  la  ditk'- 
remv  eiitri'  la  \aleur  de  n.mbustil.le  des  contenus  du  .azoRène  •>  cm- 
m.ii.e.nent  et  à  la  fin  de  la  inri.Kle  d'.ssai.  Dans  et  estimé  on  |H'Ut 
olitenir  (|uek-  e  ai(k'  (k-  analys»s  ,  himi(iues  donnant  la  comix.sition  des 
tendres  et  du  relmi  niir.'  du  nazoK.-ne  durant  'Vss.ii  et  de  la  cuche  de 
.oinl.iistil.k'  l\  ((iinpris  ses  cendres  et  son  reluit)  ;1  la  tin  de  l'essai. 

i/)).  D'apn-s  une  analyse  sullisammeiii  (()mi)l('te  des  paz  produits, 
■  lu  mesurane  de  leur  quantité  et  de  la  connaiss.ince  de  la  comiH.sition  clii- 
luique  du  coml)Ustil.le  on  fKUt  faire-  un  cakiil  montrant  la  (|uanfit.  de  tom- 
liustil)le  retiuise  iK.ur  pr.«luire  une  (|uantité  détermintV  de  «a/.  c(msidé- 
r.iiit  (lue  t..ut  le  c.irlMMie  d.ins  le  conilnistihle  l.rfllé  réapp.ir.iit  dans  le  gaz 

produit. 

(,l.  Dan.  im  |Htit  nazouène  (jue  l'on  peut  mont,  r  sur  une  bascule 
et  peser  cntinuellen.ent  iH'nd.mt  l'essai,  le  ix.ids  total  perdu  entre  les 
moments  au.\(|uels  le  comliustil.le  est  ajouté  indi(iue  la  (luantité  de  coni- 
l.uslihle  consommé  et  l'humidité  qui  en  est  |..irtie;  d'après  cela  et  d'après 
d'autres  considérations  on  jieut  estimer  le  combustible  consumé. 

Chacune  de  ces  niéth(xles  a  son  mauvais  c(*)té,  mais  dans  l'ensi-mble. 
si  l'on  iH'Ut   faire  un  essai  d'une  longueur  suirisante  il  simble  préférable 
d'emplover  (a),  avec  les  précautions  rressaires  ((uand  au  traitement  du 
rebut,  etc..   ciuoiqu'.'  cette   méthtxle   inq)lique   plusieurs  sources  sérieuses 
d'erreur  et  (lu'un  jugement  sfir  des  conditions  de  la  couche  de  combustible 
soit    pres(iu'impossible.     La   méth(Kle   (/;)   de  traxail  d'après  les  analyses 
(le  gaz  et  de  combustible  nécessite   un  travail  chimiciue   ardu  et  précis,  et 
même  k)rs(iue  l'on  fieut  se  servir  d'analyses  justes,  une  (piantilé  inconnue 
de   constituant    volatile-,   ou    gazeux   provenant   du   combustible   ,K'Uvent 
s'être  dissous  et  avoir  été  emportés  par  le  nettoyeur  ou  l'eau  du  laveur 
où  peuvent  s'être  condensés  ou  dé|K>scs  dans  le  système  de  tuyaux      Des 
osais  d'une  k)ngueur  considérable  ((ui  ont  été  faits  de  cette  manière  ont 
souvent  donné  des  résultats  (lui  ne  s'accordaient  pas  avec  le  degré  eunnu 
d'après  le  ixiids  de  la  houille  et  il  est  rarement  ix)ssible,  dans  les  essais  com- 
merciaux de  mesurer  la  (luantité  de  gaz  pnxluits.     La  troisième  méthode 
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,u.  ,H-ut  rin.  naturdknu-nt  ..in,.l..ycV  .U-'avir  .Ir  pc-tits  Kaz..«i-.Ks;  il  .>t 
U.  ,lus  .uVcssair.  .1.  m.ir  .un.pt.  des  .litïï.n..Hrs  «ians  la  .■..n.l.tu.n  .le  la 
ou  -lu.  cK-  ron,l.,.s.il.l.  .t  «Ians  ce  ras  .'■.aU'HU-nt  un  l..n,  cssa.  .st  n...c.ssa,re 
car  U.  ,H.icls  total  .lu  Ka/.o.èn.  c-t  .U-  la  .harge  c-st  «ran.!.  nnnpar..  ax  ce  U-s  .x- 
,i„.s  ,KTt..s  ou  «aius  vn  pesautcur  .,ui  «loivcu  vtri.  .Utcnium... 

itin  .If  s.'  siTvir  dv  la  nutli...k-  «/)  .l'uni-  manuTf  satisfaisaulc.  ..n  .loit 
porter  une  atti'nti..nsp.Viak' aux  .lirtVTC'ntsp<.inis  suivants;  _  _ 

(  1  )     (  )uan.l  l-essai  .-..mnienee,  le  na/..K.- m-  .L.it  f..neti..nner  a  s..n  .legre 

n..rntal  .lel-netionneinent  avec  le  n.ênte  cmlu.stil.le  .lont  on  <l...t  se  servir 

durant  Tes.ai  et   pen.lan,   .nu-  .lurée  de  tentps  suffisante  ,K,ur  antenerle 

;  ttible  .Ians  s..n  état  rép.li..  .le  travail.     C'ela  rc^u.érera  hal.Uuellç^ 

n^U  .le  tr.,is  à  .lix  heures,  suivant  le  .l.-,ré  .le  travail  et  la  ..uantUe  .le 

"""'"r"o"  ^l«'it  ajouter  ,lu  cntl.ustil.le  et  enlever  le  rel.ut  à  intervaUes 
.Icterminés  et  en  cua.uit.'s  tu.if..rntes  .le  fa,..n  à  assurer  une  c..n.ht..>n 
usslOnstante  .,uc  ,K,ssil,le  .le  la  c.uehe  .le  cntl.ust.l.le  Le  n.veau  du 
,„ml,ustil,le  .Ians  le  «a...,H.ne  ,l..it  être  maintenu  ^>\'«-'.  "'"/"■■'"V'"';, '^;;'; 
iible  .lurant  t.n.t  l'essai.  Il  n'est  pas  sutttsant  dav.,.r  sunpletttent  le  mente 
„i^c.au  .le  o.ml.ustil.le  à  la  fin  comme  au  cmmencement  .le  lessat.  par 
exemple  si  ce  résultat  est  ..btenu  en  ajoutant  une  .,uantUe  .le  h..u.lle  Irai- 
che  juste  à  la  fin  de  la  ,H-ri.Kle  .l'essiii.  il  y  aura  évi.lemment  une  «ran.le 
différence  .Ians  la  .■..n.liti.,n  .lu  lit  .le  cml.ustible  à  la  hn  en  c..mpara.s.,n 
avec   celle   .lu    ommenceinent. 

On  .l..it  éviter  auta.tt  .lue  p..ssil.le  .le  remuer  .,u  de  d.ranger  la  ci - 
che  de  c.>ml>ustil,le.  Cela  est  souvent  .lifficile  à  suixre.  surt.,ut  avec  .le 
x-tits  ,a...Ké..cs  et  avec  ceux  .,ui  .ntpL.ient  .le  la  h..u.lle  b.tum.neuse  par 
u  te  des  irrt-gu  ari  es  .le  travail  .lues  au  cllage  .le  la  couche  .  e  c.mbust.ble 
Tl  la  f..rmation  .le  creux  .Ians  ..ue!  cas  le  rentuage  ..u  le  chargement 
irréeulier  s.)nt  inévitables.  ^ 

l.a  longueur  .le  l'essai  .k.rai,  être  telle  .,ue  l'erreur  .lue  a  un    aux 
estimé  .lu  cntenu  .le  cmbustible  .lu  ga...gène  so.t  petite    s..,t  2,,  ix^ur 
cent  à  5  pour  cent.     Cela  est  .liificile  à  arranger  et  ,1  est  .l.u.teux  s,  .ans 
c-s  limite^  les  n.,mbreux  essais  .le  gaz..génes  .,m  .,nt  .-te  pubhes  s.M.t  bien 
précis       Afin  .le  se  f..rmer  une  i.kV  .1.-  la  L.ngueur  .le  l'essa,  re„u.s.  nous 
^,uvons*pn.ulre  par  exentple  un  ga...géne  tel  „ue  .elui  ...n  est  emp  .,ye 
ï  ,s  les  Lais  .le  la  l-..ntmissi..n  (■.é.,l..gic,ue  .les  Ktats  l  n,s.>  ayant  t  ne 
„.,,:.,,.  de  .-..mbustibl.-  .le  7  pie,ls  .le  .liamètre  et  contenant  eny.ron  160 
„i,ds  cul...  (..u  H.OOO  livres,  .le  houille,  .-x.luant  le  v.,tume  .le  la  couche 
le.  ceti.lre..      Il  est  évi.lent  .,ue  .Ians  ce  cas  .,uan.l  le  traxad  se  fait  a  m 
,k.,ré  .l'envin...  1.S  Un  res  ,1e  h..uille  par  pi.-.l  .arré  .le  sect,.,n  tra.tsversa le 
,..'c...uche  .le  cmbustible  par  heure,  ou  570  livres  par  '-"-  P- ,|;  ^^l^ 
14  livr..  ,..•  seront  re.,uises  pour  .•ons.n.ter  un   p.e.l  .le  hou.Ue  .'gai  au     on 
,„,  ,,,  ,on,bus,ible  .le  la  ...uche.     Ine  erreur  .le  20  p.,ur  .-eut  .,u     600 
ivres  pc-ut  facil.nt.nt  être  faite  en  ...nsi.lérant  „t,e  k-  ....ttenu  .le  cmluts- 
tible  .!.■  la  .-ou.he  .le  ..,mbu>tible  .st  la  même  au  .-ommencement  et  à  la 

r,-,„„.  (..ni.  .U's  K.t  .  1).K-.  l'rof.  N...  4ï<,  K..l.|>'.r.   sur  r..p,.,.rc-il  .l'.-si.i  .los  h,..nlles, 

1<)()(),  Ill.-mc  l'.irlif,  p-  '*X4- 
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fin  .10  l  essai:  c'est  pourquoi  si  la  consommation  totale  de  la  houille  est 
correcte  avec  un  écart  de  '  5';;.  on  cU.il  mettre  au  feu  au  moms  32.(HK) 
livres  ou  Testai  doit  être  continué  pendant  56  heures.  Dans  un  essai  .le 
n  heures  Terreur  possible  serait  presque  ±  12  pour  cent  et  les  mêmes 
chiffres  s'appli.iuent  aux  gazogènes  .le  dimensions  .lifferentes.'  l  erreur 
,>„ssil.le  .k'iKMulant  .lu  ilegré  .le  fonctionnement  .lu  gazogène 

La  .harge  .lu  gaz..gène  ayant  été  .léterminée  s.,us  fornK-  .lu  n.,ml.re 
,1e   livres  .le   combustible   c.nsumé.    multiplié   par   sa   valeur   cal.mfï.iue 
nar  livre,  l'essai  d..it  éj;alemeni  inclure  le  mesurage  .le  la  pr.Kluction  .lui 
Is,    évùlemment   la  c,uantité   .le   gaz   produite    (habituellement   en    pieds 
cul.es)  multipli.'e  f.ar  sa  valeur  cp.L.rinciue  par  pie.l  cube 

La  quantité  .le  gaz  ix-ut  être   tn.uvée  («)  s..it  en  la  faisant    passer  à 
travers  un  c.mpteur  .lui  .levrait  être  calibré  avant  et  après  1  essai  au  .  egre 
approprié  et  .lans  les  con.litù.ns  or.linaires  .le  f<.ncti..nnenient:   ou  (fe)  par 
un  cmpteur  Venturi  ou  un  tube  Pif.t:    ces  deux  méth.Kles  nécessitent 
des  travaux  précis  et  ennuyeux  si  r.)n  veut  obtenir  des  résultats  fiables. 
Ine  troisième  méth.xle  (c)   requiert  l'emploi  d'un  récipient  à  gaz  d  une 
capacité  déterminée,  .lont  l'élévation  est  .léterminée  pendant  une  peruxle 
.lurant  la.iuelle  la  quantité  entière  du  gaz  pnnenant  du  gazogène  y  est 
«léchargée.     La  méth.nle  du  récipient  à  gaz  est  apparemment  simple,  mais 
peu  .l'usines  à  gaz  s.,nt  ..utiUées  de  récipients  cntenant  un  approvismn- 
nement  su,Krieur  à  une  quantité  fournie  en  quelques  minutes  et  il  peut 
,.  présenter  .les  .lifficultés  provenant  de  la  tension  dans  le  caisson  à  gaz 
..u  .lues  A  des  changements  rapi.les  et  inégaux  .lans  la  température  et  de 
la  pressi.,n  du  ga.  pc-ndant  que  le  mesurage  est  effectué,  du  temps  perdu 
en   faisant  f..ncti<.nner  les  valves  et  .l'autres  causes  qu.  toutes  peuvent 
emiHcher  les  résultats  .l'être  précis.     La  méth<xle  du  compteur  est  géné- 
ralement la  plus  satisfaisante  quoique  le  coÛt  .l'un  gran.l  compteur  précis 
s,.ii  très  gran.l  et  .lue  la  .lifficulté  .le  la  calibrer  s.Mt  onsulérable. 

I  a  qualité  .lu  gaz  telle  qu'indiquée  par  sa  valeur  cal.jrit^que  est  mieux 
déterminée,  au  p<Mnt  de  vue  prati.iue,  en  brûlant  le  gaz  .lans  un  appareil, 
tel  .lue  le  caU.rimètre  Junker..u  Boys,  .lans  le.iuel  un  volume  mesure  .le  gaz 
ren.l  pratiquement  toute  la  chaleur  engendrée  à  un  courant  continu  .eau 
refroi.lie  et  cette  chaleur  est  mesurée  par  l'élévation  de  température  .le  eau 
refroi.lie  .,uan.l  elle  passe  .lans  le  calorimètre.  Il  surgit  des  difficultés  d  une 
nature  spéciale  quan.l  il  s'agit  .le  gaz  faibles  de  peu  .l'intensité  .alorifique 
et  .lans  ces  cas,  il  n'est  pas  facile  d'obtenir  la  combustK.n  empiète. 
On  .l..nne  plus  loin  une  .lescription  .l'un  tel  caU.rimètre.  L."  calcul 
<le  h  valeur  calorificiue  .l'après  la  c.mpositK.n  chimi.iue  .les  gaz 
estuti  le  au  point  .le  vu.-  <le  la  vérifi.-atU.n  quokiue  les  difficultés  dans  1  obten- 
^Voir  aussi  BulK.in  -le  la  Con,.  Ccol.  m,    "Fac.urs  afft-ctant  la  durée  propre  des 

'"'■''"'l  es  n,é.h<Kles  ,1e  ,lé,er„,inati..n  .le  la  valeur  eal,.rifique  des  combustibles  s,mt  -lis- 
eulées  dans  la  IXènie  Partie  de  ce  Volume.    \oir  aussi  \  Ileiue  I  artie 

M>  ur  exemple  des  travaux  et  calculs  faits  aviv  le  .aU.nu.etre  ,1e  Junker,  voir  1  r  - 
cee,linLrïns"  Xh  KuRineers.  Thir.l  Re,.<.n  t«  Cas  Kn^ine  Rese-arch  t  ommi.tee  .\  - 
;H.i;.ii,t  i  1  (ela  .lonne  aussi  -lei  informati,:ns  in.,K,rtantes  eu  ce  „ui  concerne  les  metho<les 
, l'analyse  de  «az  |x>ur  le  travail  des  machines  ù  gaz. 
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-7î:  ";■  ;  ■™:,;;-  i^TZ^t:^:^.  r..^  ^^^^^  -.™e 

''  '"'4)     Tc-mtxrature  du  «az  fourni  à  la  machine,  en  quittant  le  gazogène. 
il      iCsTon  ou  vide  dan.  le  gazogène  et  dans  le.  d.verses  part.es  du 
svstèni  de  t:.vaux;    Huctuation.  dan.  la  pression  durant  1  operat.on. 
'      (6)     Iniformité  dans  la  quantité  et  la  quahte  des  gaz. 

r::'^:n:^u!;èn.;cr  d^i.  .e  ..tcn.  de  tuyaux  ne  peuvent 

'""a,  Main-d-..uvre  requise  pour  nuu.euvrer  la  houHle  et  veiller  au 
,,,  .lJ,s  le  gazogène.  Ce  point  es,  affecté  ,>ar  la  ,,n.5.u.U^  .  houd^- 
dles-nK-nK-s  de  .oller  ou  de  pr«luire  ,  u  n.ache  er  et  par  1      a     que  le  ga 

„i.  W.„  »v„  „.,  ..,„«<«.  '•;"-'.:;;»X;.c'în,,2nrel  parti- 

trurtion  du  gaz(.K«ne  (K-ut  ne  pas  ttre  aoapiec 

culier. 
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(2)  Main  d'auvre  requise  pour  manipuler  les  cendres  et  le  rebut. 

(3)  Ennuis  provenant  du  gomlron  et  des  matières  volatiles  dans  la 
houille. 

(4)  Knnuis  provenant  tle  la  couche  de  combustible,  dus  à  la  nécessité 
d'un  remuag;e  excessif  ou  à  la  grosseur  particulière  et  à  la  nature  dca  mor- 
ceaux de  combustible.  Par  exemple,  avec  certaines  lignites,  qui  se  brisent 
en  iH-tits  morceaux  (luand  elles  chauffent,  ou  avec  certaines  grosseurs  et 
sortes  d'anthi-acitcs,  les  ennuis  peuvent  facilement  se  présenter. 

(5)  i  'i-  la  profondeur  du  lit  de  combustible  sur  .avail  du 
gazogène  lue  combustible.  Des  combustibles  tels  que  la  tourbe 
requiéreront  i  'rnir  un  travail  effect  une  profondeur  de  couche 
très  différente  de  celle  ((ui  donnera  de  bons  résultats  avec  une  houille  dure. 

(6)  Knnuis  provenant  de  la  déposition  de  suie  ou  de  noir  de  lampe. 
Cette  matière,  C|uand  elle  est  déposée  dans  le  gazogène,  semble  sou- 
vent  pratiquement  incombustible  et  il  est  difficile  de  s'en  débarrasser. 

(7)  Difficultés  dues  à  la  nature  et  à  la  quantité  de  soufre  dans  la 
houille.  Ces  difficultés  se  sont  souvent  rencontrées  dans  les  essais  pro- 
longés avec  certaines  houilles  et  ont  causé  la  corrosion  de  pièces  de  fer 
exjMjsées    aux    gaz    humides. 

(8)  i:ffet  de  l'humidité  inhérente  de  la  houille  sur  la  quantité  de 
vapeur  retiuise.  Cela  est  très  marqué  avec  les  lignites,  dont  beaucoup 
travaillent  bien  dans  un  gazogène  sans  aucun  approvisionnemnt  de  vapeur. 

L'estimé  précis  des  différentes  pertes  de  chaleur  dans  un  essai  au 
gazogène  est  imjwssible,  comme  on  peut  le  voir  quand  on  considère  les 
difticultés  qui  entourent  le  mesurage  des  différentes  quantités  do  .t  dépend 
un  tel  estimé.  Pour  les  essais  commerciaux  ordinaires  au  gazogène,  ou 
pour  une  série  d'essais  comme  ceux  qui  sont  rapiwrtés  ici,  pris  comme  base 
de  comparaison  des  différentes  houilles.  De  tels  résultats  détaillés  ne  sont 
heureusement  pas  nécessaires.  CeiK-ndant  on  peut  indiquer  ci-dessous 
les  iKTtes  en  ciuestion.  Les  principaux  items  sont  les  suivants 
Pertes  dans  le  gazogène  lui-même: — 
Radiation. 

Chaleur  jierdue  dans  la  cendre  et  dans  le  rebut  enlevé. 
Chaleur  (lerdue  en  évaporant  l'humidité  dans  la  houille. 
Valeur  calorificiue  du  combustible  dans  la  cendre  et  le  rebut 
enlevé. 

Valeur  caloritiue  du  carbone  ou   de  la   suie  déposée  dans   le 
gazogène. 
Pertes  dans  les  tuyaux,  le   vaporisateur,  et  les  appareils  de  nettoyage 
des  gaz  :— 

Radiation. 

Chaleur  employée  à  chauffer  l'eau  dans  le  nettoyeur  et  dans 
le  laveur  et  en  saturant  les  gaz  avec  de   a  vapeur  d'eau. 

Valeur  calorifique  du  combustible  déposée  dans  les  tuyaux 
et  le  vaporisateur. 


80 
Valeur  calorifique  du   combustible  dissous  et   emp<.rte   par 
le  nettoyeur  et  l'eau  du  laveur. 

Kt  finalement:  ...  .,  .\  i.,  nnchine  due  à  la  liaute 

l-haleur  emportée  au  récip.ent  ;\  naz  "U  -^  la  ntachmc 

temiH  rature  du  «az.  ,,„,„;„„   ,,e  Tapprovisionnement   de 

naturellement  être  pris  en  cons.deratum.  ,    ,,.„,„„trent 

,,„.:",^^!;™/:='^^:=:-""- '■--■■'-- >^ 

(lu'il  suit;—  IVrtfs  t.it.iUs  il.ins  uno 

inslallalion    ilf    saz<i«i-ne, 

Ix.urifntaKC  <lf    la    v^i'i'".!" 

caliirifi(iiie  lif  l.i  11"»"''-"  ","' 

lyiH-  .U-  (.azoKinc  se  au  (eu,  «harni-  c.mpUte 

Gazogène  à  Succion .',K>tite  dimension  employant  de 

l'anthracite ; 

Ga/ouène  à  Succion,  grande  dimension 

Petit  gaxogène  employant  de  la  houille  b.tumnu.use 

Grand  gazogène  employant  de  la  houille  b.tum.neuse 

avec  installation  de  régénérateur,  ctc 


15'; 
10'; 

2.S'; 


h  25'; 

•l  20'  r 
à  45'; 


20'  ;   à  .^Of^ 


Quand  le  gazogène  fonctionne  au-dessous  ^^  ^J^^jr^"'''' ' 
ren-lLut  est  naturellement  .liminué  ^  ,"- .^  j;^/^^  ^  ;^  tl'  ,K.ur  celui 
Kn  pratique  la  quantité  qu.  e.t  d  un      Ut   pr.m^^  ^^^^  ^^^^^_ 

qui  se  sert  .lu  ,>ouvo.r  n  est  pas  ^ "7'";  ^      .     ouiUe  au  puits  de  la  ma- 
séparés  dont  il  ilépend. 

■  ■  M-.nt  n  est  nossible  d'obtenir  (luelque  idée 
Des  paragraphes  qui  ^^;;^;^^^^^^J^:i  fonctionnement  heureux 
.les  difficultés  que  Ion  a  "•'"""'':."''"■  ^^..„,t  ,,^,^  essais  de  toutes 
a-une  installation  de  gazogènes  '' --"-'7'T,;^;^^,;"^;,,  ,,,  ....mmer- 
U.S  sortes  ..e  houille  et  de  ''«"- ^^^^'^T^  ":i;n;s;ibles  diffèrent 
lialement    .lans    la    Puissance    du    C  an.ula  caractère,  depuis 

,.,„sidéral,lement  dans  leur  composition  et  a^^^^^^^^^^  ,",:  ,  ,ent  de  œm- 
U.  lignite  pure  qui  contient  10  pour  cent  .<  ^^f  ;;;. '^'^^  ^^,,,  ...^tenant 
,,.i,.,e  volatile  e,  ^^,;-;- ;::::U,;;Lnl:  matière  ...atile 
::  r;::^.::V;;::d!h:ii5::^.     oi;  ^ut  traiter  des  échantillons  provenant 
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,k.  l'extrême  ouest  du  Dotninùm  et  (!.,  Provinces  Maritimes,  ainsi  que  des 
renions  intermédiaires  et  considérer  les  questions  de  transport,  d  emmaga- 
sinage et  de  main-d'<i'uvre. 

I  es  conditions  furent  ce|iendant  telles  (|u'il  fut  nécessaire  de  n  en.- 
,,l.,ver  <iue  des  quantités  justes  assez  grandes  pour  donner  les  résultats 
rcduis  et  en  réj-lant  la  capacité  de  l'installation  de  Kazogènes  d'expérience. 
„n  «lécida  de  travailler  sur  une  échelle  relativement  petite.     Chaque  lot 
,1e  houille  dut  fournir  la  matière  suffisante  pour  le  travail  chimique,  les 
essais  au  générateur  et  dans  beaucoup  de  cas  pour  les  essais  de  lavage  et 
dv  carl.onisati..n.  ainsi  que  pour  le  travail  du  gazogène.     On  s;iit  fort  bien 
,,ue  les  «lifficultés  d'opé-ralion  sont  moins  faciles  à  remarquer  dans  un  grand 
u  izogéne  (lUe  dans  un  petit  et  on  désira  autant  ((ue  possible  faire  l'essai 
de  l'adaptation   des  différentes  houilles   Canadiennes  dans  un   gazogène 
.l'une  dimension  n'exct-dant   pas  les  besoins  d'un  consommateur  de  pou- 
voir restreint.     L'installation  d'une  machine  et  d'un  gazogène  capables 
,1e  donner  M)  à  40  C.V.F.,  fut  alors  résolue  et  vers  la  fin  de  1906,  une  machine 
h,)riz()ntale  à  40  C.V.F.  et  i^i  ((uatre  cycles  fut  commandée  à  la  National  (.as 
Fngine  Co    Manchester,  .Angleterre,  de  même  qu'avec  un  gazogène  à  succion, 
,Mnnu  sous  le  nom  de  No.  1.  ainsi  ciue  les  nettoyeurs  et  les  accessoires. 
Tous  étaient  du  tvpe  commercial  étalon  et  construits  pour  employer  la 
houille  anthracite      A  la  livraison,  l'outillage  fut  installé  dans  un  édifice 
construit  s,mialement  ix,ur  les  essais  et  on  ordonna  un  laveur  à  gaz,  un 
aspirateur,  un  compteur  à  gaz  et  autres  appareils  retiuis  pour  les  essais 
Dans  l'intervalle,  la  question  d'un  gazogène,  d'un  modèle  capable  de  lonc 
lionner  avec  les  ,lifférentes  houilles  bitumineuses,  fut  attentivement  con- 
sidéré et  après  être  entré  en  communications  avec  les  principaux  construc 
leurs  des  ,leux   côtés  de  l'Atlantique,   des  propositions   furent   soumises 
(parmi  beaucoup  d'autres)  par  Crossley  Bros.,  Ltd..  Manchester    Koenn 
Bros    Hanovre,  The  C.as  Motoring  Fabrik,  Deutz,  la  De  La  Vergne  Machine 
C,)    New  York  et  la  R.  1).  WckkI  Co.,  Philadelphie.     Aucune  de  ces  mai- 
sons n'était  prête  à  garantir  que  ses  gazogènes  fonctionneraient  avec  toutes 
les  h.iuilles  qui  devaient  être  st)Umises  aux  essais,  quoique  plusieurs  d  entre 
elles  étaient  prêtes  ;\  garantir  le  succès  avec  les  lignites  seulement. 

lue  compagnie  (non  mentionnée  ci-dessus)  offrit  finalement  de  cons- 
truire un  gazogène  d'expériences  (No.  2)  qui  devrait  être  accepte  s  il  re- 
■  H.n.lait  aux  exigences  des  essais.  Ce  gazogène  fut  par  «mséquent  cons- 
truit et  mis  à  l'essai  en  Mars  1907  avec  des  résultats  encourageants  mais 
non  eniièrement  satisfaisants,  les  ennuis  provenaient  du  goudron.  Les 
,<,n  tructeurs  déclarèrent  alors  ciu'il  leur  était  imiMjssible  de  dépenser 
.{avantage  .l'argent  en  travaux  d'exix-rience  et  on  dut  renvoyer  le  gazogène. 
Plus  tar.l  on  reçut  une  communication  d'une  mais<jn  Canadienne,  décla- 
rant ..u'elle  était  prête  à  fournir  une  installation  ;\  succion  de  100  C  .\  . 
,o„,.,i„„„ant  avec  n'importe  quel  degré  de  houille,  le  gaz.3gène  devant 
être  construit  par  Julius  Pintsch,  .le  Berlin,  Allemagne.  Quoique  cela 
n.Vessita  un  travail  sur  une  grande  échelle  plus  que  celle  anticipée,  la  pro- 
,M>siti,.n  fut  cnsi.lérée;    mais  en  Février  1910,  après  une  longue  corre- 
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,,<„ulaiuT  vt  ui.f  non  moins  loiiKiR-  r.uiutti'.  la  Con.pannif  1  mtsfh  refusa 
,li-  uaramir  les  résultats  à  nu.ins  .iu\lle  n'eut  un  uraïul  échantillon  de 
cha.iiu-  bouille  livré  à  Berlin  iU-  fa^on  à  ce  que  le  Kazt.néne  put  être  spé- 
cialenient    construit.     11   était   ési.lenunent    in.iK.ssil.le   d'accéder   il  cette 

requête.  .   . 

I  >  ins  l'interN  aile  une  corresiM.ndance  plus  suivie  se  continua  avec  cer- 
taine. Compagnies  Américaines  c,ui  prétentlaient  avoir  fait  fonctionner 
avec  succès  de  petites  na/o«énes  l.itumineux.  mais  lentiuête  ne  fut  suivie 
d'aucun  résultat  utile,  car  les  prétentions  ne  prirent  pas  forme 

\u  eommeiuement  de  1908.  il  semblait  impossible  d'obtenir  de  tout 
constructeur  resix.nsable  un  pi-tit  nazojjène  qui  ix.urrait  fonctionner  avec 
toutes  les  houilles  bitumineuses  susceptibles  d'être  essayées,  mais  on  savait 
qu'un  nombre  de  [lersonnes  faisaient  des  exixriences  ,x,ur  résoudre  le  pro- 
blème et  que  d'heureux  dévelopiH'mnts  allaient  bientôt  preiulre  place. 
Dans  ces  circonstances,  on  fit  le  dessin  d'un  nouveau  pc-tit  sjazoRène  bi- 
tumineux (lu'on  envova  avec  les  sixcifications  A  une  certain  nombre  des 
principaux  manufacturiers.  Comme  résultat,  en  Février  1908,  une  mai- 
son Canadienne  entreprit  la  construction  <i'un  gazogène  de  40  C  .V.  qui 
devait  fonctionner  a^ec  succès  avec  les  houilles  bitumineuses  de  certaines 
(lualités  spécifiées,  et  elle  s'enBagea  à  amener  et  à  installer  le  nazogène  à 
Montréal  et  à  l'enlever  à  ses  propres  frais  si  les  résultats  n  étaient  pas 
conformes  à  sa  garantie 

Ce  gazogène  (No.  .?)  fut  soumis  à  une  série  dessius  s  étendant  sur  une 
longue  iKriwle,  de  Juin  à  Septembre  1908.  De  temps  »n  temps  on  f^t  des 
améliorations  dans  le  but  d'obvier  aux  ditïérents  ennuis  provenant  du 
mauvais  gaz.  du  goudron,  de  la  poussière  et  de  la  suie,  mais  quoique  cet 
appareil  fonctionnait  avec  une  houille  qui  ne  collait  pas  et  qui  ne  conte- 
nait ciuune  quantité  modérée  de  matière  volatile  et  pauvre  en  cendres 
on  trouva  ([uil  était  impossible  d'entreprendre  a.ec  lui  une  série  conti- 
nuelle d'essais  et  on  l'enleva  finalement  du  laboratoire. 

On  iK-rdit  ainsi  du  temps  en  expérimentant  et  en  faisant  des  essais 
avec  le  gazogène  No.  3  en  tant  que  les  essais  sur  les  houilles  C  anadiennes 
étaient  concernés;  cei)endant  cette  iKncxle  fut  employée  autant  (pie  pos- 
sible à  faire  fonctionner  d'une  façon  normale  le  reste  de  l'installation. 
On  fit  des  changements  dans  le  laveur  de  gaz,  on  améliora  son  fonction- 
nement et  sa  précision,  l'arrangement  des  tuyaux  fut  modifié,  le  système 
de  compteur  calibré  et  une  série  d'essais  conduits  avec  le  gazogène  à  succion 
avec  l'anthracite  et  le  coke  pour  habituer  le  (K-rsonnel  aux  conditions  d  es- 
sais et  pour  être  Siir  cpie  le  In^n  ordre  du  ftinctionnemenl  était  assuré. 
L'appareil  pour  l'analyse  des  gaz  et  le  calorimètre  furent  également  amé- 
liorés et  ajustés.  ,  .,  r  ,  /  • 
Fendant  la  longue  iK'ri.Kle  de  correspondance  et  d  entiuete,  il  fut  évi- 
dent que  l'on  nepou\ait  trouver  aucun  constructeur  capable  de  garantir 
le  travail  satisfaisant  d'un  si  petit  gazogène  avec  de  la  houille  bitumineuse 
quoi.iue  plusieurs  eussent  entrepris  de  h-  faire  si  on  eut  pu  installer  une 
installation  d'une  plus  grande  envergure.     Ine  étude  soigneuse  des  ditïe- 
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rrrits  |>ri>j»t!*  soiimi».  cependant  s«-nilila  in(li(|ia-r  «lu'il  serait  pi»»(iU)lc  d'i 
maifiner  un  «azoK^ne  simple  plus  adapta-  aux  romliliun»  s|K-ciales  de  ce 
cas  <|ue  iuu«  k-s  autres  oJTerts.  Kn  janvier  190H,  on  crut  ciu'un  Ki»«»K«''ne 
du  ly|)e  i\  tirane  descendant  et  A  r^-cipient  d'eau  devrait  i'tre  esMvé  (en  dépit 
du  rendement  inférieur  i|ue  l'on  doit  attendre  de  certaines  houilles  avec 
un  nazogènc  «le  iitie  sorte),  d'autant  plus  «jue  ce  nicxlèle  de  Kazogéne  eut 
le  >eul  qui  puisse  fonctioiuier  avec  le  <leHsu»  ouvert  et  qui  donne  une  facilité 
complète  pour  le  riinuaKe,  fonctionnant  ainsi  d'une  façon  siitisfaisante 
av»c  les  houilles  (|ui  collent.  C'est  ainsi  (lu'un  «azogène  de  cette  sorte 
(No.  4)  fut  <lessiné  par  le  Professeur  Durley.'  Il  fut  commandé  le  26 
Mars  1010.  fut  construit  ,^  Montréal  et  livré  et  installé  en  cinq  semaines. 
Ih's  essiiis  i>r^linHnaires  satisfaisants  furent  faits,  en  Mai  l'>08,  et  après 
quel(|ues  retards  causé-s  p;ir  des  travaux  malheureux  d'exjK'rience  avec 
le  gazouènc  No.  3  quatre  essais  siitisfaisants,  chacun  d'une  durée  de  vin^t- 
quatre  heures,  furent  faits  avec  le  Razogène  No.  4,  et  avec  deux  échantillons 
de  houille  bitumineuse  achetés,  dont  l'un  contenait  .16  pour  cent  de  tiiatière 
volatile  et  11  pour  cent  de  cendres. 

Fendant  ces  essjiis  on  fal>ri()ua  de  lx)n  gaz,  la  machine  |iorta  bien 
sii  charge  et  d'une  façon  continuelle,  et  les  appareils  de  lavage  et  de  net- 
toyage se  comiK)rtèrent  bien  avec  les  quantités  comixirativement  |)etites 
de  goudron  et  de  jïoussièrc  qui  quittèrent  le  gazogène.  .\fin  d'éviter  un 
retard  supplémentaire,  on  décida,  en  conséquence,  de  faire  les  essais  otticiels 
avec  les  gazogène  Nos.  1  et  4,  le  premier  ne  fonctionnant  qu'avec  l'anthra- 
:ite  et  l'autre  pour  tous  les  autres  coml)ustil)les.  t)n  [Tcutdirc  ici  que  l'on 
trouva  que  le  gazogène  No.  4  fonctionna  li'una  façon  satisfaisiuite  avec 
tfnites  les  houilles  essayées  quoique  son  rendement  soit  inférieur,  et  cela 
avec  les  houilles  qui  collent  p;ir  suite  de  la  projwrtion  considérable  de  com- 
bustible non  consumé  qui  passa  à  travers  du  récipient  d'eau  quand  on  dut 
recourir  au  remuaije  continuel. 

Dans  le  cas  «les  échantillons  d'anthracite,  il  fut  naturellement  avan- 
tageux de  pouvoir  faire  «les  essais  avec  un  gazogène  à  succion,  d'un  mo«lèle 
étalon,  afin  de  se  rendre  compte  «le  l'adaption  de  ces  houilles  à  des  appa- 
reils de  ce  mo«lèle. 

Constnitlion.-Afin  «le  faire  face  aux  exigences  du  gazogène  et  de  la 
machine,  on  construisit  un  léger  étiifice  bien  aéré  de  7.S  X  18  pieds,  ayant 
16  pieils  entiers  d'espace  vide  et  muni  d'une  grue  à  main  «l'une  capacité 
d<>  2,(K)0  livres.  Les  gazogènes  furent  installés  h  l'extrémité  ouest,  et  les 
accessoires  arrangés  «le  façon  ù  laisser  l'espace  nécessaire  jxjur  y  accéder 
et  veiller  au  fonctionnement.  La  charpente  de  ré«lificc  était  en  acier, 
avec  murs  coniposi-s  «le  deux  épaisseurs  de  lattes  «le  fer  recouvertes  de  ci- 
ment Le  toit  était  de  lx)is  ordinaire,  de  goudron  et  «le  gravier  et  le  col  en 
ciment. 

Cfl;o,i;['««'i-.— L'outillage  définitif  de  l'installation  comprenait  ainsi 
deux  gazogènes:    (a)  un  gazogène  à  succion  du  type  Dow.son,  construit 

'  Un  lionne  plus  loin  les  <lessins  ot  la  description  de  ce  gazogène,  voir  p.  75,  Plan  he 
XI. VI II,  et  Fig.  45. 
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I,f  nazonfiif  à  >utii()ii  i\n.  1)  ft  son  appareil  <ie  \a|x irisation  tel  <|Uf 
riKjntrf  fii  tiftail  dan>  la  l'i^.  44  clitïèrf  |)lutnt  eu  df>!.iii  de>  ty|)fs  ruontrfs 
d.iiis  Ifs  fins.  M)  ft  41).  l-ai  sf  rap|H)rtaiit  à  la  l"ii;.  44  If  trfinif  à  n»nil>usti- 
l)!f  H.  la  nrillt'  l't  Ifs  p.ir(ii>  <lii  na/o^ftif  sont  (pu  l(|iie  |K'U  siniil.iirfs  à  ceux 
<|lii  ont  dfjà  ftf  illustnV,  tandis  (|Uf  le  ni'tti>\iiir  humide  S  ne  prési'nte 
au<imf  particularitfs  s]h''(  i.ilfs.  I.a  cpiantité  nécessaire  d'i'au  |X)ur  l'ap- 
prov  isionnenu'nt  de  la  \a|K'ur  est  \ersée  dan>  ini  tulie  (pii  conduit  au  bas 
d'un  tuvaii  de  cliaiitïaue  I*  ayaiil  des  nervures  à  l'extf rieur  et  fX|X)Sf  h 
un  courant  de  naz  chauds  c<indui>.int  au  i.eiloyeur.  I.a  partie  suiH'rifure 
du  j;a/i)Hfiif  fornif  le  \aiK)risatfur  proprfiiieiit  dit  \'  et  l'eau  chaude  pro- 
venant de  1' s'écoule  d'une  aun;e  circulaire  sur  les  nervures  sur  les<|iiflles  est 
é^aU'inent  iuii' né  l'air  (|ui  i)rovient  île  l'extérieur,  l.'air  ipii  entre  dans  le 
nazouèno  est  ainsi  chautïé  et  l'eau  éva|x)réf  i)ar  la  chaleur  provenant  des 
naz  formés  par  le  lit  di'  condjustihie.  On  fait  en  sortf  <pif  ceux  ci  i\-..:'jnt 
autour  du  trémie  de  coniliustihle  et  à  l'intérieur  du  va|)orisatfur  en  routf 
IK)ur  la  sortie,  l.'air  pour  la  mise  en  marche  i-st  fourni  par  '..i  ventilaliiir 
à  ma  II  ;  cpiand  l'app.ireil  fonctionne  le  ventilateur  à  suc  ion  est  fermé  et 
l'air  est  réuk-  au  moyen  d'uni'  ouvirlure  d'entrée  ajustid.tf  A.  I)fs  [jortes 
de  nettova^e  ('("   -oiu    installées  pour  li's  espaces  situés  au-<lessus  et  an- 


I'l,imhr  MA  ni 


il  'Ji 


V.-'- 


..iziim'-ni'  à  liniKi-  infiriiiir.     St^ction  du  Ciiiiic  Miianitiuc,  l  iiivertili-  Mc'iill. 


85 


dessous  de  la  uriUi-  it  h  différents  pointe  nécessaires  dans  le  système  des 
tuyaux.  Le  tuyau  ù  déchets  \V  est  ouvert  A  l'air  au  commencement  et 
la  qualité  combustible  des  gaz  essayée  dans  le  tuyau  d'essai  T.  Le  coke 
dans  le  nettoyeur  est  supjjorté  par  le  grillage  C,  et  l'eau  de  nettoyage  coule 
ù  travers  un  tuyau  d'eau  Q. 

Le  gazogène  à  tirage  descendant  (\o.  4)  est  illustré  par  la  Fig.  45  sur  la- 
(juelle  le  nettoyeur  humide  ou  à  coke  n'est  pas  représenté,  car  sa  cons- 
truction était  la  même  cjue  celui  du  gazogène  Xo.  1.  On  n'employa  au- 
cun \aporisateur  avec  le  gazogène  \o.  4  de  même  qu'on  ne  fit  aucune 
préparation  pour  chauffer  auparavant  l'approvisionnement  d'air.  On 
pressentit  qu'avec  certaines  des  houilles  essayées  on  était  presque  certain 
qu'il  se  prtxluirait  des  ennuis  dans  un  vaporisateur  du  mwlèle  montré  par 
les  Figs.  39  ou  44  et  par  suite  de  l'éiXKiue  tardive  à  la(iuel!e  on  put  se  servir 
du  gazogène  No  4,  il  fut  impossible  d'adapter  un  vaporisateur  soit  sous 
forme  d'un  tuyau  enroulé  dans  la  brique  ou  sous  une  autre  forme  qui  a 
rendu  d'appréciables  services  dans  des  gazogènes  bitumineux  de  marques 
bien  connues.  On  désira  aussi  obtenir  un  mesurage  de  la  vapeur  employée 
dans  chaque  essai;  pour  ces  raisons  et  pour  d'autres  l'approvisionnement 
de  vapeur  fut  pris  dans  un  générateur  st'paré  et  conduit  au  haut  du  gazo- 
gène par  un  tuyau  h  anneaux  juste  au  dessous  de  la  plaque  du  dessus, 
la  quantité  fournie  étant  estimée  d'après  les  lectures  de  pression  sur  les 
deux  côtés  d'un  ori  c  calibré  placé  dans  le  tu>au  principal  de  vapeur, 
l'ne  plaque  ronde  séparée  ainsi  que  les  briques  réfractaires  nécessaires 
pour  les  parois  furent  obtenues  et  pou\  aient  être  i)lacées  sur  le  dessus  du 
gazogène  de  façon  à  ce  que  l'épaisseur  de  la  couche  de  combustible  puisse 
être  augmentée  si  cela  était  nécessaire.  Cependant,  toutes  les  houilles 
essayées  furent  employées  avec  succès  sans  avoir  recours  ;\  cette  section 
supplémentaire.  La  garniture  de  briques  réfractaires  du  gazogène  fut 
posée  sur  une  placjue  de  fonte  et  séparée  de  l'enveloppe  extérieure  par 
une  couche  d'asbeste  de  1"  et  l'enveloppe  et  les  parois  pouvaient  être  en- 
levés par  la  grue  sans  démancher  aucune  jointure  des  tuyaux.  Le  com- 
bustible dans  le  gazogène  reposait  sur  un  monceau  de  cendres  avec  suffi- 
samment d'espace  pour  permettre  la  sortie  des  gaz;  le  tirage  direct  à 
tra\ers  le  tuyau  d'échappement  passait  à  travers  un  grillage  de  briques 
réfractaires  B,  supporté  par  des  briques  et  «lu  fer  et  protégé  par  sa  position 
contre  les  dommages  du  remuage.  Le  combustible  brûlé  était  retenu  par 
une  porte  à  bascule  G  située  au  bas  d'un  talus  en  briques,  la  grille  étant 
munie  de  fourches  à  refroidissement  plongeant  dans  le  récipient  d'eau  W. 
Le  dessus  ouvert  du  gazogène  pouvait  être  cou\ert  en  entier  ou  en  partie 
au  moyen  d'une  plaque  à  coulisse  et  trois  trous  d'observation  (nécessaires 
seulement  pour  le  remuage)  étaient  placés  dans  l'enveloppe  du  gazogène. 

La  Planche  XLVIII  est  une  reproduction  photographique  du  gazogène 
No.  4  avec  sa  plateforme  de  chargement,  les  tuyaux  pcjur  la  mise  en  marche 
du  tirage  supérieur,  le  tuyau  de  déchets  atmosphérique  A.  le  ventilateur  de 
mise  en  marche  F,  le  nettoyeur  humide  W  et  le  tuyau  de  4*  B  conduisant 
au  laveur  de  gaz  et  ;\  l'aspirateur. 
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Pour  nu'ttrt'  rc  nazogriu'  en  inarclu-  on  baissa  l'fau  <laiis  le  riVipient 
(lu  bas  vl  k'  haut  ouvert  fut  relié  par  un  Uiyau  |X)rtatif  et  un  capuchon  à 
un  petit  veniilatiur  d'aspiration:  le  jiazouène  fonctionna  alors  a\ec  le 
tirage  su|)érieur  juscju'à  ce  (pu-  l'on  obtint  une  couche  de  coniliustibli- 
satisfaisante,  après  epioi  le  tirage  inférieur  fut  rapiilenient  nécessaire  avant 
île  mettre  la  machine  en  marche,  ce  pour  (|Uoi  on  se  ser\it  du  |H'tit  venti- 
lateur ou  (le  l'aspira' l'ur  et  le  na/  fut  déchargé  dans  l'atniosphère.  Avec 
certaines  houilles,  on  trouva  cpie  ce  |)rocédé  pouxait  être  (pu'l(|ue  peu  ré- 
duit en  mettant  en  marche  avec  du  coke,  mais  lorsjpi'on  ajjit  ainsi  il  fut 
nécessaire  de  fonctionner  avec  le  tirage  inférieur  plus  lon^temp>  avarl 
d'ohteiiir   une  condition   \raiment   st.ihle. 

Mdihhic.  l.a  machine  installée  était  du  ty|H'  régulier,  horizont.il  à 
<|uatre  c\iles.  construit  par  la  National  (las  Kn,i;iiie  ("o..  Manchester. 
Angleterre  ayant  im  sim|)le  cylin<lre  de  12"  de  diamètre  X  20".  construit 
pour  m.trcher  à  lli)  K.I'.M.  et  capahl»'  '■  cette  vitesse  de  développer  40 
C'.V.F.  avec  du  gaz  de  120  à  140  H.T.l'.  par  pied  cube.  Sa  construction 
et  sa  disposition  sont  montrées  dans  la  Fig.  Mt  et  il  était  muni  d'un  vol.uit 
à  eau  refroidie  et  d'un  frein  à  corde  a\ec  ignition  magnéticpie.  Il  était 
muni  d'une  roue  dentée  indicatrice  \-  compris  (l'im  indicateur  sjK'rial  à  eau 
froide  avec  iM)ssibilité  <le  pesage  de  l'eau  (piand  il  est  nécessaire,  l.a 
mise  en  nianhi'  fut  effectuée  en  faisant  partir  l'air  dans  l'espace  de  compres- 
sion au  moyen  d'un  mélange  explosif  et  en  mettant  le  feu  à  la  charge  une 
fois  le  <ran  i>lacé  un  pi'U  plus  loin  (pie  le  centre  mort  et  le  ])iston  au  degré 
d'explosion.  !.e  régulateur  était  du  type  touche  et  mancpie.  régularisant 
la  vitesse  en  supprimant  entièrement  la  charge  de  gaz  une  fois  en  action. 

Riripient  ti  '^az-  On  se  munit  d'un  récipient  à  gaz  d'une  capacité  de 
400  |)ieds  cubes.  11  fut  chargé  de  fai;on  à  doiuier  une  pression  d'environ 
?i^>"  d'eau  et  fut  construit  de  feuilles  d'acier  No.  1'  renforcées  par  tles  an- 
gles comme  retpiis.  In  tu\au  <réchai)i)ement  \ers  l'atmosphère  fut  fixé 
de  fa(,on  à  ce  (pie  la  sonnette  du  ri'cipient  à  gaz,  s'élevant  au-dessus  d'un 
certain  point,  ouvre  automati(piement  une  valve  de  secours.  De  cette 
fa(,on.  un  arrêt  soudain  de  la  machine  ou  une  diminution  inattendue  dans 
son  degré  de  consommation  du  gaz  n'a  pas  besoin  de  causer  de  l'interrup- 
tion dans  le  fonctiomiement  du  gazogène.  IJi  (piiitant  le  récipient  à  gaz, 
le  gaz  passe  directement  dans  la  succion  tle  la  machine.  On  comprendra 
immédiatement  (pie  l'emploi  du  récipient  à  gaz  était  nécessaire  dans  tous 
les  cas  où  le  gaz  devait  être  mesuré  et  on  s'en  servit,  en  effet  dans  tous  les 
essais  officiels.  (pioi(pie  dans  plusieurs  cas  on  aurait  pu  tout  aussi  bien 
traxailler  avec  la  succion  de  la  machine  seulement  sans  l'aspirateur,  si  ce 
n'eut  pas  été  pour  la  nécessité  de  mesurei  le  gaz. 

Aspirateur.  -\x-  gaz  fut  retiré  du  gazogène  par  les  nettoyeurs  et  les 
laxeurs  d(,'  gaz  au  moxen  d'un  aspirateur  <U'  gaz  Sturtexant  (une  machine 
dans  le  genre  du  tyix,-  à  soufflets  Root)  et  a  ti avers  fut  déchargé  le  compteur 
dans  le  récipient.  L'aspirateur  n'exigea  aucun  soin  spécial  excepté  d'être 
huilé  de  temps  en  temps  axec  de  l'huile  de  charbon.  Il  était  muni  d'une 
xalve  de  sflrelé  reliant  sa  décharge  avec  la  suce  ion  de  fai,-on  à  ce  (|ue  la  (pian- 
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tité  (11'  naz  actuellement  diVharRte  dans  le  récipient  à  gaz  puisse  être  fa- 
cilement ajustée. 

Coni pleur  à  gas.--Le  compteur  employé  était  un  Westinghouse  du 
type  étalon  à  récipient  «l'huile.  Il  fut  calibré  péTi<xlic|uement  au  moyen 
du  récipient  à  ga/  et  donna  un  service  satisfaisant;  sa  capacité  était  esti- 
nu'f  ;\  8,.S(M)  pieds  cuIh-s  par  heure. 

Laveur  à  gaz. — l'n  la\eur  ;\  gaz  fourni  par  la  National  (laz  Kngine 
t'o.,  fut  placé  entre  le  nettoyeur  à  coke  et  l'aspirateur.  On  eut  au  commen- 
cement énormément  d'ennuis  avec  cette  machine,  l'arbre  et  les  coussinets 
étant  trop  légers  ix)ur  un  service  ardu  et  la  balance  di'fectueuse.  Sa  cons- 
truction est  représentée  par  la  Fig.  47.  Le  gaz  passait  d'une  extrémité 
à  l'autre  d'une  case  cylindrique  dans  laquelle  se  mouvait  un  arbre  hori- 
zontal muni  lie  dix  plaques  rotatives  <lont  cin(i  étaient  perforées.  iJes 
pla(|U"s  stationnaires  (A)  attachées  à  la  case  séparaient  li  s  paires  successives 
<le  pla<|ues  rotatives  (B  et  (")  et  l'eau  était  admise  à  l'extrémité  d'entrée 
de  la  case.  1,'eau  gou<lronneuse  de  .surplus  s'échappait  à  travers  cinq 
tuyaux  d'échappement  au  fond  de  la  case  et  passaient  dans  une  auge  en 
bois  munie  de  pistons  dans  la(|uellc  pratiquement  tout  le  goudron  extrait 
au  moyen  de  l'appareil  était  ramassé,  l'ne  lK)îte  à  goudron  similaire 
prenait  soin  «le  l'eau  goudronneuse  provenant  «lu  ni'ttoyeur  à  coke. 

DISPOSITIONS  (;ÉNÉR.\I.i:S  UK  I,'lNSTAI.L.\ TION  KT  DKS  .\C(  KSSOIRKS 


Comme  on  le  verra  d'après  les  «iispositions  générales  «le  l'installation, 
tel  (jue  le  reprt'sente  la  Fig.  48.  le  système  de  tuyaux  était  arrangé  de  telle 
sorte  ([ue  le  gaz  [louxait  être  pris  soit:  (a)  du  gazogène  à  succion  (No.  1) 
au  moyen  de  son  nettoyeur  à  coke  «lirectement  à  la  machine;  {b)  «lu  gazo- 
gène No.  1  au  moyen  «les  nettoyeurs,  «lu  laveur  de  gaz,  de  l'aspirateur, 
et  (lu  rt'cipient  à  gaz  h  la  machine  ou  à  l'atmosphère;  (r)  du  gazogène  à 
tirage  inf«''rieur  (No.  4)  au  moyen  «les  nettoyeurs,  laveur,  aspirateur,  comp- 
teur et  récipient,  à  la  machine  ou  à  l'atmosphère.  On  s'arrangea  égale- 
ment pour  «lue  les  lignes  de  tuyaux  puissent  passer  auprès  «les  nettoyeurs, 
laveurs  compteur,  récipient  ou  aspirateur.  On  si'  munit  «le  moteurs  l'iec- 
triques  séparés  jH)ur  le  laveur  à  gaz  et  pour  l'aspirateur — «m  se  servit  d'un 
troisième  |x;tit  moteur  et  d'un  ventilateur  d'aspiration  j)our  mettre  en  mar- 
che le  gazogène  No.  4  de  la  manière  di'-jà  dé'crite. 

Kn  (|uittani  l'un  ou  l'autre  des  gazogèni's,  le  gaz  pass;i  d'abord  à 
travers  un  nettoyeur  à  coke,  h  travers  lequel  s'égouttait  un  jet  d'eau,  ladite 
eau  tombant  ensuite  dans  une  lM)îte  de  défait  ou  autant  que  fxjssible  du 
goudron  transjiorté  était  recueilli.  I.e  gaz  passait  ensuite  i^  tra\'ers  le 
la\eur.  Après  avoir  passé  le  laveur,  le  gaz  (K)uvait  passer  si  néct'ssaire 
à  tra\t'rs  un  nettoyeur  à  sable  (une  boîte  rectangulaire  munie  de  plateaux 
et  remplie  de  sciure  de  Iwis.  Kn  (|uittant  i-ette  boîte  le  gaz  entrait  dans 
l'aspirateur  et  passait  à  travers  un  nettoyeur  à  sec  et  rempli  (r"excelsior"; 
il  était  alors  (k'-chargé  dans  le  compteur  et  de  lA  entrait  dans  le  récipient 
à  gaz.     Le  tuyau  principal  de  gaz  avait  4'  sur  toute  sa  longueur. 
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On  doit  noter  (iiic  lorsciiie  l'on  fonctionnait  avec  l'aspirateur,  le  net- 
toyeur humide  du  gazogène,  le  laveur  ;\  gaz  et  le  nettoyeur  à  sciure  de  bois 
étaient  sous  une  pression  légèrement  moindre  que  la  pression  atmosphé- 
rique. 

Le  système  entier  était  muni  de  Ixiites  d'eau  A  intervalles,  arrangées 
de  façon  à  agir  connue  égouttoires  de  goudron  et  de  valves  de  sûreté  dans 
le  cas  «l'un  excès  de  pression  dans  une  partie  quelconque  des  tuyaux  à  gaz. 
Les  portes  de  nettoyage  et  les  connexions  pour  les  jauges  <ie  pression,  les 
tuyaux  d'échantillonnage  de  gaz,  et  les  thermomètres  furent  placées  là 
où  le  besoin  s'en  faisait  sentir. 

Les  jauges  de  pression  sur  le  tuyaux  à  gaz  étaient  du  type  'dinaire 
de  tulles  en  U,  marqués  en  pouces  d'eau  et  arrangés  de  façon  à  _•  que  les 
pertes  de  pression  puissent  être  tracées  le  long  du  système  tout  entier  et 
que  l'on  puisse  lix-aliser  ainsi  toute  obstruction. 

Les  échantillons  de  gaz  pour  l'anaKse  et  les  déterminations  au  calo- 
rimètre furent  tirés  d'un  tuyau  d'cchantilloimage  reliée  au  tuyau  à  gaz 
principal  de  4'  juste  après  avoir  quitté  le  nettoyeur  à  sec  et  l'on  se  munit 
également  d'un  tu\au  d'essai  iMiur  la  flamme.  Le  gaz  fut  ainsi  analysé 
après  avoir  passé  à  travers  le  nettoyeur  humide,  le  laveur  à  gaz,  le  nettoyeur 
à  sciure  de  lx)is  (lorstiue  celui-ci  fut  employé)  et  le  nettoyeur  à  sec. 

Le  calorimètre  à  gaz  était  du  dessin  Boys  tel  que  décrit  dans  la  IXème 
Partie  de  ce  Volume. 

Le  calorimètre,  tel  qu'installé  i«)ur  l'usage  du  laboratoire  est  repré- 
senté sur  la  Planche  XLIX.  Le  lalorimètre  t"  a\ir  ses  deux  thermo- 
mètres et  ses  vaisseaux  pour  le  mesurage  de  l'eau  est  situé  auprès  du  comp- 
teur à  gaz  M.  .A  gauche  se  trouve  le  gouverneur  à  gaz  C.  (pii  maintient 
un  écoulement  uniforme  et  continuel  du  gaz  dans  le  compteur. 

L'appareil  (xnir  les  anal>s«s  de  gaz  ainsi  que  les  méthodes  sont  décrites 
dans  la  LXème  Partie  de  ce  Volume. 

On  se  servit  de  bascules  étalon  ("airbanks  [Kiur  jMîser  la  iiouille  et  les 
cendres.     On  mesura  l'eau  em|)loyé('  par  les  nettinciirs  et  le  l.iveiir  de  gaz. 

La  Planche  1.  montre  l'intérieur  de  li  chambre  du  gazogèr».  i\w  la 
machine,  les  freins,  h-  rédpient  à  gaz  et  le  (lettoveur  à  s«!c,  vue  [irise  de 
côté  est.  La  vue  prÎM- (lu  côté  ouest  est  donnée  sur  la  Ilanche  Ll  Dans 
cette  photogr.iphie  on  verra  le  uazogène  ,i  Miccion  P  avec  son  \entil.iteur 
de  mise  en  ni.irrhe  F,  le  nettoyeur  himiide  V\ \  le  nettoyeur  à  sciure  de  Ix-i 
S,  l'aspirateur  L,  l<  récipient  à  g.i/  (\.  I,  ik  f  f.,\<iir  ,7  mv  l)  et  le  compteur 
à  gaz  M.  m 
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De  même  que  dans  le  cas  <les  os.iis  rappnr  /s  dans  la  Vllème  P.irfie, 

l'objet  du  travail  était  de  comparer  l'attitude  et  les  résultats  industriel» 

obterius  de  différents  éch.uitillons  de  houilles  Canadiennes;    dans  et   ÏMt 

on  n'avait  que  juste  assez  de  in.it/riaux  pour  un  seul  essai  avec  chaqu* 
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hoiiillu,  y  t<irii(iris  uni-  iWrimIe  pr/-liminaire  raiMmiialili'  |>i»iir  ajusu-r  k-s 
romtitioriH  ik-  fi»rutiimiuim-nt  au  (onimeiuviiieiit  «k-  l'cssiii,  Dans  un  ou 
ik-ux  cas.  ir|Kii(kinl,  on  trouva  <|u"il  ttail  (Kissibk-  <k'  fairt-  (ks  i-Hnais  plus 
lonKs  ou  <lc  lairc  iks  riix'-titions  »'t  ctt»  «>sai>  là  ont  (tv  dônn-nt  tnrfKÎstn's. 
Afin  (l'ohiLiiir  (k-s  informations  plus  c-(>mpk''tes  cjuant  aux  cararn'risti<iuts 
ck-  rliai|ur  iiouilk-,  il  rut  ctt-  ik'siraîik-  (k-  laire  unt-  s('rif  t\v  trois  ou  (piatro 
tssiiis  av«(  cIkkiuc  roiiihusfiblc  mais  la  <k'-|K-nsc  i-ncouruu  et  la  longueur 
(11-  tfni{>s  ri<|uiM'  rindaùnt  cela  im{M>ssil>k-.  La  lonKueur  d'un  essai  am- 
titiu  nt'tHssairf  [xnir  obtiiiir  un  mc-surane  prtVis  <lf  la  consommation  (k- 
liouille  dans  un  essiii  de  K'"Z"Ki'"«?  («lans  lis  conditions  ordinairi-s,  d'après 
le  (k'Kré  de  comhiistion)  est  d'au  moins  KH)  heures,  si  le  résultat  doit  être 
correct  dans  une  limite  de  moins  de  2'j';  et  une  s^'rie  complète  d'essais 
<le  cetti'  longueur  ne  |)ourrail  pas  f-tre  elTi ctuée  a\ ec  k-  personnel  ou  dans 
l'expaïc  di'  temps  destiné  à  ce  travail.  Avec  ks  plus  c oiirts  essiiis  effectués, 
on  ne  prétend  pas  a\i>ir  ohlerui  le  plus  haut  de^ré  de  précision  dans  le  me- 
siiraKf  de  la  consommation  de  la  houille,  mais  le  juKement  qic  l'on  doit 
IK.rur  sur  I  attitude  d'une  houille  dans  un  gazogène  dé[X!nd  non  seulement 
«le  sii  (|uantité  mais  aussi  <les  détails  pratiques,  tels  <|ue  la  (|uantité  de  main 
d'ouvré  re<|uis<-  ixnir  la  manipulation  de  la  houille  et  du  rebut,  l'unifor- 
mité ou  la  <|ualilé  du  n:\/.  pro<luil  et  l'ennui  qu'ap|K)rtent  le  goudron  ou 
la  sjdeté,  points  sur  lest|uelles  un  essai  de  24  heures  donne  suffisamment 
d'informations.  On  observa  .ittt  luivement  l'attitude  de  cha(|ue  houille 
clans  ces  différents  cas. 

Ou  jK'Ut  jirendre  en  note  «pie  la  jx-riixle  préliminaire  mentionnée  ci- 
dessus  fui  ««msidérée  comme  trop  courte  dans  la  prati«|ue  et  il  est  par 
C«>nsé«iuçnt  certain  que  be.iucoiip  «les  houilk's  essayé-cs  auraient  pu  «"tre 
utilistes  A  un  meilleur  avantage.  Par  exemple,  trois  des  échantillons 
étaient  .issez  gros  |y)ur  faire  des  ess.iis  ré|H'tés.  dans  des  conditions  «luel- 
ipie  |X'U  «lifférentes  de  celles  obtenues  dans  les  essius  originaux:  avec  deux 
de  cis  ('•chantillons.  le  second  essai  donna  de  bien  meilleurs  résultats  que 
«eux  (|ue  l'on  obtint  dans  les  essais  originaux:  ilans  le  tnùsième  cas  (lignite), 
le  combustible  s'était  iif)parenuiient  abîmé  depuis  (i.'on  l'avait  conservé. 
Dans  les  cin-oiist.inces,  on  décida  «pie  dans  «hatiue  «as  on  devrait 
viser  A  une  es.sai  continu  «le  24  heures  avec  une  |H'ri(Kle  prélinunaire  de 
4  ."i  5  heures  durant  la«|uelle  on  «levrait  si  [Possible  «léterminer  les  meilleures 
oinilitions  possibles  de  travail  du  combustible  soumis  ;\  l'essai:  la  pro- 
fondeur convenable  de  la  «ouche  de  ««JUibusliblc  et  la  «piantité  de  com- 
bustible à  fournir  devant  «'tre  déterminer  durant  lette  iMrifKle  et  avant 
«le  commencer  l'es.sai  propri'nieiit  dit. 

Dans  un  ims,  en  mêlai' ,,eant  les  restes  de  «kux  iVhantillons  de  houille 
«luekpie  jM'ii  similaires,  il  fut  i)ossible  <!«•  faire  un  essai  d'une  durée  «le  t()(l 
luures.  en  tr.ivaillant  10  luur«'s  par  jour,  (et  essai  fut  fait  principale- 
ment |)(,ur  <lémontn-r  la  capacité  de  l'installation  dans  des  conditions 
similaires  ."i  celles  de  la  prati(|iie  (omnuriiale  «'t  i«)ur  vérifier  les  autres 
i-ssais  faits  avec  des  houilles  du  inêiiu'  grouiK'. 
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l.i-  ih'l.ii  int'vitaliU-  il.iii»  rin>iall,iii<)ti  d  un  Ki>^<>K<'i«  <«iiti!«r.ii>>.iiil 
IMHir  l«>  hiiiiilli'.i  liiiiiMiiiu  tiM-H  lai>-<.i  »i  |m-u  iti>  ii-iii|»?<  (li>|M>nil)lc  |Miiir  la 
•«'•rif  entirrc  ili's  i  -.^li-  i|ii«'  l'nii  diit  l'ii  faire  ilc  .  [Kir  m'III.i  h,  iluraiit  ta 
IM-ricMli'  i|iii  \a  ili-  \ii\iniliri-  l'>OM  à  Mars  1*MHJ  cl  te  (iroKr.i  uiiif  fut  iIlH'- 
itU'iii  vlTrtliii'  "i  l'r\iiii(i(in  (l'un  arn'i  |M'ii<laiil  \«h'I  On  mil  (|ii  il  étiilt 
(li-^ir.ililf  (II'  iuiui\rr  <  iiniplètcnu'iit  It  k;a/ii>j'''"'  a|»r»'>  '  Ii.h|IH'  «•»-«.ii  a\»T 
chai'tliU'  ilr~  liiiiiillf»  .itiii  ijiK'  l'un  put  rcriu'illir  ilfs  infi>rniatiiiii>  iinii  m-ii- 
Iriiinii  lit-  r.milvM'  thi  rtlMit  ritirr  |M'tiil.iiii  iltai|iii'  «»ai,  mais  ,Mis>i  i| 
l.i  I  iiin|M>oitiiii<  lie  la  ciiin  lie  ilc  i  i>inliii-til>lt'  Irl  <|u'»llf  fut  niin'r  à  l,i  lin 
tli'  iha'iiir  i>-.ii  \in>i  qu'un  le  \cna.  !■  -  nVullats  <h-  ifs  aiial>M-  finciit 
il'iini'  utilih  1  iiM^idiiaMc  ii  i'.iilopliun  i\f  vv  sy^iiuf  iii'l  (|iii'  cuniparé 
ii\i  >  Il  niilliiHlr  <!<•  Inm  tiiiMiicMiini  tiintiiiii.  I  lUi  il  arrètiT  It-s  jeux  filtre  les 
e?<-.air.i  a»iir.i  il'une  fa(,iin  itTi.iiiie  «ju'.iuiinie  matière  pruveiiaiii  des  cssii!* 
précHleiii-  ne  restait  (lan>  le  na/<>^;ène  et  ipie  ili.n|Ui  <  <inil>iistil>le  n-ee\.iil 
e\ailetneiil  le  même  tr.titement  en  ee  (|lti  n'^arile  li  t  nmmeinemenl  et 
l'arrêt  de-  e-,7,ai-..  La  ix'TiiMJe  de  liiiiiiiMimemeif '  .nniillr  |x>ur  rlia(|ue 
iiouille  exiepté  ijuand  il  en  fut  niiR'miiu  déeidê  ti  indii|iiei  lui  d'eiuirun 
.*ii  lienre-.  sur  le-.i|nelle,  l.i  maeliiiie  iravailla  2(>  à  2H  lu-iire-  aset  la  eliarne 
eumplè'e  a\ee  la<|iielU    un  désirait    faire  l'essai 

l'(  i'd  int  tcuis  les  l'ssais,  «m  liésira  priKluir.  du  ^;a/  (|ui  Idimii  ilt  ,<() 
(AI.  .1  la  m.u  liiiK  .  mais  |Kir  -nili  de  diltieuités  <lans  le  ti.nrtioiuu  nient 
et  l.i  néees>iié  iremp|i>\er  d»-  ^;ralllle^  (|u.iittités  de  \a|M>ur,  certaines  houilles 
pr<  Itlisirenl  ini  pau\re  ya/  t-t  un  rendement  inférieur,  ('(imme  les  dilïé- 
rent-  cnmliu-lililo  dunnèrenl  des  \i.[/  ayant  des  \aleurs  calnritiiiiic-  iilïé- 
rento,  cela  nindiii-it  à  la  llécessil'  de  loin  tiunner  a\i'C  dilférents  de^'rés 
de  ciiniliuslidn    tel  <|iie  dans  le  cas  ii'>  essais  au  «éliéraleur 

PtToirs  du  l'frsiiiiiii  l.'  Le  per-<innel  dis|M)nilile  |M)ur  le  fonctioniK - 
nieiii  des  appareils  ci  |M)ur  les  i.*>ser\  ai  inus  n'était  pas  siittis  immcnt  iium- 
lircu\  |MPur  pouvoir  travailler  en  deux  éipiipes  complèli's.  Il  fut  i  ipeii- 
<laiil  [Missiliic  de  faire  vn  sorte  (pic  le-,  hommes  dont  le  travail  était  !■  plus 
laiiorii'ux  puissent  être  relevi's  au  moins  une  foi-  |«'ndanl  (  haiiuc  essai 
de  ireiilc  iieurcs.  (Jiiatre  hommes  claiciit  de  service  à  la  fois:  leur  travail 
était  le  suivani . 

<>|H'ratcur  \o.  1.  (Charjié  du  fonctiomiemeni  de  l'itislallation  i. 
S  occupe  i]u  travail  de  la  machine,  du  na/ov;éiie  et  des  macliiiu-s  auxiliaires, 
nota  les  lectures  du  compti'ur.  (Iiriv;ea  le  char^emenl  du  coniliiisiilile  dai'- 
le  na/onèiie  et    reiih'vement   des  ci'ndres. 

<  )|M'rateur  .Xo.  2.  iChaulïeuri  Chargea  la  houille  dans  le  u  "^'èin- 
enleva  les  cendres,  fit  fonctionner  le  feu  dans  le  na/oj;("ne,  eiueva  le  );i.i,i|ron 
|)our  II'  |M'sa>;e. 

(  )l)ser\,ileur  \o.  1.  l'esa  la  houille,  oliserva  les  pressions  le>  tempé- 
rai lires  pril   les  lectures  du  (unipteur  et  les  iiidi(  allons  du  diagramme. 

(  tlisirv  aieur  No.  2.  l'it  fonctionner  le  i.il.rimétre  à  ijaz  et  échantil- 
lonna pour  les  .inaKsis  1  s  ^d/.  »'t  le  combustilik'. 

'  \nir  liT  \iil.,  |i.  4  it  5. 
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Ces  <)l)siT\at(  '...ngèrent  de  fonctions  à  i'  ccasion  selon  cjue  cela 

fut    trouvé  néces,-- 

Kn  plus  les  fonctions  ci-dessus,  un  membre  du  personnel  s'occupa 
continuellement  de  faire  des  analyses  <le  gaz,  de  combustible  et  d'échan- 
tillon de  rebut. 

Les  observations  furent  prises  à  M)  minutes  d  inter\alle. 

Précautions  i^énérales. — Le  ga/oKène  et  les  ix)îtes  ;\  goudron  furent 
nettoyées  après  chaciue  essai  afin  d'être  sûr  <iue  ni  m  '  t-fer,  ni  goudron 
ou  rebut  ne  soient  placés  au  compte  de  l'essai  suivant,  ■•■in  vérifia  pério- 
diquement tous  les  tuyaux  et  les  jointures  pour  éviter  les  fuites.  On  ne 
commença  aucun  ess;ii  avant  (\uv  la  machine  n'ait  fonctionné  avec  sa 
charge  d'une  manière  assez  satisfaisante  iK)ur  narantir  la  iMinne  condition 
de  fonctionnement  de  la  couche  de  combustibe.  Les  valves  de  la  machine 
ne  furent  pas  nettoyées  avant  chacjue  essai  mais  furent  enle\ée;;  jKiur  être 
vérifiées  habituellement  environ  après  60  ou  120  heures  de  fonctionnement. 
Le  compteur  h  gaz  principal  et  le  calorimètre  du  compteur  à  gaz  furent 
calibrés  à  intervalles  d'environ  une  semaine.  Le  coke  dans  les  nettoyeurs 
fut  renouvelé  une  fois  durant  la  série.  Des  bascules  furent  essiiyées  avec 
«les  poi<ls  étalon  avant  et  après  la  série. 


MKTIIODIC    I)i;    M.\\IPir..\T10N    I)f    COMHLSTIMI-K,    DK    .MISK 

1)'.\RRÊT    I)i;s    KSSAIS. 


:\  M.\R(tiK  i:t 


Le  gazogène  ayant  été  nettoyé,  l'espace  au  dessus  de  la  grille  fut  rempli 
jus<iu'au  niveau  du  bas  du  tuyau  d'échappement  des  gaz  (voir  Fig.  45) 
avec  de  la  brique  propre  et  cassée,  libre  de  poussière,  et  d'une  dimension 
à  iKHivoir  passer  à  tra\ers  la  grille  si  on  la  secouait;  on  eut  généralement 
besoin  de  800  livres  de  briques  dans  cette  intention,  la  quantité  dépendant 
di  la  dimension  et  de  la  sécheresse  des  morceaux.  On  commença  alors  le 
feu  a\ec  50  livres  de  Ixiis  et  100  à  150  livres  de  coke  à  gaz  criblé,  l'air  étant 
a<lmis  par  la  grille  et  les  produits  de  la  combustion  aspirés  par  le  fK'tit 
ventilateur  (Fig.  47^  La  houille  .levant  être  soumise  à  l'essai  fut  alors 
chargée  jus(iu'à  ce  que  l'on  obtienne  la  propre  couche  de  combustible  et  le 
feu  fut  bien  pris  lors(]ue  l'on  commença  à  f-mctionner  avec  le  tirage  in- 
férieur. .■\ussitot  que  l'on  obtint  un  gaz  con\enable  et  uniforme  <lans  le 
gazogène,  habituellement  une  ou  deux  heures  après  l'avoir  allumé,  l'as- 
pirateur fut  mis  en  mouvement  et  on  arrêta  le  petit  ventilateur  d'aspira- 
tion, le  gaz  étant  alors  déchargé  dans  le  réservoir  ;\  gaz  et  de  1;\  dans  l'at- 
mosphère. La  machine  fut  arrêtée  et  la  charge  placée  plus  tard  à  un 
temi)s  propice  et  dans  l'intervalle  rai)pro\isionnement  de  vapeur  fut  ajusté 
en  rapport  avec  les  déterminations  préliminaires  au  calorimètre.  Après 
a\()ir  fonctionne  ainsi  pendant  une  période  de  trois  à  cin(|  heures  et  lorsque 
l'on  obtint  des  conditions  constantes  on  commença  l'essai;  au  même  mo- 
ment toute  la  cendre  et  le  rebut  furent  enlevés  du  récipient  d'eau  et  toute 
la  brique  broyée  et  les  cendres  obtenues  en  secouant  la  grille  ou  par  le  re- 
muagc  furent  enlevées  et  mises  de  côté.     Par  suite  de  la  disposition  <]yi  bas 
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<lu  Kazogèiu-  l't  (le  la  nétvssité  (avec  quelques  houilles)  de  remuer  inégale- 
ment dans  différentes  parties  de  la  couche  du  «azogène,  ou  trouva  habi- 
tuellement (|u'une  partie  du  rel)ut  formé  durant  la  première  jiartie  du  fonc- 
tionnement passait  ;\  travers  la  Krille  avant  (jue  toute  la  l)rique  ait  passé. 
Ine  pirtie  «le  la  l)ri<|ue  passait  ensui'  i\  travers  <|iirant  l'essai.  I,e  rebut 
carlK)naié  (excluant  la  brique)  ([ui  se  pnnluisit  durant  l'essai  fut  mis  de 
côté,  jjes»''  et  échantillonné.  IVntlant  l'essai  on  ajouta  dans  le  Razogône 
certaines  f|uantités  de  houille  (jue  l'on  pesa  et  des  (juantités  correspon- 
dantes (le  rebut  furent  enlevées  à  intervalles  aussi  réguliers  que  p(jssible, 
mais  on  trouva  (|u'avec  une  houille  qui  ne  donna  aucun  ennui  avec  le 
mâchefer  ou  en  s'atiachant  à  la  couche  de  combustible,  on  dut  souvent 
changer  le  degré  régulier  de  chargement  iM)ur  comixnser  l'effet  du  remuage. 
Les  mêmes  circonstances  rendirent  impossible  le  maintien  d'une  couche  de 
(•(mibustible  absolument  constante  en  épaisseur  et  dans  Ix-aucoup  d'essais 
la  profondeur  varia  de  quelques  [xjuces;  cependant  on  la  ramena  autant 
(|ue  jx)ssibe  à  la  fin  de  l'essai  à  la  même  épaisseur  qu'au  commencement. 
Heureusement  le  dessus  ouvert  du  gazogène  permit  de  mesurer  de  façon 
précise  le  niveau  de  combustible  que  l'on  devait  atteindre. 

A  la  fin  de  chaque  es.sai  le  contenu  total  du  gazogène  fut  enlevé  aussi 
rapidement  que  jxjssible  au  moyen  du  récipient  d'eau.  On  essaya  de 
maintenir  sé-parécs  les  portions  situées  au  dessous  de  l'échapix-ment  de 
gaz,  de  façon  à  pouvoir  estimer  la  valeur  du  combustible  à  l'intérieur 
mais  on  trouva  que  cela  était  imjx)ssible  et  cette  tentative  fut  abandonnée. 
Le  contenu  du  gazogène,  libre  de  toute  brique  qui  fut  enlevée  à  la  main, 
fut  pesé'  humide,  puis  l'on  prit  une  proportion  connue,  soit  100  livres  que 
l'on  sécha,  que  l'on  pesa  de  nouveau  et  que  l'on  échantillonna  pour  l'ana- 
lyser. Le  même  traitement  fut  appliqué  au  rebut  retiré  durant  l'essai. 
On  peut  dire  que  dans  les  trois  premiers  essais  de  la  série  (Nos.  8,  9  et  10) 
le  rebut  enlev  é  pendant  l'essai  fut  par  inadvertence  mêlé  avec  le  contenu  du 
gazogène:  par  consétiuent.  pour  ces  essais  il  fut  impossible  de  donner  la 
composition  du  rebut  formé  durant  l'esstii.  (Voir  T  -leau  XXXI II 
Ville  Partie). 

La  houille  pour  chaque  essai  fut  délivrée  au  lalx)ratoire  du  gazogène 
par  le  personnel  chargé  de  l'échantillonnage  des  houilles,  chaque  sac  étant 
étiqueté  avec  le  numéro  de  la  série  de  la  houille.  (Voir  2ème  Colonne, 
Tableau  XXXIII.  Toute  la  houille  pour  les  essais  de  gazogène  fut 
débarrassée  de  poussière  avant  d'être  livrée  au  laboratoire  du  gazogène 
en  passant  sur  un  crible  de  3,.j',  mais  à  part  cela  ne  reçut  aucun  autre  traite- 
ment spécial.  Pendant  l'es.sai  on  prit  des  échantillons  de  houille  de  chaque 
sac  pour  les  analyses  de  vérification  et  spécialement  pour  les  détermi- 
nations de  l'humidité. 


TKMPÉR.VTl  Ri;s,  PRKSSIONS    KT    AUTRKS     DÉT.MLS    DK    I.'kSS. 

Approvisionnement  de  vapeur. — L'approvisionnement  de  vap<>ur  fut 
pris  fourni  par  un  tuyau  portant  environ  80  livres  tJe  pression  par  pouce 
carré  et  après  avoir  passé-  à  travers  le  séparateur,  la  valve  de  réduction  et 
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l'orifice  de  la  jauge  fut  admis  selon  qu'il  était  requis  dans  le  tuyau  d'ail- 
mission  situ^'  à  l'ouverture  de  dessus  du  gazogène  \o.  4.  Les  jauges  de 
pression  à  l'orifice  de  la  jauge  furent  essayées  pé-riodiquement  et  l'appareil 
de  jauge  fut  calibré  en  lui  permettant  de  se  décharger  dans  des  conditions 
(le  travail  presqu 'identiques  dans  un  condensateur  à  surface  ou  la  décharge 
fut  pesée.  La  quantité  de  vapeur  ayant  passé  l'orifice  avec  toute  lectun 
déterminée  des  deux  jauges  de  pression  fut  ainsi  déterminée. 

Températures. — La  .emjHrature  du  gaz  quittant  le  gazogène,  fut 
prise  au  moyen  il'un  thermomètre  électrique  à  thermo- jonction,  et  l'on 
se  servit  de  ses  indications  comme  d'un  guide  pour  faire  manœuvrer  le 
gazogène.  La  température  des  gaz  au.x  autres  (wints  fut  prise  avec  des 
thermomètres  à  mercure  étalon,  ainsi  que  la  tcmpi-rature  de  l'eau  chaude 
de  la  machine,  cette  dernière  servant  à  indiquer  d'une  façon  générale  la 
nature  satisfaisante  et  uniforme  du  fonctionnement  de  la  machine. 

Pressions. — Les  différences  de  pression  existant  entre  l'atmosphère 
et  l'intérieur  de  la  conduite  principale  de  gaz  furent  prises  au  moyen  de 
jauges  d'eau  ordinaires  en  U  aux  points  suivants  et  pendant  le  fonction- 
nement régulier  eurent  approximativement  les  valeur^-  suivantes: 

Pression  quittant  le  compteur  à  gaz  et  entrant  dans  le 

récipient  à  gaz 3     à  3J  pouces  d'eau. 

Pression  entrant  dans  le  compteur  à  gaz 4}  à  4|         "         " 

Pression  quittant  l'aspirateur 41  à  5  "         " 

Succion  entrant  dans  l'aspirateur 6    à7  "         " 

Succion  quittant  le  laveur  à  gaz 5}  à  6j         "         " 

Succion  entrant  dans  le  laveur  à  gaz 3 J  à  4  "         " 

Succion  quittant  le  nettoyeur  humide 3|  à  3|         "         " 

Succion  quittant  le  gazogène l|àl|         "         " 

La  résistance  de  la  couche  de  combustible  était  ainsi  habituellement 
de  l'a  2*  d'eau,  celle  du  nettoyeur  humide  d'environ  2',  celle  du  laveur 
à  gaz  d'environ  2*  et  celle  du  compteur  d'environ  IJ4';  l'aspirateur  prit 
environ  lYz  C.V.  et  fonctionna  contre  une  différence  totale  de  10  à  14', 
dépendant  de  la  condition  des  tuyaux  des  passages,  du  nettoyeur  et  du  gazo- 
gène et  du  volume  de  gaz  traité. 

Compteur  à  gaz. — Ainsi  qu'il  a  déjà  été  dit,  le  compteur  à  gaz  était  du 
type  étalon  VVestinghouse  à  récipient  d'huile;  il  fut  calibré  à  chaque  quatre 
essais  en  comparant  ses  indications  avec  celles  montrées  par  l'élévation 
du  récipient  à  gaz  dont  la  capacité  avait  été  déterminée  avec  soin.  On 
trouva  que  dans  chaque  cas,  l'erreur  était  insignifiante. 

Calorimètre  à  gaz. — Le  calorimètre  était  du  type  Boys  (voir  Planche 
XLIX  et  IXème  Partie)  et  fut  calibré  par  le  personnel  chimique  avant 
d'être  placé  dans  le  laboratoire  Pendant  l'essai  afin  de  se  prémunir 
contre  les  erreurs  dues  aux  effets  du  goudron  et  de  la  saleté  sur  le  régula- 
teur à  pression  et  le  calorimètre  du  compteur  à  gaz,  ceux  ci  furent  fréquem- 
ment nettojés  et  le  compteur  vérifié  en  faisant  passer  à  travers  un  volume 
connu  d'air  provenant  de  la  bouteille  d'aspiration. 
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Combiislible,  rebut  et  analyse  de  jjiic.  \x-f  lurtluKlfs  (^allaly^««.'  rliinii(|Uf« 
tt  l'api^iruil  t-niploNi-  sont  disiutis  in  «It'tail  dans*  la  IXènie  Fariii'  et  il 
n'y  .1  par  (•<ins»''<|iu'nt  nul  iK'soin  «l'i-n  parlt-r  ici. 

Ediantilloiiiuiiie  du  i^az.  l.vx  tVhantillons  di-  ^az  lurent  riTui-illis 
au-dfssws  di'  l'eau  dans  di's  iHiuti-illo  ('(inlonant  environ  MH)  ce.  (Vlles- 
ri  furent  failieiri's  a\ee  de  la  paratVnie,  éli<|uetées  et  envoyées  au  lal)<)ra- 
toire   eliiini(|ue   îHiur  être   anaUséi's. 

Collet tioii  et  mesuruiie  du  goudron.  I.a  série  des  l'ssais  ((inunenva  ave»- 
les  li^nites  de  l'ouest  (xiur  les<|iielles  le  na/OK;èiie  à  tirage  inférieur  sembla 
l)ieii  approprié,  auctnie  traei'  de  )>oudron  n'étant  prali(|uenient  trouvée 
dans  le  na/  après  (|u'il  eut  <|uillé  le  na/o^;ène.  .Avec  ct's  houilles,  de  fait, 
le  nettoyeur  parut  jirendre  |H'u  ou  pas  de  Kou<lron  des  naz  et  la  niême  re- 
mar(|ue  s'applicpie  au  laveur  à  jjaz,  et  dans  cJTtains  essais,  avec  ces  mêmes 
houilles  on  ne  se  servit  pas  du  tout  de  ce  dernit-r  appareil.  (Jiiand  on  com- 
nienva  à  si-  ser\ir  des  houilles  bitumineuses,  ce|H'ndanl,  on  trouva  (|ue  (pioi- 
<pie  le  r.ettoyi'ur  et  le  la\i'Ur  à  noudroii  nett()>aieiil  cerlanement  le  >;az, 
on  ni'  trouva  leiH-ndunt  (|ue  ih'U  de  goudron  dans  les  récij.ients  d'eau  dans 
lesipiels  s'etïecluait  leur  décharge.  On  prit  par  const'<|iient  des  moyens 
immédiats  pour  inventer  une  lioiie  de  déi)ôt  dans  laiiuelle  le  goudron  |)our- 
rait  être  plii>  etVicacemeni  séparé  de  l'eau  de  la\ane  et  après  (|uel(|ues 
expériences  satisfaisantes  on  faliri(|ua  des  IkmIcs  à  goudron  (|u'on  mit 
vn  service  en  l'XW.  Dans  les  essais  faits  avant  cette  ép<Kiue  les  chiffres 
concernant  le  goudron  ne  sont  i)as,  |)ar  consé(|uent,  aussi  complets  (|ue  dans 
les  diTniers  essais.  L'emploi  de  la  vaiH'ur  dans  les  tuyaux  fut  considéré 
connue  une  aide  considérable  |M)ur  recueillir  le  goudron  après  l'essai  et 
dans  certains  cas  avei-  un  goudron  très  collant  il  fut  nécessaire  de  nettoyer 
le  laveur  à  gaz  avec  un  jel  de  \a|H'ur  axant  <le  le  remettre  en  fonctionnement. 

Mesurd'j^e  de  l'  -tu  enifiloyce.  \.'vmi  emplo\ée  par  le  nettoyeur  humide 
fut  mesurée  et   prise  dans  les  con<luiles  d'eau  de  la  ville.     Celle  cjui  fut 


employée  i)ar  I     , 
d'expériences  s, 

Alesiini'j^e 
furent  mesuré: 
tlotter   un    |«)ids   i; 


gaz  fut  estimée  d'après  les  résultats  d'ime  série 
f  n  n'essaya  en  aucune  fa(;on  à  écoiionîiser  l'eau 
•s.  Les  che\aux-\api'iir  du  frein  de  la  machine 
.cil!  à  cilble  (voir  Plaïu-he  L)  dans  leipiel  on  fit 
entri'  les  arrêts.  La  charge  sur  le  côlé  faible 
du  câble  fut  iiusurée  par  inu>  balance  à  ressort,  les  ré\()lulions  et  les  igtii- 
tion>  fureni  prises  p.ir  deux  compteurs  ("rosby  reliés  à  l'ouxerture  de  la 
valve  el  la  roue  du  gouvernail  respect ivemeiil  el  l'on  prit  chaipie  heure 
des  diagramnu's  de  l'indicateur  (principalement  pour  vérifier  le  travail 
satisfaisant  de  la  machine)  par  un  indicaieur  cU'  machines  à  gaz  ("rosby. 
On  ne  doit  pas  oublier  (|ue  les  essais  furent  réellemi'iit  faits  au  iioiiit  de 
vue  du  gazogène,  la  machine  ne  fonctionnant  fiue  |)our  démontrer  l'adap- 
tation du  gaza  la  génération  de  la  force  motrice  ))lutôt  (|ue  comme  partie  de 
l'essai  de  houille.  Dans  certains  des  premiers  essais  alorscpie  l'on  travaillait 
avec  (les  houilles  brûlant  librement,  et  spécialement  s'il  en  résultait  des  gaz 
d'une  valeur  calorifitiue  inférieure,  on  trouva  qu'il  était  difficile  de  régler 
le  travail  du  gazogène  de  façon  à  éviter  de  faire  plus  de  gaz  (|ue  la  machine 
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lit-  |Miuvaii  l'ii  prendre  à  sa  vitusse  onlinairo,  mfnu-  en  chauffant  rhaciue 
ryiif.  On  tint  cuniptf  de  cela  clan«  If»  ralculH  i\v  t'.V'.F.  en  prenant  les 
C.V. F.  foniine  ceux  (|ui  eus!*ent  été  maintenu;*  si  tout  le  nn/.  mesuré  eut 
été  envoyé  à  la  machine,  la  consommation  de  la  machine  par  II". H.  par 
heure  avec  approximativement  la  même  charjje  étant  connue  «l'après  la 
IM'ricKJe  <lurant  la(|uelle  tout  le  jjaz  mesuré  avait  passé-  h  travers  la  machine. 
Dans  les  derniers  es.sais,  (juand  le  pirsonnei  fui  plus  familier  a\ec  le  travail 
du  Kazo^ène,  ces  ennuis  ne  se-  pré^    .lèri'lit  i>lus. 

DÉTERMINATIO.N    Ul     DlUiKÉ    DK    « ONSOMMATION    IIK    ( OMHl  STIItl.lC 

Cette  (juanlité,  par  distiiu  lion  du  degré  suivant  lecpiel  la  houille 
est  chargée  dans  le  gazogène  est  peut-être  la  plus  difficile  ;\  établir  d'une 
fa(,'on  précise  et  est  certainement  la  plus  im|M)rtante  dans  un  osai  au 
gazogène.  t)n  a  déji  discuté  les  différentes  méthodes  (H)ssil)U>  de  déter- 
mination du  degré  actuel  de  consommation  du  comhustihie.  On  es|H''- 
rait  ciu'en  travaillant  les  résultats  des  ess;iis  rap(x)rtés  ici,  le  combustible 
acluellinient  consumé  (xiurrait  avoir  été  estimé  avec  précision  d'après 
la  houille  chargée  à  l'aide  des  doimées  provenant  des  analyses  chimiques 
provenant  du  rebut  enlexé  iK-ndant  l'essai  et  les  contenus  du  gazogène 
à  la  tm  de  l'essai.  t)n  s'afx-rcut  c|ue  cela  était  essentiellement  désirable 
car  la  longueur  de  cha(|ue  essai  fut  limitée  à  24  heures  et  toute  différence 
dans  la  condition  de  la  couche  de  combustible  au  c<immencement  et  à  la 
fin  de  l'e  sai  aurait  par  consécpient  une  influence  comparativement  grande 
sur  la  \aleur  apparente  <lu  rendement  du  gazogène. 

En  pr(K-édant  à  établir  les  essjiis  de  cette  manière,  on  trouva  que  dans 
certains  des  essais  on  obtint  des  résultai.-*  (|uel(iue  ix-u  inconsistants  <iuoi<|ue 
dans  la  plupart  des  cas  on  obtint  un  résultat  satisfaisant  avec  les  quanti- 
tés connues  de  carlxine  traité  et  les  conditions  de  la  couche  de  combustible 
iiui  existaient  probablement.  Il  fut  par  consé(|uent  considéré  préférable 
de  ne  spéctiir  (|ue  la  (|uantité  de  houille  actuellentent  chargée,  se  servant 
des  analyses  du  rebut  et  du  contenu  du  gazogène  simplement  conmie  une 
indication  de  la  similarité  ou  autrement  des  conditions  de  la  couche  de 
combustible  au  conmiencement  et  à  la  tin  de  l'essai.  C'est  ce  que  l'on 
fait  en  discutant  les  résultats  des  essais  dans  les  pages  cpii  suivent. 

RÉMI.l.MS    DÉr.MI.I.ÉS    DE   I.'ksS.M    Al     (;azck;kn'k   \().    M. 


Afin  de  donner  un  exemple  des  méth(Kles  adoptées  et  des  observations 
prises  pendant  les  essais  au  gazogène,  on  a  annexé  le  journal  et  les  feuilles 
d'observation  pour  un  essai  (.\o.  32.)  de  même  <)ue  les  «nlculs  ([ui  en  ont 
résulté  expliqués  en  détail.  Cet  essai  fut  fait  avec  un  éch.  itillon  de  houille 
bitumineuse  provenant  de  Cap  Breton  et  est  donné  ici  comme  un  représen- 
tant fidèle  des  autres  houilles  de  la  même  région  et  comme  étant  fait  de  la 
même  houille  cpie  celui  fxjur  lequel  les  calculs  complet»  sont  donnés  dan.s  le 
rapp<jrt  des  essais  au   générateur. 


96 

|)e«  information!*  détuilléeH  similaires  vn  n'  c|ui  ronccrnp  le  journul 
et  le«  feuilU'!<  trol»*er\ation  de  la  «érit-  toutr  «-ntii^iT  d'esKiis  «ont  «lonute» 
dans  le  \'^nie  N'olunie  de  ce  rapport. 

Journal  DétaiUé 

Kjwai  au  Kit^t^K^^DL-  No.  4  avec  lu  houille  No.  36. 
Date.     «  et  •)  Mars  1<MW.     Numéro  île  l'es-siii:  M. 
Observations  «les  conditions  yc  .ivral'-s. 
Olwervateurs:  J.  S.  C'ameron  et  ("•.  Kiliani 

\olfs  généniles. 


Baromètre  au  conuneneenient 2'' -8.1  |>ouces. 

;\8.20p.m 29-88 

;Mafin    29.97 

"         moyen 29-89        « 

Compteur  d'ean,  9  ,i.m 96877  imp.  KitHons. 

Compteur  d'eau,  8  a. m 9976.S  imp.  ^(allons. 

Différence 2888  imp.  gallons  en  2.Î  heures. 

Brique  i\  la  hase  du  ({«izogène 9.^5    livres. 

Niveau  moyen  de  la  surface  de  houille  sous  la  pla<|Ue  de  dessus  du 
gazogène,  17' 

2.40  a. m.  8  Mars.         Allumage  du  feu.     Chargé:    .S  |bs,  copeaux, 

4011>s..  Ix)is  120  U)s  coke. 
.V20      "  "  Tirage  descendant,  chargé  1.M  Ibs.  de  coke. 

4. M)      "  "  120  livres  de   coke. 

.^.40"  "  100  ll)s.   de   houille 

7.00       "  "  100  Ihs.   de  houille. 

8.1.S       "  "  Misi-  en  marche  «le  la  machine,  charge  com- 

plète. 
8.20       "  "  Commencement  de  l'essai. 

11.. îO       "  "  N>'      -âge  du   régulateur  du  calorimètre  et 

aoyage  à  la  vapeur  du  laveur  à  gaz. 
4.00  p. m.         "  Jet  ,ie  vapeur  dans  le  nettoyeur  h  gaz. 

.S.  20       "  "  Laveur   à    gaz   devenant    chaud.     .Arrêté   et 

fait  j)asser  le  gaz  par  le  nettoyeur  sec. 
6.20       "  "  Mise  en   marche  du   la\eur  ;\  gaz,   mais  les 

ennuis    continuèrent  ce    qu     fait  qu  on 
l'arrêta  jusqu'il  la  fin  de  l'essai. 
8.20  a.n».  9  mars.  Fin   de  l'essai.     Feu   retiré.     I-es  valves  de 

la  n  chine  en  bon  ordre  à  part  un  peu 
de  suie.  Succion  très  forte  <lurant  la 
première  par  e  de  'a  matinée  due  à  la 
saleté  dans  ie  long  tuyau. 
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Résumé  d«i  obMnratioi» 

I>atf.  8  tt  t  Mars  1«HW.     ClazoKi'-m'  No.  4  à  l'inivcrtiit^'  MrC.ill. 
AllumaKi-  A  2.40  a.m.     Ks!«u  commence-  à  8.20  a.m.,  tcrmint-  à  8.20  a.m. 
Durtf  <lf  IVssai,  24  heiirt>s.     S)rtc  de  comhuHtihlc,  houille  No.  Mt. 
Observateur»  et  |)ersonnel  durant  l'essai:  Killam,  (ameron,  Clardiner. 
Caliulateurs:   Killam,  Cameroi!,  Ford. 
Chimistes:  Stansfield,  Nicolls,  l'ampbell. 
iomhustiblt 


6. 


Gaz- 


Xi). 
11. 

12a. 


12b. 


13. 


14. 
15 
16. 
17. 


Total  de  la  houille  charn^-e  durant  l'essai ....  liv.  450 

Humidité  da       la  houille  charnue %l'^ 

Valeur  calor  lujue  «le  la  houille  mise  au  feu, 

par  11       l'.T.B.  13  520 

Valeur  calorificjue  de  la  houille  sèche,  par  Mv.        L'.T.B.  13  860 
Analyse  appro.ximative  de  la  houille  telle   jue 

chargée  (par  poids)  carlx)ne  fixe,  57-6; 

matière     volatile,    35();     cendres    S-O; 

humidité  2-4%. 
Combustible  dans  le  rebut  sec  enlevé  pendant 

l'essai;  carbone  fixe  38 ■  1  ;   matière  vola- 


tile 4- 


7'-; 


Epaisseur  moyenne  de  la  couche  de  combus- 
tible (mesurée  du  centre  du  tuyau  d'é- 
chappement des  gaz) 


pc?.  43 


-F. 
"F. 


783 
66 


Total  du  gaz  produit  durant  l'essai  (d'après 

la  'ecture  du  lompteur) pieds  culx-s  79240 

Tempéi-;ure  moyenne  des  gaz  quittant  le 
gazogène 

Température  moyenne  du  gaz  au  compteur.  . 

Tempî-rature  moyenne  de  l'air  dans  la  cham- 
bre du  gazot;ène 

Moyenne  de  la  i  hiil<  Mr  calor  'que  la  plus  éle- 
vf-e  par  pie<l»  cube»  f  ia(<»rimètre  (tel 
([u'observ'é) .  

Moyenne  de  la  chiik'ur  raUniiSque  la  plus  éle- 
vée par  calorimètre  >.-*»  -ecà60°etl  4" 
Ivs.  par  p  c 

Moyenne  de  la  rhaleui'  i  .u 
par  pied  cuIhî,  par  cv 
60°  et  14-7  livs.  par  j. 

Mo>'enne  de  la  pression  liar< 

Moyenne  de  succinn  au  gazog- 

Moyenne  de  succion  à  l'aspirai 

Moyenne  de  pression  du  gaz  .ti. 


"F      64 


U.T.B.  112-8 


r.T.B.  115-7 


'iisélevt-e 

gaz  sec  a 

r.T.B.  106-,^ 

rnque 

f*' .          .      ... 

liv.  p.  c.   14-65 
0-98 

9-10 

^DtiM^r.  .  . 

4-62 

Vapfiir.  l'.aii.  cU. — 

IM.        Ti.lal  (II'  lu  va|H'iir  t-mpluy/r  dan»  U-  |{a/oK(''iic 

|N-nilant  \\-**i\\ livi»,  216() 

!•>.        Total  iK'  l'faii  i-niplnytf  «larii»  \v  lu-tloyt'ur  vX 

II-  lav«iir  i\  «a/  li\>.  .<5«*1() 

20.  Tiital  (lu  Koii'lron  fxtrait  ('u  lU'ttuyt'ur  et  du 

la>t'iir  A  Kaz Ii\^.       04 

21.  l-'ur»»'    moiricv    nioyrnni-    rniuiM-    |H>ur    fairr 

foiuiiuiincr  l'aKiiiraii-iir ("A".  2-5 

11.        Fora-  inoJriff  moyenne  rt'uuiM-  [Hiur  at'tiunncr 

If  la\fur  A  K«>z *    V.   1-5 

2.V        Révolu  tu  in*  tni.ilfs  (luraiii  IVssai  (d'apn^  U' 

loinpteiin ,<2()1'>8 

24.         Total  (li'>  fxploisions  flurant  l't-ssiii  (d'aprt»»  U- 

foinptfur) 145744 

!?■.        Moyi'init' «II-  la  cliarni' l'flVctivi- sur  Ir  fri'in    .  Ii\s.    15.^-5 

2<>.        Kayon  flfi-ctif  di-  la  roui*  du  fr  i-     pii-ds  .rs.Ui 

27.        Moyrniu'  <it'  la  iiression  fffofti.f  d'aprï-H  U's 

ili.iKr.itniucs  do  l'indicateur   livs,  |h'i'h  c.  M-h 

2M.        \ott>.     l-.ii  r-mué  à  H.2(»,  «.5(t,  <>.2(t,  «>.4(t,  y.S.S.    1().5(».  11.15. 

11.55,  aiu..  12.(15.  12.45.  1.05.  1.45,  2.40,  .<.50,  4.50    5.05.  7.10. 

8..«>,  10..50.  11.40  p.ni.,  2.10,  4.40.  5.40,  f..25  a.in. 

Riluit    enlevé   A:    «..SO,   0  55   a. m..  12.45.    2.4.';.  5.25,   «..<()  p.m.. 

2.M\.  .%.>{).  5.40  a. m. 

Attitude  de  la  houille:    retiuit  une  attention  soutenue;    eolle. 

Moyenne  ilu  temp>  entre  «■ha(|ue  renuiaue:    une  heure. 

Mâehefer;    |>eu  d'ennuis,     ('loiidnin:    une  grande  ((uantilé. 

Ktat  des  valves  de  la  machine  à  la  tin  de  l'essai:   en  Itonne  condi- 
tion à  l'exception  d'un  (h-u  de  suie. 

Dernier  iietto\ane  (U's  valves:    IS  Février  100*). 


?9      .\\Aivsi;  i)i:  Hoi  ii.i.i:  Si:< m: 

H\(iro);ène 5-0 

(  "arlnine 7<)-  7 

Nitrofiène 

(  )\>uène 

S.ulre 2-4 

Total  du  carlHine  contciui 

dans  la  iiouille  sèche  1085  ii\res. 


A\.\t.vsi:   1)1.  <".\/   i'.\K   '■.   <i.i  mi;. 

|)io\ide  de  c;.''>')ne iOO 

(  )xyj{ène 0-5 

Monoxide  de  (ari one 11-4 

Hydrouène 11-4 

Méthane ?-2 

Kthylène 01 

Nitrouène (>2-5 


Ren'.arqties 

Kssai  satisfaisant  considérant  la  nature  de  la  houille.  On  maintint 
une  couche  de  cond)ustil)le  iilutôt  épaisse  ([ui  détruisit  une  JMinni  partie 
du  goudron.  Cette  houille  tlonne  (juelfjue  ennui  dans  le  jj.tzojrène  mais  le 
jiaz  fut  a^sl■z  uniforme  |)oiir  éviter  tout  ennui  dans  la  machine. 
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9 


i 
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Quantités  totales — 

.M.        Houilli-  sîtIu-  charm''i'  ilurant  l'essai Ii\s.   1415 

M.       (\)nihiistil)lf  charge' fluraiit  l'essai li\s.   1343 

33.  Moyi-niR-  des  C'.V.F.  de  la  machine  pendant 

'l'essai C.V.  25-2 

34.  Moyenne   indi(iuée  des  (W.  de  la   machine 

pendant  l'essai (".V.  40-3 

3.^.        M(»yenne  de  C.\'.  prise  par  l'aspirateur  et  le 

laveur  à  gaz C.V.  4-0 

Ml.        Moyenne  de  C.V'.F.  pend.mt  qu'eut   lieu  la 

consommation  du  gaz  par  la  machine.  .  .  C.V.  25-2 

37.  Moyenne  de  C.V.F.  corresiK)ndant  au   total 

du  gaz  produit C.V.  2,S-2 

38.  Moyenne  «le  C.V.F.    corresixindant  au  total 

du  gaz  produit  et  |xjuvant  servir  à  un 
emploi  extérieur,  tenant  compte  de  la 
(juantité  nécessaire  pour  la  force  motrice  C.V.   21-2 

Quantités  par  heure — 

M).        Houille  chargée  par  heure livs.  60-4 

40.  Houille  sèche  chargée  par  heure "     50-0 

41.  Combustible  chargé  par  heure "     5.S-9 

42.  Houille  chargée  par  pied  carré  de  couche  de 

combustible  par  heure "      15-1 

43.  Houille  sèche  chargée  par  pie<l  carré  de  couche 

de  ctmibustible  par  heure "     14-7 

44.  Combustible    par    pied    carré   de   couche    de 

combustible  i>ar  heure "     14-() 

45.  Houille   (telle  (]ue  chargée)   par  heure  é(iui- 

valente  à  la  force  motrice  dont  on  se  sert 

IK)ur  les  machines  auxiliaires "       9-6 

46.  Houilli'  (telle  (jue  chargée)  par  heure  é(|ui\a- 

lente  à  la  vapeur  employée  dans  le  gazo- 
gène  ' "     IM 

47.  (iaz   (jiar  Oiinpteur)   fourni  par  le  gazogène 

par  heure pieds  c.  3302 

48.  (Iaz  (se.'  à  60°  et  14-7  livs.  par  p.  carr.)  fourni 

par  le  gazogène  i)ar  heure "  3220 

49.  C,az  (par  compteur)  fourni  à  la  machine  i)ar 

lieure  tandis  f|u'on  prit  la  consonmiation 

du  gaz "         3302 

50.  (iaz   (sec  à  60°  et    14-7   livs.   par  pce.  car.) 

fourni  à  la  machine  par  heure  ix'iidant 

que  l'on  prenait  la  consommation  du  gaz  "         3220 

51.  X'aleur  calorifi(|ue  de  la  houille  chargée  par 

heure C.T.B.  817000 
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52.  Vali'ur  Ciilorifitiui'  du  ^jaz  pnKluit  par  ht-ure 

(valeur  inférieure-) V  T.H.  .U2930 

53.  Valeur  employée  dans  le  gazogène  par  heure.  livs.  90 •! 

Résultats  industriels   - 

54.  Ciaz  (sec  à  60°  et  14'  7  livs.  par  pce.  car.)  pro- 

duit |)ar  liv.  de  houille  chargée pieds  cul).  5.?'3 

55.  daz  (sec  à  60°  et  14-7  livs.  par  ))ce  car.)  pro- 

duit par  livre  de  houille  sèche  chargée.  .      pieds  euh.  54-6 

56.  daz  f.-iec  à  60°  et  14-7  liv.  par  pce.  car.)  pro- 

duit par  livre  -io  combustible  chargé.  .  .  "         57-6 

57.  (  iaz  (sec  à  60°  et  14-7  liv.  par  pce.  car.)  em- 

ployé par  I.C.V.  |nir  heure "         79-9 

58.  Gaz  (sec  à  60°  et  14-7  li\s.  par  pce  car.l  em- 

ployé par  C".V  F.  par  heure "       127-7 

59.  Vapeur  eniplo\éc  dans  le  gazogène  par  livre 

lie  houille  chargée livres     1  -49 

60.  Kau  emplo>ée  dans  le  nettoyeur  et  le  laveur 

à  gaz  ])ar  livre  de  houille  chargée "       24-77 

61.  Hau  employée  dans  le  nettoyeur  et  le  laveur 

à  gaz  par   1000  pieds  cubes  de  gaz   (iro- 

duit "       453-5 

62.  Rendement  du  procédé  de  pnxluction  du  gaz 

et  de  nettoyage  basé  sur  la  houille  chargée  "         0-42 

63.  Rendement  de  l'inslallation  du  gazogène  en 

tenant  compte  de  la  force  motrice  em- 
ployée pour  les  auxiliaires 0-35 

64.  Rendement  de  l'installation  de  gazogène,  te- 

nant compte  de  la  force  motrice  em- 
plo\ée  pour  les  auxiliaires  et  de  la  va- 
peur employée  dans  le  gazogène 0-30 

65.  Rendement   thermal  de  la  machine  basé  sur 

lesC.V.F 0-187 

66.  Rendement  sup|)lénientaire   <lu   giizogène   et 

(le  la  machine 0-078 

67.  Valeur  caloritîtiue  de  gaz  fourni  â  la  machine 

I)ar  CX.V.  par  heure U.T.B.  13600 

68.  X'aleur  calorifique  de  la  houille  chargée  dans 

le  gazogène  par  (".V.I-".  par  heure l'.T.B.  32450 
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TAHI.KAl    \XX. 
Observation  du  compteur  à  gaz  et  C.V.F. 

l-".s>ai  au  jjazotjrru'  No.  4  a\<'C  la  houille  No.  Mt. 
D.itf.  ,H  vi  <»  y    rs  \<)M.     Numéro  ilf  IVssai     M. 
(  )l)»tr\auiirs:   J.  S.  ("aiiUToii  cl  Cl.  Killain. 
NoTi.s.     Tout  ]v  iiii/.  produit  fut  rmployé  par  la  machine  et 
(le  (léi;at;emeiu  ri>Ia  fermée  durant  tout  l'essai. 
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TAHI.KAl    XXXI. 
Observations  au  calorimètre  à  gaz  et  houille  pesée 

K?-sai  au  ^jazonrno  No-  4  avi'c  la  houille  No.  36. 
Datr:  8  cl  <)  Mars  mw.      No.  df  lissai     M. 
OhscTvatrurs:   J.  S.  CaiiuTon  ri  <i.  Killam. 
N()Ti:s.  Calorimi'iR' (11-  Ho\ s' rmi)loyé. 
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TAHIKAI    XXXII 

Observations  des  températures  et  pressior. . 

F.ssai  au  gazonèiu-  No.  4  avec  la  houille  No.  .?6. 
Date,  8  et  «)  Mars  1909.     Numéro  <le  l'essai   -.Î2. 
Observateurs:  J.  S   Cameron  ei  G.  Killam. 
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Calculs  pour  l'essai  32  produisant  les  chiffres  donnés  dans  le  sommaire 
des  observations  et  résultats,  pp.  97  à  102 


lient  .?.     \'al»'iir  r;ilorit'!(|Ui' dr  la  lioiiilk- ti'llc  (|iu' inisi'au  fi-ii,  par  livre. 

Klk'  fst  oliicmu'  par  l'iU'iii  4  et  par  la  \alfiir  conmie  «le  la  quantité- 
luiniiditr  dans  la  tidiiilU'  ti'lli'  (iiricliaiilillonni'c  durant  l'essai  et  donnée 
d.ins  l'iieni  5. 

Ilcfii  4.     X'ahiir  ('alnrifi(|ue  de  la  houille  sèche  par  livri'. 

l'.lle  a  élé  niesnréi'  direttenu'nl  d.iiis  rha(|iie  cas  par  le  ixTsonnel  chi- 
llii(|tie.  Pour  détails  des  niétlKnles  di'  calorimètre  à  houille,  \r>ir  la  IXènie 
Partie. 

Item  '2a.  Valeur  caIoriti(|ue  sii))<'rieure  du  na/  par  pit'd  cube,  par 
calorimètre  (tel  (|u'ol)ser\é).  Cela  a  été  pris  directement  toutes  les  M) 
minutes  pendant  l'essai  au  moyen  d'un  calorimètre  de  Roys. 

I.a  moyenne  dans  ce  cas  a  été  <le  112-8  l'.T.B.  par  pied  cube  à  63°F. 
et  1"  d'eau. 

Ilrm  12/'.  \'aleur  calorifi(|ue  su(H'Tieure  du  ^az  par  pied  cuIk?  par 
calorimètre  (Hiv/.  sec  à  60°  l't  14-7  livres  par  pce.  car.) 

La  moyenne  de  la  |)ression  du  ^a/  et  de  la  vajx'ur  au  compteur  du 
calorimètre  était  la  pri'ssion  l)aroniétri(|iie  ■+■  1"  d'eau.  In  pouce  d'eau 
étant  étiuixau'nt  à  ()-0,î()l  livres  par  pce  car.,  la  pression  totale  <lu  gaz  et 
de  la  vaix'ur  au  copi|)ieur  du  calorimètre  était  alors  de 

Item  14  +  (t(M6l   -  Ufô  +  0(M6  =   14-686  livre,;  par  pce  car. 

De  cette  pression,  nous  devons  déiluite  la  pression  de  la  vaiK'ur  d'eau 
atin  de  trouxer  la  pression  <\u  ^az  lui-même. 

I)'a|)rès  les  tableaux  (Kent 's  Mechanical  Knjjineer's  Pocket  Hook. 
Kd.  m04,  p.  484)  nous  trouvons  (pie  la  pression  de  la  vaix-ur  saturée  d'eau 
corresjKindant  à  6,^°F.  i-st  0-,^6  pouces  de  mercure  ou  0- 274 livres  par  pouce 
carré. 

De  là  la  pression  du  naz  au  compteur  du  calorimètre  était 

14-686  0-274  =  14-412  livres  par  pouce  carré. 

F.t  un  pi«'d  cuIh-  de  )j;az  à  60°  it   14-7  livres  par  pouci-s  car.  devii-iit 

.^24         14-70 

1  -026  pieds  cubes  à  6,^    et  14-41  livres  par  pce  car. 


X  X 

,S21         14-41 


La  valeur  calorifir;ue  supérieure  d'un  pied  cube  di-  gaz  sec  à  60°  et 
14-7  liv.  par  pce  ca'     .  .t  alors 

Item  12  b  =  112-8  X  1-026  =  115-7  l'.T.B. 

Ilini  1.?.  Valeur  caloriliciue  inférieure  du  k^'z  par  pied  cube  Isec  à 
60°  et  14-7  liv.  par  pce  >-ar.) 

D'après  les  observations  il  semble(|ue,  dans  cet  essai,  la  chaleur  fournie 
par  la  condensation  de  la  va|X'ur  formée  i)ar  rhydroj;ène  dans  un  pied 
cube  de  ^az  étalon  (à  60°  et  î4-7  liv.  parjxecar.)   était  0-2  r.T.M. 

La  valeur  calori*i(iue  inférieure  est  alors 

liem   1.^    =    hem   12b  -  chaleur  corres|)or.(iant   à  la  condensation 
de  la  vai)eur  11,S-7      '>-2  =  106-.S  C.T.B. 
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Itrm  1<).      l'olal  <U-  IVau  «  mploviV  dans  !«•  lU'tHiyi-ur  à  i^az. 


D'aï) 


ixprruiU'f  on 


trouva  (|iif  l'im  i-mplt>yait  240  livri>  «l'iaii  i)a;- 


hfuri'  dans  Ir  nctlciyi'nr  ili'  «a/,  ci'  (|iii 
570(1  li\i 


fait  (iiK'  l'on  in  employa  240  X  24 


D'aprr: 


Us  .;t)S(T\ allons    on  rniploya  2!<HH0  iivris  d'caii  dans  le  nct- 


toyiiir  linnii<ir  p.ndanl   Us  2.<  heures  de  l'essai  et  de  là,    ^^    X    2S8SO    - 
,10150  livres  liireiil  eini)Uiyées  pendant  l'essai  entier. 


24 


i.e  total  de  l'eau  einpU)yee  dans  W  nettoyé 
par  ronsé(|iient 


ir  et   le  l'rolteiir  à  «az  est 


lieni  m  =  5760  +  .10150  =  .15<M0  livres. 
,M.     Houille  sirhe   mise  .ui   feu  diiran 


d'après  le  jMiids  total  de  la  houille  mise  au 


l'essiii.     On   la    trouve- 
feu  moins  le  poids  de  l'iiimiidité 


et    elle   est    éuaU 


Total  lie  la  houi 


lie  mise  au  feu  (Itent  1)  X  (1        humidité  par  livre  de 


houille  (d'après 
Item 


l'item  2)   =   1450(1      0-024)   =   1415  livres. 

it  l'i 


.12.     l'ombustihle  charné  ixtidant  1  essai. 
On  le  trouxe  d'après  le  poids  total  de  la  houille  mise  au  feu  et  la  rom- 
pe )sitioti  connue  de  la  houille  (Item  5)  et  elle  est  l'uale  à 

',  de  carlKine  fixe  +  ',  de  matière  vo- 
Total  de  la  houille  mise  au  feu  X  ^(j^j 

latile    =    1450   X   " '"i^,  ''"   =    '^^"   ^   "''-''   =    ^''^'  "'"" 
Itcni  .1.1.     Mo>  cnne  de  C.V. F.  de  la  maihine  durant  l'essai. 
On  la  trouve  ainsi  (lu'il  suit  : 
Travail  etïectué  sur  le  frein  par  minute  =  eharne  etilertive  sur  le  frein 

X  .ireonféreiue  etTeetive  de  la  roue  de  frein  X  révolutions  par  minute 

Item  2.1 

=    hem  l?:    X   6-28   X    Item  26   X  ,      ,    ,,    ... 

'  durée  de  1  essai 

.1201 W 


24X60 
81.1500 


=    1.55-5   X   6-2H   X   .^8.16   X 

=    8.1.1.500  pds.  liv. 

Par  conséquent  (W'.F. 

Item  .14.     Moyenne  inditiiiée  de  chevaux  \apeur  de  la  machine  |)en- 

dant  l'essai. 

On  la  trouve  d'après  le  travail  effectué  sur  le  iMston  iiar  minute  - 
superficie  du  piston  X  i)ression  efiective  movenne  sur  piston  X  coups 
X  nombre  d'exjilosions  par  minute. 

hem   24 
=    11.1    X    hem  27    X    1-666   X 


Durée  (le  l'essai 


Delà  l.C.V. 


1.12600 
.1.1000 


=   40 -.1 


^^i 


ins 


llfni  .?5.     FVis  «l'inirc-s  les  Iccturt-s  de  l'-immètre  ei  du  voltamètre  sur 
es  moleurs  a<li(>nnaiit  l'aspirateur  et  le  laxeur  de  ani  rcsjH'Ctivemeiit  et 


(loniu-  dans  les  items  il   et  12. 

Iiem  .<5    =    item  21    +    Item  22   =    2-S   +   1-5 

=    4(t 

Ikm  .<6.  Moyenne  de  CA'.F.  |H'iidaiit  le  moment  (|ue  l'on  prit  la 
cfinsonmiation  de  ^a/  di'  l.i  macldne. 

l'ris  d'après  les  leel  lires  du  compteur  à  révol  lit  ions  et  de  la  charge 
sur  le  frein  pendant  la  péri(Kle  durant  larpielle  tout  le  jjaz  mesuré  fut  livré 
il  la  machine  (|u'auciin  ^;a/  ne  s'échappait  |)ar  la  valve  d'échappement. 
Dans  cet  essai  la  \alve  d'echapiwment  est  restée  fermée  |K'ndant  les  24 
heures  entières.  Les  items  Mt  vt  M  sont  par  coilséciuent  les  mêmes  (pie 
l'item  M>. 

Si,  ceiH^ndanl,  comme  cela  est  arri\é  dans  certains  essais,  du  ^az 
s'était  perdu  par  la  \alve  d'écliapixiuent,  on  aurait  trouvé  <|ue  l'item  M 
eut  été  ainsi  (|u'il  suit:  choisissant  une  périinle  d'au  moins  une  heure, 
diir.int  larpielle  la  maihine  avait  pris  tout  le  ^nz  pnxluit,  la  lecture  du 
compteur  doni.e  item  4'>,  gaz  (tel  (pie  mesuré)  fourni  à  la  machine  par 
heure:  et  l'item  50  («az  sec  ;"i  60°  et  14"  livres  par  pce  car.)  fourni  à  la 
machine  par  heure)  |)eut  être  calculé  d'après  l'item  4')  de  la  manière 
explicpiée  ci-dessous.  I)'ime  manière  similaire  on  trouve  les  items  47  et 
4H.  .Mors,  assumant  (|ue  la  consommation  du  ^az  ])ar  (W'.F.  par  heure 
doit    rester   constante    pendant    l'essai. 

Itrni  M.     Moxcnne  de  (W'.F.  c(jrrespondanl  au  total  du  ^az  produit 
Item  4S 


=    Item  -U)  X 


hem  .50 

total    du    K"''-    fourni    par    le 
gazogène  par  heure 

=   C.X'.F".   tandis  (pie  l'on  prit    X     

la  consommation  du  ^az  jjaz   par  heure   fourni    tandis 

(pie  l'on    p'-enaii   la  consom- 
mation de  la  machine. 
Item  .^8.     M<nenne  de  (".\'.F".  corresiiondani  au  total  du  uaz  produit 
et  utilisable  |)our  un  usage  externe. 

Si  l'aspirateur  et  le  laveur  de  gaz  avaient  été  actionnés  directeiuent 
jiar  la  machine,  l'installation  eut  été  capable  de  fournir  une  (piantité  de 
force   r.otrice   représentée   jiar 

Item  .^8    =    Item  .?7  -      Item  .^5 
=    25-2       4()   =    21-2 
Dans  cet  ilem  on  ne  tient  pas  compte  du  pouvoir  é(piivalant  à  la  va- 
peur empl()\(e  (lar  le  gaz();,èiie. 

Item    M)         Houille  mise  au  feu  par  heure. 
Item   1         _  14,50 

huée  (11-  risr.,ii  24 

Item  40.     Houille  s(\-he  mise  au  feu  jiar  heure. 
Item    U  1415 


Item   M)    = 


=   ()0-4  livres. 


Item   40    = 


diiriV  de  l'essai 


24 


=   59-0  livres. 
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Itrm  41.     (Vunluistilm-  mis  au  fi'ii  par  lu-uru. 


Item  41 


Itiin  M 
durée  tle  l'essiii 


24 


=   5.S">  livns. 


lleni  42.     iiuuillc  mise  uu  feu  par  |)ie«i  carré  «le  touche  de  combustible 


par 


heure. 


Ileni  42    = 


Item  J9  ^   f)()i 

section  transversale  <lu  ga/  i^ène  4'0 


=    l.Sl 


(»n  trouve  de  la  même  manière  les  items  43  et  44  d'après  les  items 
40  et  41. 

lient  4.S.  Ht)uille  (telle  ((ue  mise  au  ftii)  é(|uivalente  par  heure  h  la 
force  motrice  emplo>ée  fiour  les  auxiliaires. 

L'item  ,?.S  donne  la  (|iianti;é  de  force  motrice  employée  pour  les  auxi- 
liaires. Si  cette  force  motrice  avait  été  fournie  par  la  madiine.  la  (|uantité 
correspondante  de  houille  mise  au  feu  eut  été  de: 

,  ,.  Item  M)  .  ,. 

Item  4.-<    =  =    Item  35 

Item  37 


()()-4 
2.S-2 


X   4()   =   y -6  livres 


Item  4().  Houdie  telle  (|ue  mise  au  feu  (t)ar  heure)  éciuivalent  à  la 
\a]M'ur  i'niplo\ée. 

I..i  on  considère  cpie  i-ha(|iie  livre  de  vapeur  fournie  au  K'izoKÎ'nt'  rf- 
(|uicrt  KMM)  l  .T.B.  pour  sa  pnxliiction  et  «|u'un  rendement  de  60  pour  cent 
I)our  un  générateur  est  i)ossilile;  par  consé(|uent  (pie  chaque  livre  (h-  \i;peur 
c(irresi)ond  à  l;i  consonmiaiion  fl'une  (piantité  de  houille  dont   la  valeur 

calorifuiue  est  ou  16()()  l'.T.R. 

(t-6 

(es  conditions  présumées  correspondent   presque  à  la  génération  de 

la  vapeur  ;\  une  pression  atmosphéri(|ue  provenant  <le  l'eau  d'alimentation 

à  1X0°  K.     Nous  avons  alors 

Houille  par  heure  équivalant  à  la  vapeur  employée 

_     Livres  de  vapeur  employée  (item  IX)  1666  

durée  di-  l'essai  \aleur  caloriti(|ue  de  la  houille 

item  3 

2160  ^     1666  ,,    ,  ,■ 

=  X  =111  livre 

24  13.^20 

llfni  47.     <"ia/,  (an  compteur)  fourni  au  ^a/o^iène  t)ar  heure 
Item  S  7<)240 


Item  47    = 


durée  de  '.'essai 


24 


=     3302  i)ieds  culies. 


llem  4H.     (la/,  (sec  à  Mr  et  14-7  livres  par  pce  car.i  fourni  par  le  j;azo- 
iiène    par    heure. 


€M 
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l.i'  K.i/  p.is-.ini  "i  iravcr-  !«•  rKiiiplfiir  fut  iKiiiiri'lIriiunt  -.iiiiri''  il«-  \a- 
|Hiir  il  r.iii  proM  n,mi  «lu  Inilliur  ti  du  l.iviiir  il  «oiN  mif  pro-ion  lutalc 
(|iuli|iu  pni  |>lii*  ^:r.iinli  <|iu-  <  illr  «le  lainio^pluri'.  i'tiii'  pr«-.*ii>ii  int 
llvin  14   +    litiii  17.      la  nin|Kr.iliirc  i-si  loiiriiif  par  l'iliin  1(1. 

I'iii-.<|iu'  1'  il'i  au  ic>n«-(M>ii<l  à  iiiif  pn»iniHlfO-0.<()l  li\  rt>  p.ir  |Mf  «arrr 
l.i   pio-ioii   lolalc  (laii^  la  ic.iiiliiilf  priiu  ipal.'  <lf  «a/  ail  cciinplfiir  t'iait; 

Iti.iiU  +  OiMol  X  Itnii  17  =  14  <..^  4-  (Id.tM  X  4(»2  =  14X16 
li\ .  par  p.c. 

la  ptr«^ii>Pi  lit  la  s.iiHiir  ^allinr  il'iail  à  mu-  Hlill  ..lire  «le  (>f)'l'. 
illiiii  Kli  i-i  (iiiniitr  p.ir  II'!»  talilraiiv'  cuiiiiiu'  (lf>47  |h>ih(«  <U'  iinTriin- 
ou  Ov<17  li\r(>  par  |.>f  larrr.  l'ar  cuiiM'ciiifiii,  la  pn-.«i(>ii  du  Ka/  >«•«  f!*t 
U.SK)     ((.M  7   "    14-4'>">  ou  <lis<>ii>  1450  livrer  par  iMi' (arrr. 

I.r  ua/  priMJuii  par  luurr.  >'il  ol  à  ()(>°l".  ti  à  mu-  pri'>si(.ii  df  14- 70 
livre-  par  |m(uh-  tarré.  M\  liiii  <k'  14 -S»,  aurait  un  voluiiif  duiiiié  par 
14-50 


Itiiii   4/    X 


14   70 


De  piu^,  >i  la  tiinp«-raturi'  eut  été  ()0°l'.  1521"  ahsolufl  au  lii'U  de  (>f)° 
1527"  aliMilusi  U-  vuUinif  df  n-'z  par  luurf  eut  eu'- 

14-50   X    521 


;ii-iii  4»  =  iitiii  47    X 


14-70  X   527 


=      ,U0>    X      '"* ■■^"   ^    •''-'       =    ,?220  piids  ruU-s. 
14-70   X   527 

Itiiii  M),  (ia/  (.111  ciMiipH-iir)  fourni  par  lu-un-  à  !.«  inai'hitu-  tandis 
(|in-   l'on   priiiai   l.i  i-oiir-nnination. 

On  i'oi)tii-nt  (-vidtinim-nt  d'après  Us  It-cluri-s  du  lonipti-ur  pris  diiranl 
uiu-  périodi-  au  cours  «U-  la(|ili-ll»-  la  <|uantitt-  du  «a/  produit  alla  à  la  inatliini- 
(dans  (  (■  .'.is  l't-s-ai  tout  cntii-r  (h-uI  êirt-  pris)  i-t  dans  crt  t-s-ai  l'i-sl  la  int-nu- 
clioM-    (|iu-    l'iii-in    47. 

Itim  50.  On  l'olitit-nt  dr  l'iti-ni  4')  t-\ari;-inrnt  dt-  la  niêint-  nu'-tliodi- 
(pu-  it-lli-  tn\ployi'-i-  i-n  ohtt-nant  l'iti-in  4X  di-  l'ili-ni  47.  K\  i(k-inim-nt 
dan-  n-  ca-,  iti-in  50  =   .^220  pii-ds  <-uli(-. 

Itnii  5; .     \ali-ur  calorituiui-  di-  la  lioiiilK-  (liarm'-t-  par  'uurc 
Itiiii  51    =    Ittni  M)    X    Itini  .V 

=  f>0  4  •  1.^5. 20  =  SI  7000  r.T.n. 
lliw  ^1.  N'alciu-  ialorit'u|ui-  du  «a/,  produit  par  lu-un-, 
l.a  valeur  calorituiui-  du  i;a/.  telle  (|ue  niesun'-e  par  le  ealoriinètre 
(item  12)  n'est  p.i-  tout  à  fait  la  inêini-  (|lie  ei-lle  du  u-»'  lors(iu'il  passe 
à  traver-  la  (oiuluile  priiuii)ale  d(-  V.M.  |)ar  -tiiie  dis  différeiues  dans  la 
jjression  et  la  tem|)ér.iture.  l'arron>é(|iient,  on  |)i-ut  ohti-nir  l'iletn  52 
de-  «a/  pnxluil-  |>ar  heure  réduit- à  Ml"  et  14-7  livres  par  lire  car.  (Item 
iHi  et   -a    valeur    <aiiirit"i(|Ue    (llein     \^) 

Item   52    =    Item  4S    X    Item    1.? 
=    .?220    X    100-5 
=    ,U2-«M0  H.T.r. 

'I\i-nl'-  Micli.iiiir.il  l-jiKiiu-cr-.'  l'oïk.!   Uook  I-..I.  I'm4,  p.  4H4. 


m 


tn 


On  cniploii'  la  \.iUiir  iiiUrii  iirr  |>.in<<|uc  la  mat  liiiu'  s'r|iiii»«'  iilUnu   -t 
à  iiiu    irm|«'raliirf  aii?.si  t'Ii  u'c  i|n'aiii  iiiif  pariif  ilr  la  rlialiiir  ixtiIih 
(  itiiilt'iis.iliiiii    lie   iH-iil    «"irr    iitili-i'c 

llitii  5.V     \'.i|Kii»r  tnipliiyt'f  ilaii-  Ir  Ka/M>ji  tu   par  luiirr 

lU-m   IH  ilM) 

licin   .Vt    -    ,      .      ,    ,.        .=       ,,      =    9<)1   livrts. 
(Iiiret'  il«-  I  t>-»ai         -■+ 

Ihni  54.     (la/  idiiiiliiidii'.  ri.iloii)  par  livre  ilf  limiillf  mi-x-  an  ffii. 
htm    4H  MÎO  .    , 

lirm   54  ,  V,.    "^    X,.    I    "^     •^'■'  puii- nilM-<» 


h  fin    .V»  6» -4 


//</»   55. 


Iicni  -iX         MU) 
linn  55   =    ,  ,..    =     ^„    -  =    54ft  p.  riilH-! 


Il  nu  4(»         5<)(> 


Ihm  56. 


juin  4H        Mît) 
liiiii  41         .^.•<'' 


iifiii  57 


Iliiu  ,<7   y 


llitii  57.     .ia/  ((oiuliiions  i'talon)  lirAIr  par  I.H.I*.  'v 

Item   48 

inoyrmic  I.H.I*.  (•<)rri>|H.i.tlaiU  au  ti.'al 

Itiin  4« 

llfiii  M 

llt-m  .^.î 

.^220 
=  III    j    ~    7'>-''  pii'ils  cuIh-s. 

-     -    ^   25-2 

//(■»»;   5S.  (ia/   uoïKlitiiiiis  étalon)  consnnu''  |).ir  t  .\    .  . 

Itini  4')        .<220 
Iti'ni  .Sf    =    ,  ..=     ..,    =    127- (    (mI-  «-s 


{FflHllli 


èM'llI' 


i^f 


Itini  Mt        2'>î 
Ilciii  5<).     \'a|Hiir   i'!npl(i>iV   dans   If   (■a/uj-fiif        r   livn 
ini>f  au  IfU. 

Itfni    1«        Itfin    5,<        m)\ 

Itfin  5')    =   ,  ,  =    ,  ,„=,,,,=    >   -*■'  l'^f' 

lifin      1         llfin    M)        f)()-4 

llvtii  00.      Ilau   finiilovff  ilans   !fs   fniltfurs  ft    If  laviiir  <lf  k 

livre  ilf  hiiiiillf  mise  au  l'fu. 

hem    \')      .V><M() 
Item  00   =  ,  ,  =  .,.,,    =   24-77  livres. 

Item      1        14,i() 

Uni     ()1.      l'.au  fmplovff  dans  Us  Irotlfurs  ft    le  lavi'ur  de  na/   par 

mille  pieds  eulns  de  ^az  produit. 

Item    l'J    X     lO'HI      ,Î.S<J10    X    KMM» 
Item    01     =  ,  „      — =  .,,,,,,  =    45.^^  livres. 

Item    S  /<)24() 

Ilnii  ()î.     Kendemenl  du  proeédé  de  i)riKlu(tion  et  de  iieti  )\ai;f  des 

Haz.  hasf  sur  la  liouillf  mi-f  au  Ifll. 

Itfin    -^2      ,U2<M0 

Item  02    =    ,  -,  =„,-,,,,,,    =   "••*'2 

Item  .si      81  (()()() 
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Itim  M.  Ktmltim  Ml  i\v  l'inHiallalion  du  Ka/i»u«^m'  «-n  titiuit  ci»m|>tt' 
ili-  la  fitrir  motrur  fiiipli >%('•»•  |x»iir  l«>  .iiixiliain-». 

\.\.  ''■■*  (A '.r.  iMimaiit  itrr  t-mplityi'»  iHUir  ru>t.ii{f  txiriiiur  (hem  .W) 
vM  21  -'  ti  If  C.V. F.  Iinit  (lt»m  M)  /tait  25  2.  I.i-  «a/  <l»|Hn^-  jur  h«urc 
a  iinxiiiin'  !»•  21    2  ('AI',  avait  par  ioiis«'(|iuiil  iiiif  \aUur  raloritiqiu-, 

llcm  SI    X   .'""    !!!=.U2'M(t   X    ".I    -    2«X.4(M»  M.T.l' 


Iti'in  .<" 
If  rciiili'UMiil   rt<|iii->  M  ra  alors  «It- 

Itcni  M 


25  2 


lliin  f),<    -    Itini  52    X    .  ^-    +    lui"   51. 

2X«4(M) 

=  0.<5 
«ITtKKI 

//.  w  (A.  KiniUimiil  <lr  riuslallation  ilii  k-»Z'>K'''»"'  »"  tni.ml  r.miptf 
«If  la  foriT  miiiricf  tnipli>\«f  iMiiir  li>  an\iliains  it  ilf  la  va|Kiir  uiiplovt'r 

)HHir    If    na/oK»'"»'. 

Là.  la  rlialciir  ri|Kiiuliif  (Kir  hniri'  »>!  la  valiiir  ral<.ritu|iif  ilf  la  hoiiili.' 
rharurf  (laii>  If  n.t/..n(iu-  (Iliin  51)  +  la  valiiir  ral<.ritii|Uf  «U-  la  iii.uilii- 
(••<|iii\aKiitf  à  la  \a|Hiir  iiiipli.vtV  (Itini  4(>   +    Iiiiii  -')  il   If  rfiitlfiiunt 

mnii»  M'ra 

lifin  .»K 
Item   52    X 

llfMl    04     = 


=    OM) 


=   I)1H7 


lifin  M 

Itfm  >1   4-  iltfin  4()  X   Itfin  .?) 

2.'<S4(M)  _    2SS4(M) 

S17(MMI+li>(MHMI  '    <)()7(MM) 
Ili-m  (>5.     Kfiitlfimiii  ilurin.il  «If  la  inadiiiif  lias*'-  sur  (    V.F. 
t'i'la  fsi  pris  cdiunu'  la  pr<i|M>rli()n 

Travail  tait  au  tu>au  «If  la  madiiiif  par  luurf 
Travail  o.rr.   à  la  valfur  raloritiiiUf  du   naz  fourni  par  luurf. 
hfm  .U  X  .V<(H)0   XjW)        25-2    X    .<.?(HK)    X    <)<> 
"  77S   X    Iifui    -^2  "      77S   X   M2')M) 

llini  <>(i.     Kfiidfnuiii  suppli'uifuiairf  du  ^a/oKfnf  ft  df  la  ni.uliiiif. 
\<mi  l.i  pn)|Mirtii>n  : 

Clialfur  <(>rrfsp(.ivlaiu  à  (".\".F.  brut. 

(halfur  n'pa'idut': 
25-2    X   .'.«MM)   X    fUl    _4y,')(M) 
~77H    X    l.VS2()   X    i.()4"  6.15. (MM) 

Oïl   pful  f^alfiiifiit    troiivfr  TllfUi  M>  comnif  If  priMluil   dfs 

itfiiis  (>2  f t  <>5. 
().42    X   t)-1H7    =   (»<>78 

//(■'»  f)7.     N'alfur  ralorifiquf  du  gaz  fourni  à  la  niafhinf  par   C.V.F. 
par  luurf . 


()-()7S 


IV 


It.m  .<2 
Cflati»!  t'vi.UinnMiil  ll««m  5M  X  lum  I.«<hi  ^^^^^^  ,, 


-    127-7    X 


t(Kc5  ou  -     l'MX»  H.  Il  . 


Ilf»,  r,K.     Valtiir  ..il..riti.|U»-  «l«-  la  l»..uill.-  rh.irK.V  .lan*  h-  «'««'Jt^ne 
(mr  (A'.r.  |>.ir  lniirr. 

It.n.   S\  ^  H17tMM»^     ^^^j^ij  HT.l'. 
Item  .«.<        25-2 
/rm  60.     Les  rhilïris  <lall^  la  liKne  60  ncroni  respi-ctivcment 


ci'la  l'Ht 


l't 


iiii 


Inm  41 

htm  .« 

55  0 

25-2 

2-22  livTfs. 


Item   W  Itiin  4» 

Item  .<-»  Item    *.? 

(.0  4  500 

25  2  25  2 

.,..     2-40  2-.U     et 

riem  7(1.     La   houille  mise  au   feu  contenait   0076  .le  son   poiils  de 
houille  siViie  et  0026  <le  son  |X)ids  .le  coml.ustil.le  (Itenis  2  et  S),  par  «on- 
s«'f|uent  lis  items  «ian-  la  l\Kne  70  seront  res|H-.tivcmenl 
604         (.O-4X0076    ^^      60-4X0026 
21-2  21-2         *"  21-2 

,,„     2  «5  2  78  i-t  2-64  livres. 

llcm  71.     La  houilli'  par  heure  v  eompris  celle  é(|uivalente  à  la  vaix-ur 
cmploy.'.'  est  71-5  livres,  .le  1;^  les  items  dans  la  ligne  70  seront  respecti- 

vement 

71-5     71  ■5X0076  71-5x0026 

21-2  21-2  '  21-2 

ou     .V.17  -^^O         et  3- 12  livres. 


RFMAROIKS  SIK   LIS   KSS.MS  Al"  GAZCXIENK   KT  LKl  RS 

RfiSl  l.T.Vrs.     VALKIR   UKS  HOlILLKS   POIR 

Li:  TR.WAIL  DU  G.\Z(r.fi.NE. 

Ine  houille  .(ui  donne  de  satisfais;ints  résultats  rpiand  elle  brute  .jans 
un  t{.'n.'rateur  à  vapeur  nist  i-as  n.ressairement  appr..prii-e  au  travad  du 
gazonine.  La  valeur  industrii-Ue  .Lune  houille  quand  on  s'en  sert  dans 
un  Ka/OK."'ne  à  forte  motrice  déixnd: 

(a)  Pu  ren<ienient  .le  chaleur  .,ue  l'on  peut  obtenir  dans  le  gazogène 
..u  de  la  proportion  de  la  valeur  calorique  de  la  houille  que  l'on  peut  ob- 
tenir dans  le  gaz  produit.  _ 

(b).  L'uniformité  dans  la  qualité  du  gaz  et  l'adaptation  des  gaz  au 
ser%ice  des  machines,  tel  cpie  le  démontre  l'absence  de  poussière  et  de  gou- 
dron  et   sa   valeur   calorifique.  ,     u     -u 

(c)  La  quantité  de  main  d'ouvré  requise  pour  manipuler  la  houille 
ainsi  que  le  rebut  (lui  est  produit  et  pour  veiller  au  feu  dans  le  gazogène. 

(d).     Le  coût  de  la  houille  livrée  h  la  chambre  du  gazogène. 


114 

Li-s  n'siilrats  Hes  issais  (jiii  sont  rapportes  ici  domu'iit  ik-s  informations 
sur  les(|iiellis  on  luiit  si-  fornu-r  une  opinion  <|iiant  aux  trois  pri-mii-rs 
items,  sans  avoir  aucun  rapport  cependant  avec  le  (piatriènie.  De  tels 
résultats  ne  |)eii\fnt  par  consé(|uent  être  utile  au  lecteur  i)our  jujii'r  la 
qualité  d'une  liouilli'.  pour  le  travail  du  gazogène,  (pie  lorsfiu'ils  sont  ac- 
coni])agnés  de  doiuu'es  précise>  en  ce  cpii  C(;ncerni'  K'  prix  di-  la  houille  et 
le  coût  de  la  main  d'(eu\re  à  l'endroit  où  l'on  a  l'intention  de  se  servir  du 
comlmslihle. 

rR.\!Ti;Mi.\T  i;t  i  onihtion  I)1.>  noi  ii.i.i:s  i.oRsgi  'i-liiis  sont  i;ssavki:s 

l.e  traitement  des  ditïérente^  liouille>  .iv.int  d'être  livrées  à  la  cliaml)re 
du  gazogène  ist  indi(|ué  dans  la  5ème  colonne.  XXXIlIème  Tableau.  On 
peut  dire  (|u'iii  général  touti>  les  lioiiilK>  pa>>èrent  au-dissus  d'iui  crible 
i\'}'>"  axant  d'être  emploxées  dans  le  gazogèni',  ce  (|ui  fait  <|ue  les  petits 
morceaux  et  la  p(iu>sière  ne  furent  pa>  emi)lo\és.  Cela  ne  s'appli(iue  pas 
à  l'anthracite  (No.  2.^M)  qui  était  im  mélange  des  grosseurs  sarrazin  et 
pois,  ou  à  la  houille  emplo>ée  dans  les  deux  longs  essais.  Nos.  16  et  42. 

Aucune  houille  la\ée  ne  fut  essa\ée  dans  le  gazogène,  car  il  n'y  a  au- 
ctme  iustitication  commerciale  à  faire  une  telle  expérience. 


Ki:si  I.TATS  (.iai;k AI  x 


Les  iirincipaux  chiffres  de  la  série  entière  des  e>sais  se  trouxent  dans  le 
XXXIIlème  Tableau  (Rapport  Sonnnaire  des  Kssais  au  (iazogène)  dans 
le(|uel  les  houilles  sont  arrangées  par  ordre  géogra|)hi(iue  correspondant 
à  celui  dont  on  s'était  servi  pour  doimer  les  résultats  au  générateur'.  Kn 
clioisis>ant  les  houilles  à  essayer  dans  le  gazogèiu',  on  pensa  utile  de  choi>ir 
au  moin>  ime  houilli'  représent ati\e  de  cha<iue  groujjc,  et  cela  lut  fait  en 
autant  (pie  le  permettait  la  dimension  des  érhantillons.  On  notera  ce- 
pendant (pie  toutes  les  houilies  essayc'es  dans  le  générateur  ne  furent  pas 
essavé-es  dans  le  gazogène.  Heureusement  on  eut  siittisamment  de  toutes 
les  lignites  pour  faire  une  série  d'essais  au  gazogène  sul'tisamnient  complète. 

Les  remanpies  faites  dans  la  X'IIème  Partie-  sur  la  composition  géné- 
rale des  houilles  peuvent  ('gaiement  s'a|)pli(iuer  aux  combustibles  employés 
dans  le  gazogène. 

Le  degré  de  travail  du  gazogène,  tel  (pie  jugé  par  la  (piantité  de  houille 
actuellement  brlllée  par  heure  par  pied  carré  de  section  transversale  du 
gazogène  n'excéda  probablement  pas  16  livres  par  heure  i)ar  pied  carré  dans 
le  cas  de  n'importe  le(iuel  ;les  houilles  i)ituinineuses  essa\ées.  Dans  cer- 
tains cas  on  troiuc  des  chilïres  supérieurs  à  ceux-ci  pour  la  houille  chargée 
par  heure  dans  le  gaz(jgène,  mais  dans  beaucoup  d'essais,  on  trouvera  t|ue 
par  suite  de  la  difficulté  à  travailler  la  houille  et  la  nécessité  constante  de 
partager  le  feu,   une  ((uantité  considérable   passa  à   travers  le  gazogène 

'  \oir  \  Ile  l'.irlic,   r.il)UMii  W  . 
-  \'i>ir  paur  M>. 


•l..S(Kl  tiiri's  (It  '.ii.uille  sui>|iKnirnl 


.     .              I       •                  u     .                  ,.or  l^fi-iixla     lit   mai»  on  n'en  rient  pas  compte  dan»  ce  table: 
;iiris  lurent  ;^-iii|)K.yées  pour  la  mise  m  manihe  et  pour  con^-  t^or  le»  leux  la     '".  """'  " '^ 


.J_-. 


No 
(le  la 
liune 


No. 
<lela 
houille 


No. 

■  le  _ 
l'essai 


Nom  nr,  i,^  il n  ii  i.kkk  kt  Compagnie 


1» 
35 
38 
37 


'-,-+ ..i-- 


8 
9 
10 
11 
12 
13 
14 
15 
10 
17 
18 
19 


\ï 

15 

2 

8 

3 

5 

10 

11 


32 
31 
34 
33 
30 
21 
24 
2» 
23 
22 
27 
29 
8 


Dominiim  Nu.  7,  Voinc  Hiib,  IJoniinioii  Coal  Co.,  Lti!.,  i.I.hc  Bay,  N.  B. 


Dominion  No.  <),  Veine  Hartx/ir,  Dominion  Coal  Co.,  Lt  1  .  < 'tif  l  Bay,  N.  E. 


Dominion  N»   1,  Veine  Phalcr ,  Dominion  Coiil  ("o.,  Ltd  .  '  .liée  Bay,  N.  E  ^ 
Dominion  No.  10,  Veine  Kmoiy,  Dominion  Coal  Co.,  l-td    « -lare  Bay,  N.  Ë 
Houillère  No.  3,  Nova  Scotia  &t...l  and  Coal  Co.,  Mines  'x  >v<lne>,  N.  E  . 
Houillère  Port  Hood,  Richmoml  Ky.  Coal  Co.,  Port  Hocl.  N.  t^  _______ 

Veine  Cage  Pit,  houillère  Albic     Acadia  Coal  Co.,  Stellarî.n.  N.  E 


Veine  Main,  Ara<lia,  Acadia  l  oal  C  o..  l.td.,  West\illc,  N   1  

IVeine  Mair         .lillère  Drummond,  Intercolonial  Coal  Co  .  W.-^tvil'e.  N.  E. . . 

Houillère  No.  3,  Cumlierland  Ry.  &  Coal  Co.,  Springhill,  N.  V     

Houillère  Jogginr-,  Canada  Co?l  A  Ry.  Co.,  Ltd.,  Joggin. 


2040 

2040  1 


Kl. 

45 
46 
43 
44 


20 

21 

-  •    -¥" 

22 

i_ 

23 

24 

V'5 

26  i 

27  ^ 
28 

29 
30 

:ii 


._i^ 


40,42,43,44,46 
4S 
34 
29 


15 
10 
U 
12 
13 
Ib 
14 
36 
35 


N   F. 


Mine  King's,  S.  H.  King,  Mimo,  N.  B. 


Western  Dominion  Collieries  l.td.,  Taylorton,  Sa,s 


Western  Dominion  Collieries  Ltd.,  Taylorton,  Sas. 


Parkdale  Coal  Co.,  Ltd.,  Edmonton.  Alberta. 


Standard  Coiil  Co,,  Edmonton 


Strathrona  Cml  Co.,  Strathco-ia,  Alla 


Canada  West  Coal  Co.,  Ltd.,  Talwr,  Alla. 


Houillère  C.alt,  Alberta  Ky.  &  Irrination  Co.,  Ltd.,  Lelhlnhluc,  Alta 


Houillère  l.eitch,  Leitch  Collieiies  Ltd.,  Passburg,  AlU-ri 


Veine  No.  2,  Houillère  Deni.soi!,  International  Co.il  &  Ckc  Co.,  Colenian,  Alta. 
Mine  No.  5,  Houillère  Michel,  Crowsncst  Pass  Coal  Co.,  I  .  rnio,  C.  B     . 


26  40 

^7,30"  I      42 


25 

25 

23M 

22M 

22M 


37 
38 
41 
18 


Mine  No.  S,  Coal  Creek,  Cr.jwsnest  Pass  Coal  Co.,  Fernie,  ^ '■J^_____________l________l_____l 

^e  No.  2,  Cf^Ôe^.TTows^stl^ss  Ct^Tc^Terni. ,  r  B.  Mine  No.  7,  Houillère  Michel,  Michel.  C.  B. 


Mille  No.  1  ou  Mine  Old,  H.  V.  McNeil  Co,,  Ltd.,  Caninore 


AItu 


18 
17 


2S 

20 
19 


Mine  No.  1  ou  Mine  Old,  H.  W.  McNeil  Co.,  Ltd.,  Can rc,  Alta, 

lîôililiièrTBankhoad.  Mines  <ie  Bankhea.l  Ltd.,  Bankhea  I,  Alt 


VeTnTjëwel  No.  1,  Veine  Rat  Hole^i^ionillère  Mi  l. iieslK.ro.  NieoU  Valky  Coal  anJ  Coke  Co.,  Contl»-.  C  B. 


\'eine  Jewil  No.  I,  Veine 


Rat  Hole  No.  2,  Houillère  MM.ll.  sb.iro.  Nicola  Valley  Coal  and  Coke  Co..  Coutlee.  C.  B  . . 


\eine  Cpixr.  Mine  No,  1.  <ôtè  sud.  Western  Fuel  Co-,  N,.naimo.  C.  B 

\Vin7l..wer.  Mine  No.  I,  galerie  nord.  Western  Fuel  C  ,.  Nanaimo,  C.  H.... 


L^l 


tableau.     * 'U  vapeur  fut  employée  pendant  une  heu.e  environ. 


Traitement  aux 


Mines.  Tous  les  échantillons  fueent  écalement  passsés  au  crible  de 


3  POUCES  ET  SUR  UN  CRIBLE  DE  i  POUCE  A  L'UnIVERSITE  McGILL 


Date  de  !'< 


Au-dessus  d'un  crible  à  secousse»  de  2i"  et  courroie  de  triage. 


Au-dessus  d'une  grille  à  barreaux  de  2J"  et  dune  table  de  triage. 


Au-dessus  d'un  crible  de  1"  et  d'une  table  de  triage 


Houille  grossière. 


11-ia 


Au-dessus  d'un  crible  d'J"  et  dune  table  de  triage. 


Au-dessus  d'un  crible  à  secousses  de  }"  et  d'une  table  de  triage. 


Houille  brute  de  la  mine. 


Au-dessus  d'un  crible  d'J"  et  courroie  de  triage. 


lAu-dessus  d'un  crible  d'I"  et  courroie  de  tnage. 


I Au-dessus  d'un  crible  de  i"  et  courroie  de  triage 

Au-dessus  d'un  crible  de  J".  pas  de  courrrae  de  triage. 


Au-dessus  d 'un  crible  de  V  pas  de  courroie  de  triage 


Houille  brute  de  mine. 


2A-26-1; 
21-22-^ 


Houille  brute  de  mine. 


Sur  grUle  à  barreaux  ayant  des  couvertures  d'ij" 


Sur  de  courtes  grilles  à  barreaux  ayant  des  couvertures  d'ij 


15  sacs  au-tiesBus  de  grille  à  barreaux  de  21"  et  10  »ra 


au-dessus  de  grille  à  barreaux  de  U":  représentant  de  la  houille  criblée  dans  un  crible  de  plus  de  U" 


.S.,  «.c  de  ^os  morceaux  et  22  sacs  de  galUettes;  repré«nUnt  de  la  houUle  crible  sur  un  crible  à  secousses  de  l" 


Sur  un  crible  de  i  et  une  Ubie  de  triage. 


16-17- 

4-6-1 
10-1 1-ld 
23-24-11 
2ft-27-lj 
30-ll-0«-l-ll 
ï-4-ia 
ll^-17-M 


.  ;  Houille  brute  de  mine. 

-I- 


iHouille  brute  de  mine. 


I Houille  passée  sur  un  crible  de  2"  et  une  courroie  de  l.iage  de  35  pied*  de  long. 


Versée  sur  un  crible  à  secousses  de  2  "  et  pas.sée  sur  une  table  de  triage  de  70  pieds  de  long 


Versée  sur  un  crible  à  secousses 


'^Tr  et  sur  une  courroie  de  triage.    Passée  sur  une  crible  .le  2"  et  une  courroie  de  triage  de  3.S  pieds. 


Versée  sur  un  tamis;  les  gros  morceaux 


allant  sur  la  table  de  triage;  puis  mélangés  avec  la  houille  molle. 


Versée  sur  un  tamis;  les  gros  morceaux 


allant  sur  U  table  de  triage  puis  mélangés  avec  la  houille  molle. 


:.  B  .. 


Mélange  de  60  sacs  de  houille  poU  avec  60  sacs  de  houille  sarraàn. 
Mélange  de  140  «acs  de  la  mine  No.  1  et  10  sacs  de  la  mine  No.  2. 


Mélange  de  140  sacs  de  la  mine  No.  1  et  10  sacs  de  la  mine  No.  2 . 


7-8-11 

22-2»-i 
18-lS 

13^-! 

25-2 

2»-3 


S-» 


Houille  passée  sur  un  crible  de  2"  et  une  table  de  triage  de  35  pieds  de  long. 


- 

«- 

6                   1             7           j 

8 

9                      10 

11 

12                    13 

14 

IS 

1 

1 
1 

Durée       ; 

Date  de  l'essai                  de          ! 

l'esaai       ! 

Analyse  rationnelle  de  b  houille  iniite  au  feu 

Valeur      {        Poids 

1 
Poid* 
dtla 

•èche 

mùtan 

fru 

Analyse  ratkmni 

A  L'UNn-ERSITE  McCllLL. 

Carbone     ; 
fixe         j 

Matière      i      Cendre» 
volatile      . 

Humidité 

calorfique    i 
de  la 
houille 
miae  au 
feu         1 

deU 

houille 

miae  au 

feu 

1 

CaitxMe 

Ib* 

Ma 

vol 

!        Heure* 

%          ':          •■■c                   % 

%. 

1 

B.T.U.      ' 

1 

Livre* 

Livre* 

% 

< 

8-0-3-09    J 

24 

57 -tt        i        36  0        1          ô-«> 

2-4 

13,520       '          1,«ÔU       r 

1,416 

38  1 

t 

4-5-3-09 

24 

520 

36- 1         1        10» 

1-4         i 

13. sou       1 

1,400 

l.MO 

641 

* 

15-16-3-09 

24 

58-8 

32-S 
34-2 

6-5 

2-2                l3.7fX)       1 

21       '      ia,*»o 

1 

1,650 
1-450 

1,613 

«7-8 

:             II-12-3-09 

24 

526 

11-1 

1.430 

47-6 

'                 1-2-3-09 

24 

53-2 

35  4 
35-3 

7-8 
12-7 

36        1       13.180 
2-8        j       11.440 
1-9               12,920 
1-9               13.600 
1-3         1       12,780 
1-9                13,120 

1,200 

1.1S6 

460 

i             17-l»-l-09 

34 

49-2 

1,950 
1,175 

1,805 

67  6 

28-29-1-09 
15-1A-2-09 

24 
24 

66-3 

61  f.         1 

L-                   -        -                 -  V 

30  9 
27  5 

10  9 
9-0 

12 -fl 

M63 

37-8 

. ■ — -i- 

1 

1,450 
1,100 
1,376 
1.426 

1,433 
l.OM 
1,S«8 

«3-8 

i             26-26-1-09 

23 

62-7        i 

24-0 

S8-1 
6(8 

21-22-1-09 

24 
24 

59  4        '        31-4        ; 

7-3 
18  1 

18-19-2-09 

450 

34-4 
32-7 

2  5 
1-3 

11.300 

1,389 

430        ' 



25-26-2-09 

24 

53  3 

12-7 

12.720 

1,126 

1,110 

■    40-8        i 

- 

16-17-11-08 

24 
19 
24 

36  7 
32  2 

42-8 

32  8 

7-2 

28  3 
13-4 

8,300 
9,370 

1.625 

1,347 

Analyae  pu  prii 



4-6-1-09 
10-11-12-08 

43-3 
28-7 

11-1 
11-2 

1,475 

1,378 

380 

~ 

17-3 

15-3 

16-1 

12  6 

7-8 

186 

10 

1-1 

S.  940 
9.610 
9,010 

1,925 

1,800 

280 

" 

23-24-11-08     i            20 
26-27-11-08     1           17i 
30-11-08-1-12-08    !           24 

46-0 
41-1 
44-5 

47-6 
40-8 
511 
i         fl6-4 
1        67  8 
62  7 

31-2                  7-5 

1,261 

1,070 

Anmlyae  pa*  prii 

_        . .     ,1  

1 

ribledeplusdeli" 

309 
2«« 
36-3 

29-2 
24-4 

11-9 
16  3 
9  4 
9-t> 
18-7 
18-1 

1,132 

«80 

37-0 

9,650 

1,726 

1,008 

47-7 

3-4-12-08               24 

15-17-12-08    i           28 
7-8-11-08     1            24 

10.800 

8,900 

12,120 

1,550 

1,480 

81-6 

2,365 
1,700 

1>033 

400 

1,«8» 

80-8 

22-23-3-09     ;            24 
18-19-3-09                24 

1,810 

39-3 

11,590 

1,326 

26-1 
2S-6 

6-0 
10-9 

11 
0-8 

13.330 

1,375 

1,860 

«8« 

6-ft-4-09               24 
13.-24-4-09    ;          100 

13,370 

•80 
4,260* 

Ott 

38-4 

64-64 

24-82 
15  « 

9-57 
13-0 

0-97 

0-9 

0-7 

1-0 

3  2 

4-2 

13,580 

4,307* 

00-7 

25-26-3-09     i            24 

!        70-5 

r  ,«00 

1,360 

1,880 

58-7 

2»-30-3-<^r« 

i           23   ■    ■ 
24 
24 

24 

!        70-3 

77-7 
1        47-8 

16  7 

12-3 

13.120 
j       12  950 

961 

•66 

880 

.S-«-M)9 

11-4 
36-2 

9-f 

1,1.'% 

1,114 

40-3 

r             7-8-1-09 

t 

11.340 

2,076 

3,000 

•47 

1                 8-9-2-09 

;        46-9 
44-5 

36-9 
40-3 

U 

,220 
12,640 

1,360 
1,360 

1,303 

48.« 

1             14-15-1-09 

13  7 

1-5 

1,880 

86-0 

11-12-1-09    1           22 

1     *'■*-- 

39-7 

16  8 

20 

12,220 

1.675 

1,040 

«66 

« 

7 

i            8 

9 

•«       . 

11 

12 

13 

14 

15 

TABLEAU  XXXIII    RAPPOBT  SOMMAIll  DBS  BSSAI8 

AU  OtRtBATB^ 

16 

17 

18 

19 

»     1 

31 

33 

23 

34 

2S 

36                   37 

»  1 

rvé  duruit  VtmÊi 
•e  rationnelle 

EpaiMeur 
aporoxiiii. 
de  la  couche 
deoomlwe- 
tibleauHlce- 
euadelari- 
«ce 

Total  de  fu 

ejiieciKfe 

peadaat 

i'aaiai 

MoywMdel 
TeaipératiOT     la  vaieui' 
awyvaaedn  caleriii|iw  du 
■asquittaat  ipa  tel  qu'as- 
ViaaofiM       miaué 
parle 

calbriiiietni 

Moywaede 
M<»«aM4il>  lavdewcalo- 

-SiSL       riftqueiafé- 
tSBSSTiU     ricufe.(Col.   - 

W.tjW-y-       21  corrigée 

^l£r  <l>P»*««««r 
Si&St     alytaedugas) 

1 

MoytBM  dt  Vnaàfym  te  fU  par  vohittM 

B 

Matièit 
volatib 

C0« 

0« 

CO 

H. 

CH« 

QH« 

% 

Poucet 

Piertiaibce 

•F. 

B.T.U. 

pv 
piedeeubei 

B.T.U. 
pienbe. 

B.T.U. 

par 

pied*  cubes 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

"■"^ 

4-7 

43-U 

79,240 

788 

lia  S 

llff-7 

1088 

10-9 

0-5 

it'4 

11-4 

3-2 

0-1 
V.2 

___ 

4-4 

"lôo  ~" 

77,080 

785 

UO-S 

lM-4 

ior-8 

10-0 

0-4 

11-8 

10-5 

8-7 

7  7 

420 

81,840 

710 

116-8 

1300 

110-0 

10- 1 

0-8 

10-7 

12-5 

3  8 

0-2 

o-o] 

S« 

430 

83,330 

8M 

1089 

108-9 

100-8 

10-8 

0-4 

11-9 

11-4 

2-7 

7a 

48-7 

81,330 

788 

106-7 

108-8 

98-0 

13-5 

0-4 

11-2 

137 

8-1 

0-1 

5-4 

380 

7«.«>0 

780 

13S-4 

138-0 

116-1 

11-0 

0-8 

11-9 

U-O 

2-8 

0-4 

4-3 

ttO 

80,«8S 

875 

9»-8 

103-7 

98-6 

11-8 

11 

11-3 

13  1 

3-6 

0-a 

27 

430 

85,030 

887 

99-8 

101-8 

91-9 

10-8 

0-7 

10-a 

11  9 

8-1 

02 

4-8 

40  0 

86,600 

894 

101-8 

106-0 

97-7 

11-4 

0-5 

13-3 

11-6 

2-3 

0  2 

60 

tf  0 

87,585 

78» 

100-7 

104-0 

98-8 

11-7 

1-3 

104 

12-4 

8.5 

0-2 

S-8 

80,530 

709 

106.5 

107-3 

98-9 

10-4 

0-8 

13-1 

10-6 

2-7 

0-1 
> 

-]         5.7 

4«3 

80,170 

778 

104-5 

108-3 

96-3 

9-3 

0-6 

13-7 

13-1 

3-4 

0-fl 

1 ^ 

KpM  prise 

350 

71,595 

839 

1180 

133-4 

113  7 

11-7 

0-9 

15-06 

11-48 

3-75 

o-oo 

9-8 

340 

59,aoo 

839 

134-3 

138-8 

117-4 

11-0 

1-0 

13-8 

14-0 

3-6 

0-1 

8-4 

890 

75.875 

564 

138- 1 

130-0 

119-5 

11-03 

0-68 

14-5 

13-9 

8-7 

0-01 

«  pi 

M  priée 

440 

60,135 

517 

134-5 

139-5 

118-6 

11-16 

0-62 

15-07 

13-76 

3-66 

ô-o 

«ft 

400 

59,018 

581 

134-3 

130-3 

119-0 

13-0 

U-4 

14-68 

15-0 

3  3 

0-03 

6-7 

435 

77,706 

557 

1341 

131-0 

130-0 

11-53 

0-65 

12-79 

lS-33 

3-08 

0-0( 

ou 

0-1 

91 

47  8 

74,603 

673 

138-3 

184-0 

133-4 

10-9 

0-42 

13  46 

14-74 

3-87 

90 

86- 1 

86,760 

534 

131-3 

133-8 

132-2 

13-11 

086 

14-38 

14-98 

3-61 

3-3 

400 

81,840 

743 

108-0 

113-3 

108-9 

8-9 

20 

10-3 

80 

4-1 

0-1 

4-2 

41  7 

86,080 

780 

103-8 

105-8 

97-8 

11-7 

0  6 

12-3 

11-7 

3-4 

0-1 

8S 

43  3 

86,535 

710 

104-1 

110-3 

108-3 

9-8 

0  6 

13-7 

9-9 

3-6 

0-1 

01 

43-8 

93,100 

725 

100-3 

108-6 

95-2 

12-9 

0  6 

11-6 

120 

3-2 

ô-^ 

6-8 

41  0 

306,810 

730 

05-6 

98-8 

89-9 

12-72 

0-41 

11-74 

12-95 

2-21 

0-0 
0-1 
0-1 

31 

43  7 

91,995 

706 

91-6 

97-9 

89-4 

12-1 

0-6 

11-2 

11-8 

3-8 
3-1 

5-8 

33  7 

90,940 

773 

90-7 

96-4 

87-2 

13-2 

0-6 

10-5 

11-9 

4-4 

41  3 

88,460 

609 

107-0 

111-0 

103  1 

11  7 

02 

12-8 

18  1 
13-3 

3-3 

0-0 

8-7 

400 

73.385 

740 

132-8 

136  4 

132-9 

10-74 

Û-5 

11-8 

6-48 

0-6 

1 

3-8 

43-8 

89,150 

848 

106-8 

:j7-9 

99-3 

10-8 

12 

11-7 

10-7 

3-8 

0-3 

1 

70 

40  0 

72,795 

606 

180-9 

135-4 

124-5 

10-5 

0-6 

11-6 

11-9 

4-3 

0-e 

1 

«2 

42  1 

68,050 

684 

188-3 

ltt-1 

130-4 

11-0 

0  3 

10-0 

12-5 

4-6 

0-fl 

M 

17 

H 

19 

30 

31 

as 

23 

24 

26 

26 

27 

*• 

ISAIS  AU  OÊNÉRATEUK 


27 


28 


gas  par  volume 


30 


31 


32 


33 


Sttccioa 
moyenne 

au 
(wogène 


P 
tneyenne 

de 

rendement 

machine 

à  {(M  à 

cylindre 


Moyenne 

de 
C.V.F. 

corr. 

pour 
l'éduip. 
de  gox 


!  Moyenne  de 

B.H.H.  (Net) 

;     (Col.  32, 

moins 

pouvoir 

pour  le* 

auxiliaires) 
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35 


Houille 

chargie 

par 

heure 


Houille 
chargée 
par  p.c. 
cou.  de 
comb.  pnr 
heure 


M 


ST 


Hotiide 

par  C.V.F. 

(Brute) 

heure 


Mouttic 
par  C.V.F. 

(Net) 

heure 


3fl 


Ga«  étalon 

kl4-T 

livres 

pc.  car. 

et  60 'F. 

heure 


U  laveur  de  M»  cau«  d^ennuU;  94  livre,  .t^f^o^jo.^^t^^é^^W'»  d.  U  m«:hin«  «n  bonne  condition  à  U  I 
7>;râ7t"ûi^;^^^^^P«ur  rix  foi,  dan,  le  laveu,  le  ga»;  le  ga,  fut  délivré dirw^ement  à  l'.tmo.pMi* deu«  foi,  t 
i[r;;;eur  ne  pa»a  qu'une  fois  dan.  le  Uveur  de  gaz;  137  livre,  de  goudron  furent  enlevée,  de.  tuyau,  du  ne.t^ 
Nettoyeur  à  .»aure  de  b..i.  employé  en  place  de  laveur  de  gar;  97  livre,  de  goudron  enlevé..;  le  con.buatible  n^ 
Nettoyeur  de  ga»  .lliiTi^^i^^el  ou  pa»a  ..uatre  foi,  la  vapeur;  83  livre,  de  goudron  enlevée.;  feu  rinpirdé  U  foi^ 
On  trouva  que  le  nettoyeur  de  gaz  était  rempli  de  goudron  à  la  fin  de  le«ai  on  le  nettoya  4  foU >  la  vapeur^^ 
;;^^;;;;;;:ir;;;;:;:;;ant  du  goudron  ou  du  mâchefer;  ■  Uv»»  de  goudron  enlevée.  du^ietuTyeur  oue.t;  feuàng 
Nettoyeur  de  gaz"»ettoyé  à  la  vapeur  de'ux  fois;  tuyaux  nettoyés  deu.  foU;  55  livre,  de  goudron  enlevée.;  le  ( 
Vapeur  employée  dan,  le  nettoyeur  de  «az.  pa^cTemum  provenant  du  goudron;  45  livre,  de  goudron  enlevéesj 
Nettoyeur  de  gaz  nettoyé  5  foi.  avec  U  vapeur;  ii  livre,  de  goudron  enlevée,  du  nettoyeur  humide  et  t  livre  . 


S^Z^::^e  gaz  nettoyé  3  fois  avec  la  vapeur;  41  livre,  de  goudron  enlevée.;  valve,  de  la  machine  légèremc 
l^^^^^r  de  gaz  nettoyé  4  foi,  avec  de  la  vapeur;  119  livres  de  goudron  enlevée»;  feu  ringarde  12  foi. 
Peu  de  goudron  produit;  tendance  du  feu  à  cintrer;  feu  partagé  5  foi». 


Aucun  goudron  enlevé;  ni  le  nettoyeur  de  gaz  ni  le  nettoyeur  de  «:iure  de  boU  ne  furent  employés;  2  heure,  al 


Â;;;;:;^^;;:^^^;r;^cvé;  m  le  nett;yeur  de  gaz  ni  le  nettoyeur  à  sciure  de  boi.  ne  furent  employé.;  feu  ringardj 
"Aucune  difficulté  ne  provenant  du  goudron;  le  feu  montra  une  disposition  à  cintrer  et  fut  ridgardé  5  foi. 
ir~n>  Hifficulté  orovenant  du  goudron;  le  feu  montra  une  disposition  à  cintrer  et  à  produire  un  peu  de  macl 
^^:Z:Z^e  .oudron  dans  le  nettoyeur  humide;  la  houille  a  une  tendance  à  former  du  mâchefer;  feu  ringanlé  V 

Aucune  difficulté  provenant  du  goudron;  feu  ringarde  13  fois 

l'Essai  commercial  durant  3  jours;  feu  conservé  pendant  la  nui,  ni  nettoyeur  de  gaz,  ni  nettoyeur  à  sciure  de 

~"3372iriNettoyeur  de  gaz  fermé  pendant  3  heures  pour  le  net.oy^ge^bea>u;oupjj^^  provenant  du  goudron  dans 

'Nettoyeur  de  gaz  nettoyé  une  fois  avec  U  vapeurT^vres  de  goudron  enlevées;  feu  ringarde  10  foi. 


Nettoyeur  de  gaz  ne^^yé  avec  la  vapeur  ?  fois;  50  livre,  de  goudron  enlevée,  feu  ringarde  12  fois 
Tnt.l  du  .oudron  enlevéduj;ettoyeur  humMe;  24  livres;  la  houille  montra  une  disposition  à  produire  un  pe. 
fessai  dura  10  joursil^iTIii^tenu  pendant  la  nuit;  nettoyeur  de  gaz  employé  pendant  6  jours  seulement;  v 
Nettoyeur  de  ga»  passé  à  la  vapeur  une  fois  seulement;  17  livr^de  goudron  enk^ées  du  nettoyeur  humide;  l 
Nettoyeur  de  ga,  passé  à  la  vapeur  deux  fois;  20  livres  de  goudron  enlevées  du  nettoyeur  humide;  les  valves 
Kn.  nettoyeur  de  gaz  ni  le  nettoyeur  à  la  sciure  de  bois  ne  furent  employés;  feu  partagé^^ 


U  nettoyeur  de  gaz  et  le  soufflet  furent  .érieuse:;;;;;7encombrés  de  goudron^l^alve.  de.  machine,  collaier 
Nettoyeur  de  gaz  pas3c  à  h  vapeur  trois  foi.;  total  du  gn-dron  recueiïiT  30  livre.^al ve.de.  machines  nettoyé 
ZZZZ7ZZ.r  nettoyé  avec  U  vapeur  une  fois;  48  livres  de  goudron  recueillie.;  valve,  des  machine,  cou, 


..„„...  ^..^  par  le  goudron  dans  le  laveur  de  gaz  et  les  valves  des  machine.;  17  livre,  de  goudron  recueilli 


tr^^rrrrru7:.Ti^l^i.;  W  Hvr«Mle^«r^r^  ^  Um>^nc  h.  bonne  condition  A  U  fin  de 

7>7dTtr.ifepMm  1,.  .âpTur  ,ix  foi^djm^e  hveu|^^^ 

U  vpeur  n«  paM7.,.T.n.-  loi,  dan,  le  Uveur  de  gaz;  137  livre,  de  gou.lron  rurent«dcv<*.  d«  u^u«  du  n^^^^^^^^^ 

N;ttoyeu,à>ùure.i;û;i:e„,p.oyéenpl.,      de'uveu^gar  "T  >ivr»  de  goudron  enlevée.  Je  œna.u,Ublen^rn4U 

T^oVeiiT^g^.l.i- Te-iuel  ou  ,«s..  .juaue;^^^ 

On  trouva  que  le  n;u.".;;;:r  de  gax  était  ren.pli  de  goudron  A  la  fin  de  le.».i  on  le  nettoya  4  (oU  à  la  v     ^ur^oncn! 

i:;^^:;— r;;;^.;7.];r^drono|^m^^ 

'Nl^^^^iirit^en^rvr^nTi^ur  deux  toi.;  .^wau^^;eUové^.leu^toi.;  55  livre,  de  goudron  enlevées;  le  feu  ne 
V.....r  .n^nlovée  .^;;;j;;;;;royeur  de  ga..  pa,  d'ennui,  provenant  du  goudron ;_4Mi>^Jejoudro^^ 
Nettoyeur  de  gai  .^^^i^  loi--  avec  la  vapeur;  M  livre,  de  gou.lron  e^le^*«^du^^ettoy^^ 
^moyeurdegaznmTyrifois  ave.-  la  vapeur;  41  livre.  de^oudr^n^lej;ée^^ 

Nettoyeur  dj^x^...^y.'  4  foi,  avec  de  la  vapeur;  119  'ive.JJMiO"jro"  '"'"^^'  '*-'"  ""«^^'^^  '^  '"" 

Peu  de  goudron  pr^luii;  tendance  du  feu  à  cintrer;  teu  partagé  5  foi. 


^ii^goudron  «,U..:  ai  l^Tettoyeur  de  gaz  ni  le  nettoyeur  de^i^e^oHj>eft^^ 
^c^;;;;5;;;^;;;l:^^:^;^^t^oyeur  de  gaz  ni  le  ::^iZ^r^  .dure  de  boi.  ne  furent  employé.;  fe^ngardéU^ 

Aucune  difficu'n^e„r..enant  du  goudron;  le  feu  montra  une  disposition  à  dntreret  fut  ridgardé  5  fou. ^ 

X:c'u-;;;li^:;n;r;^>vvn;;;;7^oudron;  le  feu  montra  un.  di^positionà^m^.^  n  à  produire  un  peu  de  mâchefer 
?;;^;:7ei;;;^^t .^^l^j^"_:,humide;  u  houme  a  une^endance^  former  du  nu^chefer;  feu  ringardeMlJo;; 
Aucune  difficulté  provenant  du  g(>udn>n;  feu  ringarde  UJ'^  ; ' 

i;j-coi;;;;;;^:.-tT];;;;;;i;;r;:^^ 

^-;;;;;;;;rdr^n,;  pendan.  3  heure,  pour  le  nettoyage;  beaucoup  d'ennui,  provenant  du  goudron  dans  la_ma 


Nettoyeur  de  gaz'nTuové  une  foi,  avec  U  vapeur;  45^.jlegouclron^.jdev^^ 

^;j;;;;;;;;;i7;;;77ouo>;^;^]rT5^^^^ 


:^;;;:^7:;;;;;^^:^^::^^^^i:^^^r  humide:  24  Uvres;  la  houillemontraju^^  à  produ.re  un  peu  de  , 
i;:— ^;— ï^rs^e'ii^^^tlnu  pendant  U  nuit;  nettoyeur  jeja^e^loyépenda^^  seulement;  valve. 
^^^;;^;^;;;;ir^r;::Zr:>^^:::;^^  foi.  -mement;  v  Uvre.  de  goudronemevées  du  nettoyeur  humide;  le  feu 
^r;;;:^;;;^:^.:^^  u  vapeur  deux  foi.;  20Jivresd^goadron^^  du  nettoyeur  humide;  le,  valve.  d~  n 
■^^r^r;:;^;;;:;^^,..  m  le  nettoyeur  à  la  .ciure  de  boi.  n^^urent^mploy^ 

Z:;:^;^;;::^:^^^'  ;r^-  ..ume,  furent  scricu^.t  enc;mbréH  de  goudron;  le,  valve,  de.  machine,  collaient  ég 
^^^;^;^;:;;;Z^::^^^^^^'^^^^^        du ^oudron^recuei^^  de.  machine,  nettoyées  à  I 

;rZ:;r:X7r;:,  ;.ové  avec  la  vaœur  unT7:;ir48  livre,  de  goudron  recueillies;  valve,  de.  machine,  couverte 
i— r^;;;;^^.  ;;;;;i;;7^:;;;rie  la^.ur  de  ,a^eHe^_valve^de^m^^^ 


44 


45 


No  de 


RlMAkqUK* 


»»tr-'5!Si* 


rÛ  fin  de  re«ui:  le  cJ.nbuitible  «Mui^t  ""<-■  a»entU.n  «outenue;  le  feu  (ui  ringarde  U  foU 


;— iiï;;;:?;;;^;;;;;^,;;^^ 


nettoyeur  humide  et  de»  auges,  feu  ringarde  24  foi» 
)le  ne  renuiert  que  peu  d'attention      ■ 


4roii. 


sur;  on 


:^i^^  livr^'de  goudron;  le,  valve,  't  la  n.achine  .lan.  une  condition  n.alpropre;  teu  ringar.U-  Q^._. 


ringarde  10  foi» 


le  feu  ne  pro<lui»it  pas  de  mâchefer  et  fut  ringarde  12  foi»;  valve»  en 


;vée»;  valves  en  bonne  condition;  feu  ringarde  11  foi»    

~X;::;;;;::.rr'c;;^;;7^ulî;;.;i^'2Tfd»;  vaWe»  de  la  machine  e»  bonne  condition  A  la  fin  de  lessai    . .  ^ 


tment  recouvertes 


de  goudron;  le  feu  ne  produisit  pa«  de  niJchefer  et  fut  ringarde  i  fob 


1res  avant  la  fin 
igardé  11  fois 


rdé  U  fois. 


mâchefer;  ringarde  deux  foi» 


e  de  bois  employé;  feu  ringarde  8  foi»  durant  l'essai  ce» 

lans  la  machine;  26  livres  cnle^s  du  nettoyeur  humide;  feu  ringarde  25  foi».   .  ■ 


m  peu  de  mâchefer;  feu  ringarde?  foi» 


!nt;  valves  des  mach 


lide;  le  feu  ne  cintra  pas  ni  ne  produisit  de  mâchefer;  feu  ringarde  8  foi» 
ilves  d-  machines  étaient  sèchewït  collantes  à  la  fin;  teu  ringarde  7  fois 


.liaient  également;  b  machine  tut  arreté^mefoi»;  le  feu  fut  ringarde  environ  chaque  40  m.nuu 
îttoyées  à  la  fin;  teu  ringarde  6  toi» 


couverte»  de  goudron;  feu  ringarde  27  toi» 


:ueillis  dan»  le  nettoyeur  humide;  teu  ringarde  17  fois, 
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partii-llt'incnt  n(n>iinu''c.  AvfM'  ktt  ti|{nitii4,  on  <il>iint  <lfM  dt-Kr^n  HUit^-rifur» 
(le  (-oiiihiisttii)ii,  jUMiu'A  20  tivri'H  |uir  heure  |>ar  pic<l  t'urré,  i-t  Min»  aucun 
troulili-  provt'iu'.iii  ilu  iiiAilu'fi-r. 

On  (l<'!«irait  cn^cnilrcr  du  )iM  «le  rha(|uc  hiMiilIc  A  un  il(>Kr^'  suftittant 
ixiur  iH'rniftln-  à  la  itiarhiiu-  tU-  drvflopiHT  Mi  l'A. T.,  la  niarhinc  /-tant 
.list'nu'nt  capalilf  ili'  dniini'r  40  (  A'.K.  avfc  ur  «a/  d'iuic  xalt'ur  i'ali>riti(|iif 
sutliwimnu-nt  tU\ii-.  Avit  In-autoup  ilc-  hoiiillis  ('f|Ktulant,  il  fut  ini- 
p<is>ililt'  df  faire  lui  ga/  ■«utlItHatnnu'nt  riche  ou  liien  la  (|Uidit/-  xuria  trop 
[xm/  |H-rmellri'  ;\  cette  force  motrice  d'être  dé\elop|H'»',  et  l'on  \rrra  ipie 
■  andis  ipie  la  moyenne  de  ('A'.!''.  |H-ndant  le»  24  heures  allcJKnil  jns«|u'A 
y  S  dans  un  essiii,  dan>  d'autres  elle  tonilia  aussi  lias  (|Ue  2.<S.  Il  est 
proitaltle  i|ue  si  des  essais  r^'-iH^lés  avaient  été  faits  avet'  lieaucoui)  d'érhan- 
lilloas  on  aurait  pu  conser\('r  une  force  motrice  movi-nne  plus  éU'\é«'  «-t 
enm'iiilrt'r  un  naz  d'un  |M)uvoir  calorifi(|Ue  plus  uniforme  et  plus  éle\é. 
Dans  (|uelques  cas,  il  fut  nécessiiire  de  liiiiitcr  le  rendi-ment  du  nazo^éne 
dans  le  l)Ul  d'éviter  im  eiuuii  exivssif  provenant  du  mûchefer.  Ainsi  les 
résultats  iiidi(|uent  (|u'a\ec  tieaucoup  de  houilles  Canadiennes  les  nazo- 
nènes  de\raient  être  estimés  ù  un  deuré  très  l'onservateiir,  et  (|u'environ 
15  livres  par  pied  carré  de  couche  de  combustible  par  heure  est  im  dcRré 
de  combustion  (pii  ne  devrait  p;is  être  (lépas.«é  dans  les  estinu'-s  du  rende- 
ment probable  continuel  |)oiir  im  gazogène  tl'une  dimension  donnée. 

On  notera  (pie  la  (|uantité  de  \a|K'ur  employée  dans  la  plupart  des 
essais  était  de  une  à  trois  fois  le  jH)ids  (U-  la  houille  mise  au  feu.  Naturelle- 
ment une  jK(rtion  seulement  de  cette  va|X'ur  fut  iléconifxisi'e  par  le  com- 
bustible et  le  reste,  en  conservant  la  tempé-rature  du  «azogène  inférieure 
à  ce  (pi'elle  eut  été  autrement  dans  un  autre  cas,  contribua  en  quelcpie 
sorte  au  pourcentage  'ievé  du  dio.xide  de  carbone  dans  le  gaz  en  résultant 
et  jus(pi';\  un  certain  |x)int  aux  rendements  inférieurs  du  gazogène  fpie  l'on 
obtint.  La  grande  quantité  de  vaix'ur  fut  ceiH-ndant  usée  dans  un  cer- 
tain but,  parce  (|ue  l'on  trouva  (pie  l'opération  continue  ((pie  l'on  ne  peut 
obtenir  (pie  s'il  n'y  a  pas  d'ennuis  st'rieux  provenant  du  ni.lchefer)  devait 
être  la  première  considération,  vis-à-vis  de  laquelle  la  haute  valeur  calo- 
rifique du  gaz  ne  |K'Ut  être  (pie  de  nature  secondaire.  Il  n'y  a  pas  de 
doute  (pi'avec  plus  de  praticpie  dans  la  manipulation  des  houilles,  les 
houilles  de  la  plupart  des  échantillons  pourraient  avoir  été  travaillées 
avec  succès  et  avec  moins  de  vaix'ur  ([u'il  en  fut  actuellement  fourni. 


RKNnEMKNT    I)t     (i.VZOiiKXF, 


En  essayant  d'examiner  et  de  dassifier  les  trente  deux  essiiis  dont  les 
résultats  sont  donnés  dans  le  XXXI Même  Tableau,  la  (luestion  s'élève  de 
suite  de  savoir  jusqu'à  (piel  point  les  différences  dans  le  rendement  du  gazo- 
gène (et  par  const-quent  en  valeur  industrielle)  telles  que  démontrées  par 
les  exf)ériences,  sont  réellement  dues  aux  causes  inhérentes  aux  houilles 
elles-mêmes  et  jusqu'à  quel  degré  on  en  tient  compte  par  les  différences 
dans  la  méthode  d'exploitation  du  gazogène  et  dans  la  manière  d'exploiter 


IU> 


l'installation  iH'tulani  U>  i-Muiif».  Piiiw|Uf  Icd  cHMiix  ftiri'nt  inZ-vitablcnicnt 
trop  ( ouri»  |iour  «ki»  r^'sultat*  d'uni'  pKtiwon  «•xtrt'inf.  il  v*\  lU-Hirahle  He 
diiM'titfr  fc  jxiini. 

Il  a  «li'jii  i'ti'  cU'inontr^'  que  !«•  tleuf^  auquel  .■  iharurait  du  OHuhuH- 
tilik'  flan»  l«-  n.i/i>ut''ni"  |H>ii<lant  den  t-ssiiis  «!«•  ciHirl»'  tluri-»'  ne  rorresiMmdait 
(las  au  dt'Kr^^  au(|U(-l  le  c(inil>UHtil)li'  était  ciinsiuné.  l.e  rendetnent  ap|)a- 
rent  du  jja/ourne  (haiw''  d'aprè*  la  houille  charK^t'  et  iloniié  dans  la  42ème 
rolonne  du  T.iliieau  XXXIII)  est  influen«ée  \Mr  lonswVpient  par  le» 
considérât inn>  sui\anle>: 

(a).  La  rouelle  deeond)U*lil>le,  à  la  fin  de  l'cssiii,  i)eur  être  plus  piiuvre 
en  eondiustilile  l't  conlenir  plus  de  tendres  et  de  rebut  (|u'au  rnmnience- 
ment,  Si  la  rouche  de  condnistiblr  est  ainsi  trop  hrûkt',  le  rendement 
app<>renl  -era  trop  éU'\é  et  la  (■onsonunti«)n  de  la  houille  trop  basse  puisipic 
lu  liouille  mise  au  feu  est  considérée  connue  a>ani  engendré  le  na/  (|ui  a 
été  réelleuient  obtenu  en  appauvrissiint  la  couche  de  cunil>ustible.  ()u 
alors.  II'  contraire  jH-ut  avoir  été  obtenu  et  le  rendement  apparent  |Knit  être 
inférieur  au  rendement  réel.  Les  v.triations  dans  le  rendement  réel  pro- 
venant de  cette  cause  n'ont  évidemment  aucun  rap|Mirt  avec  la  nature 
du  combustible  employé. 

{h).  Par  un  travail  d»'  grille  plus  ou  moins  continu,  par  le  partage  ou 
le  ilérannenu-nt  di'  la  couche  de  combustible,  le  rebut  contenant  ime  pro- 
|X)rtion  indue  de  carbone  ou  de  combustible  |K'Ut  être  pass»'-  A  traxers  le 
Ra/<inène.  ("i'  rebut  a,  naturellement,  rendu  la  plus  grande  partie  de  ses 
constituants  de  coiidmstible  \olatile,  mais  est  reiiiplacé  par  l'addition  de 
combustible  frais,  de  telle  manière  f|ue  le  combusiibli'  chargé  dans  un  temps 
spécifié  est  évidemment  plus  uraml  que  le  combustible  consumé  et  actuel- 
lement utilisé  pour  la  nén»  r.ilion  du  n.i/  pendar.t  la  même  périiMle. 

Cette  néressité  j)our  le  flérannement  de  la  couche  de  combustible  et 
coiisé(|iiemment  de  cette  [KTte  de  combustible  |H'Ul  provenir  soit  de  la 
nature  de  la  houille,  dont  le  collajie  et  les  (jualités  adhésives  au  contact 
de  la  chaleur  ont  pK-rmis  la  susj)eusion  des  couches  di'  combustible,  ou  de 
l.i  diiiH'iision  restreinte  ou  de  la  construction  impropre  du  nazogéne.  Puis- 
(|u'il  n'ist  pres<|ue  jamais  [lossible  il'uliliser  la  saleur  combustible  du  rebut 
enle\é  |)endant  le  travail  du  nazouène'  l'efïet  tians  les  deux  cas  consiste 
à   réduire  le   rendement. 

(ri.  lue  troisième  source  d'erreur  dans  les  résultats  au  cours  des 
expériences  est  due  au  fait  que  le  ^çazouène  peut  avoir  été  mal  travaillé 
puis<|u'il  est  impossible  d'être  certain,  (avec  un  ou  deux  essais  seulement) 
que  les  meilleures  conditions  de  travail  r.daptées  à  chatpie  houille  parti- 
culière aient  été  obtenues,  ("est  également  |iour  cette  raistin  (|ue  dans  la 
plupart  des  cas,  les  ren<lements  apparents  scnmt  également  trop  bas. 

Afin  d'illustrer  cet  aspect  de  la  série  d'essais,  on  a  préparé  le  Tableau 
XXXIV  (Pro|)ortion  du  combustible  dans  la  houille,  dans  le  rebut 
et  dan»  le  contenu  du  gazogène  i  !a  fin  de  l'essai),  tableau  qui  sera  consi- 
déré en  rapport  avec  la  Fig.  49  dans  l'analyse  des  résultats  de  l'essai.     Par 
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c-xvinpli-,  il  ressort  «lu  XXXlVènu'  Tahlrau  (\m-  dans  li-s  i-ssais  24,  1,^,  40, 
.<S  vl  41.  If  continu  du  gazoncni'  (luand  on  l'i-tili'va  à  la  tin  dv  l'i'ssai  nt- 
contiiiait  seiiliinrnt  (juc-  di-  50  à  M)'  ',  do  la  proportion  de  comhustiblu 
contenin'  à  l'oriviini.-  dans  la  hoiiilk'  l•har^  '.•.  ce  ([ui  fait  (|uc  la  valeur  nio- 
\i-iuie  de  cette  proportion  l>our  Ion-  "e-  ^s  ms  ei.iit  d'environ  72'  ,  .  Alors 
ie  lit  de  conil)Ustil)le.  à  la  fin  des  ess;- •.  eiiiiiaérév  ci-.l.  smis  était  relaliveineilt 
pauvre  en  combustible;  indicpiant  lu'i'  etaii  p;.rt  .  .leinent  brûlé  et  (|u'il 
contenait  moins  de  combustible  (|  '  1  '  ili  '''i  le  combustible  consumé 
(domié  <lans  les  coloimes  .U>  et  M.  \A\iiu..;'.  Tibleau)  pour  les  houilles 
employées  dans  ces  essais  (houilles  Nos.  2,  44,  26,  2.S  et  2.?M  I  est  par  consé- 
(pient  probablement  plus  basse  et  les  rendements  plus  élevés.  Il  e>t  i)os- 
sible.  naturellement.  ((Ue  cet  appauvrissement  de  la  couche  de  ccmibiistible 
puisse  s'être  également  jirésenté  dans  d'autres  essais  et  (pie  son  effet  puisse 
avoir  été  mascpié  par  <iuel(|u'autre  cotidition  de  l'essai.  De  plus,  il  semble 
probable  «pie  les  rendements  <lonnés  par  le  s-a/ogène  pour  les  essais  M.  .U. 
M).  2(.,  27,  l.r  17.  .?7  et  20,  (houilles  Mi.  .?.r  12,  H,  10.  42,  20,  40,  2.^  et  IH) 
sont  (piel(|ue  peu  trop  bas,  parce(iue  dan-  'es  cas,  la  couche  de  tombiis- 
tible  .'i  la  tin  de  res>ai  semble  avoir  été  relativement  rii  lie  en  combustible. 
Dans  cert.iins  .lutres  cas,  (par  exemple  essai  18,  houille  22M  )  on  ob- 
tint un  rendement  inférieur  i)ar  suite  de  la  jjrande  (juantité  de  rebut  riche 
en  combustible  qui  laissa  à  travei  -  le  uazo^jène.  Cela  est  évident  lors(iu'on 
compare  l'essai  1S  .ivi'c  l'essai  2.^  (Fait  avec  la  même  houille).  Ces  cas 
sont  tous  discutés  en  détail  dan>  les  notes  suivantes: 

l'uis(iue  la  composition  actuelle  de  la  couche  de  combustible  au  com- 
mencement de  tout  essai  particulier  est  inconnue,  il  est  impossible  de  donner 
la  (luantité  exacte  par  la<iuelle  la  houille  chargée  (telle  (jue  dtmnée  dans  la 
.Uème  colonne.  IVéme  Tableau)  est  plus  ou  moins  grande  (|Ue  la  (juantité 
réellement  tonsumée.  (■ei)endant,  il  sera  intéressant  de  s'eiupiérir  <le  la 
ipiantité  maxinia  probable  de  cette  ditïérence  et  un  estimé  i)eut  en  être 
facilement    fait. 

Par  exemi>le.  pren.ml  la  houille  No.  Mh  (essai  .^2)  pour  lequel  on  a 
déjà  donné  le  journal  et  les  feuilles  d'observation,  nous  trouvons  que  le 
contenu  du  g.i/ogéne  à  la  hn  <le  l'essai  contenait  79 -.^  i)our  cent  <le  combus- 
tible au  i)oid>  taïKiis  (|Ue  la  houille  d'origine  contenait  92-6  pour  cent. 
Cel.i  correspond  à  une  proportion  «le  08.^7  tandis  «pte  la  valeur  m«)venne 
(pour  tous  les  essais)  de  cett«>  i)roi)ortion 

'  ,  .onibiistilile  «lans  la  couche  de  feu  à  la  tin 
combustil)le  d.ins  la  houille  chargée 
était  de  |ms  <le  0-72.  .\  l.i  tin  de  l'essai  M.  6fô  livres  de  «-«Miibustible  et 
«le  «endres  furent  enlevées,  corresix.ndant.  par  cons(Viuent  à  (0-7'>,?  X 
(,f,5l  ^  527  livres  «le  ««mtbu^iible.  Si  la  «-ouche  «le  c«)iubustible  au  c«)m- 
menceinent  ei'it  été  «le  la  mêiue  pesanteur  «|u'à  la  tin.  et  si  n«)Us  assum«)ns 
«pi'ille  et'it  «111  «ontenir  72'  ;  «le  la  valeur  c«)mbustible  «le  la  houille  chargée, 
le  ««.menu  «k  combu.^iiblc  ei'il  été  (0-72  X  <»'>2(>  v  6f.5!  =  444  livres  «le 
«ombustible.     La   «liti.Vence,    (.^27   -   444)    =    8.^   livres  «le   combustible, 

correspond    à     „,,""  '^^  Viyrvf'  de  houille. 
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Dans  cv  las,  avir  li's  jin-soniptioiis  ci-dessus,  la  houille  chargée  sera 

plus  grande  (jui'  la   houille  actuellenieiit   consumée,  d'au   moins  90  livres, 

ou  la  houille  lonsuiiiée  serait   (1450      90)    =    1360  livres.     Le  rendement 

1450 
réel  au  lieu  d'éire  42  |)our  cent  serait  alors  0-42  X  -  -    =    presque    0-448, 

1.1 60 

inie  l'.iinnientation  d'environ  6^2  l'our  cent. 

I. 'estimé  ci-dessus  ayant  été  fait  pour  l'un  des  cas  les  plus  remar- 
(|ual)les,  il  semble  i)rol)al)le  que  les  rendements  tels  que  donnés  <laiu-  la 
42ènie  colonne  et  la  consommation  de  la  houille  telle  (jue  prise  dans  la 
coloime  34  du  XXXIIIéme  Tahleau  ne  semhlenl  pas  êtri'  en  défaut  de  plus 
de  7  ;\  10'^  par  suite  do  la  condition  surchargée  de  Ir  couche  de  combustible 
à  la  fin  des  essais  comparée  à  la  condition  au  comme. .cément. 

I.e  diauranmie  inférieur  de  la  l'ij;.  49  montre  d'ime  manière  Kraphi()ue, 
dans  un  but  de  comparaison,  les  rendements  du  gazogène  basés  sur  la  houille, 
chargée  et  sur  la  valeur  calorificpie  inférieure  du  gaz  engendré.  Le  dia- 
gramme supérieur  permet  de  faire  ime  comparaison  entre  la  houille  chargée 
par  C.\'.F.  p.ir  heure  dans  les  dilïérenls  cas.  Lors(|ue  deux  essais  ont  été 
faits  avec  la  même  houille,  le  nu'illeur  essai  des  deux  est  donné. 


MEKITK    Ri:i..\TIF    DliS    IIOIII.I.KS 


Pour  différentes  raisons,  on  n'a  p;'s  cru  néces.saire  il'assigner  de  nu- 
méros d'index  comme  guide  aux  mérites  relatifs  des  différentes  houilles 
essayées  dans  le  gazogène,  la  principale  difficulté  dans  la  désignation  de 
tels  numéros  proxenant  de  l'incertitude  dans  la(|uelle  on  se  trouve  de  savoir 
si  les  meilleurs  résultats  ont  '-té  obtenu^  dans  chaque  cas,  et  du  fait  qu'un 
seul  gazogène  dut  être  employé  pour  toutes  les  houilles  bitumineuses  pour 
lesquelles  sa  construction  était  mieux  appropriée  que  p(nir  d'autres.  De 
plus,  il  n'y  a  à  présent  aucime  houille  étalon  qui  occupe  la  même  position 
bien  connue  en  ce  fini  concerne  le  travail  du  gazogène  (pie  la  houille  Welsh, 
l'ocahontas,  ou  (  ieorge  ("reek  en  rapport  avec  les  essais  au  généiateur. 
Les  comparaisons  lorsqu'elles  sont  faites,  doivent  par  conséquent  être  plus 
générales  dans  leur  nature  (pie  dans  le  travail  de  la  Vllème  Partie  et  on 
iloit  égaleiiient  se  rappeler  (]ue  les  résultats  industriels  donnés  eussent  éié 
considérablement  plus  élevés  si  le  tra\ail  eût  pu  être  fait  sur  une  plus 
grande  échelle. 

Dans  les  notes  suivantes,  les  houilles  sont  prises  par  groupes  géo- 
graphifpies  et  l'on  croit  que  les  informations  données  sont  suffisantes  pour 
permettre  au  leC  .ur  de  se  former  une  opinion  sur  les  difficultés  que  pré- 
sente telle  ou  telle  houille  dans  le  gazogène  de  même  que  sur  sa  valeur 
industrielle  probable. 

On  trouvera  dans  le  Vème  Volume  des  détails  plus  complets  sur  les 
essais,  alors  que  les  journaux  complets  et  les  feuilles  d'observation  sont 
reproduites  pour  la  série  toute  entière. 
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niiatrr  l'ssais  au  nazo^i'iit-  fiiri-iil  faits  sur  (k-s  liouilk-s  pro\i-iiant  (k-s 
miiifs  (k'  la  Dominion  C'oal  C'o.,  it  un  tssai  sur  ck'  la  houilk'  <k'  l'uni'  dis 
niini's  (k'  la  Nova  Sriitia  Sti-el  and  Coal  ("<>.' 

C"i'  sont  touti's  des  lioiiillis  liituniiiu'usi's  conti-nanl  ili'  50  à  (><•  i«uir 
iiiit  di-  larhonc  tixi-,  M  à  .VS  pour  iiiit  di-  matièri'  volatik'  it  uni-  iiuantiti- 
varial)lf  de  cendres,  l'.lles  fournirent  un  «a/  (|iiel(|ue  ih'II  inférieur  en  va- 
leur raloritiiiue  et  le  rendement  du  «azonèiie  fut  plutôt  inférieur  avec  les 
échantillons  de  la  D.C'.C".  par  suite  de  la  nécessité  d'un  fréquent  partage  et 
du  combustible  perdu  dans  le  rebut.  La  houille  No.  12  fut  la  plus  satis- 
faisante et  ensuite  la  houille  No.  .^7.  Les  résultats  des  Nos.  Mh  .<5  et  M^ 
sont  probablement  lé^jèrement  trop  l)a>.  car  on  trouva  i|Ue  la  couche  de 
combustible  était  trop  riche  à  la  tin  des  essais  dans  les  deux  cas.  Les  houilles 
Nos.  12  et  M  sont  tout  à  fait  appropriées  au  travail  du  nazouène;  les  autres 
re(iuièreiu  un  travail  considérable  dans  un  petit  ^azojjène,  mais  donneraient 
peut-être  de  meilleurs  résultats  sur  une  plus  grande  échelle. 

'Nota. — Tous  les  essais,  à  moins  (in'.iiilr.imin  >|h(  itié,  fiirenl  f.iits  .i\ee  ci'  ki^oKI''"' 
No,    1. 
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TAIU.KAI    XXXV. 
Résultats  avec  les  houilles  de  Cap  Breton 
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travail- 
ler et 
bonne 


pour 

le 

gazogèiie 


TERR.MNS    HOlIl.l.KRS    I)'lN\  KRNKSS    KT    PU  TOI  ,    N.K. 

lii  ossai  fait  avec  la  houille  de  la  houillère  de  Port  Hwxl,  Riehmond 
Kailwav  and  Coal  Co.,  comté  d'Inverness,  deux  provenatit  des  mines  de 
r.Xcadia  Coal  Co.,  et   un  de  l' Intercolonial  Coal  Co.,  comté  de   Fictou, 

N.  K. 

Ce  sont  des  houilles  bitumineuses,  plutôt  riches  en  cendres;  la  houille 
de  Port  Ho(k1  est  plutôt  riche  en  matière  volitile  et  parait  être  la  moins 
appropriée  à  la  protluction  de  ^az  moteur.  La  houille  No.  3  (houillère 
Drununond),  malgré  ses  cendres,  donna  les  résultats  les  plus  satisfaisants. 
Ces  (piatre  houilles  furent  facilement  travaillt-es  dans  le  gazogène.  Les 
résultats  industriels  de  la  houille  No.  8  sont  probablement  trop  bas,  car  la 
couche  de  combustible  était  trop  riche  à  la  fin.  ("''t  es-sai  eut  ête  répété 
si  l'on  eût  eu  une  quantité  suffisiinte  de  matière.  Dans  l'ensemble  ces 
houilles  donnèrent  de  très  bons  réstiltats. 
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Houille  No 


t.S 


I  IcM-riptioii 


llouillirc  Wiiif  (';inf  l'il, 
l'on  lliKxl,        lioiiil.  Albion 

Uiihnioiid  K\.  Ac.uli.i  (oaU'o. 
\    (liai   Co.,  Sicllarlon, 

ro.  triiivrriii'ss  l'o.  île  l'iitoii 


W-iiif  M.iin, 

llonil.  Ai.KJi.i,  \fiiif  Main, 

A.l'.  Co.,  llouilKre 

Wrsivillr,  DrunmioinJ 

ii>.  lU'  l'iclou,  l.(".  t'o., 


N.K. 


N.K 


N.K. 


V\i'»lvilk', 


M.ltirrr  vol.ilili-               '  , 

.«.^  •  .< 

,<()•» 

-'7  ■  ,i 

24  () 

t'i'ii(lri~                             ', 

12-7 

10') 

<»  (! 

12-0 
l-.i 

Huiniiliii-                       '  r 

J'.S 

1   ") 

I  ■') 

N'.ilciir  <-,il.  lie  la  hoililli' 

.hars.V               II.IM. 

11440 

1»)J0 

l.^WMl 

127,SO 

Wilfiir  i.il.  ilii  naz  liiil.  1 

p.tr  ptU.  tiilM"^  It.  T.l  . 

lU.I 

"M-d 

<)l-<) 

<»7-7 

Ki-niiiiiiciil  ihi  K-i'"(;tiu- 

\)M)X 

o.,s.<,< 

(l-.<W 

0-57X 

lloiiilli'  p.ir    1,11.1'.   p.ir 

h.  K> 

.'  T.S 

l-8.< 

2-2» 

1    7(> 

(dll.inc  (le  l.i  houille.      . 

tris  |Kii 

p.is    d'ennui 

pas  (1  ennui 

pas  il  ennui 

Inlirv.illi-    iiioMii    rmrt- 

le  pari. 1^1' 

î'.  lu'uri's 

2j  heures 

2  heures 

2[  heures 

Mâcluf.r     

pa>  il'fiimii 

p.is  (l'ennui 

pas  d  ennui 

p.is  d  ennui 

('■oiiilron 

70  li\ . 

7  liv. 

55  liv. 

45  liv. 

1  niforiiiiii-  (l.iii'  la  ipia- 

assi'Z 

assez 

lilr  ilu  u.iz 

iinifornir 

uniforme 

nuKierée 

uniforme 

(Jilaiitili'  ilr  v,i|)tur  nii- 

considérable 

plovi-»- 

|MllH' 

eonsidérable 

IK'lite 

Coinliiisulili-  ilaii-  le  rc- 

liiil    . 

pluiôi     richt' 

pauvre  en 
l'oniliusliMe 

riche  en 
rombustible 

m(Kléré 

KenLircpie- 


se/.    .ipproprie 
,iu  tr.i\.iil 


faci!"  à 
ira\,.iller 


du  ^.izoniiie      bonne     pour    le 
gazogène 


iravail    facile  très  |K'U 

produit  un  d'attention 

pauvre  j;az;      re(|uise';     bonne 
aurait    dû    faire  pour  le 

mieux  i        gazogène 


TERRAINS  IlOl  II.Ll.RS  1)1-;  SPRINC.IIII.I.  KT  JCKK.INS  N.E.  KT  UE 
(iRANl)    I.AKi:,    N'.H. 

Truis  essais  furent  faits,  un  avec  une  houille  de  chaque  endroit.  Ces 
houilles  bitumineuses  sont  de  bonne  ciualité  pour  l'usage  du  gazogène, 
quoique  plutôt  riches  en  cendre.  La  houille  No.  11  donna  les  résultats 
les  plus  satisfaisants,  mais  produisit  beaucoup  de  goudron.  Tous  les 
trois  furent  faciles  à  travailler  dans  le  gaEogène  et  donnèrent  un  gaz 
d'une  valeur  calorifique  inférieure.  .Avec  la  houille  No.  10,  la  couche 
de  combustible  fut  plutôt  riche  à  la  fin  de  l'es-sai  et  le  rendement  donné 
est  par  conséquent  légèrement  inférieur  à  la  valeur  réelle. 
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T.MII.KAl    XXXVII 


iliiuillf  No 

5 

Kl 

II 

lliiuilli'ri-  Nil.  2, 

II 

oiiillin-     (oKKins 

1  K'Mriptiim 

('ilinl>rrl.ii)4l  K>'. 

( 

anada  (  imI   \ 

Mine    Kiny's 

i\'   ('{),li   Co., 

K\.  (  (.., 

Mint.i,  N.  U. 

Spriii|{hill,  \.K. 

Jf>KKins,  N'.K. 

M.itirre  snlalile '  i 

.U4 

.U-4 

M-l 

(iiiilrc-.                          ' , 

7-3 

IXl 

U-7 

llllllliclitr                                                    '  , 

1-9 

.'•5 

1   .( 

\,iliiir  i,il.   ilr   1,1    tidiiillf  (  li;iruiv 

H  T.l  . 

l.MiO 

ll.«K) 

l.'72() 

\  .ilt-iir  cal.  <)ii  K.t/  1  iiif .  1  |>.ir  imIs. 
,»l«s                            .      M.T.l  . 

«M -8 

<m» 

'WS 

KinillMllrnl   du  ^;,i/iiv;('llf 

0.4.W 

()-4.S(. 

o-5,<l 

IIdiiIIIi'  par  Mil  1'.  par  h.  lv-< 

i-()7 

2- 11 

1  ()"» 

Cullam-  il>'  la  lirpiiilli- 

pas  (rciiiiui 

piis  d'ennui 

très    [KMI     d'ennui 

liiur\.illc  iiKiMii  iiiiri-  11-  parlan"' 

1  liriirc 

1   h.  50.  ni. 

2  heures 

Mârh.'f.T 

pas  (rniiuii 

pas  d'ennui 

jKis  d'ennui 

i  lOtHiniii       ,                                       . 

•U  llv. 

41  lUs. 

ll<Miv. 

riiiluniiiH'  ilaii-  la  (|uallli-  ilii  na/ 

pliilôl  varialilr 

variable 

as«-z    uniforme 

Uiiantiti;  'If  \aptiir  t'inployi-i'    . 

iniKltTi'c 

nxMlérée 

miKiérée 

(  oiiiliiislililc  (l.iii~  le  ri-'iut 

niiKli'-ri- 

miMléré 

nHMiéré 

KiMiiari|iifS 

donna    un    i;az 

pauvre  «az 
mais  Irax.ii! 

pausre    «az    ei 

(Kiuvri'  facile  à 

heaucoup  de  «ou- 

Iravailk-r 

facile 

ilron,    mais    facile 

à  lra\  ailler 

TKRKAINS  IIOIII.I.KKS   DK  SOl'RIS,  SAS.,   KDMONTON   KT  Hlil.l.Y 
KIVKK,    AI.TA. 

Si'i)t  .'s-sais  ordinaires  au  j;az()jîî'ne  (dont  unt-  répétition)  et  un  essai 
spiVial  avec-  les  li^nitus  ei  les  houilles  liKniti(|ues  de  l'.Alberta  et  de  la  Sas- 
katchewan.  Les  échantillons  furent  extraits  par  la  Western  Dominion 
("ollieries  C"o.,  Ltd.,  Taylorton,  Sas.;  Parkdale  Coal  ("o.  Ltd.,  et  Standard 
Coal  ("().,  Ltd.,  Kdnionton,  Alla.,  Strathcona  Coal  ("o.,  Ltd.,  Stratheona, 
Alla.;  Canada  West  Coal  Co.,  Taber,  Alta;  et  I.'Alberta  Railway  and 
Irrijjatioii  Co.,  Ltd.,  Lethbrid^îe,  Alta. 

Ces  combustibles  sont  tous  excellents  pour  l'emploi  dans  le  gazogène 
à  tirage  descendant;  la  plupart  d'entre  eux  ne  requirent  aucune  vapeur 
et  certains  donnèrent  si  peu  de  goudron  que  l'on  put  se  dispenser  du  laveur 
de  ga/.  Tous  (jossèdent  une  valeur  calorifique  inférieure,  .sont  mcMlé 
réineiii  riches  en  cendres  et  contiennent  une  g.  >nde  quantité  d'humidi- 
té intrinsè(|ue.  Klles  sèchent  rapidement  et  se  brisent  dans  le  gazogène. 
Ue  bons  rendements  furent  obtenus  dans  chaque  cas  avec  des  gaz  d'une 
valeur  calorifi(|ue  élevée  et  d'une  (]ualité  uniforme.  Le  feu  ne  requit 
fine  très  peu  d'attention  et  avec  la  plupart  des  échantillons,  le  gazogène 
eut  pu  fonctionner  sans  l'aspirateur  comme  gazogène  à  succion.  Les 
houilles  de  Belly  River  (Nos.  43  et  44)  requirent  une  attention  légèrement 
plus  grande  que  les  autres  et  dans  l'ensemble  le  No.  46  (Strathcona)  donna 
les  meilleurs  résultats. 

Kn  ra|)port  avec  la  houille  No.  2040  (lignite  de  Taylorton)  on  doit 
considérer  que  sept  semaines  (durant  lesquelles  le  combustible  fut  conservé 
dans  des  sacs  dans  un  endroit  sec)  s'écoulèrent  entre  l'essai  17.  Le  change- 
ment dans  la  composition  de  la  lignite  durant  cette  époque  est  bien  dé- 
montré, mais  le  procédé  de  la  fair^  vieillir  ne  sembla  pas  la  rendre  moins 
appropriée  à  l'emploi  dans  le  gazogène. 
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Kn  viK'  «lu  1k)ii  n'sultat  obtenu  avec  ci-h  ronibustibli-s  vt  du  fait  ()ue 
<|Utl(|U»s  sacs  (lis  Nos.  40.  42,  4.1  tt  44  i-t  46  furent  laissts,  il  fut  décidé 
de  les  niélanner  el  «le  faire  f«)nctionner  l'installation  10  heures  par  jour 
jusciu'à  ce  «lu'ils  fussent  c«)nsiinu''s,  conservant  le  feu  la  nuit  c«>inme  on 
le  fait  dans  les  entreprises  «•«)nimer«iales.  L'essai  16  fut  c«ifHluit  dans 
«is  ««>n«liti«»ns  et  «lura  trois  jot'i.,  (28  heures  de  f«)ncti«>nnement,  2H}j 
heures  a\ec  le  feu  emniaRasiné).  l'ne  partie  du  rebut  enlevt-  durant 
la  journi'e  fut  enipl«)yée  p«)ur  conserver  le  feu  !a  nuit  avec  2(K)  livres  «le 
nouveau  c<)uibustil)le.  l.e  «a/  ne  fut  pas  iavé  pendant  l'essai  et  «)n  n'em- 
plova  pas  le  froiteur  h  sciure  «le  b«)is.  On  n'eut  aucune  difticultt-  avec 
\v  ^;oudron  ou  le  mâchefer;  le  feu  ne  requit  que  peu  «l'attention  et  le  ^az 
Dour  «-oniinencer  fut  facilement  obtenu  après  s'être  maintenu  toute  la  nuit. 

Les  i)rincipalesparticularit<^'s  de  cet  essai  sont  les  sui\antes: 

E.ssai  SffédalSo.  16  avec  mélange  de  lignites  (Nos.  42,  4.Î,  44  et  46) 
(28  heures  de  f<)ncti«)nnement,  28}/2  heures  d'emmagasinage) 

Composition  «le  la  h«)uille: — 

Carbone  fixe  40-8;    matière  volatile,   ,M  ■  1  ;    cendres  9-6;    humidité 

18-6';. 

Valeur  calorifi«|ue  telle  «jue  chargé-e,  8.900  B.T.l'.  par  livre. 
Ciiz:    Valeur  cabritique    (inférieure)    122-2    B.T.l'     par   pd.   cub.   à 
60°F  et  14-  7  liv.  par  [K-e.  car. 

X'apeur:   pas  de  vapeur  fournie 

Total  de  la  houille  chargi-e  pendant  l'essai 2365  livres 

T«)tal  de  la  houille  employée  p«)ur  conserver  le  feu. .    200 
Total  de  la  houille  employée    jxjur    recommencer 

l'essai 350 

Moyenne  de  C'.V.F.  durant  l'essai .W-.î 


Temps  de  l'es- 
sai seulement 


Houille  chargée  par  C.V. F.  par  h. .  2-79  liv. 

Rendement  du  gazogène  et  de 
l'appareil  de  nettoyage  des 
gaz 0-495 


Y   compris   la   houille 
employée  pour  conser- 
ver le  feu  et  la  mise  en 
marche 


3-44  liv. 


0-401 


Remarques: — Cowibustible  très  approprié  pour  être  employé  dans 
un  gazogène  à  tirage  descendant  sans  approvisionnement  de  vapeur. 

Tous  les  combustibles  essayés  dans  ce  groupe  furent  faciles  à  travailler 
et  donnèrent  de  bons  résultats.  Le  No.  46  donna  le  meilleur  rendement. 
Ils  semblent  être  mieux  appropriés  pour  être  travaillés  dans  un  gazogène 
d'une  construction  propre  que  dans  un  générateur  de  vapeur  ordinaire. 
L'analyse  de  la  couche  de  combustible  indique  qu'un  peu  trop  de  corn- 
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hustihU-  fut  .h.irKt-  «laiiH  U-  c.ih  .li-s.  Nos.  42  et  J(H()  (i-s»ai  17)  ian«li«<|iravic 
la  liuuilK'  44,  la .  oiulu'  .lait  (.aux  ri-  i-n  lomhtistihU-  I  ••  ri-mk-nu-nt  appannt 
fst,  par  .(>nM-(|iKnt.  pri.l.al>UnuiU  trop  1  tan  ih.u,-  U-  No.  42  («-ssai  17)  il  le 
Ne.  2t)4(»it  iïjiiriimnt  trop  élevé  |)our  la  houille  44. 


TKHRAIN    HOl.  II.I.ICR    Dl.    1  K.\NK    Itl  AIRMORK,    M  TA. 

On  fit  deux  essiiis  au  «a/oKène  a\ee  «les  houilles  extraites  resinctive- 
menl  p.ir  la  l.eil.li  Collieries  l.t.l..  l'assburK,  -Mta.,  et  rinternational 
Coal  &  Coke  (<>..  foleman,  Alta.  Ce  sont  .les  houilles  bituinineusis 
riches  en  len.lres  (IS  |x)ur  cent):  les  .lernières  siinhlent  plus  appr.ipri.'es 
au  travail  .lu  na/ouène.  Toutes  les  .leux  pr.Mluisirent  .lu  ^az  .l'inie  vali-ur 
cal.)rifi.iue  pliit<*>t  inférieure.  I.e  ren.lenient  apparent  donné  (M.ur  le  No. 
48  est  probablement  léKèreinent  tr.ip  bas.  car  l.i  louihe  était  plutôt  ri.he 
en  .onibustible  ;\  la  fin  de  l'essai.  Ces  h.)iiilles  ne  sont  (las  tra%ailU'«s 
aussi  fa.ilenunt  .lans  le  na/ouène  .pie  les  houilles  <lu  .lernier  Kr.)Uia-  et 
le  No.  4S  si-mble  meilleur  .omme  houille  à  vaiK-ur  .|iie  pour  l'emploi 
tlu  j;a/onène. 

T.xm.KAI    XXXIX 
Résultats  avec  les  houilles  de  Frank  Blainnore 


llnllilk'   N.l 


48 


W 


IKx'ription 


M.itir  <■  Mil.iiili'      

t'i'iiilrcs  . 
lluniiiliiiv 
VriU'iir  i.il.  (U'  1.1  himillo  i  li.irm'r 


ll.T.f. 
H.T.I  . 


KerultMiuni  'lu  K''-"'»».".' 

Iliiiiilli-  p.ir  (A. F.  ikir  h.  Ivs 

I'dII.iKi-  ik-  1.1  tiiuiillf 

Im.Tv.illi-  iiiinfii  cnirr  !.■  |Mrl.ini' 

.Mâ(  hifiT 

(  ■oiiilron 

l'niforniitô  ilans  i.i  f|ii.iliti-  du  n.iz 

yii.intiti'  (U'  vaiMiir  .'iiiployét' 

(■()iiilm>iililc  dans  U-  rebut 

Krniarriiii's   


Ilouillirr  l.ciich, 
l*asst>UK,  .\lta. 

»2 

J8-7 

lO 

I.'12(» 

0-,W7  I 

.-■"■* 
KiUc  rdnsidi'rjlik'im'iil 

.S.S  iniimtc's 

cnnuyi-ux 

2()  livri'!* 

|i.is  irès  iinifcrmi' 

iniKUTi'o 

iiiiKléré  I 

\.vs  Irotli'iirs  et  les  la-  . 

veurs  n'enk'vèrent  iKis; 

louiplt'tfinenl    le  k"U-i 

(iron  <iiii  élail  sufli-<»nt 

iHUir  renilre  collanles 

les   valves  de  la   ma-, 

chine.     l.a  houillere-j 

lent  ion.  I 


N'einc  \<i-  î, 

lliiuillère  Deiiison, 

t'olenian,  .Vlla. 


24-4 

IHl 

11 

ll.S<«) 

<)7-.? 
ll-.^2'> 
214 
colle  k')4>enient 
1]  heures 
p;is  irenniiis 

45  li\ Tes 
plulôi  vari.ihie 
iiUKlérée 
IX' u 
Aucun     ennui     prove- 
nant du  goutfron;  très 
.ipproprié   au    travail 
du  gazogène. 
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IKMKAIN    HOl'II-I.KR    DE   mOWSNKST,   «  .H 

IVux  t'sitiHh  r^'KiiluTH  au  Ki»«<>K«'»i-  fiin-iil  fais  avir  ilfs  luniilli»  rt'pré- 
s«niaii\t>  «If  Crowsiu'»*!  (Nos.  2'>  vi  26)  provi-nant  <lfs  miiu'«t  Mirhd  t't 
IVriiif  •!»•  la  CroWHiusi  l'ans  (  <i.il  («i.,  I.td.,  Df  plus,  un  Iniin  issiii  (KK) 
luuris)  fut  fait  avi-r  Ifs  N<w.  27  tt  M).  Tdutfs  rt-s  houilli-s  x»iii  <U'  «lualité 
>uii«Tifurf  «t  travailliri-nt  avtr  facilitt'  dans  U-  Kaz<»KÎiH'-  l«'  N"-  ^6 
donna  U>  iniilkiirs  résultat»  it  un  ri-ndi'nu-nl  ajJiKirfnt  très  {'\v\l'  (616',i). 
I.analysv  di'  la  coikIii-  tif  (iiinhustilili-  iv|k lulant.  inontrt'  ^|u'.^  la  fin  de 
lissai  II-  rontciiu  df  loniliustihii-  l'tiiit  \ku  tk\Y",  vt  il  est  parionsi'ciucnt 
pr<>l).ililf  f|Uf  II-  niidinii-nt  tM  (-Uih  inftrifur  à  67' ;.  Pnibalihinint 
le  nndinunt  fourni  par  un  Iohk  fssai  (asff  une  compositiDn  tie  houille 
irts  similaire)  est  plus  préiis  (599'  ;  ).  Toutes  les  houilles  tie  Crowsnest 
essayées  senii)lent  très  appropriées  au  travail  du  nazoKÎne. 

TAHI.K.M    XI. 
Résultats  avec  *4S  houilles  de  Cro«  nest 


llouilk'  No 


lU'M'ripiion 
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M.iiirrc-  Mil.itili- ( 
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llllllliilité  '  ; 

\,iliiir  rai.  île  lu   hmiillc  ili.irmr,      H. T. IV 
\.iliiir  i-.il.  lin  Kiiz  linf.  >  [Kir  ixls.  iiili.  H.T.l', 

KiniliMiriit  lin  j!,izi)t!i'nc     

II.Miill.-  lur  H. Ml'.  p.ir  luiirt'  Ivs   

(■..Il,.i;i-  ilr  l.i  liixiillc  

Intrrv.illr  iiiiivi'il  t-nlro  li's  iKirtagrii 

M.l.lu-fi-r  

(  XMIiIruM        ,  .  ^ 

Inifiirmitr  dans  la  i|n.iliti'  ilil  v,i\ï 

(Jii.inlilr  clf  wipiMir  l'inpliiyre 

(  Miiilni~iiliU'  il.ms  If  ri'hul 

Krmarrpu's 


ini'  No.  X,  Motiillèri' 

M 

ne    No.    .^,    I'imI 

.\liihfl  Crowsnest 

( 

reek  Crowsnest 

•as»  Coiil  l'o.,  I.til., 

l'a, 

s  C.Kil  Cl».,  I.td., 

MUhfl,  en. 

Kernie,  C.H. 

2S  ■  I 

2S-<> 

(>  0 

I(l<» 

t    1 

0-8 

I.i<.«( 

\i.m) 

1(12 -,< 

<>5-2 

(1-4.S7 

«■676 

2-2.^ 

l-.S,? 

très  léxer 

un  ix'ii 

2  heures 

,<J  heure» 

|)iis  d'ennnis 

très  K'Ker 

.SO  li\  rcs 

24  livres 

assez 

très  luiiforine 

nioilirée 

eonsidérabU* 

pliltôl  élevé 

inoiléré 

tM>n   tra\ail  dans  le 

très    Iniii    et    facile 

«azotiene 

à  travailler 

l'ne  quantité  suffisante  de  deux  autres  houilles  de  Crowsnest  (Nos. 
27  &  M))  était  dis[M)nil)le  jwur  un  essai  d'environ  100  heures  et  au  lieu  de 
faire  des  essais  réguliers  avec  ces  houilles  on  tiécida  de  faire  un  essai  sj^écial 
dans  les  conditions  commerciales  ordinaires,  par  durées  de  10  heures  en 
conscrvaiu  le  feu  la  nuit  et  le  dimanche.  Kn  conséquence  cet  essiii  fut 
f;iit  du  \^  au  24  .Avril  190Q  et  les  résultats  en  sont  donnés  ci-dessous.  I.es 
houilles  employées  étaient  d'un  caractère  similaire  aux  Nos.  29  et  26. 
La  composition  donnée  dans  le  XXXIIIème  Tableau  est  la  moyenne  des 


«'ihaiitilloiw  n'uni»  ilur.mi  li^sii.  mai»  inmnu'  Kh  lioiiilU!*  n'i-laii-nt  pj»» 
nu'lann"'-»'!*  il  M"»'  'i'  ^'••-  •"'  '"'  i'""pl»'>«'  aiins  (|iiv  loin  li'  \i>.  11  irtt  «'té 
emploAt',  «m  |Hiit  iioiir  (iiic  la  valfur  laloritMiiiiMlf  tiH  diux  houillt!*  (tillfs 
«lue  rii»4>  au  Uw  ilaiis  lis  essais  au  niiiiratitir)  itait-nt  ri-s|Hili\fmi'iit 
l.U)W»  il  \MM)  I  TU.  I.i's  résultais  priiK-i|KUix  île  n-s  i-ssais  simi  ainsi 
()u'ii  suit  : 

Essai  spécial  No.  42  avec  les  houilles  de  Crowsnest  Nos.  27  et  30 

(  l'.ssai  (II-  KMI  luuris,  fiu  t  onscrvô  162'  2  hi-un-st.) 

Mouilli'  .  Mipli>\.f  :  No.  27.  tli'  l.i  Mini-  N<>.  2.  Coal  Crii-k,  Frrnie, 
(M.  Il    Nii.   <0,  (If  la  Mine  \<i.  7,  Houillrri'  Michi-I,  Mirhil,  C.H. 

La  priinirrf  (If  rt's  houillis  fut  mis*-  au  fi-u.  lis  l.<.  14.  15.  16,  17.  1<>  cl 
2»  Avril  (711  liiun-s  dVssai)  it  la  houillv  No.  .«)  Us  îl,  U  ik  24  (  Kssai  de 
M)  h.)  1.1-  iVu  fut  (onsirvr  (Riidant  la  nuit,  ainsi  <|Ui'  louif  la  journi* 
i\u  IS  (Dimanrhi)  i-t  li'  21.  (In  défaut  dans  U-  tuyau  dïpuisi-inint  di- 
louvrrt  dans  la  niaihini-  le  matin  du  21.  niVossita  ûi-  si  longues  ri'par.itions 
ipi'il  fut  imi)<>ssil)lc  de  le  faire  m.inher  toute  la  jiniriuc  et  le  feu  fut  par 
ci>nsé)pient  eonservé  rette  journée  l.i.  F  s  deu\  hmiilles  étaieiil  d'une 
cpialiié  si  semhlalile  et  recurent  dans  le  na/ouène  un  traitement  si  semblable 
c|ue  Ion  n'a  pas  «rii  nécessaire  d'essayer  de  si'|Kirer  leurs  résultats  industriels. 

Composition  de  la  houille  (moyenne  des  deux  sortes). 

Culione  fixe  64-64;  matière  \«>lalile  24H2:  cendres  <>-.S7,  humidité 
007',. 

Valeur  calorificiue  telle  <iue  chargée  1,<5«(I  H.T.T.  par  livre. 

(laz:  valeur  c.ilorifupie  (inférieuie)  M')0  B.T.l'..  par  |)d.  c.  à  60°  Fet 
14-71  par  p.  c. 

Wipeur:     2-6  livres  de  v.iiK-ur  par  li\ .  de  houille  chargée  (H-ndant 

l'essai. 


No.  27     No.  .^0 


TuLii  de  1.1  houille  chargée  (x-ndant  l'essai —        287.S 
■'■  it.il  de  l.i  liouille  employée  pour  commencer 

le  fi'il.  ri-nlrelenir  et  le  rép.irtir 122.S 


Total 


\MS         4250  liv. 
21  >         I.S(M) 


.S7.S() 
Moyenne  de  M. ( '.\'.  durant  le  temps  d'essai. .  11   1^ 

Essai  entier 

Movenne   de    l.i    houille    par    heure    (x-ndant 

'iV-^sai 41-1         45-8         42-5 

Movenni-   <le    l.i    houille    par    heure    pendant 

la  .mit 'M-^         9-82         9-84 

C.az  par  heure  I60°F.  et  14-71  |)ar  p.c.)  pii-ds 

cul. 34840 


\2*> 

Tfnijw  de  Ksitai  t-nliiT  rompriiiatit 
r«-s!*ai  «M-u-la  houillf  i-mpluv^f  la  nuit 
liimnt.  vt   iM)ur  npartir. 


H'HiilU-  diarK^f   par    H.C  V.    par 

h«ur«' 
ktmlinuni    «lu    k;a/.i>{îni-    <i    <!«• 

rapp.»rtil  (If  ii.lliiyiiKf  <li'  «a/ 


2  07 
0  442 


Rtni,iriHK>  H  V  »ui  >i  im-u  df  niuulrun  <|u»'  If  l.ivinr  di-  «a/  fut  Iitiiic 
liant  (i.nsùiïrr  «■tmiiM-  iiuitiU-  apn".,  mx  j..ur>  d'oxiM  riiiKf.  Ou  fit  pas^ir 
U-  Kit/  ii  traviTs  II-  frottfur  h  si'mtv  ilf  bois  (xiidaui  If  rf>if  <lf  lissai.  Lue 
parlif  ilu  rfl>ul  roiitftiait  assi/  <lf  loniiiustihlf  |M)ur  firc  fuipluvf  |>our 
omsfrvfr  If  IfU  la  nuit.  I.a  saKur  ial<)ritii|Uf  <lu  «a/  fut  plutôt  iiift-rifurf, 
mats  (If  (|ualitf  luiiforuif.  I.is  (ifux  h. milles  lurfiit  travaillifs  avf«  f.iri- 
litf  ft  il  n'y  »  m  aucun  funui  pmvfnant  du  niâclulfr.  La  loiiditiDii  df 
la  loiuhe  de  ornihustihle  A  la  titi  de  l'essai,  telle  iiue  jugée  d'après  l'analyse, 
fiait  nnrmalf.  Le  feu  fut  part-i^é  à  intervalles  d'environ  2»;.  heures. 
Les  vahes  de  la  machine  étaient  |)res<|Ue  libres  A  la  tin  <le  l'essai. 


TKRR.MNs    llOt  II.t.i;RS    Pi;    l  ASf  API.,    AIUKRTA 


On  tii  trois  essais  réguliers  et  un  essjii  .s|H'( 
(Nos.  25  et  2.Î  M),  resiK-ctivement   extraits  pa 


ial 


ivec  deux    éc 


hantillons 


H.  W.    McNeil  fo.,    Ltd. 
1   par  la   Hanklie.id   Mines  Ltd.,   Hankhead,  Alla.     Cv  sont  des  houilles 
Cmniore  anthra-ile  con 
If)' 


Uenant  de  H)  ;\   t.?  l)our  cent  de  cendn-s  et   U  à 
deni.ilière   volatile.     2.<  M  est    une  anthracite  plus  lypi(|ue  que  l'au- 


tre et  |HUt  être  iiiiployiV  avec  succès  dans  un  ga/ogène  à  succion 


ft   il 


Les  deux  houilles  furent  tr.ivaillées  avec  succès  dans  le  gazogène  No.  4 
ui   provenant  du  goudron  ou  du  niilchefer.     Le 


n \    eut   aucun  enn 


premier  essai  ( 


No.  M)  avec  le  No.   25  fut  peu  siitisfais.mt  d'.ibord.  par 


iti    de  l'irrégularité  dans  la  (pialité  du  gaz,  mais  on  put   l'améliorer  ei 


employani 


plus  d 


e  \aix-ur. 


Le  second  essai  (No.  .<«)  fut  plus  satisf.iisant 


ilativemeiit  à  la  (|ualilé  du  gaz,  mais  la  couche  de  feu  était  i)lutôt  pauvre 
1.1  tin  de  l'essai,  ce  (|ui  fait  i|ue    le  rendement  donné  est  prob.iblement 


tro|) 


haut. 


Cel 


Ul    (|U1    ( 


>I  d 


onne  |x 


)ur  l'essai  37   (XXXIlIème  Tableau) 


est    prob.ililement     trop    bas. 


TAHI.K.M    XI. 1 
Résultats  avec  les  houilles  de  Cascade 


Hdiiillr  Nd 


25  iKss.ii.?8i 


2.i  M  (Kss.ii  411 


IK'M'ripiidn 


Mine  No.  1,  H.  \V. 

MiNeil  (•.).,  Ltd., 

t'aninori',  .\lt.i. 


Mi'liiiiK»'  \^»'i  l't  sjrra- 

ziii,  l<ankhi'a<l  Miiu's, 

l.t>l.,  Ifankliead, 

.Alta. 


.Malitrc  \i>l,itiU' ';■ 

('l'iidro '  y 

lliiinidili.'   ' , 

XaliMir  cil.  de  la  lidiiillf  iharnir, .      H.T.l'. 
X'alfiir  lal.  du  ^az  liiil.  i  par  pds.  cul).  H.  1   I  . 

Rfndrnicm  du  na/ii^;iiic 

Ilouillr    par    ('.\  .1",    par    heure 

('(llla^;e  de  la  hi>uille j 

Intervalle  iiuiyeii  entre  les  [urtages | 

Mâchefer très 

(  intKlron 


I  iiiliirmilé  ilans  la  qualité  du  iinz 

tju. intité  de  \apeur  *'niplo\ée 

(oriliustilile  dans  le  reliul 

Kemartpies 


l(>-7 

lt'4 

12-,? 

')•<) 

0-7 

I(» 

I.M2(I 

12<».Stl 

,S7-2 

102   1 

O'MK) 

()-.S<)S 

1-72 

IIK 

aucun 

aucun 

.?',  heures 

H  heures 

|H>u,  pas  d' 

ennuis 

pas  d'enntiis 

21)  li\  res 

(1 

livres  proven.int   du 

trotteur    (le   laveur   de 

Ri 

iz  ne  fut  paseniploye) 

assez 

très  unilorine 

^;rande 

tjranile 

|H-u 

peu 

lilla      hien 

mats 

te 

u    libre,    houille    tra- 

donna  un  aur.  d'une 
valeur  cali>riti<|Ue 
très  pauvre,  pas 
il  en  nuis,  lionne 

houille    à     «.izoHene 


vailla  bien,  pas  d'en» 
nuis. 


("f  <iiii  restait  cir  la  houilk-  2.?  M  après  l'essai  41  était  niallu-iireuse- 
mom  l'ii  pi'liti'  (luantité,  mais  fut  t-niployi'  dans  un  essai,  \o.  4.^  avec  le 
({azouène  à  succion  No.  1.  I, "essai  fut  naturellement  trop  court  pour  me- 
surer d'une  fa<,-on  précise  la  con.sonmiation  de  la  houille  mais  on  obtint  un 
Kaz  de  bonne  \aleur  calorifi(|ue  (considérablement  plus  élevée  que  celle 
obtenue  avec  le  ^rand  j;azo^ène  No.  4).  et  la  machine  i)orta  35-8  (W.F. 
l.i'  ^az  ne  fut  i)as  mesuré  car  le  gazogène  fut  employé  par  succioti  directe. 
On  n'éprouva  aucun  ennui  avec  le  mâchefer  et  on  peut  se  servir  avec  succès 
(le  cette  hotiille  datis  uti  pizogène  ;\  succioti  régulier  si  elle  n'est  pas  brûlée 
à  un  degré  trop  éle\é  i)ar  pied  carré  de  couche  de  combustible,  lue  pe- 
tite (|iiatitilé  de  goutlroti  commenta  à  se  montrer  sur  la  machine  vers  la 
tin    (les    six    heures. 


(S)  '•()!  ii.i.i;s  i)i;s  ri.RK.MNs  luuii  •  i:rs  dk  nk  ()I,.\  v.m.i.kv  i;r  dk  n.waimo. 

(Jiiatre  is>.ii-,  n'-guliers  (dont  utie  répétition)  furent  faits  aM'c  les 
houilles  22M,  IX  et  17.  provenatit  des  mities  oe  la  Nicola  N'alley  ("oal  and 
Coke  ("o.,  Ltd.,  Coutlec,  C.  B.  et  de  la  Western  Fuel  C'o.,  Ltd.,  Natiaitno, 
lli'  de  \'aticoti\iT,  ('.   H. 

Ce  sont  des  houilli's  bitumitieuses,  riches  eti  tiiatière  volatile  (.S.S  à 
4((' ,  )   et   com|)ortanl   utie  (piatitité  considérable  de  cendres  (12  à  lô'V); 


131 

elles  semblèrent  assez  approprit-es  au   travail   du   gaz(jgcnc,   la   troisième 
causant  «luelqii'ennui. 

Le  premier  essai  avec  le  No.  22  M.  (essai  18)  (voir  XXXIIIème  Ta- 
bleau) donna  un  rendement  inférieur,  le  feu  ayant  été  dérangé  et  trop 
travaillé  et  une  grande  quantité  de  rebut,  riche  en  combustible,  ayant 
été  retirée.  Le  nouvel  essai  (No.  2.S)  donna  des  résultats  satisfaisants 
et  à  la  fin,  la  couche  de  combustible  sembla  norma'-,.-.  Le  rebut  dans  l'essai 
10  avec  la  houille  No.  17  était  relativement  riche  tn  combustible,  mais 
un  partage  constant  sembla  inévitable  avec  cette  houille. 


TABLE.\l"  Xl.ll 
Résultats  avec  les  houilles  de  Nicola  Valley  et  de  Nanaimo 


Houille  N". 


22M 


IH 


17 


Ih'siriptidn. 


M  é  I  a  n  K  i'  'le 
houille  (le  la  vei- 
ne Jewel,  mine 
\i).  1,  et  «l'une 
ix'tite  <|uantité 
(le  la  veine  Rat 
Hole,  mine  No. 
.',  HouillèreMid 
(llesboro,  Nieola 
Valley  (■<«il  & 
Coke  Cit.,  I.kI., 
Coutlee,  f.B. 


Veine  l'ppcr,  .\Ii- Veine  Lower, 
ne  .No.  1,  West-  Mine  No.  1, 
ern  Fuel  Co.,  Western  Fuel 
j  l.t<l.,  Nanaimo,  Co.,  I.td.,  Na- 
>  lie  (le  \'ancou\er  naimo.  Ile  de 
i  C.li.  \'ancouver,  C.H. 


M.iti('re  volatile 'j  .?6-9 

(. mires ';  12-0 

llinniditt- ' ,  4-2 

\  alcur  cal.  de  la  houille  eharnée, 

B.T.r.  11220 

\  .dcur  cil.  du  gaz  (,inf .  1  [ur  pds. 

.ul.     H.T.l".  <»'>•.? 

Uendenieni  du  ^azo^îène ()..^S2 

Houille  par  li.ll.)'.  iwr  heure,  K.  1<)S 

Collage  de  la  houille  prati(|uenient 

aucim 
Inierv.die    moyen    entre  les  [wr- 

t.iRes 4  heures 

M."i(hefer |iiis  dVnnui 

(  lOLidron   M)  livres 

l  nifiirniiti'  dans  la  (|iialil(!'  du  ^az  assez 

(Ju.iiiiiii'  de  va|Hur  employ(V  iiKHiérée 

( Uniliusiihle  dans  le  rehut l>as 

Kemar(|ues travail  facile,  au- 
cun ennui  pro- 
\enant  du  K"u- 
dron  ou  du  mâ- 
chefer. 


40  ..^ 

39-7 

13-7 

16-8 

15 

20 

12640 

12220 

124  5 

l.?0-4 

0-515 

DVH) 

1-88 

2  52 

U'ger 

ennui 

5.5  minutes 

IJ  heures 

pas  de 

très  peu 

dirticult(!'s 

d'ennuis 

48  livres 

1  livre 

assez 

movenne 

modérée 

MKHlérée 

modéré 

élevé 

riciuit  de  l'atten- 

rKjuit   beaucoup 

tion  mais  le  feu 

d'attention.  En- 

ne fut  p;is  diffi- 

nuis   provenant 

cile  à  travailler. 

du  goudron  que 

Ennui    avec    le 

le  laveur  de  gaz 

goudron  dans  les 

n'enleva         \aa 

valves  de  la  ma- 

complètement. 

chine. 

DF^PKNSK  1)K  CHAI. Kl  R  AVKC  I.KS  DlKFfiRKNTKS  HOriLl.KS. 

Dans  If  Xl.IIIt-tiu'  Taljlfau.  It-s  houilk's  essayt-fs  ont  été  arrangées 
dans  l'ordri-  <lr  la  vak-iir  laloriticiiio  (k-  la  <|uantité  de  hoiiilk-  char>;tV  par 
CA'.F.  par  luiiri-.  Cv  tabkaii  donni-  k-s  chitïrus  du  la  4.îî'nie  t'olonne. 
XXXlîint.-  rahkMii  mais  dans  un  ordn-  ditïiri-nt  l't  donnerait  k-  coût  pro 
l)oitionni,'l  pour  k'  lombustihlo,  consiilérant  «lue  toutes  les  houilles  sont 
vendues  au  même  prix  i)ar  mille  T. T. B.  Cette  disposition  n'est  pas  tout 
ii  lait  juste  pour  certaines  houilles  <•'  donne  à  certaines  autres  un  certain 
axanta^'e  i.nmérité,  mais  donne  r  u  •générale  de  l'arcomplissement  rela- 
tif des  ditïérents  groupes. 

TAHl.KA.    .-      .. 

Valeur  calorifique  de  la  houille  chargée  par  C.V.F.  par  heure 

(lldiiillcs  arr.iiiKiVs  par  ordre  éconoiniciue  apparent  I 


No, 
.!.■  la 

No. 
(le 

1 

hoiiilU' 

es-vii 

40 

11 

i-innite, 

204U 

S 

l.innile, 

1(> 

40 

Houille, 

45 

10 

l.JKi'iO', 

J7  n  M\ 

4.' 

llouine. 

11 

1') 

Houille, 

iJM 

25 

Houille. 

.î 

2,< 

Houille, 

'^ 

AS 

Houille. 

.'S  M 

41 

Houille 

44 

1,? 

Houille 

li 

M) 

Houille, 

4J 

15 

l.iKiiiti', 

4,< 

12 

lignite. 

> 

24 

Houille 

IX 

20 

Houille, 

l(t 

ï- 

Houille, 

M 

M, 

Houille 

5 

)) 

Houille, 

2'> 

.?5 

Houille 

.^5 

SI 

Houille 

.^7 

S,^ 

Houille 

17 

1') 

Houille 

H 

2') 

Houille 

15 

21 

Houille 

M) 

M 

Houille 

4.S 

14 

Houille 

.^S 

,U 

Houille 

Description  de  la  houille 


C.V.K.  hr. 
ir.T».  pai 


SlratluDua  Co  il  (o.    Kduiouton    .\lla 164<)0 

Western  Diuuinioii  (.dllieries  l.ld.     Tavlorton    Siisk.  IH<)24 

frowsnot  I',i-.>  foal  (O.    l'ernie   C.U 204ÔO 

Standard  l'oal  (O.    Kiliuonton.  Alta 20470 

(rowsnesi  l'assC'o.il  ("o.    Fernie  et  .Michel   C.H 20780 

.Mine  Kiiiijs    Minto,  N.H 2I4<»7 

Nirol.i  V.diev  Coal  fo.,  Coutlw,  C.H 22200 

Inten  olonial  Coal  <<>.,  Westville,  N.K 22493 

H.  W.  McNeil  Co.,  I.td.,  Canniore,  .Mta !  22566 

Mines  de  H.inkhead  Ltd.,  Bankhead,  Alt.i 2,?0(X) 

liKniti(|ue,  .AllH-rta  R\ .  &  I.  Co.,  I.t.l.,  I.ethhridtje,  .Mtai  23(KH) 

,  Nov.i  S-otia  S.  &  C.  Co.,  Mines  de  Svdney,  .N.K..  2Mm 

l'.irkd.ile  Co.d  Co.,  I.kI.,  Kdnionton,  .\lla i  2MiO 

C.in.idiaii  West  C.kiI  Co.,  Ltd.,  Taber,  Alta 2.?3i;0 

,  .\eadia  Coal  Co.,  Ltd.,  Stellartoii,  N.K I  2.Î650 

,  Western  l'uel  Co.,  Nanainio,  C.B \  23760 

,  Caiiaila  (d,d  &  Ky.  Co.,  I.til.,  JoKKins.  N.K 23840 

,  Internat ioii.i!  Coal  iV  Coke  Co.,  Cojeman,  .Mta 24800 

,  (  unilHTland  Rv.  \  Coal  Co.,  Sprinnhill,  N.K 27160 

,  (  rowsiiest  l'ass  Co,d  (  o.,  Kernie,  C.B '  29730 

,  Dominion  Coal  Co.,  Ltd.,  (.lace  Bav,  N.K !  30500 

,  Dcuninion  Coal  Co.,  Ltd.,  Cdare  Bav,  N.K |  .Î0690 

,  Western  Kuel  Co.,  Nanaimo,  C.B I  30790 

,  .Aeadia  (  .lal  Co.,  Ltd.,  Westville,  N.K 31010 

,  Kiehinond  Kv.  \-  (  oal  Co.,  Port  HckkI,  N.K j  31703 

,  Dominion  (oal  Co.,  Ltd..  C.lare  Bav,  N.K   32450 

,  Leiteh  (dllieries  Ltd.,  l'assburg,  .Mta j  33210 

,  Dominion  (oal  Co.,  Ltd.,  C.laee  Bav,  N.K j  36(W'» 


Le  résultat  le  plus  frappant  de  la  série  d'es.sais  est  peut-étri'  l'excellent 
résultat  obtenu  par  les  li^nites,  résultat  (|ue  l'on  voit  bien  par  ce  tableau, 
toutes  les  lignites  occupant  de  bonnes  [)ositions.  Les  houilles  de  Crows- 
nest  et  les  anthracites  d'All)erta  donnent  ('-gaiement  comme  on  jx-ut  le  voir 
d'excelli'nts  résultats.  Les  p<isitions  inférieures  dans  le  tableau  sont 
occupées  (généralement)  i)ar  les  houilles  (]ui  collent,  ce  qui  rend  leur  travail 
dirticile  dans  un  gazogène  de  ix'tite  dimension. 
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INTRODUCTION 

On  rtHiuit  k-  Laboratoire  (himiqui-  pour  faire  des  analyses  complètes 
(k-  toutes  les  houilles  échantillonnées  et  de  tous  les  produits  obtenus  au 
tours  des  essais  effectués  dans  les  différentes  sections  de  l'enquête.  Le 
travail  à  faire  était  ainsi  très  considérable,  spécialement  du  fait  que  toutes 
les  niéthcKles  et  tous  les  appareils  durent  être  essayés  et  que  dans  un  ce  - 
tain  nombre  de  cas  de  nouvelles  méthcKlcs  durent  être  trouvées  et  des 
apiiareils  nouveaux  ou  mcKlifiés,  dessinés  ou  construits.  Tous  les  maté- 
riaux, bruts,  internu'-diaires  ou  définitifs  durent  être  analysé-s  et  quoique 
l'on  n'essaya  pas  de  tenir  compte  du  nombre  des  anah  ses  effectuées,  on  peut 
se  faire  une  idée  Rénérale  de  la  (juantité  de  travail  fait,  en  mentionnant 
(lu'une  série  complète  tl'essais  jiour  une  seule  houille,  nécessita  quatre  cents 
(lélermiiiations  séparées  et  (|ue  plus  de  cent  lots  de  houille  furent  essayés 
d'une  fa(,()n  plus  ou  moins  complète.  Ces  faits,  réunis  à  l'énumération 
suixante  des  différentes  analyses,  déterminations  et  enquêtes  qui  furent 
faites,  donneront  quekiue  impression  de  l'étendue  du  travail  qui  fut  exécuté. 

Malcriaiix  ««u/v.^és.— KchantiUons  de  houille:  principal,  brut,  séché, 
essai  au  nénérateur,  essai  au  ga/ojîène,  essai  de  carUmisation,  houille  lavée, 
et  i)r<Kluits  séparés  du  laveur,  essais  de  jx'santeur  spécifique,  analyses  au 
irilik'.  et  échantillons  de  coke:  provenant  des  essais  de  carbonisation  et 
«les  échantillons  spéciaux.  Echantillons  de  «az:  provenant  des  essais  au 
générateur,  des  essais  au  gazogène  et  de  la  combustion  dans  le  labora- 
loirc  (le  houilles  brutes  ou   lavt-es. 

PrUrmi mitions  chimiques  effectuées. —Carhom',  hydrogène,  oxygène, 
soufre,  nitrogène,  humidité,  cendres,  matières  volatiles,  carbone  fixe  et 
iii.itière  combustible  en  matières  solides;  et  dioxide  de  carbone,  eth\lene, 
oxygène  nionoxide  <le  carlnme,  méthane,  hydrogène,  nitrogène,  dioxide 
(le  soufre  et  sulfite  d'iiydrogène  en  gaz. 

Drlrniiiiititioiis  physiques  <>/f(-///»V.v.— Température  de  fusion  des  cen- 
dres, pesanteur  spécifi(iue,  porosité  et  force  des  cokes,  valeur  calorifique 
(les  combustibles  solules  et  gazeux;  pressions  de  vapeur;  calibrage  des 
compteurs  à  gaz  des  ammètres,  des  voltamètres,  des  pynimètres,  des  calo- 
rimètres, etc. 

Des  enquêtes  spéciales  ont  été  faites  sur  la  détermination  du  soufre 
il.ms  l.i  hiniille,  l.t  détermination  de  la  matière  volatile  dans  la  houille  ainsi 
(liie  dans  le  coke,  la  solubilité  de  la  houille  dans  l'eau,  la  détermination 
(les  valeurs  physi(iues  du  coke,  le  séchage  de  la  houille,  etc. 
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I.i-  travail  analyti(|ue  a  ét^-  t-n  grande  partie  effectua-  dans  le  ial)<)ra- 
toiri-  chimi(|uc>  particulier  du  IVofesseur  de  dénie  Minier  ;\  l'iniversité 
MrCiill;  lelte  salle  était  convenablement  situéi-  et  bien  outillée  et  k  tous 
|K)ints  de  vue  a  donné  toute  siitisfaction,  mais  ses  dimensions  ne  permettaient 
pas  à  plus  de  deux  chimistes  de  travailler  ensemble  sans  inmnvénients 
el  par  conséquent  |x-ndant  les  mois  d'été,  alors  cpie  les  échantillons  arrivè- 
rent le  plus  rapidement,  on  se  servit  d'une  autre  salle  attenante  et  plus 
«rande  et  le  jx-rsonnel  fut  augmenté.  In  certain  nombre  d'analyses  de 
gaz  et  d'analyses  finales  furent  faites  dans  les  chambres  sinViales  mises  de 
cAté  pour  ces  oix'rations  dans  la  Section  de  la  Chimie;  d'autres  analyses 
de  gaz  furent  faites  dans  des  salles  suftisamment  proches  des  générateurs 
d'expérience  et  des  gazogènes  ;  des  essais  de  broyage  de  coke  furent  faits 
dans  le  laboratoire  d'essai  de  la  Section  du  (u'nie  Civil.  Ia-s  essais  de 
fusibilité  des  cendres  et  certains  autres  essais  furent  faits  dans  la  sala- 
des fournaises  de  la  Section  Métallurgi(iue;  et  certains  instruments  phy- 
si(|ues  furent  calibrés  dans  les  laboratoires  de  la  Section  de  Physicpie. 
Des  remerciements  sont  dus  aux  chefs  des  sections  ci-<lessus  de  ITniver- 
sité  McC.ill  pour  leur  courtoisie  en  fK-rmettant  l'usage  des  salles  et  de 
leur   outillage. 

Le  travail  d'échantillonnage,  de  purification  mécanique  et  d'essais 
au  générateur  fut  principalement  etïectué  pi-ndant  les  mois  d'été  alors 
(jue  plusieurs  laboratoires  ne  furent  pas  re(|uis  \nnir  les  besoins  de  l'édu- 
cation, m.iis  le  laboratoire  chimieiue  sinVial,  mentionné  ci-dessus,  fut  placé 
exclusivement  au  service  du  (K-rsonnel  chargé  des  essais  de  houille,  et 
c'est  là  (lue  le  travail  fut  continué  sans  interruption  du  printemps  de  1907 
au  printemps  de  1<)10.  l'endant  les  mois  d'été  de  chaque  année,  la  prépa- 
ration des  échantillons  et  le  travail  avec  certaines  anal\  ses  retiuises  d'urgen- 
ce donnèrent  au  iXTsonnel  un  travail  continu  et  ;\  la  fin  de  chaque  été  il  y 
eut  de  considérables  retards  dans  les  travaux,  retards  ((u'il  fallut  combler 
plus  lard.  Il  eut  été  plus  satisfaisant  d'avoir  fait  une  analyse  cimiplète 
de  chafiue  échantillon  de  houille  dès  sa  réception,  mais  cela  eut  nécessité 
un  personnel  beaucoup  plus  considérable  ainsi  qu'un  outillage  plus  complet 
(lue    ne   le   ix-rmettaient    les  circonstances. 

Les  méthodes  régulières  d'analyses  atloptées  dans  les  essais  de  rou- 
tine décrites  ci-dessous;  on  trouvera  dans  rAi)|H'ndice  \',  volume  \'L  les 
en(|uêtes  préliminaires  effectuées  avant  d'adopter  ces  méthcxles  ainsi  (|ue 
toutes  les  autres  enciuêtes  spéciales.  In  sonmiaire  des  résultats  des  ana- 
lyses de  tous  les  échantillons  réguliers  de  houille  est  donné  dans  les  LIVème 
et  LXXIème  tableaux  à  la  suite  de  la  page  184;  les  autres  analysi-s  se 
trouvent  dans  les  Vèn)e  et  V'Ième  Parties,  1er  N'olume,  Vllème  et  VlIIème 
parties,  Ilème  N'olume  et  dans  les  différents  appendices  aux  volumes  sui- 
vants: 

Les  chimistes  d'expérience  dont  les  noms  suivent  ont  aidé  aux  tra- 
vaux: M,  J.  H.  H.  Nicolls.  M.  R.  T.  Mohan,  M.  P.  H.  Klliott.  M.  K.  J. 
Conway,  M.  \V.  B.  Campbell,  M.  W.  B.  Meldrum,  M.  R.  S.  Boehner. 
M.  H.  Hartiey.  et  M.  H.  (i.  Morrison. 
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ASSKMBI.AC.K  KT  TRAITKMKNT  DKS  P.CHANTIl.I.ONS. 


ft(ii.\Nrii.i.<)Ns  i)i;  lUH  ii.i.i;. 

Fchantillon  rfi;«/iVr.  -C"ha(|uc  lot  primipal  de  houilU-  fut  irhantil- 
loniu'  avir  soin  A  son  arrivtV.  Dans  le  cas  (ii-s  queUiui-s  premiers  fthan- 
tillons  «lont  on  siKVupa  en  1«>()7,  en  employa  la  méthode  de  cônes  et  de 
division,  mais  ensuite  on  adopta  les  trois  méth.xles  à  la  ixlle  dont  on  se 
strvit  tel  (iu'indi(iué  dans  la  feuille  d'écoulement  ci-rontre.  Les  pesanteurs 
in.ii(|uées  ne  -mt  <|u'approximatives  et  sont  estimi-es  pour  un  iVhantillon 

de  dix  tonnes.  ,    ,        i..  i 

L'échantillon  régulier  du  chimiste  fut  placé  dans  une  lM)îte  (I  échan- 
tillon marqué  avec  soin  et  imnu''<Hatement  envoyé  au  laboratoire  ou  le 
lot  entier  fut  brové  jxndant  trois  ou  ()uatre  heures  dans  un  petit  moulin 
•i  boules  de  fer  de  8'  de  diamètre  par  .S'  de  profondeur,  mesures  intérieures, 
voir  l'ianches  1.11  et  LUI.  La  charge  ordinaire  était:  4  boules  «l'acier 
durci  de  1=»4"  de  diamètre  16  de  Ui'  «t  4  de  1  et  2  livres  de  houille  broyéf  : 
a\ec  de  plus  (Htits  échantillons  on  employa  moins  de  boules.  Hans  tous 
ces  cas,  le  moulin  fonctionna  à  environ  KM)  révolutions  par  miiuite.  La 
houille,  ainsi  réduite  en  une  iM)udre  pres<iu'impalpable,  passi»  à  travers 
un  tamis  de  maille  M  afin  qu'il  :.>■  ait  aucjn  mxlule  ou  pyrite  dans  les 
quiUiues  cas  où  l'on  en  rencontia.  ils  furent  broyés  dans  un  mortier  en 
a^ate  et  remélaniiés  avec  soin  av.^L  1".  .iuintillon. 

(et  échantillon  broyé  fut  ensuite  riiluit:  environ  2(K)  grammes  fu- 
rent brûlés  pour  fournir  un  échantillon  de  cendres;  de  ,S0  à  100  grammes 
furent  répan.hus  sur  un  plateau  de  12"  par  10'  et  séchés  dans  un  four  à 
1().S°C.  iK-ndant  une  heure  et  le  reste  fut  remis  dans  la  Iniite  et  emmaRasme. 
La  houille  sèche  fut  enlevt-e  du  four  à  l'expiration  de  l'heure  et  pendant 
riu'elle  ét;iit  encore  chaude  on  remplit  environ  (lualorze  tubes  spé-cimens, 
la  iK.uille  étant  prise  ;\  différents  eiuiroiis  du  plateau  au  moyen  l'une  petite 
spatule.  Les  tubes  furent  imniMiatement  bouchés  et  placés  dans  une 
bouteille  (|ui  fui  également  bouchée,  kr.  tulws  et  la  bouteille  étant  éti<iueiés 

avec  soin  •Houille  sèche  No ".la  date  étant  également  mduiuee 

sur  l'éticiueiie.  Deux  des  tubes  spécimens  nmtenaient  environ  deux 
grammes  cha(|ue,  les  autres  environ  1  gramme  la  houille  provenant  des 
plus  gn»  tubes  fut  mise  en  briquettes  pour  le  calorimètres,  les  autres  tubes 
de  iK.uille  furent  emplovés  pour  les  analyses  régulières  ..;.  tube  neuf  étant 
em,.lové  pour  cha«iue  détermination.  A  part  des  tul)es  ci-dessus,  trois 
ou  (luatre  tubes  d'échantillons  de  1  gramme  furent  remplis  de  houille  pro- 
ven.int  directement  du  moulin  à  boules;    ceux-ci  furent  placés  dans  une 

autre  bouteille  et  étiquetés  "Houille  brute  No 

LhhanliUo}!  de  Mine  arriva  généralement  au  laboratoire  par  express 
dans  une  boîte  d'échantillon  et  bien  avant  le  lot  principal  (lui  fut  envoy' 
en  ■<;»>  par  fret;  après  avoir  ouvert  la  lM)îte  la  houille  fut  rapidement  pas- 
sée à  travers  un  broveur  à  mâchoires  mis  ;\  environ  W  l't  ensuite  répandu 
sur  un  plateau  d'environ  12'  par  10',  pesé  et  séché  dans  la  boîte  de  séchage 
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pimiLi  fiKVAirr  a  dimontmr  lb  riuniMiiiT  ordinmri  di 

L-KRAMniLON  rUIlCIPAL 

Dix  tonnes  de  houille 
jCrible  \  barreaux  de  dix  pouces 
En  cônes  aplatis 

Séparation  dej^rois  pelletées 

^^    * 
'Oibleil 


Réserve  pour 
l'essai  au  générateur 


Réserve  pour 
l'essai  au  gaiogène 


Séparation  d^ 

Broyé  a  )  pouce 
En  cône»  aplatiâ 


# 


Perte 


Pelletée  ou  rifflc 

Hroyé  à  J  pouce 
Riffle, 


Réserx'c  jxjur  le  laveur 
Houille        Slimcs  Schiste 


Slimcs 


Réserve  pour  le  générateur 
E!>s:ii  (le  Houille  lavée 


,.\ 


Perte 


Broyé  à  1  de  pouce  Kiffle 


Riffle 


llbs 


_  Boiic  _  ^ 

Bi.'iie  d'échantillons  Boite  d'essais  Sac  deréserve 

PeîTtf  Kihaniillon        d'éihamlllon       pour  essais  pour  analyses  de  l'échantillon 

IKiur  le  rhiiniste      ilcréserve        aux  soluiions         de  crible  principal 

l>t)ur  le  chiini:)te  »     lourde» 
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,1  air  aillai  <|"'''  '**•''•'  ''•''""  1''""  '"'"•  '-'  hniiiH»-  s/tWf  A  lair  fut  ti.iiu- 
l.ri.\rf  ilaiiH  If  iiiuulin  h  l«.iiU-.  ti  U>  UiU-s  il'ît  haiiiillonî.  furt-nt  rtiiiplii* 
,,M(  .le  la  houilli'  sVrht'f  à  l'air  iiiin\.  diati-nu-nl  >i>W'«  louvfrtur»-  «lu  moulin 
A  iM.iilf»  et  aN<«-  «If  la  loiiill.  «i  hf  pruvttwnt  rliin  platvau  di-  hi.uilli- 
uldiniu'  i-n  iiilrvant  l.i  hmiillf  Mih.v  A  l'air  «lu  im.ulin  ti  apr.-n  MVha^'- 
d'uiu'  hruri-  (laiJi*  un  four  à  lOS'C. 

Eilutnlillons  lie  Houille  pour  dftfrminrr  l'aitiott  des  éléments.  \..^ 
inaiiitrr  (lorii  n->  iVhant liions  funiii  Iraiti-^  f«t  di.  rii  «laiw  l' ApiH-ndit i- 
\  ,  \  Ii'iiif  VoliniH'. 

E, luintillon  de  Houille  Lavée.  On  obtint  une  Ik)''  .féi  haniillon  df 
hoiiilU-  du  pnHluii  linal  d.'  jhai|Uf  lavaRf  «oit  t-n  mt-liint  en  c«)m-s,  soit 
par  la  division  M>it  \Mr  la  nu-thodi-  df  la  |h-1Ii',  puis  l)r..>»'  dans  Ii-  moulin 
à  l><)ults,  tti-..  «II-..  fxaiti'nH-nt  rotnnif  a\tc  l'ithantillon  (iriniipal.  rx- 
cipt»'  ipic-  dan»  ««rtains  ran  quand  uni-  houillt-  était  visiliUtncnt  humi<lf, 
i.n  l.i  fit  m'cIut  .ui  prt'alalili'  sur  un  platt-au  avir  uni-  chali-ur  jIouci-  avant 
df  la  moudn-:  \\m\  inli-vû'  <li-  ivttf  favon  fut  diHirmitWt-  t-t  son  ixids 
aiouir  à  (ilui  trouvr  ilan»  riVh.uuillon  principal  jxiur  obtenir  la  tmalité 
di  rtaii  de  l'tVhantillon  d'oriRine. 

I.'cxemplf  suivant  i-xpli«|Ui'ra  les  laUuls  néii-ssairi'» ; 

'M7  Kr-"""»'»  'I'  '"'"'■  P-rliri'iit  87  Kr.imnu-s  «IV.tu  .l.iiis  le  iiVh.i^  •  in-i-liniinairt- 
I 'c-l  .1  ilirc").]')  |M)ur  .      il.  ,•        .„■   .-i 

(l'WI5  Kr.iiuiiK»  il.  la  hoiiilU-  |>.iimll«-ii«-nl  sti  lire  .i|>ri-' ?trf  iniiuliic,  ihtiUk  m  Ul)--4 
ijr.iMinHs  .r.-.iii  .iii.iiicj  .,11  !<•>  iti.itiff.i  iMndatil  uni-  h.'urc  à  105°  l  .,  iV»!  ,i  .lin-  i   <<>  i-.iir 


7')  iK.ur  .fin  ilf  la  li.juilU'  |>,»rtiflU-nHni  «rluf  ^nuivaU-nt  \  2-7'>  X 
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pour 


rnii  .If  IVi  h.intilloii  <r<.n((im'.  l'fsi  i  <lirf  i  l-ii'[  ■     l'ar  .•.in!t.:-<iuf  m  le  i.n.il  .If  loaii  .lans 
IVrli.iinill..n.l'.>riKinef»t  .If  ot'»  +  2S<  =•  11 -72  fMmrccnt. 

Dis  tchantillons  des  différents  prfKhiits  provenant  du  laveur,  et  les 
portions  obtenues  par  les  solutions  lourdes  ei  les  analyses  au  crible,  etc.. 
tiiri  lit  broyés  sur  une  plaiu  lie  ou  d.ins  un  mm  i  ier  d'agate  au  lieu  di  l'être 
dans  le  moulin  à  boules,  et  les  tVhantillons  'i)ru\és  furent  emmagasinés 
dans  des  Ixiuteilles  de  2  onces  au  lieu  de  l'être  dans  des  tul>es  siK'riniens. 

Eiliaiitillons  de  Houille  provenant  des  Es.'sai.'i  ait  Générateur  et  au  Gazo- 
;.(■),.•.  (es  éch.intillons  furent  pris  durant  le  cours  d'un  i-ssai;  une  pelletée 
de  houille  fut  enlevée  de  ihacpie  loi  |K'sé  (viur  les  essjiis  au  Kétiérateiir  ou 
lie  chatpie  (  liarKe  dans  li'  bas  des  essais  au  nazonèue  et  placée  dans  un 
i;rand  réripiml  l'n  Ier  galvanisé  avec  un  cuvercle  fcru  un  étroitement. 
A  l.i  tin  (le  l'essai  l'échantillcn  tout  entier  fui  envoyé  à  la  ille  d'échantil- 
l.mn.i);r  i».i  il  fut  broyé  à  J'  et  taillé  de  fa(,-on  A  remplir  une  boîte  d'iVhan- 
tillon.  (  ette  oiit-ration  put  être  accomplie  en  (  inq  minutes  de  fa(,()n  i"^ 
rendre  inappréciable   tout   changom  lins  l'humidité.     Cett.    lM)îte  d'é- 

chantillon  fui    envoyée   .m  lab..  ut  br-v.'       ln^  I.     mouliii  à 

boules,  et  (jucUpies  tul)es  d'ct  -  c  i  houille 

tine  provenant  diri-ctemen'  d'  de-  "  ^le- 

rauur  de  houille  iavée.  ii  ii.  •<.  ùc  piwêMcr   ■  -.^^i 

séchage  prélimin.iire,  1  t  uinidii  .  i  ..Hn»-e  et  ajoutée  ;\  o-lie 

tn îuvée  substt)ucmnienl. 


1^:^ 
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(\'s  t'ihanlillons  pour  li-s  essais  au  j{t'"t'ratL'ur  tlcvaient  d'abord  servir 
à  détermiiu-r  l'Iiuiniditi'  dans  la  houille  mise  au  feu,  (|Uoi(iue  l'on  détermina 
<|uel(iuef()is  aussi  la  rendre,  la  matière  volatile  et  le  carbone  fixe.  Ia-s 
iVhantillons  réguliers  de  la  houille  d'origine  et  de  la  houill»'  lavée  furent 
d'autant  plus  recueillis  ei  analysés  avec  soin  (|ue  l'on  considéra  (pie  les 
résultats  obtenus,  corrigés  d'après  l'humidité  trouvée  dans  les  échantilloTis 
de  houille  tels  (pie  recueillis  ci-dessus,  seraient  plus  pnHhes  de  la  \éritable 
analyse  de  houille  (pie  les  rc'sultats  obtenus  du  pnKluit  d'après  toute  autre 
méthode  d'échantillonnage  possible  pendant  la  durée  de  l'essai. 

I.es  boîtes  d'iVliantillons  dont  il  est  parlé  ci-dessus  étaient  faites  de 
fer  étamé  solide  a\ec  des  cou\ercles  à  leviers,  c.a.d.  des  c()u\ercles  hermé- 
ticpies  du  genre  communément  employé  pour  les  boîtes  de  peinture;  elles 
avaient  S"  de  diamètre  et  5"  de  haut  et  i)ouvaient  contenir  environ  un 
kilogramme  de  houille  broyée.  Cha(iue  boîte  était  contenue  dans  une 
autre  légèrement  plus  grande  avec  couvercle  à  coulisse,  le  but  de  cette 
boîte  extérieure  étant  de  proti'ger  la  boîte  intérieure  de  tout  dommage 
physi(pie.  On  dé-couvrit  (pie  mC'me  ces  doubles  boîtes  n'empêchaient  pas 
complètement  les  changements  d'humidité  dans  la  houille  y  contenue, 
mais  la  perte  d'humidité  entre  la  mine  et  le  laboratoire  ne  pouvait  être 
que  iH'tite.  Les  couvercles  d<s  boîtes  contenant  les  derniers  échantillons 
de  la  mine,  parmi  les(piels  se  trouvaient  les  lignites  furent  scellés  avec  de 
la  cire  i)aratifine.  Les  boîtes  d'échantillon  furent  marquées  avec  leur 
numéro  au  dessous  et  sur  le  couvercle  des  deux  boîtes. 

Toutes  les  bouteilles  et   les  tubes  spécimens  furent   fernu  s   par  di 
bouchons   imprégnés  de  cire   paraffine. 

î:rii.\Nrii,i,()Ns  dk  c  kndrks 

Des  échantillons  réguliers  de  cendre  furent  obtenus  en  brillant  environ 
200  grammes  de  l'échantillon  de  houille  finement  broyé  sur  des  plateaux 
sixViaux  dans  une  fournaise  à  moufle. 

Les  échantillons  de  cendres  des  essais  au  générateur  et  au  gazogène 
furent  obtenus  en  prenant  toutes  les  cendres  et  le  mâchefer  enlevés  pendant 
l'essai  et  en  les  broyant  ou  en  les  divisant  d'une  fa(;on  satisfaisante  jus(prà 
ce  (pi'un  petit  ('chantillon  ait  été  oliienii  (|ui  fut  finalement  broyé  sur  une 
planche  de  fa(,()n  à  |X)uvoir  passer  sur  un  tamis  à  maille  80,  et  envoyé  au 
chimiste  dans   une  bouteille. 


KtlI.XNTII.I.ONS    DlC    tOKlC 

Des  morceaux  représentatifs  de  coke  furent  choisis,  tel  que  décrit 
dans  la  IV'ème  Partie,  1er  Volume;  ceux-ci  furent  broyés  ît  une  petite  gros- 
seur et  (Vrasés  ensuite  sur  une  planche  à  lessive  de  fa(;(>n  ;\  passer  sur  un 
tamis  à  maille  80;  le  pnxluit,  (|ui  pesait  environ  100  grammes  fut  placé  dans 
une  bouteille,  éti(iueté  et  envoyé  au  lab<)rat(jire  chimique. 

On  ne  considéra  pts  désirable  de  moudre  le  coke  dans  un  moulin  à 
boules  de  fer,  car  l'abrasion  tant  du  moulin  que  des  Ixiules  d'acier  était 
tout    îi.   fait   visible. 


141 

f;CHANTn.I.ONS    OK   (lAZ 

I)i>  (Vhantillons  provenant  des  tuyaux  à  gaz  furent  pris  en  arrière 
(lu  m'iiirateur  à  l'inlrée  de  l'ouverture  donnant  sur  le  tuyau  conduisant 
à  1,1  cluniinée,  les  détails  complets  étant  donnés  dans  la  Mlème  partie. 
Pour  les  trente  premiers  essais  au  générateur,  les  gaz  des  tuyaux  furent 
retirés  au  mo\en  d'un  tube  de  fer  ^ui  fut  plus  tard  remplacé  par  un  tube 
d'acier,  émailié  .1  l'intérieur  et  à  l'extérieur  et  (|ue  l'on  employa  dans  tous 
les  essais  (jui  suivirent.  Comme  certains  composés  de  ces  gaz  réagissent 
fortement  ensemble  (|uand  ils  passent  sur  la  surface  d'un  fer  fortement 
chauffé,  le  changement  en  un  tube  éniaillé  fut  fait  dans  le  but  de  prévenir 
tout  changement  dans  la  composition  du  gaz  lors  de  son  passage  dans  le 
tube  d'échantillonnage  (pii  est  exposé  à  la  chaleur  des  tuyaux  du  généra- 
teur. 

Pendant  l'été  de  1<)()7.  les  analyses  des  gaz  des  tuyaux  furent  faites 
clans  un  appareil  Orsat-Muncke  et  le  gaz  fut  aspiré  du  tuyau  dans  le  tulœ 
d'échantillonnagiet  les  tubes  qui  lui  étaient  reliées  ainsi  que  par  un  robint-t 
à  trois  branches  jus<iue  dans  l'appareil  lui-même.  Quand  tout  l'air  avait 
été  déplacé  par  les  gaz  îles  tuyaux,  le  robinet  à  trois  branches  avait  été 
tourné  admettant  ainsi  l'échantillon  tlirectement  dans  le  récipient  à  me- 
surage  de  l'appareil.  Dans  tous  les  essais  subst-<iuents  au  générateur  les 
gaz  furent  retirés  à  travers  le  tube  d'é-chantillonnage  «'t  à  travers  les  autres 
tubes  et  un  tube  en  T  justiu'à  un  épuiseur  A  jet  d'eau.  Un  couple  de  deux 
bouteilles  d'aspiration  de  500  ce.  représenté  sur  la  Planche  LVII,  con- 
tenant un  mélange  de  parties  égales  de  glycérine  et  d'eau  et  reliées  ensemble 
à  travers  le  tube  de  côté  au  fond  de  chaciue  bouteille  par  un  tube  de  caout- 
chouc, furent  employées  pour  recueillir  l'échantillon.  Ine  des  bouteilles 
était  reliée  au  tube  en  T  mentionné  ci-dessus  par  le  tube  en  caoutchouc 
muni  tl'une  pince  à  ressort;  en  élevant  la  seconile  bouteille  et  en  ouvrant 
la  pince  à  ressort,  la  première  lM)Uteille  et  les  tubes  qui  y  étaient  reliés 
furent  remplis  de  glycérine  et  d'eau  justju'à  la  jonction  du  tube  en  T  au 
dessus  diKiuel  les  gaz  des  tuyaux  s'écoulèrent.  Un  échantillon  du  gaz  fut 
alors  .imené  dans  la  lM)Uteille  en  abaissant  la  seconde,  la  pince  à  ressort 
fut  fermée,  le  tube  disjoint  du  tube  en  T  et  l'échantillon  amené  au  lalx»- 
ratoire.  l.e  gaz  fut  conservé  sous  pression  en  conservant  la  seconde  bou- 
teille sur  le  dessus  jusqu'à  ce  qu'elle  soit  transportée  à  l'appareil  d'analyses 
Raiulall  et  Barnhart,  toute  possibilité  d'entrée  d'air  dans  le  gaz  étant 
ainsi  évitée. 

Un  mélange  de  glycérine  et  d'eau  n'a  tju'une  légère  action  dissolvante 
sur  lis  gaz  du  caractère  de  ceux  essayés  et  c'est  probablement  le  meilleur 
substitut  au  mercure  dans  l'assemblage  des  échantillons  de  gaz. 

Les  échantillons  de  Gaz  du  gazogène  furent  pris  d'un  robinet  d'arrêt 
placé  sur  la  conduite  principale  sur  le  côté  de  la  pression  du  souffleur. 
Des  bouteilles  d't-chantillons  à  aspiration  du  genre  de  celles  décrites  ci- 
dessus  furent  employc'es.  l'échantillons  de  gaz  transporté  au  laboratoire 
et  de  là  dans  l'appareil  d'analyse  des  gaz;   mais  la  nuit,  lorsqu'il  ne  fut  pas 
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possible  (le  coinmencer  de  suite  avec  les  analyses,  les  échantillons  furent 
recueillis  au  dessus  de  l'eau  dans  des  bouteilles  de  250  ce.  l'eau  étant  re- 
jetée autant  (lue  possible  en  dehors  des  bouteilles  (|ui  furent  ali>rs  i)()UchtH.*s, 
éticiuetées  et  plactts  le  cou  en  bas  dans  un  récipient  contenant  de  l'eau. 
Quand  le  ni\s  fut  recpiis  |«)ur  l'analyse,  les  bouteilles  furent  débouchées 
sous  l'eau  et  le  naz  amené  tlans  une  Ixiuteille  d'tVhantillon  h  aspiration  au 
moyen  d'un  tuyau  de  conduite  en  \erre  suffisamment  recourbé. 

Les  échantillons  de  Gaz  de  Fours  à  Coke  furent  pris  sur  le  dessus  des  fours 
à  coke  de  la  Nova  Scotia  Steel  and  Coal  Co.,  ainsi  que  dans  les  tuyaux 
entre  les  fours  et  la  cheniniée.  In  tuyau  de  fer  ayant  une  ouverture  de 
l'  et  lonj:  de  20  pie<ls  fut  placé  ;\  travers  le  trou  d'observation  dans  le 
dessus  de  la  i)orte  d'un  four  afin  de  retirer  les  «as  du  dessus  de  la  charge; 
un  tuyau  plus  court  fut  employé  jMJur  recueillir  les  échantillons  des  tuyaux 
souterrains,  des  trous  spciiaux  étant  fx-rcés  à  travers  la  brique  du  tunnel 
pour  laisser  passer  le  tuyau.  Le  «az  fut  aspiré  à  travers  le  tuyau  et  les 
tubes  adjoints,  ainsi  qu'h  travers  un  tube  tl'échantillons  en  verre  «l'une 
capacité  d'environ  20  ce,  au  moyen  d'une  pompe  à  main  en  caoutchouc 
ou  de  deux  jjrandes  bouteilles  employées  comme  aspirateur,  cimi  litres 
de  ^ja/î  étant  ainsi  retirés.  Les  tubes  à  échantillons  de  gaz  avaient  la  forme 
de  iK'lites  éprouvettes  cylin(lri(|ues  à  liqui<les,  avec  un  rétrécissement 
dans  le  tube  de  chaciue  côté  de  la  boule;  (|uand  ils  furent  remplis  des  gaz 
requis,  ils  furent  temporairement  fermés  par  «les  pini'es  à  pression  sur  les 
tubes  en  caoutchouc  y  reliés,  emportt's  au  lalxjratoire  tout  proche  et  im- 
nu'«liatement  fermés  aux  rétn'cissures  par  la  Hamme  «lu  gaz.  Quand  les 
échantillons  furent  re«iuis  pour  l'analyse,  les  extrémités  des  tubes  furent 
brisées  dans  le  mercure  «lans  un  auge  pr()fon«le  et  le  gaz  transféré  dans  les 
tubes  «l'analyse  en  verre  «lur  «lans  ks«|uels  ils  furent  enfermés  sur  le  mercure 
jus<|u'à  ce  «|u'ils  soient  versés  «lans  l'appareil  à  gaz  de  Bone  et  Whei'Ier; 
un  tube  plein  de  gaz  fut  suffisant  pour  au  moins  deux  analyses  complètes 
dans  «-et  appareil. 

MMÉROTAGK  DKS  ÉCH.ANTILLONS 


Par  suite  du  gran«l  nombre  «1 '«'chant illons  de  l'une  et  l'autre  sorte 
qui  furent  obtenus  de  la  houille  prise  de  cha<iue  houillère  spéciale  ou  de 
veine  échantillonée,  il  fut  nécessaire  d'imaginer  un  système  de  numérotage 
qui  pourrait  indif|uer  de  suite  la  relation  de  chatiue  «'-chantillon  avec  s«)n 
conipagn«)n,  tout  en  pr«'servant  son  inilividualité.  Le  système  adopté  qui 
fonctionna  très  bien  ])eut  être  expli«iué  «le  la  manière  suivante: 

Quand  un  échantillon  régulier  ou  l'échantillon  principal  fut  pris  à  la 
houillèr«-,  il  fut  placé  «lans  «les  sacs  muni  d'éti(iuettes  «le  cuir  iK)rtant  un 
numéro  de  série  allant  de  1  ;\— ;  ce  numéro  fui  inc«)rp«)ré  dans  le  numéro 
du  laboratoire  se  rapportant  A  t«)us  les  échantillons  provenant  de  cette 
mine. 
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In  l'XfinpU'  n'iidra  la  rhcisf  plus  claire:-- 

Supposons  ijui-  l'iVliantillon  prinripal  de  houille  soit 33 

I, 'échantillon  de  mine  serait  numéroté ^33 

L'échantillon  final  de  houille  lavéf 233 

L'échantillon   de   h(  uille   provenant    de   l'essai    au   ^'énérateur   de   la 

houille  «l'origine 333 

L'échantillon  de  cendres  de  la  houille  d'origine 433 

L'échantillon  de  houille  de  l'essai  au  générateur  de  la  houille  lavée.  533 

L'échantillon  de  cendres  de  l'essai  au  générateur  de  la  houille  lavée       633 
L'échantillon  de  houille  de  l'essai  de  houille  au  ga/ogène  733 

L'échantillon  de  cendres  de  l'essai  de  houille  au  gazogène  833 

Si  le  reste  de  la  houille  d'origine  était  rééchantillonné  à  une  date 

ultérieure,  l'échantillon  de  laboratoire  c|ui  en  résulterait  serait     1033 
lii  éihantillon  provenant  de  l'essai  au  générateur  après  ce  rééchantil- 
lonnage serait ^333 

In  second  lot  <le  houille  de  la  même  min"  et  veine  serait  2033 

|-".t    un    troisième    lot 3033 

Si  la  houille  d'origine  était  par  exemple  3,  alors  l'échantillon  de  mine 
serait    103  et   ainsi  de  suite: 

Dans  certains  cas,  un  échantillon  de  houille  fut  envoyé  de  la  mine 
en  deux  parties  (|ui  furent  échantillonnées  séparément,  puis  mêlées  et  ré- 
échantillonnées; ces  trois  échantillons  furent  analysés,  mais  les  essais  au 
générateur,  etc.,  furent  faits  avec  la  houille  mélangée  seulement.  Ces 
deux  parties  de  l'échantillon  furent  à  l'origine  distinguées  par  les  éti<iuettes 
rie  celui  (jui  aurait  été  couix'  avec  un  couteau.  Supposons  «lue  le  No. 
sur  l'étitiuetle  soit  22,  alors: — 

La  houille  des  sacs  ayant  leur  éticpiette  entière  serait      22 

La  houille  îles  sacs  ayant  leur  étiquette  partagiV-  22SF 

l'.t  la  houille  mélangée 22M 

In  échantillon  de  houille  provenant  «le  l'essai  au  générateur  «le  la 

houille  mélangé-e ,>22M 

Les  échantillons  «le  houille  provenant  d'essais  avec  «k..  s'>iuti«)ns 
lourdes,  etc.,  portèrent  le  numé-ro  de  la  houille  d'«)rigine,  suivi  «k  le. très 
cl    (le   iuimér«w  distinctifs. 

Les  irhantillons  supplémentaires  de  houille  «pii  n'avaient  pas  été  com- 
pris dans  1«'  système  «l'origine  furent  numérotés  Kx.  L  l".x.  2,  etc. 

Lu  iVhantillon  «le  coke  pnxluit  «le  la  houille  33  s'il  pr«)venail  «l'un:— 

Four  (  )(to  H«)ffman  à  Sydne\  serait ("1   33 

Four  à  ruches  à  Britlgeport C  2  33 

Four  Birnanl  aux  mines  de  Sydney ('3  33 

Four  Bernartl  à  Lille C-i  33 

Four  à  ruches  à  Coleman ^5  33 


^■M 
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IH'S  tVliant liions  s|)<Vi;uix  di-  coke  furriu  mar(|ui-s  l'I,  C2.  etc. 
I.fs  iVlianiiiiotis  fiiri-nt  maniués  str;.,  strliés  A  l'air  du  bruts,  suivant 
If  iraiit'tiuMit  ([uMs  avaient  ou  non  rf<,'us. 


RKCORDS  KT  CALCl  LS 

Toutes  les  notes  furent  conservées  ainsi  ([ue  les  |Kmls,  etc..  et  enre- 
gistrés par  chaiiue  eliimiste  dans  son  livre  de  lalK)ratoire:  les  calculs  né- 
cessaires pour  une  détermination  furent  faits  d'après  les  |x>ids  et  enre- 
gistrés dans  le  même  livre.  De  temps  en  temps  ce  travail  fut  transféré 
dans  le  livre  régulier  des  records,  un  livre  séparé  étant  conservé  |)«)ur  cha- 
que classe  de  travail;  on  en  garde  un  par  exemple  pour  conserver  la  trace 
des  échantillons  re(,us,  un  autre  pour  les  déterminations  d'humidité  et 
ainsi  de  suite.  On  les  écrivit  avec  un  crayon  dur,  des  duplicatas  étant 
faits  i)our  être  conservés  dans  les  voûtes  de  l'iniversité.  Il  n'y  eut  tiue 
les  chiffres  d'origine  et  essentiels  ([ui  furent  copiés  des  livres  du  laboratoire 
lors  du  transfert  des  analyses;  toutes  les  soustractions  et  autres  calculs 
furent  faites  de  nouveau  d'après  les  données  originelles  telles  c|ue  copiées 
et  les  résultats  furent  alors  comparés  avec  ceux  préct-demnient  obtenus; 
cette  méth(xle  vérifiant  ainsi  à  la  fois  la  copie  des  données  et  l'exactitude 
des  calculs.  (Juand  les  premiers  calculs  furent  faits  au  moyen  des  loga- 
rithmes à  (|uatre  chiffres,  on  se  servit  d'une  règle  à  coulisse  de  10",  si  pos- 
sible ])ou.  I;:  N  nfication  et  vice  versa;  mais  le  quatrième  chiffre  signifi- 
catif du  résultat,  si  re(|uis,  fut  toujours  enregistré  tel  que  trouvé  par  les 
logarithmes.  Les  résultats  obtenus  furent  également  enregistrés  sur  des 
feuilles  de  rec(.r(ls,  l'une  d'elles  étant  conservé-e  ix)ur  chaque  houille:  on 
verra  la  feuille  d'échantillon  ci-dessous  (jue  les  résultats  des  déterminations 
actuelles  sont  entrés  dans  les  trois  premières  colonnes,  l'analyse  finale 
telle  c|ue  rapportée  étant  donnée  dans  la  dernière  colonne.  La  plupart 
des  déterminations  furent  obtenues  et  les  calculs  faits  de  fa^on  à  donner 
un  chirtre  significatif  de  plus  (|ue  dans  le  résultat  final  rapporté. 
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TABI.EAl    XI. IV 
Rapport  de  l'analyse  de  houille — Laboratoire  des  essais  de  Houille 

l'NlVEKSITÉ    Mcdll-L,   SkcTIDN    DI'   (lÉNIE    MINIER 
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KcH.XNTiLl.oN  27.  Minf  No.  J,  Houillère  de 
Coiil  Creek,  Crowsnesl  Pins  Coiil  Co., 
hernie,  C.B.  Houille  commerciale  criblée. 
Versée  sur  un  crible  à  secousse  de  Z'  et  sur 
une  courroie  de  Iriage  de  70  pieds  courant  ài 
SO  pieds  pur  minute. 

lliMiniTÊ — Dans    l'cKhantillon    «le     mine, 

|KTti-  sur  le  sirhaKe  à  .  ..ir I  0-90 

~|Hrte  supiilt'inentaire  à  I05°(".  (22t°K.) 

[cendre  dans  l'échantillon  =  S  •  l.V  j  ) 

— tiilal  de  l'hiiniidité 

Dans  la  houille  mise  clans  les  Kénérateurs — 
Kssiii  au  Kénérateur  Xo.  6".  ('.  T.  .17 
{cendre  dans  l'échantillon  =  9--4I'  i)    .  .  . 

Dans  la  houille  misi'  dans  les  K^zogènes — 
Kssiii  au  gazogène  Xo 

.\n.M.YSH    .ApPROXLMATIVE    de   l.A    HolILLË 

SÈCHE 

("arhone  fixe  (piir  différence) 

Matière  volatile — sur  la  houille  sèche 

— dans    l'H-hantillon    re<,'U    corrigé    pour 

l'humidité  {0-55'  ',) 

("endres — houille  brûlét-  <lans  le  manchon    . 

— houille  brûlée  dans  le  brûleur 

— houille  brûlée  dans  l'oxygène 

An.m.yse  Définitive  de  Hoiille  Sèche 


0-97i. 


26-42 

25-86 
8-96 


9-29    9-29 


Carljone 

fly<lrogène 

Soufre — p;ir  la  méth;Kle  d'EskIa 

— IKir  la  ntéthode  d'KskIa 

— ilans  les  Heures  du  calorimètre 

Xitrogène 

Oxygène  ijiiir  ilifférence) 

l'ilt  VOIR     C.M.ORIFlylE      DE     I..\      HoiILLE 

Skcuk 
— [Kir  le  calorimètre  Malher  Bomb 

—  jKir  le  calorimètre  Malher  Bonib 

— |>iir  le  calorimètre  <le  Kohler 

—  |)iir  le  calorimètre  de  Kohler 

— |wr  calcules  basc's  sur  l'eau  à  la  tempé- 
rature al  mosphéri<|ue 

-par  calculs  basés  sur  l'eau  à  la  temi)é- 

rature  atmosphéri<|UC 

rKOl-RIlWÉS      I>H      C.\RBONl:i.\TI()N      DE      l.A 
Ilot  1I.1.E 

/.iirijc  morcniH  de  houille  friable 

l'KSANTHl  H  Sl'l'xlFlglE   DE  L.\  HOt  II.LE 

— aj)|iiirente 

— réelle 

M  \rif:RK  l'oMin  sTiHi  i;  dans  i.a  Cendre 
Si.:(  HE 
-de  l'essai  au  générateur  Xo.  G.CT.37 .  . 

de  l'essai  au  gazogène  Xo 

I'dIM    \W.   ht  SION    DE   l.A    I'ENDRE 

ilegrés  centigrades   

— degrés  rahreiiheil 

.\i  iki  s  .\\M.\si..s     Proportion     FC   VM .  . 
Proportion  C  II 


79 -20  79 -.U 
4-41  4-44 
0-47; 


0-.?4 
115 


o-.n 

117 


7691 


7667 


25-5 


0-9  <; 

1-.1  '/, 

2-2  ', 

10 


64-7 
26-3 


90 


79-3 
4-4 
0-5 


1-2 
5-6 


cal. 
B.T.l 
7,680  cal.   par  gram. 
l.?,820  B.T.f.  par  liv. 


.  par  gram. 
r.r.  par  liv. 


7,690  cal.   p;ir  gram. 
B.T.L .  par  Uv. 
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IK-ll 


KeM  \Rl.)t  F' 


Chimiste 
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Horil.l.K  SACHANT  A  I.'AIK 


l.a  (|uaiitit(''  d'i'ati  incluse  dans  la  hoiiilli'  (juaiul  l'Ili'  t'st  acIu'iiV  i>t 
vriidui'  rst  d'IialiiiiKU-  un  iti'iii  iin|H>r(ant.  DitTériMits  lots  di-  hoiiilli'  pro- 
vi'iiani  df  la  nu'nii-  iniiii'  i-t  de  la  nirini-  veine  sont  sujets  \  |M)sséder  une 
ilose  d'Iunnidilé  (iiii  ditïère  eonsidéralileinent  suivant  les  conditions  cli- 
niatéri(|ues.  Kn  même  temps,  cependant,  il  semble  <|u'il  y  ait  |>our  chaijue 
houille  particulière  un  cliitïre  défini  vers  leciuel  le  ])<)urcentane  d'iiiunidité 
c|iiand  la  houille  est  ex|H)sée  à  l'air,  mais  protégée  de  la  pluie;  ce  chiffre 
|H'Ut  être  décrit  comme  le  pourcentage  d'eau  dans  la  houille  sérhéi'  à  l'air. 
Comme  ce  iH)urcentane  n'est  <|u'approximati\ement  constant  il  aunmentf 
lors  <les  lem])s  humides  et  diminue  dans  les  ti'mjjs  secs  on  crut  nécessaire 
d'étalilir,  connue  métlKnle  étalon  de  séchage  à  l'air,  ime  mélhcnle  (|ui  serait 
indépendante  des  variations  des  conditions  atmosphéri(|ues.  La  métlKnle 
(|ue  l'on  décida  de  suivre  consistait  à  exjjoser  la  houille  à  l'air  humidifié 
au  mo\en  d'une  solution  de  chlorure  de  calcium  d'une  pesanteur  spécifi- 
<|ue  1  -M),  jus(|u'à  ce  ((u'elle  cesse  de  perdre  du  |)oids  et  il  est  reconnu  (|ue 
la  houille  séchée  à  l'air  est  une  houille  qui  a  été  traitée  de  cette  façon. 

l.a  solution  de  chlorure  de  calcium  de  la  force  ci-dessus  a  une  pression 
de  \a|)eur  (|ui  est  aj)proxiniativenient  de  (I-5S  fois  celle  de  l'eau,  ce  (|ui  fait 
<pie  l'air  se  tient  en  contact  a\ec  la  solution  à  une  humidité  de  5S  pour 
cent  nui  n'est  pas  affectée  par  les  |)etits  changements  de  temiRTature. 
.S8' V   d'humidité  fut  choisi  connue  la  condition  atmosphéricpie  moyenne. 

Ce  pnH'édé  de  séchage  à  l'air  ne  servit  r|u'avec  les  échantillons 
de  mine  en\<)>és  directement  dans  de  douilles  hoîtes  tel  tiue  décrit 
ci-dessus.  Les  boîtes  furent  ouvertes  et  la  houille  rapidement  broyée  à 
une  grosseur  de  •4'  dans  un  broyeur  à  mâchoires,  répandue  sur  deux  pla- 
teaux de  12"  X  10' et  |H'sée;  les  plateaux  furent  ensuite  placés  dans  une 
boite  spéciale  faite  de  façon  à  être  assez  im[X'rméable  clans  laciuelle  <le  jK'tites 
lattes  prirent  la  place  de  rayons  pour  (KTinettre  la  libre  circulation  de  l'air 
cl  dans  la(|uelle  furent  également  i)lacés  un  certain  nombre  de  plateaux 
contenant  des  morceaux  de  pierre  ponce  dans  une  solution  de  chlorure 
de  chaux  (|M'sanleur  spécificpie  \-M)  déterminée  ;\  l.S°C.)  Voir  Planche 
LI\'.  Les  plateaux  de  houille  furent  ])esés  de  temps  en  temps;  on  trouva 
en  général  (ju'ils  perdaient  du  poids  pendant  environ  une  semaine  ou  dix 
jours  et  ils  reconum  nièrent  ensuite  à  gagner  légèrement,  ce  gain  étant 
probablement  d(l  à  l'oxidation;  la  ix-rte  maxima  fut  considérée  comme  pro- 
venant de  l'eau  |HTdue  ;«'inlant  le  séchage  à  l'air.  La  houille  séchée  à 
l'air  fut  broyée  dans  le  moulin  à  boules  et  l'humidité  laissé  dans  l'échantillon 
broyé  déterminé  comme  à  1  habitude.  On  trouva  (|ue  certaines  lignites 
ne  donnaient  pas  un  minimum  île  poids  comme  ci-tlessus,  même  après 
six  semaines,  ce  qui  fait  t|ue  le  séchage  à  l'air  fut  arrêté  (|uand  le  degré  de 
perte  devint  presque  nul,  mais  les  résultats  obtenus  avec  des  houilles  à 
grande  humidité  ne  paraissent  pas  être  très  consislents. 

La  houille  telle  (|ue  chargi-e  tians  les  générateurs  ou  les  gazogènes 
(excluant  les  houilles  lavées  et  les  lignites)  est  ordinairement  décrite  comme 
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(11'  1,1  limiillc  si'chf.  In  ixanun  di-  .<5  hoiiillis  iiumira  (|iif  la  nioyi-nni-  de 
l'eau  dans  la  liouilK-  tilli-  <|ur  cliarniV  ilans  \i-  «rn»  ratt-iir  ('tait  dt-  1  14  |H)ur 
i-cnt  t't  ilans  li's  échaïuillonx  i-orri'siMHidants  df  niint"  s«''(lu''s  à  l'air  dt-  l'>5 
pour  (cnt  ;  \ iiiul  <li'  l'i'^  li(iuilU'>  asaii-iil  mu-  iiioyi'iine  «li-  1  •  72' ,'  d'iaii  tilKs 
(|iK'  (har^t'is  dans  li-  nazo^tiH'  v\  1  -60'  ;  dans  U-s  ('rhanlillons  {orrcsixindants 
df  iniiif  sriliés  à  l'air.  La  proportion  i-st  assi'/  rappnK'hcV,  mais  i-n  niêmc 
temps  les  chilïres  donnes  montrent  <|ue  l'eau  laissée  dans  la  houille  séclu'f 
à  l'ait  lelle  (lUe  ci-dessus  est  approximativement  la  même  (|ue  telle  trolivt'f 
dans  le  (|iie  l'on  peut  apjH-ler  la  houille  eomnieriiale  sèrhe.  {.'humidité 
iiioyeime  <lans  les  .i.S  échantillons  de  mine  tels  que  re(,Us  et  avant  le  -écha^e 
à  l'air  était  de  2'>V  ', ,  la  [K'rte  moyenne  dans  le  séi  ha^e  à  l'air  .lyant  ainsi 
été  de   I  -0  |Miur  cent. 


MHTHODKS  .XNAI.VTiyiKS  KT  UKSI  I.T.ATS  DKRIVKS 

RKM.XRyt  lis   (iÊNÉRALKS 

L'uutillaKc  du  lalK)ratoire  comprenait  les  appareils  sui\ants  (|ui  ne 
sont  pas  dé<Tits  dans  toutes  autre  partie  de  ce  rapport:  une  balance  de 
S.irt'irius  et  des  iM)ids;  un  mortier  A  moudre  en  agate  mu  par  la  force  mo- 
trii-e:  un  four  à  air  chaud  spécialement  construit  :  un  hygromètre  <le  Mason  ; 
une  piKiue  chaude  chauffée  au  gaz;  une  phuiue  chauffw  à  l'électricité; 
et  les  appareils  et  accessoires  d'un  lalM)ratoire  chinii(iue.  .Aucun  de  ces 
appareils  n'a  besoin  d'être  décrit,  excepté  le  four  dont  les  dimensions  in- 
térieures étaient  d'environ  24"  X  12'  X  12' avec  six  rayons,  chauffé  au  gas 
dans  les  côtés  et  disposé  de  fa(,-on  à  ce  (|ue  l'air  qui  entrait  par  le  fond  passe 
au  dessus  de  chatiui  rayon  dans  l'ordre  avant  de  s'trhapjXT  par  les  trous 
I)r;itl(|ués  dans  le  toit.  La  température  dans  le  four  fut  réglée  au  moyen 
d'un  régulateur  à  pression  à  gas  "McKlèle  .A",  voir  Fig.  ,S()  (décrit  dans  un 
document  lu  par  K.  Stansfield  devant  la  Société  Farady,  le  2  mai  1911). 

On  trouva  (|u'il  était  absolument  impossible  d'être  consistent  dans 
l'i  :;îji!;>i  des  unités;  certains  appareils  chimitiues  sont  gradués  et  catalogués 
par  les  marchands  en  unités  métriques  et  d'autres  en  unités  anglaises. 
On  pensa  ([u'il  n'était  pas  né-ce*  us  .  •  donner  les  étiuivalents  dans  chaciue 
cas  car  les  unités  données  dan  <i  r^iiort  sont  celles  qui  sont  d'un  emploi 
le  plus  commun  dans  ce  cas  p,  i;i(  ii!  .r,  ex.  un  tube  de  combustion  avec 
ouverture  de  18mm.  dont  on  parle  en  même  temps  qu'un  tuyau  en  V 
de  6'.  Les  chimistes  emploient  presqu'exclusivement  les  mesures  et  les 
poids  métriques;  mais  les  résultats  qui  doivent  servir  aux  ingénieurs  sont 
ordinairement  rapportés  en  unités  Britanniques. 

Quand  des  portions  d'échantillons  de  houille  requis  pour  toute  déter- 
mination sont  pesés  d'une  bouteille  dans  une  grande  cuiller,  ou  peut  pren- 
dre un  |)oids  déterminé  (p.  ex.  1  gram.)  mais  on  s'expf)se  à  un  changement 
îU  l'humidité  dans  l'échantillon  {wndant  le  pesage  et  sp<Vialemenf  avec  des 
houilles  riches  en  soufre  et  en  cendres,  il  y  a  danger  que  la  matière  !>ius 
ounle  ne  s'accumule  au  fond  de  la  liouteille  d'échantillon,  ce  qui  fait   que 
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l'(in  no  pvut  obtenir  uni-  [M>rtion  ri'i)rt->«.-ntativf.  Si  rtVhantillon  est  mélan- 
K^'  sur  uiu'  ffuillf  (If  papier  avant  tl'en  enlever  une  partie  |M)ur  être  analysât-, 
on  oi)vie  ii  le  dernier  danger,  mais  on  s'ex|xise  davantaK'e  au  chanKement 
d'humidité;  et  omime  l'iVhantillon  tout  entier  est  ainsi  exponé  à  l'air 
(•ha(|i.e  fois  (|u'une  |>ortion  est  enlevi'f  pour  l'analyse,  la  différence  entre  la 
pr<i|K)rti(>n  d'Iuunidité  «le  la  première  et  de  la  dernière  |>ortion  peut  être 
consi<léral)le.  ("est  afin  de  surmonter  les  diffirultés  ti-dessus  (|ue  l'on 
a<l(>pta  la  métlvKle  consistant  ii  remplir  un  grand  nombre  de  tuln-s  sfrfrimens 
avec  r<Vhantillon.  i.'tVhantillon  fut  bien  mélangé  ainsi  (|u'il  a  été  pré- 
cé'tlemment  <lécrit,  et  cha(|ue  tube  fut  rempli  d'une  |iortion  représentative; 
on  SI-  ser\  it  «l'un  nouveau  tulx-  jxnir  cha(|ue  détermination  et  son  contenu 
fut  iHst-  sans  être  trop  exposé'  A  l'air,  yuand  une  |M)rtion  de  l'é-chantillon 
fut  re<|uise  iM)ur  une  analysi-,  on  prit  un  tuln-  «l'une  dimension  sutïisiimment 
grande,  on  l'essaya,  on  le  [xsa,  la  houille  fut  verser  dans  le  récipient  et  le 
tul>e  fut  immé<liatement  relM)uché  et  re|K'sé,  la  différence  dans  le  jioids 
«lonnant  le  |ioids  exact  de  la  houille  enlevt-e;  il  fut  naturellement  imiM)ssiblt 
«le  pren«lre  un  |H)i«l!  vré«léterminé  «le  l'i'chantillon.  La  méth«Kle  ci-«lessus 
fut  employt'e  |)our  tous  les  «chantillons  réguliers  de  houille;  mais  pour  les 
«chantilions  de  «oke  et  de  cen«lres  et  |)our  les  échantillons  de  houille  m«)ins 
im|)ortants.  la  méth(Mle  de  in-sage  «l'une  bouteille  «lans  une  gran«le  cuiller 
fut  employée.  Pour  éviter  la  réiM'titi«)n  d'explicati«>ns,  la  phrase  "un 
gramme  de  l'échantillon  fut  pris"  a  été  employc-e  «lans  ce  rap|i«)rt  |X)ur 
signifier  à  la  fois  le  |Ksage  «l'exactenient  un  granune  dans  une  cuiller  et 
l'emploi  du  contenu  d'un  tube  d'tVhantillon  «l'approximativement  1  gram- 
me; le  poi«ls  exact  de  ce  dernier  fut,  naturellement  employé  jiour  faire  les 
calculs  né'ci-ssairi's  i)our  la  «létermination  en  «|uestion. 

yuan«l  un  «ombustible  est  brfllé  «lans  un  «-alorimètre  ordinaire,  les 
ppKluits  «le  la  combustion  sont  refr«>i«lis  aux  tempé-ratures  «>rdinaires  et  ils 
ren«knt  atnsi  t<iUte  la  chaleur  «lisp«)nible.  Dans  un  générateur  à  vaix-ur 
ou  dans  une  ma«hine  à  jj;-/,  les  pnxluits  «le  la  combustion  s'échappent  tou- 
jours à  une  température  supérieure  à  celle  «le  l'eau  bouillante;  ainsi  la 
i-haieur  sensible  il«>  gaz  ;  st  |xT«lue  ainsi  que  la  chaleur  latente  «le  va|Kj- 
risalioii  «le  loure  xaix-iir  présente.  La  chaleur  sensible  [x-rdue  variera 
a\i"v  les  conditions  ni.ii^  conmie  la  chaleur  latente  «le  la  vap».'ur  est  une  «|uan- 
tité  dédnif  et  Kiul  à  fait  -onsidérable  et  est  pres«iu'inévitablement  perdue, 
elle  est  souverit  soustraite  de  la  valeur  calorifique  du  combustible,  le  ré- 
sultat étant  ap!.<-lé  net  ou  inférieur  pour  le  distinguer  «le  la  valeur  cal«)- 
rifi(|ue  «iéterniinée  «pii  est  apix-lée  gnjsse  ou  supérieure.  La  grosse  valeur 
«•al«)rifique  d'une  houille  peut  être  «léfinie  comme  la  chaleur  émise  par  la 
combustion  complète  d'une  unité  de  poids  (ou  v«)lume)  quaml  les  pr«xluits 
de  la  c«)mbustion  sont  refroi«lis  à  «les  tempé-ratures  ordinaires.  Dans  tout 
ce  rapport,  on  ne  donne  «jue  les  grosses  valeurs  excepté  dans  le  cas  des  va- 
leurs calorifiques  des  gaz  calculi'-e  (rai)rès  les  analyses  alors  tjue  les  deux 
valeurs  s«)nt  «lonnt'es.  Si  la  chaleur  latente  de  la  vapeur  aux  températures 
or«linaires  est  prise  «omme  étant  596  «alfjries  par  gramme  (ou  1073  l'.T.B. 
par  livre)  alors  6  calories  par  gramme  (ou  11  l'.T.B.  par  livre)  doivent  être 


Plamhf  I.IV. 


ApiKircil  (lo  siihagi',  laboratoirr  i-hiniii|uc.     Section  des  mines  et  de  la  préparation  deii 
minerais,    l'niversité    Mcdill. 
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«Hi»traiu->  <!«•  I'  K""^-^'  viiUut  .  .il"rifi<|u«-  (If  la  hiNnlle  |M»ur  fha<|ui'  iXMur 
(«ni  tlfiiii  i|ir<t»«-  iimfirit'  <|uaii«l  ilk-  vM  UrùUt'  v\  i.î  raUiru-s  pu  gramme 
(ou  '^)  I  r  H  t»->r  livri'  {Miur  >  îiiutiif  innir  n-iit  (ihycIruRèiu-  cin'cllf  cou- 
tH-m  Miitri   (|iif  l'hvilr.n<rnf  <!'    l'tau)  afin  «l'uhlrnir  la  valeur  ialorifi(|Ue 

mile 

I  II  v\'  lupli  mon  livra  la  iiuthmli-  ik-  cakuls»  et  la  magnitmli'  de  cor- 
nilioii   (|iii    l'on    |Htil     ihtrnir. 

I  .1  hoiiilli    \"    H,  iiii.m<l  rllf  •-!   ■-.lu    if.nii«'ni  4  x  ,  irhy<lri>Kiin'  cl  .i  um-  un»»»' 
\.iltiir  (,il"rili    II.-  lit    (iT.Vl  i  «lorw»  sur  Kraimiif       Tillf  inii»-  il.iii»  If  U'n'rali'ur  rllt-  ion- 

iiM.iii  7    *  |i"»r  ifni  il'r.Mi;    i.  m  mkii»  un  il'luiIroK»'»»- ■  lut  (Mf  ri>n«.'<|iK'ni  4  *>    < 

.  'c-ii  .1  ilin'  45  |K«ir  <fiii     ■  m-,  inmii'n  rh\ilr>>Krm'  d.iii-  l'i'aii),  fl  -«.i  un»*-  v.ih 

ritiinic  (i75(l  X  '   cV-t  .i  <lit<    (ii5X  cilorM'». 

I  .1  ii-rrwtinii  (mur  IVaii  il.iii- la  houillr  «•»!  7    <X6    -     44    .ili>fif« 

i  a  «•«rririiiin  [HHir  rhyilri>K>nr<lan»la  himittf  <■»'  4-5  X  5.1  -  23'>    al<>rifi«. 

Toial  i"'  ratarie». 

(.25S-iH,?-5<)75 
la  vali'iir  i  .il>irihi|m-  ^n  -*<■  "li-  la  li..iiilli-  li-li»    •^m-  mi*    ilan-  li    K>'Hir.tlinir  i-^i   jur 
ciini'ijiKni  «If  'li'"!'  1  alorii>  v  la  x.iliiir  !•  t  iW-  5«)Mi  i    lorio  |iiir  uraciinu-  i>ii  4'.j  in>ur  iriil 
t\v  ninin'' 

Pour  li>  i  iiiilrtintihlt'»»  solifk-î*,  les  vak-urs  ralorilniUfH  M»nl  clonnécs 
à  la  lMi>  in  ral'irics  ptir  gramnif  et  aussi  i-n  l'.T  B.  juir  livres;  iKUir  les 
«omliu^lililts  K.i/<ux  «'Iles  sont  (loriiiiVs  «-n  l'.T.B.  par  pie<l>.  uIks  du  )idZ 
niouri    Mmi«K'  à  (>i)°V  et  scuis  uiu'  pri-ssi-Mi  de  nicriurc    !>■  M}'. 

\.  -  ;  ii(l>  Internaiionaux  Ati>iiii(|ue>  louranl-  ont  Otc  t-mploy^-s  dans 
!i;i|i    le  i.-.;-   ;"'   oxNgt'm-    =    I6.()0.l 

Ml  Ml  DITE 

•  1  ;.  1  ■  nfroidii  il  [xsa  un  nust-t  ou  une  ra|»uU-  (l<  |X)rtelaine, 
..!!  ,.;.  ,,;i!t   il'    ri'chantillon  l't  on  le  pia^a  dans  l«'  rreuset  qui  lut 

,i  „  .,  .:  If.  un  four  à  air  ihaiMi  à  105°C  (22\°V.)  (x-ndant  une  heure 
A  (,  i.;  1  '"il  -ir,,  le  creiist-t  fui  transixirté  dans  un  déséchoir,  où  il  put 
sf  r  .  au  dessus  d'acidi-  sulphuri(|uc  Iris  forte;    une  fois  froid  il  fut 

di'  nouve.iii  (h-so  t-l  rirouvi-rt  durant  le  pi'siige  par  une  plaque  de  verre  à 
contrejKiids.  La  différence  entre  le  |X)ids  final  et  le  total  des  poids  d'ori- 
nine  du  creuset  et  la  houille  ou  le  coke  est  la  jx'rte  en  poids  due  à  l'eau  (jui 
a  «  lé  chassée  et  dapri-s  cela,  le  pourcentage  d'humidité  dans  l'é-chantillon 
peut   être   calculé. 


(  ARBONK    KI.XH    KT    MATIKRU    VOLATILK 

La  matière  volatile  dans  la  houille  fut  déterminée  en  chaufïant  un 
gramme  de  l'i-chantillon  dans  un  creuset  en  platine  de  20c.c.  ayant  un 
couvercle  bien  ajusté  pendant  sept  minutes  au  dessus  de  la  flamme  d'un 
brûleur  en  porcelaine  Chaddock;  la  perte  dans  le  poids  représenta  la  ma- 
tière volatile.  Le  creuset  était  supporté  par  un  triangle  en  platine  s'ap- 
puyant  sur  le  dessus  d'une  cheminée  en  argile  réfractaire;  le  triangle 
étant  environ  à  9cm.  au  dessus  de  l'orifice  du  brûleur;    le  creuset  était 
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onl.mri'  .r.inf  cluiniiuV  .U-  IW,  «arnic- .l'aslK-sU..  avant  .^4  cm.  i-n  hauteur. 
vx  7  cm.  .tr  .liam.-trf.  La  llan.nu'  lil.n-  .lu  l.nlk-ur  avait  invin.n  2tl  nn. 
(Il-  haut  l'appn.visioiuunuMU  . l'air  étant  dispos.V  <U-  tilk-  la(.<)n  (lui-  le 
o.ui>  intrricur  dv  la  ll.unnii-  nr  '.uu-h,-  pa>  !.■  .ri-usct  :  rcxtim'ur  <lu  o.tJ- 
venk-  l.rillaut   t<.u,i..urs  laiulis  .im-  rint.'ri.ur  était  fujours  n-n.uvirt  <le 

rharlioii. 

Le-  .arlM.nr  hxt-  fut  <akuU'  en  soustrayant  .k-  100  k-  t..tal  ik-  p..ur- 
ct-ntam-  lie  matière  xolalile  et   de  cendres. 

|.a  nu'th.KJe  ri-dessus  est  prati<|U>>"i-"l  celle  rjui  est  reo.utnian.lit. 
par  r  \nieriean  Iheinieal  Societv,  .ivee  cette  exception  .pie  la  houille  sèche 
est  enipl..N.-e  .lans  .e  .as  au  lieti  .le  houille  non  s.Vhe.  Ce  n'est  .m'en  l'XW 
deux  ans  ai)r.-s  .pie  la  nièth.Kle  ci-dessus  fut  a.L.ptée  .pie  l'on  rec.nmit 
dans  le  iiK.n.le  entier  la  nièth.Kle  .le  l'American  Chenii.al  Society.  C  ette 
.lernkVe  nièth.Kle  est  .kVrite  ainsi  .pi'il  suit:  Matière  Volatile  (  o.iil.us- 
tible-l'lacez  un  nr;ininie  .le  houille  frakhe.  n.ni  sèche,  en  i)oussière  .lans  un 
creuset  en  iilatine  pesant  20  ..u  M)  grammes  et  ayant  un  couverck^  fermant 
juste  Chauffez  au  .lessus  .le  la  llamme  t.)tak'  .run  brûleur  Bunsen  pen- 
.lant  7  minutes,  l.e  creuset  aevrait  être  supporté  par  un  triaii>jle  .le  platine 
avec  le  fon.l  de  ()  à  8  cm.  au  (k-sstis  .le  la  partie  supérieure  du  brûleur. 
I  a  tlanime  .levrait  avfùr  20cm.  .le  hauteur  alors  .pi'elle  brûle  en  t.)Ute 
liberté  et  la  .k'-terniination  devrait  être  effectu.'e  dans  un  eiulr.)it  libre 
.le  .-..urant^  .l'air.  La  surfa.e  supérieure  du  c.)u^ercle  devrait  brûler 
proprement,  mais  la  surface  intérieure  .levrait  rester  couverte  «le  carbone. 
P.uir  tr.>uver  la  "Matière  \-..latile  Combustible"  s..ustrayez  le  i).)urcentage 
d'hunù.lité  .le  la  perte   tr.uivè  ici."'  ,        •„  ■  u 

I  es  méth.Kles  ci-.lessus  ne  s.)ni  pas  approprkVs  aux  .'chantill.)ns  riches 
en  matière  v..latile  tels  .pi.'  les  li^nites  ..u  la  tourbe,  car  r.Vliappement 
rai.ide  .les  «a/.  f..r.-e  la  matière  s..lide  a  être  jet.V  h..rs  du  creuset.  On 
.lonna  aux  nullités  s.'pt  minutes  axant  .le  les  chautïer,  exa.tement  ciiinie 
les  é.hantilk)ns.le  houille,  à  .ette  exieption  .pie  le  .hautïaue  fut  très  .k)UX 
au  commen.enunt  jus,|u':i  .e  .pie  la  plupart  de  la  matière  volatile  ait  ete 
chassi'e.  Ou.'kpies  houilles  tirent  expk.sion  lors,  pi 'elles  furent  .-haulTees 
p.ir  la  métîi.Kles  n-gulière  et  .lurent  être  trait.'es  comme  les  hgnites. 

I  es  méth.Kles  ci-<les,,us  ne  s.)nt  également  pas  appr.)priées  au  coke  .[ui 
n'.ii^ien.lre  pas  suthsamment  .le  «az  pour  exclure  l'air  .lu  creuset  pendant 
le  pr..c.-dé  .le  chauffage:  il  y  a  en  consé.pien.e  une  perte  inévitable  .le  c.ke 
par  ..xi.lation  .lui  ne  .k.it  pas  être  cré.lit.V  à  la  matière  v..latile.  On  es- 
sava  un  certain  timbre  .le  méth.Kles,  vieilles  et  n.)uvelles.  Le  r.-sultat 
de  .es  essais  est  .k.nné  .lans  l'.Xppen.lice  V.  \Iènie  Volume  et  celui  .lui  fut 
finalement    adopté  est   le  suivant: 

On  chauffa,  refroulit  et  pesa  un  récipient  en  p.)rcelaine  remiili  de  coke 
l.r.né  de  fa..-.)n  à  passer  sur  un  crible  à  maille  80:  il  fut  alors  s.-ché  ilans 
un  f.nir  pendant  une  heure  à  une  teminVature  variant  entre  10.S°  et  IK^  t  , 
refroi.li  .-t  r.'pesé;  raugmenlati..n  <le  p.)i.ls  étant  celle  de  la  h..uille  s.-che 
enlevée.     Le  r.'cipient  fut    ak.rs  allumé  jx-ndant  l.S  minuli-s  à  une  tempe- 

I  J„ur.  .\ine.  CluMn.  S(k-.  XXKme  Vol.  ilX'>'<l  p.  lli-'. 
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raliirt'  dViivinm  '>(t°  dans  uiu-  atniDsphiri-  de  nitrontm'  dans  un  liil)r  (k- 
i<>ml)usti()n  iii  i)latini'.  l  lu-  fois  froid,  li-  nVipient  fui  ri'ix-sr  i-t  la  iRTti' 
tlo  |)oids  prisi-  coninu-  niatiôri-  volatile-. 

Li'  tul)i'  (11-  plalini'  avait  environ  12"  df  lonj;  l't  '2"  di'  dianu-tru  avir 
df  lon^s  lainiihons  df  i)laliiK'  à  rhatiiii'  extrémité  aux(iuds  on  jwnivait 
attaclur  dis  tulus  di-  caoutchouc,     l'iu-  fminiaisi'  de  cctmhustion  à  vingt 
l)rûlcur>  fut   iinployéc  pour  le  chauffait':    on   n'alluma  (|ue  les  hrflleurs 
allumés  sous  le  tuhe  et  le  robinet  de  ces  brûleurs  ayant  été  ajusté  de  favon 
à  donner  iuie  tlamme  appropriée  ne  fut  jamais  channée;    la  pression  du 
naz  à  la  fournaisi'  fut  maintenue  à  1  -6'  au  moyen  du  régulateur  à  pression 
de  Sianstuld,  Mcnlèle  H.  voir  Fig.  M).     La  température  à  huiuelle  le  tube 
fut  chaufté  dans  ces  conditions  fut  détermini-e  au  moyen  d'un  |»yrumètre 
opti(|ue  de  Mor>e  (|ui  l'évalua  à  api)roximativement  <)(M)°(":    une  pression 
de  naz  de  1"  doima  une  température  de  «1()°C  et  de  2'  donna  ^)2î°i'.     Les 
extrémités  du  tube  furent  protégées  tles  tiammes  en  passant  à  travers  d'  s 
morceaux  d'asbesle  et  les  capuchons  furent  maintenus  refroidis  au  moxen 
(le  linges  les  eiu  iroiuiant   sur  lewjuels  de  l'eau  était   répandue  au   moyen 
d'ime  petite  bouteille  à  syphon.     Les  récipients  de  porcelaine  avaient   4" 
de  long  et   '4"  de  large  et  contenaient  envinm  0-6  granune  de  coke;    de 
plus  grands  récipients  eussent  été  préférables  mais  ceux-ci  furent  les  plus 
grands  (|Ue  l'on  put    faire  entrer  dans    le  tube  de  platine.     Le    niirogène 
fut  engendré  par  le  chauffage  d'une  solution  de  poids  égaux  de  nitrate  de 
soudi-  et   de  chlorite   d'ammonia(iue  et    fut    emmagasiné  dans   un   grand 
récipient  à  gaz  en  ctnvre  insé  de  fa(,-on  à  donne  reiiviron  5'  de  pression 
deau.     Le  niirogène   fut    purifié  en   passant    sur  du   phosphore  jaune  et 
à  iraMTs  de  l'acide  !,ulfuri(|ue  fort;    tout  oxyde  de  niirogène  présent  fut 
erilexé  au  moyen  d'ime  spirale  de  cuivre  réduit   placée  dans  un  rtVipient 
de  porcelaine  à  l'extrémité  de  devant   du  tuU-  de  platine.     Dans  cha(|ue 
exi)érience  deux  récipitiits  contenant  du  coke  sec  v\  un  plus  ix'til  réci|)ient 
contenant  le  cuivre  réduits  furent  placés  dans  le  tube:  un  courant  uunléré 
de  niirogène  passa  pardessus  jH-ndant  deux  minutes,  le  gaz  s'éthappa  à  l'ar- 
rièri-  par  un  tube  de  verre  (|ui  plongea  sous  une  surface  d'acide  sulfuri(|ue 
fort.     Le  courant  de  niirogène  fut  alors  réduit  en  un  «ourant  lent  et  la 
fournaise  fut  allumée:    au  bout  de  (|uinze  minutes  la  chaleur  fut   suppri- 
mée et  k's  |)ortes  de  la  fournaise  ouvertes  de  fa(,()n  à  faire  refroidir  le  tube; 
dix  minutes  après  on  arrêta  le  courant  de  niirogène  et  cin<|  à  dix  minutes 
après  le  récipient  tle  porcelaine  fut  assez  froid  jxmr  être  enlevé  et   (x-sé. 
La  spirale  de  cuivre  était  en  général  oxidée,  ce  (|ui  fait  qu'on  la  remit  à 
neuf  entre  les  essais  en  la  chautïant  à  rouge  et  en  la  jetant  dans  un  1  ibe 


(I  essai    i  on 


leiianl    (iiielques    gouttes    d'alc(M)l. 


(  i;m)Ri;s 


Oïl  i)rii  un  gramnu'  de  réchantillon  et  (m  le  plai,a  dans  un  creuset 
préalabUiueiii  |Hsé  (|ui  fut  placé  dans  uni'  fournaise  à  manchon  chaulïée 
au  gaz,  traïKiuilleiiieni   au  commencemeni  et  jk-u  A  (k-u  plus  fort   jus<|u'à 
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IV  <iiri-lli-  (livH-nin-  tout  A  fait  rouno.  lu  chaulïaKe  «l'uiu-  heurt-  fut  gônô- 
rak-im-nt  sutrtsaiu  iK)ur  brûlir  la  houille;  mais  at^n  «robleiiir  une  «ombus- 
tion  complète  on  fit  nénéraleineiU  un  chaiiflfaKe  de  deux  ;\  trois  heures. 
Le  manchon  avait  un  trou  ;\  larrière  et  la  |K)rte  resta  légèrement  ouverte. 
Le  creuset  fut  alors  transfjorté  dans  un  di-ssî-choir.  refroidi  et  pe-s^-;  le 
poids  des  cendres  restant  fut  ainsi  déterminé. 

Dans  le  cas  «réchantillons  de  rebut  (cendre  et  mâchefer)  provenant 
du  générateur  ou  du  nazogène.  on  suivit  le  même  pnKwlé;  mais  dans  ce 
cas  le  pourceiitage  de  la  perte  due  à  l'ignition  de  l'échantillon  dans  !<•  man- 
chon fut  rapjTortée  comme  matière  combustible  de  rebut. 

La  tiuantif-  de  cendres  fut  (juelciuefois  aussi  détermincf  en  brfllant 
.a  houille  dans  ..n  creuset  sur  un  brClleur  Bunsen;  la  méth<Kle  du  manchon, 
cependant ,  fut  préférée,  car  les  résultats  semblaient  plus  précis;  douze 
creusets  pouvaient  être  clu.ulTés  ;»  la  fois  et  le  chauffage  initial  fut  réglé 
plus  facilement,  ce  »iui  fait  <|u'il  y  avait  moins  de  ris(|ues  que  la  houille 
soit  rejetée  hors  du  creuset  par  une  combustion  trop  soudaine. 


(  ARHDM':    i;i     IIVDKOl.KNK 

On  adopta  la  méth(Kle  habituelle  pour  la  détermination  du  carl)one 
et  de  rhv<lrogèn(  dans  la  houille.  Ine  (juantité  de  houille  est  brûlée  <lans 
courant  d'oxvg'^ne  dan^  un  tube  de  verre  dur  chauffé  dans  une  fournais.- 
à  combustion;  les  pnKluitsde  la  combuslion  m.iii  alors  passés  sur  de  l'oxyde 
de  cuivre  fortement  chauffé  pour  compléter  ktir  oxidation  et  >ur  du  <  hro- 
mate  (le  iilomb  légèrement  chauHe  qui  retient  le  soufre.  L'eau  et  le  (lio- 
xide  de  carbone  ainsi  pnKluits  sont  réunis  en  absorlxnts  appropné-s  ef 
|x-sés.  Le  ixmls  de  Ihydnigèiie  dans  la  houille  est  calculé  à  011  V)  ''"«_  J 
1(t487)  fois  celui  de  l'eau  prcKluile  et  le  carbone  à  02727  ilog  1  ^.VS?) 
foi-,  le  dioxide  de  <  arlntue. 

On  apporta  deux  moditicaiions  importantt->  à  la  méth-Kle  générale; 
la  première  d-  •■-  iiukIIIk  ations  l'iait  <elle  |.ra.i(|uemenl  adoptée  par  le 
Prot  N.  W.  I  <l  I)our  I  Iniied  SiaU-s  Coal  Testing  Plant  de  St.  Louis.' 
<>n  se  >ervit  d'une  fournaise  à  combustion  ..viv  brûleur  Bunsc'U  pour  ch;ui- 
i.  r  un  tube  de  <  (.iiibusiion  en  verre  Boheniian  ou  Jena  de  100  cm.  de  long 
et  diin  diamètre  extérieur  de  2<  mm.  dan-  k-cuiel  il  \  avait  ,i  partir  de  l'ex- 
trémiii  \urieure  'là  où  U>  |)n«luii>  d"  la  combustion  (|uiltei.t  le  tiihei: 
(1)  un  laniiMHi  détaché  de  P..  cm.  de  long,  formé  d'une  >pirale  de  ga/.  de 
cuivre  plai<'-e  à  6  cm.  d.  l'extrémité;  (2)  14  cm.  remiilis  de  gr.»  morceaux 
(11-  chr-mate  de  plomb  fondu:  '  ^  un  se.-on.l  tanii)on  de  ga/e  <ie  diivre 
après  U-q...  1  se  tn.in.Mi  un  .-l.'.»''  d.-  .^«•40  <iii.  a  l'entré.'  de  r.unerture 
inléri.iire  ii..>w  l,ii|uelle  -e  lr..u\.iit  une  spirale  <le  ga/e  de  cuivre  .i  environ 
^  cm  de  l.mg.  I  •  IuIh  ^'avam.iii  d'-nviron  10  <  ni.  au  <lelà  de  cha(|ue 
cxn.  mité  d.  1.1  lourn.nM-  .  i  .l.iil  Urin.  m,\  deux  ixtrémilés  par  des  .nréi^ 
,n  ..K.iii.lHHe  l'i.  n  ada|)tés,  a  simple  iimu  <{iii  ét.iienl  protégée  <le  l.i  rliMleiir 
de  !.,  |,M!rf.,iise  i    ■>  •!       treillis  d',i-be>t.        I    •.wgène  el  l'air  lunni  tourni-. 


■I(i>;ii.i|  ^ilr\< 


l'r.if    l'.,|)ri    »'  'l'XK'    p 
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par  dos  r/cipicnts  à  hm  it  furint  piirifi/î*  on  passant  à  traveri*  un  appareil 
à  sMwr  lU-  TraulK-fx  fjiii  <onsistaiî  fiuiu-  UfUtt'ilU  contenant  (If  l'arwlo 
siilfiiri<|U<'  fort.  <  i  H'unf  aiilro  conicnant  une  ^><;^ution  (k-  in  à  un  fie  [H/tasM- 
(  ,iu>ti(|u<',  ainsi  (|U(  d'un  tufx  'If  f  *'  Won»  la  premi/re  partie  /tait  remplie 
(ie  soude  granulée  'i  la  seconde  <l<  chUfide  de  chaux  jffaniH/-.  cette  partie 
de  matières  puri»icali\es  était  m'\M  en  double  de  fai,oii  à  ce  que  fV/xygt'ne 
put  passer  à  travers  une  moitié  ef  l'air  à  travers  l'autre  l-es  deux  m'^ti^s 
éiai(  nt  reliées  par  ini  tuln»  en  T  à  un  tube  en  verre  a  robinet  d'arrfr,  dont 
une  extrémité  passait  à  ir.ivers  l'arrêi  en  caouK+j-Ar  et  se  rendait  luviue 
dans  l'entrée  du   tulx-  .i<    roiwtnisti'iji 

Les  matières  absorbanlc-  à  ie\trémité  extérieure  du  nA>i'  de  com- 
liustion  st-  com(H)-ainil  d'un  IuIk-  ei^  (  de  6'  Marchand  rempli  dv  chloride 
de  cltaux  |K)ur  abr-orber  l'humidilé  i  t  d  utX'  bullx'  à  potasse  (ifissler  ou 
(k'isler  VWtzel  a\ec  tul.*  >pécial  contenant  du  chlorure  <lc  chaux  pour  ab- 
sf)rber  !<■  di<rtjde  de  rarijone  Ai)rfV  que  le  tulu  MarchamI  (  n  V  eut  été 
rempli  (U  . iilorurv  de  chaux,  la  p  niit  ouverte  fut  -cellée  et  un  jet  de  dio- 
xide  de  (  .irbone  ()as>a  à  travtr»  pt  adant  une  heure  a^'in  de  convertir  .out 
oxy(ie  j)résent  en  cariKjnate;  le  <lioxide  de  carbone  fut  ch.issée  avec  l'air 
M-c  a\aiit  f|ue  le  tuln-  ne  fut  emplo\ée.  In  tube  supplémentaire  fut  passé 
à  travers  le  bouchon  extérieur  du  tube  de  combustion  une  buIlH-  entre  celui- 
ci  et  '■>  (»artie  du  tut«'  en  (  e.in>iaj;asina  la  plu!*part  de  l'e.iu  pnKluite  et 
(  omme  (  tll(-<  i  lut  secoué»'  et  bouilli'  ;  i  dehors  de  l.i  bulln'  à  l.i  tin  de  chaque 
expérience,  une  doM-  ^]^■  chlorure  di  i  alcium  (enNiron  .<.>  gramtin's)  fut 
^ul'tisaiite  |K(ur  un  grand  not.ilrre  de  détermination^:  le  tul)e  de  l'autre 
côté  lut  relié  avec  la  bullx-  de  |x>t.;>M-  oar  un  tube  en  caoutchouc,  entouré 
de  fil  de  fer  durant  ch.Mjue  exf>érience  l.e  tuln?  en  l  '  les  bulln-s  h  potasse 
lurent  munies  lors<ju'ell<-<  n'étaient  jws  employées  t^.  puchons  à  leurs 
extrémité>  lormés  e\t  t»rf«'s  tte  caoutchouc  munis  de  tampons  en  verre, 
elle--  fur(  nt  pesét\-  .lupafavafi  "  ai«*i  (lu'afW'è-  chatjui  expérience  et  ftirent 
laissée:-  .ui  ni/iins  un  ffuart  d  '  i<r'  dans  la  Iralance  avant  ch.ique  pes;tge; 
le~  (HMichons.  ilii  t«i!(e  ou  de  la  b»#l*j>'  funni  enlevé»»:  le»  extréniités  où 
M  laieiii  troiiv/-  le«  <rffj(i/h(»*-  de  vMixtuii^/^  avaient  été  ^figneuseinent 
iM  (lovée»  et  le  ('HJt  l»rofW  *%*.*  »"  jwnceau  avafr=  /l'être  placé  d.ms  le  pla- 
tes» «Je  la  baiaso-.  tjuv\4\i^'fff  t^^  ftrt'nt  pe*t*r  seules  et  d'autres  fois, 
■haciitM  d'elle  fut  {Xsée  contre  un  faux  l^-t  "u  une  bulbe  et  la  difïérence 
de    |ies,tiueur    fut    enregistrt-e. 

\iix  matières  ,lb^orbantes  succcKlaient  un  tube  linal  de  poussière 
'l<  viude  reli''  .1  ime  lM>uteille  Marriott  ((ui  fournissait  uti  pouvoir  constant 
(le  suciiiin.  I.,i  >uccion  était  ajustée  iK)ur  être  prescjne  mais  non  suftisam- 
inenl  forte  pour  tirei 


r  l'air  à  travers  l'appareil  tout  etitier:   1'  lir  ou  l'oxy^jène 


éi.iiiiil  alors  tournis  aux  matières  purificatives  sous  ittie  léjière  pression 
de  l',u,oii  à  (  e  (|u'ils  puissetit  |)asser  à  travers  l'appareil  tout  entier  et  comme 
l'intérieur  du  lubi'  de  combustion  se  trouvait  sous  une  léjjère  succion  il 
V  ,1V. lit  moins  de  dan^i'r  i\v  fuiti's  (ju'il  >■  en  aur.iit  vu  sous  pression.     Quand 


1. 


ni.itiiTe: 


isorl 


lanti's  ne  se  trouvaient  pas  en  position 


11'  tube  de  garde 


éi.n!   l'iiiplovi 
l)U~lion. 


ilir  pidtégir  I  extrémité  de  sortie  con 


itre  le  tube  de  et 
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Avant  «|iic  loiltr  fXiMTii'iui-  m-  x.il  laili'  .ivic  le  lulii'  dv  (■(.mliii>tiuii. 
..i<  I.' .  haiilf.i  Inri.rmni,  cl  un  In  passer  à  travers  un  jit  d'oxyunii-  <lf  tai.011 
à  l>rûlir  toute  matitTr  ..rKaiii(ilie  provenant  <lii  tube  ou  de  -on  tonicnii. 
I. "appareil  entier  tut  aiis>i  ix.miiné  au  -iiiel  (U>  liiile>. 

|)ari>  l'iMii    <le-  expérieiii  e>  <(tle  partie  du  tul.e  conten.uit  <le  l'oxid»- 
de  eui\re  tilt   également   (•lianttée  à  l)iaiu    a  l'eN.eption  de  (lUeUiiies  rares 
.■.•iliniètre-  .pie  l'on  lais>,.  à  froid  et    la  partie  ronlenanl   le  clironiale  <k> 
pl,,nii.   fut    .h.utïée   au    rouye   à    peine    vi>il.le.      1  )..n-.   rintervalle   le   tilhe 
au  ehlorure  de  .liaux  et  la  hiillu-  à  pot.ir-M'  iureiil  pe>.>  el  nii>  de  côté  et  un 
nripieiit   .le  i)latine  .>u  .!.•  ix.nelaine  .|ui  avait   .'t.-  eliaulïé  et   refroidi  fut 
pesé  et  eharm'  d'environ  0   ->  Krainitie  .1.    r.rlianllll..n  à  analyser;    1.'  lulte 
.r.Vhantillon  ...nlenanl    la   li..uille   lut    \n'>v  el    une  .|uaniit.'  sutVisante  «le 
li.)uille  tut    \.i-..v  .laii>  le   reeipient    appuyé  sur   un   l.oueli..n   imini  .l'iiiie 
entaille  à  ...uli».'  .le  la^on  à  s'a.lapter  au  r.'ripient  et  il  fut  reouiyert  d'une 
feuille  .r.'tain;     le    tiiLe   lut    iinnu'iliaU'tnenl    rel)..iuhé,   le   r»(ii)ient    l>la(v 
dan>  lin  de^-e.  li.)ir  et   le  tube  npes.';    la  différence  de  pes.inteiir  étant   le 
poi.ls  >\att  pris  p..ur  l'analyse.     Oiiand  le  tube  .le  e,nnluisti.>n  fut  propre- 
ment .liautfé,  les  matières  absorbantes  furent  reli.'es  à  rextr.'-niité  de  sortie, 
le  bouchon  .l'intérieur  fut  enlivé.  la  siHrale  de  .iiivre  fut   leinp..rairement 
enlev.V  el   |)lac.'e  sur  un  verr.-  pr.M)re  .  t  le  r.Vipient  à  houille  intr.Mluit  et 
iwussé  pres<|ne  iuMpiau  tanii)on  placé  i)ré>  .le  l'oxv.le  .le  .iiivre:    la  spirale 
de  cuivre   fut    alor>   n-uù^-  en    pla.e  ainsi   .pie   1.'   b.)U.hon.      In   ourant 
lent  .l'i.xvKén.'  fut   al.)rs  envoyé  à  travers  l'appareil  t.nit  entier;    les  brû- 
leurs à  l'.'xlrémilé  .l'.nir.'e  .lu  tube  furent  al.)rs  allumée  mais  juscpi'à  ce 
.pie  la  -i)irale  .le  cuiv  r.'  fut  chaulïie  à  vif.  on  ne  laissa  pas  passer  .le  chaleur 
pr,'-  .lu  r.-.ipiiiu.      La  i>artie  la  plus  criti.pie  .le  rexpérience  cmsiste  dans 
le  .liauffa^e  gradué  de  la  h.inille  dans  le  rtVipient   atm  de  taire  partir  la 
niaiiére   volatile.     ( '.la  .l.)it   étr.-  fait    tr.'s  tran.piillement.   ■.ar  autrement 
1.-    iiiélliane   el    les   aiitris   hy.lr.icarboius   p.mrraient    s'échap|)er  du    tube 
,aiis  éire   brril.'s;     U-  .haulfaue   fui    fait    en   .illnmant    pr..v;n'ssivenH-nt    les 
brnl.urs  soiis  le  récipient   ■.n  l'app-'ochant  de-  .leux  (ôt.-s  avant  d'allumer 
au.  un  brûleur  s..iis  lui;   lis  llamm.-  furent  maintenues  trts  basses  au  début 
puis  Kran.lirenl    petit   .1   peiil   .1    tinali'inent  .pian.i  les  llammes  furent  en- 
tière-   les  bri.iues  .laiis  ..tle  parti.'  de  la  fournaise  furent  fermées  une  par 
un.    >\r   fa.,.)n   à   augmenter   la    teni[)ératnre.     Si   rexi)érience  est    propre- 
ment (on.liiite  il  tu-  d.'it  y  av..ir  à  aucun  moment  plus  .prune  siiccessi.)n 
tran.|uille  .le  bull.--  à  travers  la  bulbe  à  i)otasse.     Ouand  toute  la   matière 
v..latile  .111   été  <  h.isst'e,  le  courant  d'.>xyK."ne  fut  UVrement  augmenté  et 
maint,  nu  jiMiu'à  c.'  <pie  le  .-..ke  laissé  .l.uis  le  récipient  fut  omiilètement 
brûlé:     les   progri's  .le   la   iDinbnsli.ni    |)urenl    être  ..bservés  en   .)bservant 
r.'.ial   .lu   feu  .lans  le  r.' ii)ient  ;    la  chaleur  fui    r.'ul.'e  dans  son  intensité 
au  inov.n  .le  l'oxygène  .1  .)n  n.'  la  laissa  pas  de\.  nir  tr.)p  grande  de  façon 
à  éviter  la   fusion  <1.-  ..ndres,      1. 'oxygène  fut  supi)rimé  .piel.pie  cimi  ou 
.lix  minutes  après  .pie  l,i  <  ..mbustioii  eut  semblé  complèle  el  l'.m  fit  passer 
de  l'air  ius.|u'à  ce  (lu'il  n.'  r.  Me  i)lus  .pu  l'air  .lans  1.-  matières  abs.)rbantes; 
.haiiue  ..•nlimètre  <ube  <l  ..vygène  .pii  n'e-i   !)as  rempla.é  par  de  l'air  dans 
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11'  uiIh-  (l'absorption  If  fait  jK-st-r  1  J  (k-  dixiinif  do  milligrammi-  de  trop. 
I.f  (-oiirai)t  d  air  fut  très  U-^vt  ati  conimi-iufim-nt,  mais  fut  au({nu'nté 
insiiiti-;  on  retira  environ  un  litre  d'air  en  une  heure.  Pendant  la  der- 
nière partie  di'  l'expérience  on  fit  en  sorte  (|ue  toute  Ivimidité  (|ui  s'était 
i-ondenst'r  dans  la  partie  froide  du  tube  fut  renvoyt'-e  «lans  le  tul)e  de  chlo- 
rure de  chaux:  s'il  était  nétessaire,  cette  |)artie  était  chauflf^f  au  moyen 
d'inie  l)ri(|ue  chauile.  I.a  diffusion  de  l'eau,  etc..  dans  l'extrémité  d'entrw 
du  liilie  .ni-delà  de  la  spirale  de  cuivre,  mise  lit  jxiur  arrêter  cette  diffusion, 
fut  toujours  eni|HVhée  si  [jossible;  mais  si  l'eau  se  condensait  là,  elle  put 
toujours  rejetée  l'n  a\ant  au  mo\en  d'une  bri(|Ue  chaude. 

.^  la  tin  de  rexi)érience,  on  retourna  les  brflleurs  sous  l'extrémité 
d'entrée;  les  matières  d'absorption  ne  furent  plus  relié-es  aux  autres  par- 
ties et  les  capuchons  furent  mis  sur  les  tubes  «|ui  furent  alors  placi-s  dans  la 
boiie  de  la  balance  avant  d'être  in^éc;  le  ri'tipient  fut  alors  enlevée  et 
mis  dans  ini  dessiVhoir  prêt  ;\  jx-ser  atin  de  déterminer  le  {loids  de  la  cendre 
restant. 

La  fournaise  fut  alors  prête  |K)ur  une  autre  détermination,  et  si  dans 
l'intervalle  ime  seconde  série  de  tubes  d'al>sorption  avait  été  préparée  et 
pesée,  ainsi  (pi'im  autn-  récipient  de  houille  jK-sé,  on  recommençait  de 
suite. 

On  prit  de  une  i\  deux  heures  pour  amener  la  fournaise  à  la  chaleur 
voulue  après  (pie  le  rc'tipient  eut  été  intnxiuit;  (x-ndant  une  heure  supi)lé- 
mentaire  l'oxygène  passa  à  pleine  chaleur  et  ensuite  l'air  passa  jx-ndant  une 
heure  ixnir  enle\er  l'oxygène.  Deux  combustions  complètes  avec  une  seule 
fournaise  nécessitèrent  en  général  huit  ou  neuf  heures,  mais  a\ec  deux 
fournaises,  un  opérateur  ne  recpiit  pas  beaucoup  plus  de  temps  {Xiur  faire 
(juaire  déterminations. 

Ou  trouva  qu'une  analyse  <le  lignite  re<|uérait  Ix-aucoup  de  soin  au 
début  d''  rhauffage;   il  n'en  était  pas  de  même  avec  le  coke  ou  l'anthracite. 

\V.  l'ollard,  de  la  Commission  (u'-ologique  d'Angleterre  et  de  (ialles 
reconunande  (pie  le  récipient  reste  sur  un  morceau  de  feuille  de  platine  dans 
le  tube  de  combustion;  "(ela  emjxVhe  toute  possibilité  de  collage  au  tube 
et  diminue  la  possibilité  d'adhésion  de  tout  oxyde  de  cuivre. 

Les  tampons  et  les  spirales  de  diffusion  sont  décrites  comme  étant 
des  spirales  en  gaze  de  cuivre.     On  verra  naturellement  facilement  (|u'à; 
l'usage   le  cuivre  s'oxyde   rapidement   et   fiu'après  (iuel(]ues  expériences, 
les  spirales  sont  pre.squ'entièremeni  oxydées,  iiuoiqu'elles  retiennent  leur 
forme  originelle. 

l. oxygène  employé  fut  fourni  par  la  Dominion  Calcium  Light  C"o., 
I-ld.  de  M(  ntréal.  On  la  prépara,  nrincipalement  pour  l'usage  métlical 
en  cliautïant  du  chlorate  de  potasse.  Des  expériences  à  faux  furent  faites 
avec  (lu  sucre  pour  essayer  la  pureté  de  l'oxygène  et  l'exactitude  de  l'ap- 
pareil avant  de  commancer  les  essais  réguliers. 

La  seconde  m(xlification  de  la  méthtxie  générale  de  détermination 
(lu  carbone  et  de  l'hydrogène  différa  principalement  de  celle  ci-dessus  sur 
les   points  suivants: 
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ill.  l.'oxyutMU'  tl  l'air  passtTfiil  A  lraviT>  l'aiipariil  huis  pri-ssion  ot 
lin  ircti!|ili>ya  aiiiuiu'  siu-i-inn. 

(2l.  I.a  si'rii'  al)wirl>aim-  si'  ii>n.|H>>.ail  de  la)  un  liilic  vn  \'  di-  5'  riMiipli 
(!»■  piirrt'  iMinci-  triiiip»-»'  dans  l'acùli-  siilfuricpu-  ((MUfinri';  apri-s  cha(|uc 
ixikTiiini-,  If  iuIk-  lui  n-ri-nipli  d'aiidi-  i-i  IV-xcôs  rt-ji-tt'  avant  l'i-xpiVii-nrc 
suivanU';  (h)  un  lulu-  in  l'  ri-nipli  df  jH-tits  niorn-aux  dt-  iMitassf  caus- 
ii(|ui'  tl  u)  un  iui)f  df  nardi-  rempli  (!«•  soudi-  i-t  di-  rhlorurt-  (k-  chaux. 

(.<).  I.a  sôrii-  purilicatixc  fut  mcKliluV  di-  fa(,()ii  ;\  s'ada|)ti'r  ;\  la  série 
aiisorhante;  illo  était  dans  l'ordre  suivant:  solution  de  jiotasse  raustique, 
chlorure  de  chaux,  soude  et  en  'lernier,  acide  sulfuri(|ue  concentré  à  l'ex- 
tréniiié  <le  la  série  situer  près  de  la  fournaise. 

sot  I  RK 

On  détermina  le  soufre  dans  les  échantillons  de  coke  et  de  houille  au 
moyen  de  la  méthcnle  de  Kschka,  et  |M)ur  la  vérifier,  on  le  <létermina  éjjale- 
ineni  dar.s  les  résidus  du  calorimètre  h  iMimla  ;  d'alMml  uravimétritiuement 
par  précipité  comme  sulfate  de  harium  puis  au  |)oint  de  vue  du  volume 
par  I.:  niéthcKle  plus  rapide  de  lienzidine.  (Juel(|ues  iVhantillons  sans  im- 
portance furent  traités  en  hrûlant  du  [x-roxide  de  soude  et  en  prwipitant 
ensuite  le  soufre  avec  du  chloride  di-  bariiini. 

Procédé  (l'Esc II ka 


Les  réactifs  recpiis  furent:  (1)  Mélange  d'Kschka,  comjK)sé  de  deux 
parties  d'oxyde  lé^er  de  ma^jnésium  et  d'une  partie  de  carbonate  de  soude 
liieii  mélangées.  (2)  l'iie  solution  saturée  d'eau  de  lirôme,  faite  en  met- 
tant du  hrôme  dans  de  l'eau  distillée;  on  peut  ajouter  davantage  d'eau 
de  temps  en  temps  aussi  longtemps  (juil  reste  <lu  li<|uide  de  hrôme  au  fond 
de  1,1  liouleille.  {.h  Diluer  l'acide  hydroclori(|ue,  environ  5  fois  normales 
i.^N  llcl)  préparé  en  diluanl  l'acide  pur  concentré  avec  son  \()lume  d'eau. 
(4)  Solution  demi  normale  de  chloride  de  barium,  (|ui  est  une  solution 
conien,inl   M  ^r.immes  de  sel  cristallisé  par  litre. 

Les  déterminations  furent  en  général  excVutées  par  fournées  de  .S  ou  6 
en  plus  d'une  expérience  à  Manc  f.iile  :i\ec  cha(|ue  fournée.  Knvinm  1'2 
uraiîimes  de  mélange  d'Kschka  furent  placés  dans  une  lK)uteille  de  pesage 
(.<"  X  i'i"*  et  on  ajouta  im  gramme  de  l'échantillon:  le  contenu  de  la 
houteille  fi.t  bien  mélangé  en  étant  secoué  et  placés  ensuite  dans  un  creuset 
en  porcelaine  \o.  2  (M)  c.c.  I  dont  \v  fonds  avait  été  garni  d'un  ik'u  de  mé- 
lande  illiM-hka.  La  bouteille  d'Kschka  fut  ensuite  rincée  avec  vm  demi 
graiiin :e  suppléir.entaire  du  mélange  d'Kschk;i  et  les  ricures  furent  jetée 
sur  le  conlenu  du  creuset;  le  creuset  fut  maintenu  sur  une  feuille  de  jjapier 
glac-é  .Kl  nioir.ent  d'être  rempli  de  fai,dn  à  ce  (|ue  l'on  puisse  recouvrer 
tout  ce  (|ui  pouvait  se  répandre.  Le  creuset  pour  l'expérience'  en  blanc 
fut  rempli  de  la  même  (piantité  de  mélange  d'Kschka  mais  sans  houille 
ou  coke.     .\tin  de  s'éviter  de  peser,  on  fit  des  marciues  sur  les  bouteilles 
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de  pe!«i»Ki"  «l*"  fa<;"n  h  maniuer  les  (iejjr^'î»  auxfiueln  n'élevaient  '  ^  ({ranitne  nu 
l'j  urainnu-  du  nn'lanne  d'Kst'hka.     (Jiiand  une  fourntV  de  rreusii'ts  fut 
prête,  elle  fut  placée  <laiis  une  fournaise  froide,  .\  manchon.     Le  manchon 
fut  alors  rhauflfé  au  rouge  vif — une  chaleur  plus  forte  eut  pu  «Kcasionner 
la  fusion  de  la  charge  -et  maintenue  ;\  cette  chaleur  |x-ndant  environ  ileux 
heures:    cette  durée  fut  généralement   sutifisante  |)our  Wrûler  entièrement 
la  houille  (ou  le  coke)  après  (|Uoi  les  creusets  furent  enlevé-s  et  ntis  à  re- 
froidir,    i.e  contenu  de  cha(|ue  creusi-t  fut  alors  trans|)orté  tians  une  casse- 
rolle  de  .150  ce.  et  la  matière  soluhle  complètement  enlevé-o  au  moyen 
d'eau  distillée:  ixiur  arriver  h  ce  rt-sultat  on  mit  environ  73  e.c.  d'eau  dans 
la  casserolle  (|ui  fut  alors  chautK-e  sur  une  plaque  chaude  ius(|u'i\  ce  <|ue 
l'eau  lM)uille;    alors  on  l'enleva,  on  laissii  le  contenu  se  fixer  et  on  filtra 
la  solution  claire  ;\  travers  un  filtre  de  11  cm.  (('.  S.  et  S.  No.  597)  dans  un 
long  tuyau  jus<|ue  dans  une  couix-  de  4(K)  ce:  on  mit  alors  davantage  d'eau 
dans  la  casserolle  et  le  pnxédé  jx)ur  iKiuillir,  fixer  et  filtrer  fut  ré|)é'té  2  ou 
trois  fois;    le  résulu  fut  de  nouveau  lavé  avec  de  l'eau  chaude  jusfju'à  ce 
(jue  le  total  filtré  s'élève  h  environ  MH)  ce     Dix  ce  d'eau  de  brAme  furent 
ajoutés  à  la  (piantité  filtrée  de  fa(,'on  A  transf<)rnier  en  oxyde  tout  sulfite 
ou  sultide  en  sulfate  et  la  solution  fut  rendue  acide  par  l'addition  d'environ 
4  ce  d'acide  hydrochlori(|ue.     La  couix'  fut  alors  chautïée  sur  la  pla(|ue 
chaude  et  son  contenu  bouilli  tranquillement    jus()u'i\  ce  qu'il  devienne 
sans  couleur  par  l'enlèvement  de  tout  excès  de  brAme.     On  laissa  la  so- 
lution se  refroidir  k'-gèrement,  on  ajouta  trancpiillement  12  c.r.  de  soluticm 
de  chioride  de  barium  chaud  provenant  d'une  pipette  à  jet  fin,  le  tout  étant 
bien  remué  puis  placé  dans  un  endroit  chaud   jx-ndant   une  heure.     Le 
précipité  de  sulfate  de  barium  fut  filtré  h  travers  un  filtre  de  9  cm.  {('.  S,  et 
S.  No.  5«y  Ruban  Blanc)  plié  avec  soin  de  façon  ;\  s'adapter  à  un  tusau 
de  i'j';    la  .solution  claire  fut  versée  à  travers  le  filtre,  on  ajouta  de  l'eau 
chaude  distillée  au  précipité,  quo  l'on  laissa  reposer  après  l'avoir  remué 
et  le  luiuide  clair  passa  ;\  travers  le  filtre;  ce  pnxri'dé  fut  répété  un  certain 
nonii)re  de  fois.     Le  précipité  fut  alors  lavé:   ensuite  tout  ce  «pii  put  être 
enlevé  par  le  jet  de  la  bouteille  de  lavage  fut  mis  sur  le  filtre,  la  couix-  et 
la  baguette  à  remuer  furent  entièrement  nettoyées  en  les  frottant  alter- 
nativement avec  une  baguette  de  verre  munie  de  caoutchouc  et  on  rini;a 
le  filtre  avec  de  l'eau  provenant  de  la  lM)uteille  de  lavage.     Le  précipité 
dans  le  filtre  fut  alors  lavé  avec  de  l'eau  chaude  jus(]u'à  ce  que  l'eau  passant 
au  travers  ne  soit  plus  laiteuse  au  moment  ou  l'on  ajouta  la  solution  au 
nitrate  d'argent.     Le  filtre  contenant  le  sulfate  de  barium  fut  alors  plié 
et  placé  dans  un  creuset  en  platine  pesé-  qui  fur  légèrement  chauffé  jusqu';\ 
ce  (|ue  son  contenu  soit  sec,  puis  plus  fortement  jusqu'à  ce  que  le  filtre 
soit  complètement  purifié,  et  enfin  jusqu'à  un  rouge  vif  jusqu'à  10  ou  15 
minutes  après  que  le  carbone  du  papier  ait  été  complètement  brûlé;   cette 
igiiition  dans  un  creuset  ouvert  assure  la  réoxidation  complète  en  sulfate  de 
tout  sulfide  (le  barium  qui  se  serait  formé  par  l'action  réductrice  du  car- 
ixini-  du  iKipiiT  sur  le  sulfate  de  barium.     Ce  creuset  fut  alors  refroidi  et 
peij;    i'augnit  lUation  du  i>oids  représenta  le  poids  du  sulfate  de  barium 
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plus  If  pciids  lie  la  iTiuiri-  du  tilinv  D.ms  It-xinrii-iui-  à  \iilf.  U-  ix.içl» 
trouvt-  ^'«ait  ivlui  <iii  sulfati-  df  Imrium  pr.Hluit  du  ^oufri-  «lan;*  li>  n'artifs 
ou  al>H<)rlH-  par  It-  «az  di-  la  fournaise  A  inaïuhon,  aviv  la  .vmWv  <lu  tiltro. 
I.i-  poids  tniuvr  dans  rfX|H''miuT  à  lilaiii  fui  sousiraiu-  di-  iflui  trouvé 
dans  l'autre  fN|H  rit-no-  dans  la  nii-mi-  fourniV.  I.t-  |H)ids  du  soufri-  rcir- 
ri-siMindant  ^  ci-  |Mmls  nt-t  du  sulfati-  di-  harium  lut  taliuU-  i-n  multipliant 
ic-  dtrnii-r  par  \v  faitt-ur  ()•  1.U4  (Ior.  =  1  •  '-^^S):  avic  li-  ixmls  <lu  soufn- 
ainsi  trouvé  dans  l.i  hmiilli-,  on  caliiila  laiili-im-nt  li-  ixtiin tniaKi-. 

Toiitt-s  k-s  iMiuti-ilUs  de  iH-siit{e,  les  criust-ts,  les  casseroles,  les  tuyaux, 
et  les  eouiK-s  furent  nuniéroti't-s,  1,  2,  ete..  ou  H  ix'ur  l'exiM-rieiue  A  blanc, 
et  on  prit  note  du  niinréro  de  réchantilloii  corres|)ondant  ii  chacpie  numéro; 
on  prit  urand  soin  «pie  ilans  tous  les  transvasaj-es  et  les  ftltases  tout  >  ac- 
complit dans  un  ordre  précis.  Quand  il  fut  i)ossil>le  on  maintint  tous  les 
récipients  couverts  avec  une  plaipie  <le  verre.  Le  (iltrane  fut  n'-nirale- 
ment  etïectué  sur  un  sup|)ort  .instable,  construit  jiour  tenir  se|)t  tuyaux; 
mais  on  trouva  (pie  sans  mettre  en  danger  la  précision  on  pouvait  écono- 
miser (lu  temps  en  filtrant  le  pré-cipité  de  >ulfate  de  bariiim  ;\  ti-ayers 
un  entonnoir  passant  à  travers  un  ImiucIioii  placé  dans  le  col  d'un  récipient 
tubulaire  dans  letiuel  on  maintint  une  succion  d'eiiNiron  6"  d'eau  au  moyen 
d'une  pomiK'  A  eau  et  d'une  valve  de  sûreté  (|uoi(pie  cha(iue  détermination 
fut  exécutée  par  elle-même  à  ce  degré  de  l'exix'-rience  au  lieu  d'être  filtrées 
toutes  les  sept  ensemble,  .^fin  de  prévenir  tout  passage  possible  du  pré- 
cipité de  sulfate  de  barium  A  travers  les  |H)res  du  filtre,  on  prépara  ce 
dernier  en  pla(,-ant  dans  les  entonnoirs  une  |K-tite  (piantité  de  pulpe  de  pa- 
pier, en  remplissant  avec  de  l'eau  et  en  laissant  s'é-couler.  I.a  puliK-  de 
papier  fut  fabrit|uét-  en  coupant  (pieUiues  filtres  de  papier  No.  .S89  et  eii  les 
secouant  dans  une  grande  l)outeille  avec  une  considérable  (piantité  d'eau 
jus(pi'à  ce  que  la  désiigrégation  soit  complète. 

Soufre  dans  les  rini^itres  du  aihrimètre 

[.es  nn(,ures  provenani  du  calorimètre  A  ImhiiIr-.  une  fois  prêtes  |M)ur 
les  déterminations  de  soufre,  furent  ou  neutres  ou  alcalines,  car  elles  avaient 
été  titrées  auparavant  avec  du  carlnHiate  de  soude  pour  délcrminer  l'aci- 
dité. Klles  furent  filtrées  dans  une  coujx-  et  par  la  méth(Kle  gravimétriipie 
on  les  rendit  acides  avec  1  ce.  d'acide  hydrochoric|ue  (Normal  .S)  et  on  les 
chauffa  puis  on  ajouta  une  solution  chaude  de  chloride  de  barium  et  la 
détermination  fut  faite  tel  (ju'il  est  <i(crit  ci-dessus. 

Pour  la  détermination  volunH'iri(pie  par  la  méthiKle  de  benzidinc,  les 
solutions  suivantes  furent  re(iuises;  (cf.  F.  Raschig.  The  Chemica!  Kn- 
ginecr,  IVème  \'ol.  No.  2.  Juin  l'Xtf).  p.  76)  :  (1)  Chloride  de  benzidine; 
4(1  gramnK-  de  U-nzitline  furent  bien  nu'-langés  avec  40  ce.  d'(-au.  la  pulpe 
étant  mise  avec  »  (  de  litre  d'eau  dans  un  litre;  on  ajouta  au  mélange  5()  c  c. 
d'acide  liydnxhlorique  concentré  (pesanteur  sp(cifi(|ue  1-1^)  de  l'eau  fut 
ajout('e  jus()u'A  la  marque  et  le  tout  fut  entièrement  mélangé;  il  se  pro- 
duisit  une  solution  brune  (lui  fut   filvn'i-  si  nécessaire.     (2)   Lne  solution 
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<\i-  \  |X)uritn'  <i  IndriKhloruIf  (l'hvdnixylainirif.  (.1)  l'iu- !«>luiion /"talon 
(U-  |>i)tas!tf  caunliqui'.  approxiniatixt-nu-iit  dix  normal,  dont  la  force  est 
fxprini/-i-  commi-  U-  («oid»  «lu  soufre.  Mim  la  forme  d'aride  !tulfuri(|ue,  ét|ui- 
vaknl  ù  chatiue  centimètre  culie.  (4)  S)lution  «le  phenophtaleine  faite 
en  dis!M>lvanl  1  gramme  de  »oli«le  «lans  KK)  ce.  d'alcool  A  86  pour  cent. 

Les*  rin<,ures  froide»  filtr/t-!*  du  calorimètre,  c|ui  auraient  un  v«>lume 
(If  .*(M)  h  4(K)  Cl-,  furent  rendues  aci«leti  par  la  mèthjxle  de  iK-n/idine  avir 
r|uel<|u«-s  goutte»  d'acide  nitri«|ue  «liluè;  10  ce.  «le  la  stilution  «l'hydro 
chltiritle  «rhy«lroxilamine  furent  ajoutZ-s;  on  y  jtngnit  25  ce  de  !U)luti«)n 
de  lH-nzi«line  dilut-e  A  UK)  ce  avec  «le  l'eau,  la  soluti«>n  fut  remuée  et  la 
«•(>u|K'  mise  de  cAt«'  pi-n«lant  15  à  M)  minutes  «le  fa<,<m  à  (K-rmettre  au  pré- 
cipité «le  sulfate  de  iK-nzidine  «le  se  fixer.  Le  précipité  fut  filtré  avec  suc- 
cion, h  travers  ikux  filtres  de  i)apier  de  >S  cm.,  «lans  un  entonnoir  Buchner 
d'une  «iimension  juste  |K)ur  fvrmettre  au  piipier  à  filtre  «le  rester  A  plat 
sur  le  «!:s<|ue  «l.i  filtre.  La  succi«>n  fut  arrêtée  juste  avant  «pie  l'enumnoir 
ne  soit  tout  A  fait  si-c  et  tout  prtVipité  lais.sé-  «lans  la  cou}K'  fut  la\é  dans 
1  entonnoir  avec  «lu  li«|uide  déjà  filtré  pr«)venanl  de  la  menu  e.\|)éri« me 
ou  «l'une  ex|ié'rience  prtVwlente:  comme  le  précipité  à  (ku  «le  teiMlaïucs 
à  adhérer  au  verre,  ileux  rinçures  rapi<les  suffirent  .1  nettoyer  complète- 
ment la  c«>ui)e.  On  praticpia  «le  nouveau  la  succi«)n  et  aussitôt  <|ue  la  der- 
nière partie  de  la  solution  eut  passé-  à  travers  le  filtre,  le  précipité  fut  lavé 
deux  f«)is  avec  «|uel<|ues  centimètres  cuIh*  d'eau  fr«>ide.  et  la  succi«)n  fut 
de  nouve.iu  arri-ti'e  «piand  le  précipité  fut  juste  sec  Le  pré-cipité  est 
soluhle  à  vue  «l'ifil  même  «lans  l'eau  froi«le,  le  t|ui  fait  qui'  l'on  ne  devrait 
n'en  employer  «|ue  peu  et  le  retirer  aussitt^t.  Kn  c«»nscrvanl  la  succion 
tr«)p  longtemps,  lela  fait  (|ue  le  pr^-cipité  se  recouvre  d'une  peau  st-che 
argenti-e  «pii  est  lentement  atta«|Ui'e  par  la  ix)tasse  caustique  des  tiges  sub- 
sé<|  lien  tes. 

Le  pri'cipité  et  le  papier  furent  transportés  «lans  une  l)«)uteille  d'Kr- 
lenna-yer  «le  20  ce.  l'entonnoir  fut  e-suyé  avec  un  m«)rceau  de  papier  et 
t«)ui  précipité  subsistant  fut  rincé  dans  'a  Iwuteille  au  m«>yen  «l'eau  chauile; 
on  ajouta  un  \n'\'.  «le  phenolphtaleine.  la  l)outeille  fut  fermée  avec  un  Ikju- 
choii  (le  caoc.  ' '.  ■.  <  i  v<ou«f  vivemtit  justju'A  ce  que  se  pnxluise  la  dé- 
sagrégavii-  ..  mpî-a-  -iu  :iltre  «le  i)apier.  Le  lM)Uchon  et  les  parois  furent 
alors  rinci,  !■•  ia  vdiiiioi  de  la  bouteille  titrée  avec  la  solution  étalon  de 
potasse  caustique;  or  !..  maintint  chautle  tandis  qu'tm  ajoutait  la  potasse 
caustitpie  et  on  ne  s'arrêta  «|ii.  ii.rs«|ue  la  couleur  rose  protluite  resta  per- 
manente «lurant    l'i-biillii!.! 

Le  noml)re  Jt  ceiulmèt  •  .  ubes  df  solution  de  potas.se  caustique 
re<iuise.  multiplie  par  le  poii.  lu  svHifn  auquel  est  équivalent  cha«|ue 
centimètre  cul)e  «lonna  K  iK)i(is  du  soulrt-  «lans  la  houille  prise,  d'après 
lequel  le  ixmrcenta^i     )ut  ■.  irt  calculé. 

Il  est  avantageux  d'cm[  '  .y.  r  trois  bouteilU^  «le  lavage  pour  la  déter- 
mination ci-ilessus:  une  p«)ur  !  «au  fr«)i«le.  une  {x/iir  l'eau  chaude  et  l'autre 
pour  contenir  la  s«)Iuti()n  fiitrii-.  ••>;',  jK'Ut  effectuer  un  filtrage  pendant 
«|ue  le  pri'ripité  prîftilemmenl  filtré  esi  chauffé  et  titré  dans  la  Iniuteille 
conique. 
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l'ar  la  muiIi.h1i>  «Ir  lKii/ii|iiu-  i»l  «|Uf  ii-<li'»»uit.  il  tf,t  iN>M.il)|i-  i|,  j^tt-r- 
iiiiiiir  \v  MtuiTv  (laii!.  iitu-  f<iiirii«'f  d.-  M-pt  rincun-»  lU-  taluritiiiir»  «n  J  «mi 
4  hi-uri-s.  Cini  doiihUs  k•l■lu^.•^  par  I.  thioriilc  <!»•  hariiiin  »i  la  nu'th<»lc 
<lf  kn/.i.lim  iloiiiimni  ji-,  «lilTtniuvs  nuivantCH:  OH.  0«>ft,  0-02.  0(»4 
«1  011,  la  (Uriiim-  iiiiihiicK  (loiitMdt  tmijoiir^  ji-  plus  haut  n'-sultaî.  I.c- 
poi  iMiu.im-  <li-  Muifr.-  .l.'KTmin.  daiir-  U>  rimiiros  ihi  ( alurim.-t rt-  fut  i..u- 
l'ii.  .  liKmn>»"t  iiil  rùiir  ,1  ahii  <l.'t.rmiiM'  |Mr  U-  priKt'»!.'-  «l'Ksthka; 
..la  fut  pn.l.al.lniuni  .tu  .11  uraiick-  |).irtii-  à  laiwii-  Milfurii|Uf  pr..«luit 
.lans  II-  .alorimitri-  ati,i<|nant  \i>  Karcfti.!*  m  pl.imh  de  la  homln-;  si  k- 
lavaKi-  (k  <al«.riiui-tri-  fut  r.taniï-  <mi  uiu-  nnuvdk-  InmiU'  tiiipkiy.'f,  la  dif- 
Icrtiuv  triuiviV  fui  plus  Kr.iiuk'  <|Uf  «r..r(lin.iiri'. 
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l.«'  nitn>>{nH-  fut  ditirmiiu'  dans  tous  ks  (Vhantilk)ns  n'-nulicrs  «k- 
houiik-  |Kir  la  mf-th«Mk-  ,lv  Kjtilahi  Dans  nttf  nu'thmlc  un  jxmls  défini 
(il-  houillf  i-st  dissous  dans  (k-  Tacidc  >ulfuri<iui'  contontri'  avi-c  ad«lition  d'un 
pni  df  tnircuri-:  k'  niiroKi'iu-  de  la  hruiillc  t-st  alors  ronvirti  i-n  sulfate 
danim<.niai|uo:  k-  nu-rrun-  »si  ak)rs  pr.Vipiti^'  comme  suilide  de  m.rrurt'. 
la  Milution  ist  niiduf  akalinf  av«-  d.-  la  soude  causticiuf  it  l'ammoniaciue 
ainsi  rendu  lil-re  ,  m  distillé  «lans  une  ((uantilé  définie  d'acide  sulfurii|UP 
étalon,  (k.nt  il  netiiralise  une  partie;  la  (|uantité  d'acide  neutralisi-e  |)ar 
I 'animonia«|iii  est  déiermin.V  en  titrant  l'excès  avec  une  solution  étakin 
.le  soucie  caustique,  ci  d'après  cela  on  |H'ut  déterminer  li-  jK)ids  du  nitro- 
nène  <lan>  l.i   houille. 

Les  solutions  suivantes  lurent  emplosévs:  (1)  Solution  cc.ncentr^-c 
de  M)ude  caustir|ue.  1-200  Kramni.s  de  soude  pour  .'  (KK)  ce.  deau.  (2) 
Solution  de  sulfide  de  |i.,t.i>>,'.  40  «ranimes  piir  litre.  (.>)  Solution  de 
CH-henille,  préparée  en  mélanneani  une  jiartie  de  cochenille  pulvéris»'* 
avec  i\\\  parti.  -  d'alc.Mil  à  25  (H)ur  cent  et  en  filtrant.  (4)  Solution  d'acide 
sulfuri(|ue  appro.ximaiivenuiu  decinormale  (01)  et  (5)  solution  de  soude 
causti(|ue  (0-1  \)  approximative  dont  la  force  exacte  a\ait  été  délerminé-e 
et  fut  enrcKistr. .  comme  le  iH)ids  du  nitronî'ne  (comme  l'ammoniaque) 
au(|uel  cha<|ue  t.  niinu  tre  cuIk.'  de  la  solution  était  ét|uivalent. 

In  «ramme  ,\v  houille  fut  |Hst-  dans  une  bouteille  de  Kjeldahl  de  200 
c.(  une  I  ..>uteille  en  forme  d.  |»oire  a\e<  un  lonj;  cou  une  goutte  de  mer- 
.  ure  pn  .pre  |H-saiit  en\  iron  0  ■  7  ^;ramme  fui  ajouté-e  au  moyen  d'une  burette 
lontje  robinet  d'arrêt  de  verre  avait  le  trou  partiellement  rempli  de  plâtre 
de  Pan-,  de  fa(.()n  à  donner  la  .piantité  exacte  ;\  chaque  tour;  on  ajouta 
aussi  25  .-.c.  d'acide  sulfuric|ue  concentré  et  la  lM)Uteille  fut  alors  chauflft-e 
jiis<|irà  l'ébullition  au-dessus  d'une  jx-tite  rianime  (sims  l'interposition  de 
K'aze  en  fil  de  fer).  On  fit  bouillir  tranquillement  le  mélange  jus((u'à  ce 
cjue  les  va|)i-ui>  de  trioxide  de  soufre  soient  complètement  épuis«es;  on 
ajoiii..  ak)rs  10  i-  mimes  de  calfate  de  potasse  afin  d'auRmenter  le  point 
d'ébulhtion  du  nu  laiiKc  et  le  lout  fut  maintenu  en  état  d'ébullition  jus(iu'à 
ce  (|iie  la  solution  soit  pratii|uem<'nt  sans  couleur:  la  moyenne  du  temps 
retiuis  jMJur  .liss<ju<lre  complètenunt    la   houille    fut   d'environ   II4   heure, 
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mais  avec  des  houilles  riches  en  cendres,  le  produit  fut  toujours  d'une  cou- 
leur foncée,  aussi  longtemps  que  l'ébullition  soit  continuée.  On  laissa 
alors  refroidir  le  contenu  de  la  bouteille,  on  ajouta  suffisamment  d'eau  pour 
dissoudre  complètement  tous  les  sels  qui  s'étaient  cristallisés  et  la  solution 
fut  entièrement  rincée  dans  une  bouteille  d'Erlenmeyer  de  750  ce:  on 
ajouta  alors  25  ce.  de  la  solution  de  sulfide  de  potasse  pour  précipiter  le 
mercure  dissous  puis  on  ajouta  certains  fragments  de  porcelaine  non  glacée 
et  un  petit  morceau  de  cire  paraffine  pour  prévenir  les  chocs  et  l'écume,  et 
quand  tout  fut  prêt  pour  procéder  à  la  distillation,  on  ajouta  IM)  ce  de 
la  solution  tie  soude  cnustique  concentrée  et  la  bouteille  fut  immédiatement 
fermée  par  le  bouchon  à  travers  le<iuel  passa  le  tube  de  livraison 
jus<|ue  dans  la  bouteille  d'absorption.  (Voir  Planche  LV).  La  Iwuteille 
fut  alors  chauffée  et  le  contenu  maintenu  dahs  un  Jtat  d'ébullition  cons- 
tante jus{|u'à  ce  que  la  moitié  se  soit  évaporée.  Avant  de  commencer 
la  distillation,  25  ce  de  l'acide  sulfurique  ()■!  N  furent  envoyés  dans  la 
bouteille  d'absorption  et  un  peu  de  la  solution  de  cochenille  fut  versée 
sur  les  bulles.  L'extrémité  du  tube  de  livraison  alla  jus{]u'à  environ  Vi 
pouce  de  la  surface  de  l'acide  dans  la  bouteille  que  l'on  maintint  en  état 
de  refroidissement  en  l'immergeant  dans  un  bain  d'eau;  tout  l'ammonia- 
que (lui  échappa  à  l'absorption  par  l'acide  dans  la  bouteille  fut  rattrapé 
par  l'acitle  humidifiant  les  bulles  inférieures,  et  la  cochenille  démontra 
toujours  ((ue  la  couche  supérieure  des  bulles  tout  au  moins  restait  acide. 
Quand  la  distillation  fut  finie,  l'extrémité  du  tube  de  livraison  ainsi  que  le 
tube  de  globules  furent  rincés  d'une  façon  parfaite  dans  la  bouteille  d'ab- 
sorption, et  l'excès  d'acide  laissé  dans  cette  bouteille  fut  alors  titré  avec 
la  soude  caustique  01  N;  la  cochenille  présente  servit  d'indication  pour 
le  titre. 

De  temps  en  temps,  lorsciu'on  employa  tout  éactif  ou  solution,  on 
fit  une  exfX'rience  à  blanc;  le  nombre  de  centimètres  cubes  de  soude  caus- 
titiue  requis  dans  toute  détermination,  soustrait  du  nombre  requis  pour 
l'expé-rience  à  blanc  pour  lequel  on  employa  les  mêmes  solutions,  donné 
le  nombre  de  centimètres  cul>es  correspondant  à  l'ammoniaque  produit 
par  le  nitrogène  dans  la  houille  dont  on  se  servit;  ce  nombre  multiplié 
par  le  poids  du  nitrogène  auciuel  un  centimètre  cube  de  soude  caustique 
était  wiuivalcnt,  donna  le  {X)ids  du  nitrogène  dans  la  houille  prise,  d'après 
lequel  le  pourcentage  put  être  calculé. 

OXYGÈNE 


Comme  aucune  méthinle  n'a  encore  été  déterminée  pour  la  détermi- 
nation de  l'oxygène  dans  la  houille,  le  total  des  pourcentages  déterminés 
du  carbone  de  l'hydrogène,  du  soufre,  du  nitrogène  et  de  la  cendre  dans 
l'échantillon  fut  soustrait  de  100  et  le  résultat  fut  rapport,  connue  indi- 
(|uant  la  quantité  d'oxygène   présente. 

Cette  méth<xle  jette  sur  l'oxygène  la  somme  d'erreurs  des  autres 
déterminations,    non    seulement    les   erreurs   de    manipulation,   etc.    mais 
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aussi  les  erreurs  inhérentes  aux  méthode,  employées,  on  (hscutera  plu» 
loin  et  plus  longuement  les  différentes  erreurs  possibles,  mais  comme  exem- 
ple, on  peut  en  citer  une  (lui  est  commune.  Quand  la  houille  contient 
des  pyrites  de  fer  (KeS.)  le  soufre  est  déterminé  conmie  tel,  mais  quand  la 
houille  est  brûlée  |)our  déterminer  la  (juantité  de  cendres,  les  pyrites  s'oxi- 
dent  en  oxydent  de  fer,  ce  (pii  fait  ((ue  le  poids  des  cendres  comprend,  en 
]j|us  du  fer  l'oxygène  de  l'oxid  •  de  fer  <|ui  ne  se  trouvait  pas  du  tout  dans 
la  houille:  le  [Miurcenta^je  de  vendre  dans  la  houille,  sera  par  consé'quent 
trop  grand  pour  cette  (|uantité  et  le  pourcentage  d'oxygène,  par  C()nsé(iuent 
trop  petit. 

Différentes  cornxtions  |)ossibles  ont  été  suggérées:  mais  on  crût 
qu'il  était  préférable  de  s'en  tenir  à  la  simple  méthcxle  tionnée  ci-dessus 
plutôt  (|ue  d'adopter  des  méthixles  de  corrections  douteuses.  S'il  est 
clairement  compris  que  les  termes  "cendre  pour  cent"  et  oxygène  iK)ur 
cent  sont  des  termes  con\enti()nnels,  représentant  des  résultats  obtenus 
d'une  certaine  manière  étalon,  plutôt  <iue  des  pourcentage  de  constituants 
définis  de  l'échantillon  d'origine,  lors  l'analyse  chimi(|ue  de  la  houille  perd 
peu  de  sa  valeur  comme  guide  de  la  nature  de  la  houille,  en  raison  des  er- 
reurs du  caractère  ci-dessus.  Les  corrections  sont  de  nature  à  intnxluire 
un  élément  (H-nsonnel,  jieu  désirable  et  à  donner  également  un  sentiment 
injustifié  sur  la  précision  des  résultats. 

I,a  méthtxle  simple  adoptée  offre  de  plus  ce  grand  avantage  qu'elle 
est  le  plus  généralement  adoptée,  malgré  la  recommendation  suivante 
faite  par  le    "(ommittee  on  C'oal  .Analysis  of  the  American  Chemical  So- 
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ciety 

"La  méthcxle  à  employer  en  calculant  l'oxygène  de  la  houille  présente 
peut  être  une  ()ueslion  de  la  plus  grande  difficulté.  Si  l'on  pouvait  être 
sur  (jue  tout  le  soufre  est  présent  sous  forme  de  pyrites,  et  que  cela  se  trans- 
forme en  oxyde  de  fer  dans  la  cendre,  on  devrait  trouver  l'oxygène  en 
soustrayant  de  100  le  total  de  carbone,  d'hydrogène,  de  nitrogène,  de  cendre 
et  l  de  soufre.  ( 'est  probablement  la  règle  la  plus  sure  que  l'on  puisse 
donner  pour  un  emploi  général  et  .spécialement  pour  les  houilles  riches  en 
soufre.  L'opérateur  devrait,  par  consé'quent  être  satisfait  que  la  cendre 
soit  prati(|uement  libre  de  sulfates  et  si  possible  que  le  soufre  soit  princi- 
palement sous  la  forme  de  pyrites.  S'il  est  nt'-cessaire,  la  règle  devrait 
être  nuxlifiée  en  conséfiuence,  dans  le  cas  particuliers". 


V.\IJ;rR   (  ALORIFIyrK   dk   coxiiu  stihles  SOI.inKS 

La  valeur  caloriti(iue  des  combustibles  solides  fut  déterminée  en  brû- 
lant une  (juantitée  déterminée  du  combustible  dans  un  atmosphère  d'oxy- 
gène comprimé  à  l'intérieur  d'une  lx)ml)e  immergée  dans  l'eau,  et  en  notant 
l'élévation  de  température  de  l'eau:  l'élévation  de  tempt-rature  multi- 
pliée par  le  nombre  d'unité  de  chaleur  pour  enlever  la  bombe,  l'eau  le  ré- 
cipient etc.,  d'un  degré  (un  chiffre  qui  est  connu  comme  ré<|uivalent  d'eau 

(1)  Jour.  .\n).  Chfni.  Sx-,   XXIùine  Vi.l    p.   1129,   ISQQ. 
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(lu  calorimî'tri')  donne  le  nombre  (l'unité-  de  chaleur  produits  par  la  com- 
bustion complète  de  l'échantillon  pris. 

Le  calorimètre  h  bombe  employé  consistait  d'un  m(Klèle  amélioré  de 
l'inslrunient  de  Mahler.  fait  par  Fritz  Koi'hler  «le  Leipzig;.  Il  comprend 
les  parties  principales  suivantes:  (A)  la  bombe  avec  accessoires,  jauge  de 
])ression,  et  tubes  de  conduite,  (B)  le  calorimètre  avec  trois  chenMses 
de  protection  contre  la  chaleur  avec  agitateur  mécani()ue  et  le  thermo- 
mètre de  Beckmann. 

La  bombe,  représentée  dans  la  section  par  la  Fig.  51  est  un  vaisseau 
d'acier  de  275  ce.  de  capacité,  essayé  à  3(K)  atmosphères,  avec  un  couvercle 
de  cuivre  vissé.  L;'  bombe  est  garnie  d'émail,  le  couvercle  est  pla(|ué  à 
l'intérieur  avec  du  platine  sur  une  épaisseur  de  0-2  mm.  et  l'extérieur 
tant  de  la  Ixmibe  (|uedu  cou\erclc  ainsi  que  toutes  les  parties  métalli(iues 
du  calorimètre  sont  nickelées.  Il  y  a  deux  ouvertures  dans  le  couvercle 
(jui  donnent  dans  la  bombe  S  K  et  S'  K';  elles  peuvent  être  fermées  au 
moyen  de  valves  c  et  fi:  c  est  la  valve  d'entrée  à  travers  laquelle  est  admis 
l'oxygène  dans  la  bombe;  l'oxygène  passe  à  travers  le  tube  de  Platine  R 
jusqu'au  fond  de  la  bombe  ce  ciui  fait  que  tous  risques  d'explosion  du  con- 
tenu du  creuset  ('  causé  par  l'entrée  du  gaz  est  évité;  Ci  est  la  valve  de 
sortie;  il  est  d'habitude  de  la  laisser  ouverte  pendant  (juclque  temps  lorsque 
la  bombe  est  chargée  d'oxygène  afin  que  l'air  dans  la  Iximbe  puisse  s'é- 
chapper. Dans  le  centre  du  couvercle  se  trouve  un  régulateur  isolé  avec 
une  vis  relié  à  la  baguette  de  platine  D  à  l'intérieur  de  la  boml)e;  le  régu- 
lateur et  la  baguette  sont  arrangés  de  façon  que  quoiqu'ils  soient  isolés 
électriciuement  du  reste  de  la  bombe,  aucun  gaz  ne  peut  s'é-chapper  autour 
d'eux.  Dans  les  expériences  préliminaires  on  eut  des  ennuis  causés  par  la 
chaleur  de  la  combustion  à  l'intérieur  de  la  bombe  brûlant  l'isolation 
électri(iue  ma'gr''  la  protection  d'un  laveur  en  mica;  le  laveur  en  mica,  fut 
plus  tard,  protégé  et  maintenu  dans  une  position  plus  adhérente  au  cou- 
\ercle  au  moyen  d'un  lourd  laveur  en  platine  vissé  sur  la  baguette  de  pla- 
tine. Le  creuset  en  platine  ou  la  capsule  ("  a  une  branche  qui  s'adapte 
au  tube  R  et  retient  le  creuset  dans  la  position  voulue.  La  houille  ou  autre 
combustible  dans  le  creuset  V  fut  allumé  au  moyen  d'une  petite  fusée  de 
fil  de  fer  tin  passant  de  Z  à  Z  et  ayant  un  ou  deux  lacets  arrangés  de  façon 
à  toucher  la  houille;  la  fusée  fut  chauffée  à  l'électricité  au  moyen  d'un 
courant  passant  à  travers  les  fils  reliés  aux  deux  vis  E  et  F;  la  vis  K  était 
reliée  à  une  extr  ''é  de  la  fusée  de  fil  de  fer  par  le  régulateur  et  baguette 
isolée  du  reste  couvercle  et  la  vis  F"  était  reliée  à    l'autre  extrémité 

de  la  fusée  par  la  valve  C",  le  couvercle  et  le  tube  R;  le  courant  fut  pris 
dans  un  approvisionnement  de  100  volts  et  passa  à  travers  deux  ou  trois 
lampes  de  32  bougies  ou  leur  équivalent — disposées  parallèlement;  cela 
donna  un  courant  de  2  à  3  ampères  qui  suffit  pour  chauffer  presqu'instanta- 
nénient  chauffer  la  fusée  à  une  température  suffisante  pour  prendre  feu  et 
à  brûler  l'oxygène  et  cela  arrêta  le  courant.  Quand  la  bombe  fut  dans  le 
calorimètre,  les  ouvertures  S  et  S'  furent  fermées  avec  des  tampons  à  vis. 
La  jonction  entre  la  bombe  et  son  couvercle  fut  rendue  imperméable  au 


164 


î- 


gaz  au  moyen  fl'uni'  Rarrett"  en  plomb;  on  prit  soin  de  la  maintenir  propre 
et  en  l)onne  rondition  et  de  temps  en  temps,  la  garcette  et  les  différentes 
vis  furent  enduites  d'un  peu  de  gazoline.  La  bomlK'  avait  trois  chevilles 
au  fond,  qui  ne  sont  pas  représentées  sur  le  ciessin  s'adaptant  à  trois  trous 
d'un  supiM)rt  spécial  vissé  sur  le  dessus  d'une  table  (voir  Planche  I-VI); 
quand  la  bomln'  est  placée  sur  ce  support,  le  couvercle  jieut  être  vissé  au 
moyen  il'une  clef  spéciale  à  double  fins  qui  s'adapte  au  dessus.  Il  est  peu 
désirable  d'employer  une  force  excessive  quand  on  ferme  soit  le  couvercle, 
soit  les  valves;  si  l'on  prend  soin  de  les  conserver  propres  et  en  l)onne  con- 
dition il  n'est  pas  besoin  de  grande  f{)rce. 

La  jauge  de  pression  est  graduée  en  kilogramme  par  centimètres  car- 
rés (kg.  cm-.)  —  1  atmosphère  =  1033  kg.  cm'.  La  jauge  étai  reliée 
d'un  côté  à  un  cylindre  d'oxygène  à  haute  pression  et  de  l'autre  pouvait 
être  reliée  à  la  b;)ml)e  par  des  tulies  de  cuivre  capillaires  munis  à  leurs 
extr/iités  de  vis  appropriées  pour  les  n"'?r. 

I  e  calorimètre  est  un  récipient  de  cuivre  nickelé,  d'une  capacité  d'en- 
viron .S  litres,  avec  un  support  intérieur,  placé  sur  trois  pieds  non  conduc- 
tibles de  la  chaleur,  sur  lequel  peut  être  placé  la  bombe.  Le  récipient 
du  calorimi  re  lui-même  repose  sur  trois  pietls  isolateurs  dans  un  récipient 
plus  large  à  double  parois;  il  existe  un  espace  d'air  entre  le  calorimètre 
et  le  récipient  extérieur,  letiuel  a  ultérieurement  de  l'eau  entre  ses  doubles 
parois  et  est  couvert  d'une  couche  de  feutre,  fermé  d'un  couvercle  vulca- 
nique  et  repose  sur  un  trépied  en  caoutchouc  durci.  La  disposition  géné- 
rale est  représentée  dans  la  Fig.  52,  sur  laquelle  on  peut  voir  l'agitateur 
dans  la  chemise  extérieure  et  l'agitateur  dans  le  calorimètre;  ce  dernier  fut 
élevé  et  on  le  laissa  toml)er  en  le  reliant  au  moyen  d'une  cordt  passant  sur 
une  poulie  à  une  bielle  mue  par  un  moteur  électrique;  les  baquet t  -s  de 
l'agitateur  passent  entre  des  rouleaux  à  anti-friction  sur  le  couvercle  en 
caoutchouc  vulcanisé  (|ui  permet  il  l'agitateur  de  se  mouvoir  facilement 
de  haut  en  bas,  mais  l'empêche  de  toucher  les  parois  du  calorimètre  ou 
de  la  bombe;  chaque  baguette  est  composée  de  deux  parties  relii'es  par 
des  morceaux  en  caoutchouc  vulcanisé  pour  empêcher  l'échappement 
de  la  chaleur  le  long  des  baguetK  >.  Ln  petit  thermomètre  enregistre  la 
température  de  l'eau  dans  la  chemise  extérieure  et  un  thermomètre  de 
Beckmann,  maintenu  à  une  hauteur  fixe  par  un  crampon  (qui  n'est  pas  re- 
présenté) enregistre  la  température  de  l'eau  dans  le  récipient  du  cp'.ori- 
mètre. 

Le  thermomètre  de  Beckmann  .  st  fait  de  verre  de  Jena,  et  a  une 
échelle  qui  lit  de  — ()-2.S°  ^  +  6-20°:  chaque  degré  est  divisé  en  centièmes 
et  la  longueur  totale  de  l'échelle  est  24-6  cm.  ce  qui  fait  qu'avec  les  len- 
tilles de  lecture  attachées  au  thermomètre,  il  est  possible  de  lire  les  mil- 
lièmes (le  (iegré.  Le  thermomètre  jiossf'de  un  certificat  de  la  Physikalis- 
Technishe-Reichenstalt  (daté  du  21  Août  1906)  qui  démontre  que  l'on 
doit  appli(|uer  les  correctiors  suivantes: 


Fig.  51. — Section  verticale,  calorimètre  à  bombe  de  Koehlcr. 


Kig.  52.     Section  vcrfiralc,  Calorimètre  de  Koehler. 
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\'.il«-ur  fit-  rt'i'hcllr 

l''H-l(H)4^( 
rli-l  (l(W°( 

l'inir  If»  temix'Tatures  intt'rimVIiairt's  et  les  |>.)!*iti(ms  îles  corrections  pro- 
l>  irtionnelles  furent  faites.  Comme  les  corrections  de  calii)raf;e  au  «lessus 
cl.'  .<°  sont  plutAt  >t  rieuses,  <>n  évita  la  moitié  sujiérieure  <le  l'iihelle. 
Oiiand  le  thermomètre  était  employé  un  jK-tit  bourdon  électri(|' <  était 
attaché  au  dessus;  la  vibration  empêchait  le  mercure  de  s'attacher  au 
tulH?  capillaire  et  le  forçait  h  remuer  coiistanmient. 

La  pres.se  à  bri(|uettes  fournie  avec  le  calorimètre  fut  modifiée  de  façon 
à  ce  (|u"ellc  puisse  faire  une  grande  briquette  dans  un  temps  plus  court; 
les  bri(|uettes  de  houille  furent  faites  d'un  diamètre  dv  6  mm.  et  «ivaient 
une  telle  longueur  (|ue  (piulre  ou  cinti  réunies  |H-siiient  un  gramme.  On 
trouva  (|u'il  était  possible  de  réunir  en  brijpieltes  tous  les  échantillons  de 
houille  exantinés.  mais  les  houilles  anthracites  et  certaines  lignites  durent 
être  moulues  irès  fines  et  comprimées  autant  «pie  i»ossible  avec  la  |K>'ite 
pri'sse. 

L'eau  placée  dans  le  récipient  du  calorimètre  fut  mesurée  et  non  |k  -.n-. 
Le  réii|)ient  ;\  mesurer  employé  consistait  d'une  grand"  '-outeille  ;»  .•': 
lin  bouchon  cimenté  dans  le  cou  à  traxers  letpiel  passait  u<  «'  be  d'entrée 
pour  l'air  et  un  tuln-  de  livraison  |Knir  l'eau;  la  bouteille  éiait  remplit 
iii>(|u'à  une  marque  sur  les  tubes,  un  demi  |M)uce  au-<lessus  du  bouchon 
et  <|u.in<l  on  la  \idait  on  la  lais.sait  s  écouler  |K'ndant  la  même  durée  de 
U'inps;  elle  délivrait  dans  ces  conditions,  à  LS°C,  .^,S4y  grammes,  à  16° 
.V=i4H,  grammes  à  17°C,  ,'.S4«  grammes,  à  1S°{",  .VS47  grammes  et  à  l')°C, 
^.^4f)  granu'îcs  d'eau. 

La  '-.léthode  employée  pour  obtenir  une  détermination  était  la  sui- 
x.mte:  On  .ijusta  les  températuri's  de  la  chambre  et  de  l'eau  dans  la  che- 
mise extérieure  du  calorimètre  fKiur  les  mettre  si  nifes.saire  à  une  diffé- 
rence (le  2  à  -î  degrés  l'une  de  l'autre,  et  on  ajusta  la  temiM'rature  d'envi- 
ron 4  litres  (l'eau  <|ui  av.iient  été  mis  dans  une  bouteille  de  l'a(,'on  à  ce  (|i  '  'lie 
M)it  (!(■  1  degré  plus  froide  {[ue  l'eau  de  la  chemise  et  \  ice  versa;  le  iher- 
iiKiiiH'irc  (le  lîcckmann  fut  également  remis  en  ordre,  si  nécessaire  de  f.i(,dn 


>,  a.  .,uv  la  .nnprra.un.  .1.  IVau  puisse  s\-nn-,is,nT  sur  la  partie  inféric-ure 
:  ;  •    •  U.11C..     i:i.  rèKl.  .nu-rak-  la  ..nMHrau.r.  .le  l'eau  seulenu...  a  hes.nn 
.   ê  re  .ius.ée.     In  n.orceau  (le  fil  .le  fer  .l'une  fusée  lui  c-..u,h.  sur  une  l..n- 
':Ù        •envin.n   1..  en,,  e,   pes.'.   ;  ..n  in  un  n.vud  .lans  le  nnl.eu  .autour 
s:  n...r.eau  .le  ha.uette  .le  verre,  et  les  .leux  extn.n.tés  lure.U  enn.t.U^ 
,.,t,.ur  .le  Z  e,  Z.     l.e  .reuset  au  préalable   chautfé  et  refnM.l,    fut  p 
....  i..tn..luisit  envir..n  un  .rantnte  .le  l'é.hantill..n  sous   .>rnte  '^  ^-.t^e 

il  ,„,  alors  repesé  et  t^xé  au  tuhe  .le  plat.ne  .le  la  l.onil.e  .le  te  le  numart 
,.     le  n.eu.l  lie  la  fus.V  t.-uelu.  une  l.ri.p.ette  ..u  plu-.     (Juan,    le  creuse 
e,  la  fusée  furent  en  ,...siti..n  le  ...uverde  fut  place  sur  la  l.o.nl.e  et  msm  , 
le  tube  .rapi)rovisi..n..en.ent   .l'oxyuctu'  fut  relié  à  S  et   avec  les  valxo  t 
et  c'  ..uvertes.  la  vahe  .lu  cyli.t.lre  .r..x>vcne  fut  un  peu  ouverte;    après 
„u'une  quantité  .l'oxy.ène  eut  été  intr...luite  pour  chasser  la  pl"Par    <  e 
Zr  .le  la  l.o.nhe.  la  vaUv  .le  s.,rtie  fut  fernu'e:   «p.an.l  la  press,...,  «lans  la 
bontbe  s'éU'va  à  22  k,  .nt^  tel  .,u'enre«istré  par  la  jau^e  .le  J"--:'''"; 
cvlindre  .l'..xyuéne  fut  fer.né.  la  valve  .l'en  :ée  tut  f^.r.nee  le    "  -      •'I>P- 
x^si.,nnen,en,  du  cylin.lre  .l'oxy^éne  fut   sépar..  .'t  '-  ''V"^/^""  ' T,^^ 
S'  fur..n.  pla..-s;   la  hontl.e  fut  alors  placée  .lans  le  cah.rnnetre  e    .eux  t 
;,.   cuivr..     isolés,    furen.    reliés   aux   vi.   .le   la   hotube.      Dans   1  .ntç.v  ail 

„.,,U.ilU.  à  mesurer  .vait   été  rentplie  avec  .le  l'eau  .le  la  b..ute,  U.  au 
.„„ven  .l'un  svpl.on;    .ette  eau  fut  alors  pnVipit.V  .lans  le  .alontuetre,  la 
.,  .be  fttt  aini    nuner.ée  ex.epté  les  parties  .lu  dessus  .It.  regt.lau.n-e 
les  aiguilles  .les  vaKes.     l.e  .....xercle  fut  al..rs    placé  sur  le    caU.ruiietre. 

le  thci,no.m..re  .le   Be.k.nann  fttl  ,>lacé  en  positi.m  et   1  a^ttateur  nus  e, 
.„ar,-h...     Knvin.n  cin.,  n.inu.es  plus  tar.l  ..n  !..  .marcher  le  b..ur.l.,n  sur 
U.  ,hern,..n,ètre  .le  Beckntann  et  ensuite  les  lectures  lure.U  pr.s.-s  .-ha-iue 
.„i,u.te  ,>our  .léter.ni..er  le  .legré  au.,t..l  s'élevait   la  te.nperatt.re  .le  1  eau 
,lans  le  .aL^rinutre.     Si  le  .legré  .rauu.,.entati..n  sen.bla.t  in.p  .....unu.  .m 

,.mr„a.>   l'aiguille  après  la  sixié.ne  Uv.ur..  et  ..n  la  n..net,a.t  auss.tol  .,..e 
les  lan.pes  s'éteignai..,..  ■n...,trant   ait.si  .pte  la  tus,.'  avatt  brûle:    s.  .i- 
pen.lan,    l'augtnenta.ion    n'était    pa,    ...ntinu.  ..n    .-ontuntatt    les    lectures 
"„'.'à   .V   .,.,..   se   présente   la   situation   .lécrit..   ci-.lesstts.     I.a    pre.u.ere 
lecture  .le  .etl..  péri...le  fttt  prise  connue  la  ten,pérature  t.nale  au  ......m-nt 

du  calcul  .le  l'.-.l.'.vation  .le  la  t.tnpérature  .b.  .■al..r..iu.tre  pen.lattt   la  ,,e- 
ri.,.le  .l..  .o.ub.ts.i.....     l.e  .aL-rituètr..  fut  alors  enlevé  .le  la  chetn.se,  la 

,„,„,,,,    ,.„    ...rtie   .h.   .alori.t.ètr..,   s.Vh.V,   ..uverte   et    e.mere.uent    r.n.ve 
,vec  .le  l'eau  chau.l.'  .lans  t.n..  .-oupe,  et  l..ut  fil  «le  la  tusee  .ion  brulee    u 
,éché  cl  pesé;    toute  .en.lre  facile  à  e.ulever  fut  e..levée  .lu  creuset  qu.    ..t 
alh.n.é  et  .u.s  .lans  u.,  .less.Vhoir  pour  refn.i.lir;    l'eau  .lu  calor.ntetre  fut 
rcitise  .lans  la  bouteill.^,  les  .litïérentes  parties  .le  la  bo.nbe  et  .lu  .aL-r.- 
„.ètre  fu.-ent   sé.lu-es  et   l'appareil  fut  alors  prêt   p..ur  u.,e  autre  ..eter.u.- 
„a,i„„      Les  rinvures  .lu  .alori.néire  furent  titrées  avec  une  solut...n  .talon 
.le  carbonate  .le  s..u.le  .a  le  n.étlnl  ..range  fut  en.ployé  comme  tn. hcateur. 
In.,   heure  fut   suttisante   p..ur   um-  .létcrminatiot.   ...mplete,  excluant   la 

mise  ..,1  bri.iuettes  .1.-  la  h.n.ille  et  l.'s  calculs  n.Vessa.res. 
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l.'élévation  artiulk-  rie  la  tempt-rature  pendant  la  piTMxle  de  combus- 
tion -r'ost-à-dirc  depuis  le  moment  du  chauffaKc  à  la  fin  de  la  première 
pt  ri(Kle  régulière  au  commencement  de  la  seconde  iH'ri(Mle  régulière — dut 
être  corrigée  fK)ur  chaleur  transmise  du  ou  au  calorimètre  i)ar  ra<liation  ou 
provenance  de  l'extérieure;  cette  correction  de  la  radiation  fut  calculée 
d'après  les  degrés  observés  des  changements  de  température  jx^ndant  les 
IK'riiKles  stables;  on  la  garda  aussi  basse  ciue  possible  par  l'ajustement 
préliminaire  approprié  des  températures  de  l'eau  et  des  chemises,  etc., 
ce  qui  fait  (pie  la  chaleur  gagnée  durant  la  première  partie  de  la  |xri(xle 
de  combustion  fut  neutralisée  par  la  chaleur  perdue  durant  la  dernière, 
(piand  la  température  du  calorimètre  se  fut  élevée  au-dessus  de  celle  de  son 
environnement.  Les  températures  enregistrées  durent  aussi  être  corrigées 
par  suite  des  erreurs  du  calibrage  du  thermomètre,  <■!  l'élévation  corrigée 
de  la  température  convertie  aux  degrés  Centigrades  éfiuivalents  au  moyen 
de  corrections  trouvées  d'après  le  certificat  du  thermomètre.  L'élévation 
corrigée  de  la  température  exprimée  en  degrés  centigrades,  multipliée  par 
ré(|ui\alent  tl'eau  du  système  du  calorimètre  donne  en  calories  la  chaleur 
totale  engendrée  par  la  combustion  dans  la  bombe;  afin  d'obtenir  la  vé- 
ritable valeur  calorificjue  du  combustible  ces  chiflfrcs  durent  être  corrigés 
pour  les  combustions  accessoires;  p.e.  la  chaleur  est  fournie  par  la  fusée  qui 
brûle,  le  nitrogène  dans  la  bombe  peut  brûler  en  acide  nitri(iue,  et  le  soufre 
daii-.  le  combustible,  qui,  normalement  quand  il  brûle  dans  l'air  brûle  en 
dioxide  de  soufre,  brûle  dans  l'oxygène  comprimé  de  la  bombe  en  trioxyde 
de  soufre  cpii  se  combine  à  l'eau  présente  pour  former  de  l'acide  sulfurique, 
doimant  ainsi  une  C|uantité  supplémentaire  de  chaleur  ([ui  ne  (jeut  pas  être 
légitimement  incluse  dans  la  valeur  calorifique  de  la  houille.  C'est  pour- 
c|uoi  les  chaleurs  accessoires  ci-dessus  doivent  être  soustraites  de  la  chaleur 
totale  et  la  chaleur  nette  ainsi  trouvée  divisée  par  le  poids  en  grammes  du 
combustibe  pris,  afin  d'obtenir  la  valeur  calorifique  du  combustible  en 
lalories  i)ar  grannne. 

Les  niéthixles  employées  pour  enregistrer  les  lectures  et  le  calcul  des 
résultats  d'une  détermination  sont  exemplifiés  par  l'exemple  suivant  auquel 
on  a  ajouté  (jueUiues  notes  explicatives: — 


1()H 


Méthode  d'enregistrement  des  lectures  et  calculs  des  déterminations 

l).V    7    i.,(i7  ll.millf  N>>.  1  i«Vlu-)  Ut-lrrmiiuuioii  1,  loiiriié.-   1. 

ll„.iilU-  N...  1  l.risi'  =   1  0472     Kra.n.nrs.  Kil  .Ir  la  f.is.r  l.rûl6        =  (MlUM)  «ranmies 

M,,nil)c;   lir  .■h.i>s.:>;  iharKtr  à  25  kt;  rni2;  \iy.trv  fuiti'.  _ 

r.inpir.iiurisMaii   =   Ih^C;  .haniUf  =   lOSS  l  ;  siilU-   =   l,-4(  . 
l',.siii,.n  (lu  lîirkmann:  I(>H,S"C   =   1  •.Î2  M,  voir  noti-  (al. 


I.irmas  ilr 

Temps 

tiiupiralure 

11.44  a.m. 

i)-4.S,?°B 

45 

()-455 

46 

0-45(> 

47 

()-45t< 

48 

(I-4.5'» 

4Q 

0-4hl) 

M) 

()-4r)2 

1 
2 

l)-')S 

51 

l.i)S 

;, 

l-l.'. 

5J 

2  •  2() 

5.< 

2-2t) 

54 

2  ■  lt>l 

55 

2-2(>l 

5(> 

IKA 

57 

2-260 

5X 

2  ■  25') 

59 

2  •  25S 

12. (M)  midi 

2  •  25H 

(Il  p. m. 

2 -257 

15   il)l. 


ifi    l-lttl   +  1)IMI2    =    2-2()4 
ii;i    0-4(>2    +  OtXK)    =   (14()2 


«Il 

ll'l 

—  15 

—  () 

S 

1 

+  4 

+  i 

•S 

4 

s 

,s 

s 

s 

s 

s— 

+ 

s 

()(X)24 

1S()2 

Ih) 

()(H)2 

(i) 

1S()4    X    l 

11 

1S15H- 

(MMi 


(il    Tolal  ilr  la  chaleur  pnxluiie: 
+   Sici     (kl  \\-.  11)6  X  17 
UNO: 
II.SO,:  l(t4S      X    1-4    X    l.< 


1-815X41)65 
=  18 
=  17 
=  1<) 


=  7,<7S 

54 
7^24 


l<ini,ure^  pour  ((.((pe   1.  17  r.  <-.  ruiiiKs 

solution  (le  <-.irl>oiiaU-  ilr  >o[i(lo). 
Toiu  ><-mlila  bien  aller. 


.le  la 


7.U4 
1-(I4H2 


6<)88  calories  par  i;raiiime. 
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Notes  Explicatives. 


(a).  I-c  w'-ro  sur  rét-helle  «le  Berkmann  représente  par  ronsw|uent 
15-5°C  et  le  facteur  pour  convertir  les  «iegrés  de  Beckmann  en  degrés 
centigrades  est  (lar censée |uen t.  «l'après  le  certificat  du  thermomètre,  1  006. 

Ih).  ("est  la  chute  moyenne  <le  la  tem|XTature  par  minute  durant 
la  péri<Kle  initiale  due  à  la  chaleur  [K-rdue  à  (ou  Ki>Kncc  fli")  l'extérieur; 
elle  est  exprimée  en  <lix  millièmes  de  degrés  sur  l'échelle  de  Beckmann 
et  conmie  la  température  montait  actuellement,  cela  fut  jiar  conséquent 
négatif. 

(c).  ("est  la  chute  moyenne  de  la  tempé-rature  par  minute  durant  la 
péri(Kle   finale   en    O-OOOrB. 

((/).  Cette  colonne  donne  le  degré  en  ()()()01°B  par  minute  au(|uel  le 
calorimètre  refroidirait.  ;\  chaque  moment  que  le  thermomètre  fut  lu  pen- 
dant la  |Hri(Kle  de  combustion,  par  suite  de  la  perte  ou  du  gain  provenant 
de  l'extérieur.  On  assure  (lu'en  faisant  ce  calcul  <|ue  le  changement  dans 
le  degré  de  perte  ou  de  gain  est  proportionnel  au  changement  dans  la  tem- 
pérature- ainsi  à  la  tem|X'rature  moyenne  de  la  première  péri(Kle  (0  16°) 
le  degré  était — 15  par  minute,  à  la  tem|K-rature  moyenne  de  la  période 
finale  (2-26°)  le  degré  était  +  8,  c'est-à-dire  un  changement  total  de  2.Î; 
Téléxation  en  température  de  0-46°  à  ()<>8°  (la  température  enregistrée 
à   11    50' 2  a. m.  une  demi-minute  après  l'allumage)  est  0-52°.  ce  (lui  fait 

0-52 
que  le  <hangenient  en  degré  serait   2.S    X  =     7;    par    consécpient.     à 

1  •  oO 

11.5' 2  a. m.  le  degré  <le  perte  en  température,  due  au  gain  ou  h  la  perte 
provenant  de  l'extérieur  est  -  15  +  7,  c'est-à-dire  -  8.  I, es  autres  nom- 
bres dans  la  colonne  (</)  sont  calculés  de  la  même  manière. 

[e).  Cette  colonne  donne  la  jx-rte  calcult-e  de  température  du  calori- 
mètre durant  cha«iue  intervalle  tie  la  périixie  de  combustion,  due  au  gain 
ou  à  la  iwrte  de  chaleur  provenant  de  l'extérieur.  La  méthixle  de  calcul 
est  la  suivante:  le  degré  de  perte  à  11.50  a. m.  par  exemple,  était  —  15, 
une  demi-minute  plus  tard,  il  était  —  8,  le  tiegré  moyen  par  minute  durant 
la  périiKle  était  —  11  '2  mais  comme  la  période  n'était  seulement  <|ue  d'une 
demi-miniUe,  la  perte  actuelle  pour  cette  péritxle  ne  fut  (\ue  de  la  moitié, 
c'est -à-<lire  5'* ,  ou  approximativement  —  6.  Le  total  algébrique  des  chiffres 
de  celle  colonne  donne  la  (piantité  calculée  par  laquelle  la  température 
du  calorimètre  à  la  fin  «le  la  période  de  combustion,  est  inférieure  à  ce 
<|u"elle  eût  été  si  aucune  chaleur  n'était  partie  à  l'extérieur  ou  n'en  était 
venue  durant  cette  péri(Kle:  cela  est  connu  sous  le  nom  de  correction  de 
la  radiation. 

(/).  C'est  la  température  finale  «le  la  période  de  combustion,  qui 
dura  (k  11.50  à  11.55  a. m.;  on  ajoute  0-002  qui  est  la  correction  du  cali- 
brage du  thermomètre  à  cette  température. 

(fi).  ( 'est  la  température  à  11.50  a.m.  quand  on  commença  l'allumage; 
la  correction  «le  calibrage  dans  ce  cas  est  zéro.  Soustrayant  (?)  de  (f) 
donne  l'élivation  actuelle  de  la  température. 
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(/;),  ("\si  la  (crriTiinii  di'  l.i  ratliatinii,  laliuitV  ti'l  <liU'  ci-tie-ssus 
(lu'on  ajoiiti'  iiDiir  cnrri^irr  la  clialfiir  inTiiiir. 

(/i.  i.\-|(A  iiii.n  n.lii-  <U'  la  U'mp;Tatiiri'  aiiiM  Iruiivii'  i'>t  coiiviTtic 
i-n  (li'iirt's  itiuiura<!r>  in  imilii|)liant  i>ar  l(t()(). 

i/i.  la  chali'iir  tniali'  tiiKfudnV  <l.iii>  la  Ih.iiiIh-  m  lalorii's  i-sl  ral- 
nilri'in  iiuiliii)liaiU  l\'U'vaii..n  luiio  cii  <U^;u-  .Tiilinra.U's  par  l\'(iuivalfnt 
d'iaii  «lu  >v>itnu'  (lu  c.ilniiniiin'  i4(t()5  dans  le  pn'scnt  ras). 

(<■).  l.f>  valeurs  tlitrmaUs  chnuu'is  par  Us  ditït'rciiH-s  autorités  pour 
li-s  réartioiis  (|ui  si'  produisiiit  dans  les  (•ontl)ustions  airi-ssoires  varii'iit 
lonsidi'Tabliîiu'nt  :   Ifs  <orrcttioiis  liiniit  laiit>  ainsi  (|u"il  suit  : 

Fer.      I.f  nonil>ri-  df  rniliuranuiifs  bn'iU'  fut  nuiltiplié  jiar  17. 

Andc  Miriqiu:  Les  rin(.iires  <lu  calorinuMn-  furent  titrées  avec  une 
solution  de  carbonate  de  s<.ude  contenant  .^  7(t()  Kranimes  de  sel  anhydreux 
par  litre  et  on  lit  la  correction  <le  un  iiour  clia<iue  centimètre  cube  de  la 
solution  ion  considéra  dans  ce  cas  (|ue  toutes  l'acidité  était  due  à  l'acide 

nitri(iue). 

Acide  Sidinriquc.  Tue  correction  supplémentaire  ftit  reiiuise  pour 
cette  portion  de  l'acidité  due  à  l'acide  sulfuri(iue:  cela  fut  effectué  en  mul- 
tipliant le  poids  de  la  houille  prise  par  le  pourcentaue  de  soulre  qu'elle 
contenait    idans  l'édiantillon   ci-dessus.    ',   pour  cent)   et   en   multipliant 

le  produit  par  1.^. 

Les  corrections  ci-dessus  qui  sont  en  calories,  soustraites  de  la  cha- 
leur totale, donnent  la  chaleur  nette  totale  de  la  combustion  de  la  houille  dans 

des  conditions  normales:  ce  chiffre  divisé  par  le  poids  de  la  houille  prise 
donne  la  \aliiir  c.ilorilique  de  la  houille  en  calories  par  grammes  (|ui  i)eu- 
vent  être  convertis  en  liiités  Thennales  liritanni(|ues  i)ar  livre  en  multi- 
pliant par  18.  ^ 

Toutes  les  déterminal  Lins  de  v.ileur  calorituiue  furent  faites  en  i.V- 
plicata  et  on  ne  considéra  que  les  déterminations  de  vérification  (|ui  ne 
différaient  (lue  par  moins  de  2>  calories;  (luand  la  combustion  fut  complète 
et  (|ne  l'on  ne  nota  aucune  >ource  d'erreur  douteuse,  la  ditféTence  fut  rari.'- 
menl  aussi  i;ran(le  (pie  2.s.  Dans  le>  premières  déterminations,  on  prit 
environ  un  j^ramme  de  houille;  apr('s  i)lus  tard  apn's  (pieUiues  échecs 
(ju'il  était  préfér.ilile  de  prendre  une  (piantité  variable  suivant  la  (|ualité 
du  combustible  de  fa(,(>n  à  |)ouvoir  obtenir  ime  élévation  de   1    5t)  à  1S()( 

L'i'(iuivalent  d'eau  du  système  du  calorimètre  fut  déterminée  (</)  en  y 
brillant  des  sui)Mances  d'une  valeur  caloriluiue  déterminée;  (/»)  en  pesant 
les  parties  et  en  nuillil)lianl  le  |)oids  de  iha(iue  matière  constituant  le 
systi'me  i)ar  sa  chaleur  >ptViti(|Ue;  (<  )  en  ajoutant  une  (|uantité  pesée 
(l'eau  ch.iude  d'une  temiu-rature  connue  et  en  observant  l'aunmentation 
de  température  du  calorimètre  et  ui)  en  engendrant  |)ar  l'électricité  une 
certaine  (luantité  de  chaleur  à  l'intérieur  de  la  bombe  et  en  observant 
l'élévation    de   la    température. 

Pour  la  première  de  ces  méthodes,  on  employa  la  naphaline,  l'aii- 
thracine,  l'acide  beii/oique,  l'acide  hipiniricpic  et  le  sUcre  de  canne,  mais 
on  trouva  (|u'il  était  i)lus  difficile  d'obtenir  des  résultats  consistants  avec 
ces  substances  (|u'avec  la  houille  et  la  méthode  fut  abandonnée. 
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l.a  M-idiid,.  iiu'tlKKli'  mVissila  (\iw  l'on  estimât  k-  poids  du  plaf|uaKe 
in  nickil,  df  la  ^;ariiilurr  d'ômail,  vtc.  ainsi  (im-  k-s  chak-iirs  sptcifi(iues 
de  lacur.  du  cuivri-,  .t,-.,  .lapns  leur  (■(>miM)silion  prohahle;  une  partie 
du  récipient  du  caioriinitre.  de  l'aKilateur,  du  thermomètre,  ete..  ne  sont 
pas  ploiinéis  dans  l'eau  et  de  ce  fait  ne  sont  pas  chauffées  jus(|u'au  même 
deuré  par  la  combustion;  leur  écpiivalent  d'eau  fut,  de  ce  fait  calculé  sépa- 
rément et  un  tiers  seulement  de  cet  écpiivalent  ajouté  à  l'éciuivalent  d'eau 
déterminé  pour  le  reste  du  système.  Comme  l'eau  re.piise  pour  immerRcr 
la  l)oml)e  constitue  i)lus  de  «5',  de  ré<|uivalent  d'eau  de  tout  le  système, 
ks  cireurs  possibles  résultant  des  calculs  de  l'éciuivalent  d'eau  <lu  reste  du 
système  due  aux  erreurs  dans  les  estimés  et  les  corrections  ci-dessus,  ne 
FH-uvent  être  (|u'un  petit  pourcentage  d'erreur  de  l'éfiuivalent  d'eau  du 
système  entier. 

four  la  troisième  méth(Mle  on  lal)ri(|ua  un  récipient  spécial  d'où  l'eau 
chaude  se  dé\ers.i  dans  le  calorimètre;  il  était  fait  de  cuivre  avec  un  tube 
de  livraison  a  l'e.xtrémité  fermé  |)ar  une  valve  à  ressort  mue  du  dessus 
mimi  d'im  anitateur  et  d'un  thermomètre  et  enfermé  dans  une  chemise 
extérieure  pour  amener  à  leur  minimum  les  pertes  de  radiation.  I.e  ré- 
cipient fut  fait  de  telle  dimension  qu'il  pouvait  se  tenir  sur  le  couvercle 
du  calorimètre  sans  toucher  à  l'aRituteur  de  ce  dernier  et  était  arrangé  de 
fa(,on  à  ce  cpie  le  tube  de  livraison,  qui  pas.sait  ii  travers  le  trou  dans  le 
couvercle  à  travers  ie(iuel  i)assait  d'ordinaire  l'un  des  fils  d'allumage, 
r)uisse  délivrer  l'eau  sans  en  répandre  dan  le  récipient  du  calorimètre. 
I.e  calorimètre  fut  placé  comme  d'habitude  i\  cette  exception  que  ni  houille 
ou  fil  de  fusée  ne  furent  placés  dans  la  bombe  et  (|u'une  quantité  d'eau 
pesée  fut  enlevée  du  récipient  à  nu'surer  avant  que  son  contenu  ne  soit 
versé  dans  le  calorimètre,  ce  (|ui  fait  .pie  (piand  l'eau  chaude  (de  ,?0()  à 
400  ce.)  fut  versée,  le  niveau  tinal  de  l'eau  dans  le  calorimètre  soit  le 
même  que  d'habitude,  l.a  «luantité  d'eau  chaude  versée  fut  déterminée 
en  |)esant  le  récipient  avant  et  après  ainsi  que  les  accessoires.  Les  cor- 
rections de  refroid i.ssement  furent  apijlitpiées  pour  déterminer  la  tempé- 
rature movemie  de  l'eau  viTsée  ainsi  (pi'aux  lectures  du  calorimètre.  On 
re<|uii   (k'ux  ex|)érimentateurs  pour  etïectuer  cette  ilétermination. 

D.ins  la  méthode  électrique  ét.ilon  la  fusée  de  fil  de  fer  dans  la  bombe 
tut  remplacée  jiar  un  rouleau  tle  til  de  |)latiiie,  dont  la  kmRueuret  l'épaisseur 
varièrent  suivant  les  différentes  expériences.  I.'ai)i)areil  fut  placé  conmie 
d  habitude,  mais  le  courant  passa  à  travers  un  ammètre,  et  le  voltage  à 
travers  les  extrémités  de  la  bombe  fut  déterminé  par  un  voltamètre.  Les 
lectures  des  températures  du  calorimètre  furent  ijrises  cha(|ue  minute 
pendant  les  péri(xles  régulières  du  commencement  et  de  la  fin  ainsi  que  pen- 
dant la  iH'riode  de  chauffage;  lectures  de  l'ammètre  et  du  voltanijtre 
furent  prises  deux  fois  à  la  minute  pendant  les  vingt  ou  trente  minutes 
(|iie  passa  le  courant.  Le  courant  fut  varié  pendant  les  diverses  expé- 
ruiices  de  quatre  à  neuf  ampères  et  le  voltage  de  treize  à  sept;  cependant, 
"Il  les  iii.iintiiu  aussi  réguliers  (|ue  possible  pendant  chatjue  expérience. 
On  trouva  (lu'il  éti-::        essaire  de  vernir  le  régulateur  isolé  de  la  bombe 
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artn  i\v  privenir  l\-.kc.r..lysi'  «U-  l'eau  intn-  .flic  partit-  it  It-  n-su-  .1.  la 
t,o,nlH-  H  r..n  trouva  avantano.ix  .l'avoir  <k'  r..xyKn-iu-  o.mpmnr  -ians  la 
l,.,ml,c.  ,M,ur  ara-U-Tcr  le  passa,.'  .!.•  la  .haUur  .lu  n.uU-au  <!.■  cl.aurtaKf  aux 
parois  .le  la  l....«l.i-.  l/annnèlr.  .-.  k-s  .K-ux  NoUanutrys  .n,pl..y.s  lurc-u 
ronclus  .■■taU.n  .laus  les  l.al...ra.oir.s  .l-  l'hysi.,...'  -  •■  IJ  "'-rsm-  M.-<  .. 
sous  la  direction  .lu  l'rof.  H.  T.  Harm-s.  a,.!.'  .lu  Dr.  R.  W .  I  ..yU-  .•  -m 
établit  une  table  .le  .•orrerti..ns.  Si  T  est  !.•  1. -nps  en  se.-..n.l.-s  ixn.lai.t 
le,,uel  le  ...urant  fut  i>ass.\  A,  la  valeur  .n..yenne  ...rnnee  .lu  ...uran,  en 
anM)ères,  N',  la  valeur  n...venne  .crrinée  .lu  curant  en  volts.  R.  I  .Uvanon 
eorri^.V  .le  la  tentpcTatiire  .lu  .  aL.rintètre  e.t  <le«r.'-s  (  eiumra.les  e.  W 
ré,,uivalent  .l'eau  .lu    vst.'nte  .h.  .■al.,n.nètre.  alors,  la  valeur  .le  .e  .lern.er 

est  (l.)nn.''e  par  l'i'.iuati.Hi: 

.A    X   V   X   T 

^^  ~    R   X   41«H 

l.e  pesage  .les  parties  .lu  cal.)rimètre  .loiinèrent  online  r.'<|uivalent 
.l'eau  .lu  svsti-me  t.)Ul  entier  >  .•.)iupris  le  p.>i.ls  .le  l'.-au  pris  à  la  temiH- 
rature  habituelle  .■ini)lov.'e  ainsi  .pie  loxyuène  .lans  la  bombe  la  valeur 
de  4064  uramines.  I.a  niétlKHle  .l'eau  chaude  .l.>nna.  .-.Hinne  ni..yenne 
des  neuf  déterminations  x  ariant  .le  404 1  à  408.<,  le  résultat  de  4066  granunes. 
La  méthode  élirtricpie  .l.)nna  dans  sept  .l.'terminations.  .les  résultats 
variant  de  4055  à  407(»  axée  luie  moyenne  .le  4062  grammes.  On  dtVi.la 
il'adopter  la  valeur  .le  4065  grammes. 

Ine  bombe  nouvelle  et  plus  L.ur.le  fut  employ.r  pour  t. mies  les  .1.- 
lerminations  après  Nov.  l'XIX.  r.'<iuivalenl  .l'eau^  .lu  système  fut  alors 
déterminé  d'une  manière  similaire  .-omm.'  étant  4150  grammes. 

Des  .létails  plus  complets  sur  la  méth.nle  d'emploi  .l'un  .alornn.tre 
à  b.)mbe  i)euvent  être  trouv.'s  .l.m>  im  d.Kument  publié  par  Atwater  et 
Snelle'. 


VAI.i;i  K    .AlORll-K,).!-.    ni:    l,.\    ilol  ll.ll-;    IIHKI-     W.    CKNURlCs 

1  a  houille  libre  .le  een.lres  ou  libre  .le  .en.lre  et  .le  soufr.^  n'exi-ie 
pas,  le  <|ui  fait  .pie  la  valeur  valoriti<iue  .l'u'  ■•  houille  eal.ulée  mu'  1  .me 
ou  l'autre  base,  n'a  .|u'une  siiinifi.  ation  ih.'ori<i.,e  et  n'a  i.n.bablenieni 
qu'une  i)elite  valeur  eonuner.iale.  On  crut  .epen.lant  d'intérêt  de  cal- 
culer la  valeur  caL.riti.iue  .le  la  houille  libre  <le  .eii.lre  atm  <1  .uder  dans  a 
c.mparaison  .les  .lifierent^  .Vhantillons  bruis  et  iav.'s  pr..venant  .le  la 
même  veine.  I.a  méth.Mie  de  cal.ul  .onsist.,  à  multiplier  la  valeur  calo- 
rifique détermin.'e  par  KKt  et  à  .livi^er  par  Util  nu.ins  le  pour.-.MitaKe  .le 
cendre    dans    l'échaiilill.)!!. 


VAI.Kt  R  .  a:..)RI1  U^fK  .  ALCt  1  KK  I.'aI'RÎIs  I.'aNAI.VSK  1)1-  LA  IIOfll.l.K 

In   grand    nombre  .le  différentes   métho.les   '>nl   été   sujr^érée-   p.)ur 
calculer  la   valeur  .alorifi.iue  de   la   Inn.ilk-  .l'après  son   analyse;    .erlains 
7o^r.  .Ame.  (lu,,..  S,„-.  XXWmuc.  \,.I.  N...  7,  Juille.  Vm.  ,.|..  ...W  <.W. 


\7i 

tli-  tvs  rairuls  sont  l)as«''H  sur  des  calculs  approximatifs  ot  d'autri-s  sur  l'ana- 
lyst-  (lifinitivc  i!c  la  houille.  Les  r^'sultats  des  analyses  approximatives 
montrent  souxent  de  grandes  différences  avec  les  valeurs  calorifi(|ues 
dél(  'minées:  on  jHiit  davantage  compter  sur  les  résultats  provenant  des 
anai>M.-s  détiniti\ts.  mais  comme  un  essai  au  calorimètre  est  fait  plus  ra- 
pi<lemenl  et  plus  facilement  qu'une  analyse-  «léfinitive.  et  ccmime  jh'U  de 
laboratoires  sctnt  outillés  (M)ur  faire  des  analysi-s  définitives  on  Ki'Kne  jx'U 
i\  faire  de  tels  calculs.  Le  calcul  fut  cejx-ndant  effectué  jxtur  tous  les  échan- 
tillons doni  on  avait  fait  l'analyse  définitive  et  les  résultats  en  sont  donnés 
dans  les  rapports  publiés  en  tableaux, 

La  forn.iile  adoptée  fut  celle  de  Dulon^t,  recommandée  par  le  "Com- 
mittee  on  Coal  .Analysi^  of  ihe  .American  Chemical  Society  (1899)"  (jui  est 
la  plus  connue,  (|uoi(iu'elle  ne  soit  probablement  pas  la  plus  précise. 

S()8()C  +  ^44M)  (H-  JO)  +  22.SOS  =  valeur  calorifi.iue  en  calories 
par  gramme  (là  où  C"  est  le  poids  du  carbone  dans  un  Rramme  de  l'échan- 
tillon, H  le  iK>ids  de  l'hydrogène)  celui  de  l'oxygène  et  S  celui  du  soufre. 


l'ROl'ORTlON    1)K    COMHISTIHI.K 

La  pro|K)rtion  de  combustible  dune  houille,  c'est  à  dire,  le  nombre 
obtenu  en  divisant  h  pourcentage  de  carUme  fi.xe  dans  l'échantillon  par 
le  pourcentage  tle  matière  volatile,  donne  une  idée  considérable  du  carac- 
la  houille;  plus  élevée  est  la  projjortion,  plus  la  houille  a  varié  de  s;»  nature 
tèrede  végétable  d'origine.  La  proportion  varia  dans  les  échantillons  cxami- 
nés,  de  trois  (piarîs  pour  les  lignites  à  si'pt  pt)ur  les  anthracites.  La  détermi- 
nation de  la  matière  volatile  dans  la  houille  ne  peut  pas  être  classée  comme 
une  détermination  précisi-,  et  toute  erreur  cause  une  erreur  égale,  (|uoique 
opposée  dans  le  carbone  fixe  et  c'est  pourcpioi  une  plus  grande  erreur  dans 
la  pro|.ortion  des  deux;  on  ne  devrait  par  consé^iuent  attacher  aucune 
signification  aux  petites  variations  dans  la  proportion  de  combustible, 
mais  comme  il  est  dit  ci-dessus  la  pr{)jM)rtion  ne  donne  pas  une  idée  générale 
de   la   nature  de  la  houille. 

M.  1).  H.  Dowling  de  la  Commission  Ciéologi(|ue  du  Canada  a  suggéré 
une  forme  nKMJifiée  de  cette  i)roportion  cju'il  apjK'lle  la  proportion  "Vola- 
tile Divisée".'  Il  propos»^  ..ie  classification  des  houilles  dans  un  but  com- 
mercial i)asée  sur  la  proportion,  k-  carbone  fixe  plus  une  moitié  de  la  matière 
volatile,  divisé  par  l'humidité,  plus  une  nioitié  de  la  matière  volatile.  On 
|)rétend  que  celte  proportion  varie  davantage  en  rapport  avec  la  valeur 
de  chauffage  de  la  houille  (juc  ne  le  fait  d'ordinaire  la  projiortion  de  com- 
bustible. 

PROPORTION    I)'hvuro(;knk   ou  c  aruone 

Le  carbone  et  l'hydrogène  i)euvent  avoir  de  très  exactes  détermina- 
tions dans  la  houille  ce  qui  fait  (|ue  la  proportion  obtenue  en  divisant  le 
pourcentage  de  carbone  présent  par  le  pourcentage  d'hydrogène  peut  être 

'Rapport  No.  KU.ï  de  la  Coininission  Ki''>loK'qui'.  Sttnion  du   .\Iinist'-ro  ili-s    Mines, 
p.  4,î.     \oir  aussi  Caii.  Min.  Jour.  XXIXènic  \o!.  p.  U.î,  1908. 


174 

(liiirmiiir  «l'iiiu-  l.i<,«.ii  tris  priVist-.  M.  K.  CimpUll  il.iii-  If  r.ipixirt  df 
IS  "l  .  S.  ■risiin>;  l'I.mt"  <li-  St.  I..)ui>.  iiromiiiamlc  la  proportimi  il'liy- 
dniKiiU'  loiniiK'  la  1>  im-  la  iiliis  >alisfai>aiilf  |M)ur  la  ilassituaiior  iU>  hoiiilUs; 
on  ik\rait  n-iM-ndaiit  noiir  avic  Miin  que  as  chilïrfs  provii'iim-iit  dis  aiia- 
Ivsis  (k-  hoiiillr  >iVl)rr  à  l'air  tandis  <iiH'  lis  aiialysis  it  li-s  pr(>|iortiniis 
duiiiii'i>  dan-  .  <  rapport  sont  rillis  di'  liouilli'  siVlu'.  SiVhaiit  l'iVliantil- 
lon  avant  l'an.ilyM'  a  i«uir  ilïit  d'.mjinuntir  la  pri.i).>rii<>n  d'IiydrDKÎitf 
i\v  lailMHir:  fila  lait  la  plus  m'Hium'  diUrriniv  dans  U-  «as  (U>  linniti-s; 
Kl  propurlinn  i)i)urrail  iiri'  lariliim-nt  lalruliV  di-  nonvi-an  sur  la  liasi'  do 
l'air  si  on   li-  tli'sirait. 

Pour  uni-  diMUssiun  plii>  loinpli'ti'  di'  la  niithiKli'  li-dissus  i-t  lU-s 
autn-s  nu'tluHlis  (xuir  la  rlassitiralion  dis  hmiillfs  d'apris  lis  analyses 
chiini(|ues,  voir  l'artiili'  <li'  M.  K.  Caniplnll.  inintionn»'  ri-dessus.' 


.VNM.YSKS    1)1-:    (.A/ 

Les  lonstitnanls  (|ui  sont  lialntuellenieni  délerniinés  dans  les  l'vlian- 
tillons  de  «a/  du  nazogène.  du  «az  de  fours  à  eoke.  etc.,  sont:   le   dioxide 
de  carbone,  ludroearhones  non-saturés  (dont  réthylène  est  le  plus  impor- 
tant, et  leur  poureentasje  total,  puisiiu'il  n'y  a  auiun  moyen  de  les  détermi- 
ner séparément,  est  généralement  enrenisiré  romme  le  pourecntaKe  d'éthy- 
lèiiei.  l'oxyKène  le  mono-iMe  de  larbone,  les  hydroearliones  saturés  (usuel- 
liiiienl    le    méthane   exilusivement  I    l'IndroKène   et    le    nitro^éne.     Dans 
k-s  éihantillons  de  tuyaux  à  jjaz.  le  dioxide  de  carbone,  ^o.\y^^ène,  le  mono- 
xide  de  carbone  et  le  nitronéne  sont  les  seuls  constituants  qui  soient  déter- 
miné>.      I.e>  (pLitre   jjaz  mentionnés  ci-dessus  sont  déterminés  en  les  ab- 
s<)rl)ant  succes>i\ement  au  moyen  de  réactifs  approi)riés:   un  volume  défini 
de  Kaz  I  KMI  ce,  en  général)  mesurés  sous  la  pression  atmosphéri<iue  passent 
du  récii)ient  de  mesurane  dans  une  pipette  d'absorption  contenant  le  pr.-- 
mier  réactif  cpie  l'on  doit   employer;    après  qu'un   temps  suftisaiit   s'est 
écoulé  pour  ral)sorption  complète  le  aii/.  est  ramené  dans  le  récipient  de 
mesuraKc  et  la  réduction  de  volume  h  la  pression  atmosphérique  donne  le 
volume  des  ^;az  con>tituants  absorbés  par  ce  réactif.     .Après  (pie  les  quatre 
.ibM>rplioiis  ont   été  complétées,   les   résidus  de   jj-iz   ix'uveiit   contenir  du 
méthane  de  l'hydrogène  et  du  nitrouène;  on  en  prend  une  quantité  définie. 
mélanKée  avec  un  excès  d'oxygène  de  l'air  et  l'on  pratique  une  explosion 
au  desMis  du  mercure  (ians  un  récipient  au  moyen  d'une  étincelle  électrique 
entre  deux  pintes  de  platine;    la  réduction  dans  le  volume  du  gaz  due  A 
l'explosion  est  mesurée  et  alors  le  volume  du    dioxide  de  carbone  produit 
est    mesurée   par   l'absorption  dans  la   potasse   caustiiiue.      Les  réactions 
dans  l'explosion   M)nl: 


(1).     (H,  +   2()o   =   {■()..  +   2H2() 

1  vol.  +  2  \  (.Is,  donmiil  1  vol.  +  0  vol.  de  gaz.     Contraction 


:  \ol. 


'L'   S.  i.v<>\.  Survty,  Udc.  48  (19l)())  pp.  1,S()-17,<. 
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l'i»;.  5,V     SciioiijUs  partifs  ilc  «tr'  <li-  l'appareil  à  aiialysis  dr  ^  az  (!•■  Kamlall  it  Uariihart. 
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ti).     2M,  +  (),   =   2\W 
2  MtU.  4-  I  vol.  «loniu'  0  v«il.  (U-  «a/,     (oiiirariioii 

tl'nù  l'un  tkfiiiii  la  forniiilf  Miiivaiit'': 


.<  vol» 


\  iilii.iu'  (If  nu-thatu-  -  voltinir  <\v  <liiixi(li-  «lo  rarlNinc  <l«'(luit. 


V'ohiiiu'  «riiydronriH'    =    J   (vuliitiu-  (U-    contraciion 
le  Mtliitnc  (If  (lidxidf  df  ('arlM)nf  priKluit). 


.iiiiiî*  (Ifiix  foi«i 


D'apnV  If  volunif  df  nu'thanf  fl  d'hydroKfni-  tnnnv  dans  la  quantitt' 
du  n'sidii  df  n.u  |>ris,  itn  |H"ut  calculfr  facilement  leur  iMuin-fniaKf  dans 
ri'dianiillon  d'driKHU'-  Si  U-  «az  n"»-st  pa»  assez  richf  ixiur  faire  explosion 
(|ii,ii)(l  il  .>!  mélangé  à  l'oxy^ènf,  on  ajoute  au  mélange  un  |ku  de  «a/ 
l'Ki  iruiyii(|ue.  Le  \iiu  ('le(-troly(i(|ue  est  formt-  par  rt-leeirolyse  d'eau 
a< iduli'f  f t  est  i(»ni|K)sif  d'oxysène  et  d'hydroK^ne  dans  les  pro|K)rtions 
rf(|uiMs  iHiiir  former  de  l'eau;  eomme  le  ){az  électrolytieiue  retourne  en- 
tièrement i  !i  eau  <|tiand  il  fi.it  explosion,  l'addition  du  «.iz  ne  cause  aucune 
diffireme  au  \olunie  final  après  l'explosion.  Le  iHnircentane  de  nitrouènv 
est  c.ilcuif  en  soustrayant  de  KM)  "e  total  du  |)outcentaKe  des  autres  cons- 
titu.ints. 

. I Hiilyse  (le  v,az  iivir  l'appareil d'Orsat  Miimke 

L'appareil  d'Orsat  Muncke  est  trop  connu  |M)ur  è-tre  (k-crit.  On  ne 
Il  niploya  que  |Miur  les  analyses  de  gaz  de  tuyaux  jK-ndant  l'été  de  1<>()7. 
Les  absorbants  employés  furent:  (1)  jK)tasse  causti(iue  {M)ur  ahsorln'r  le 
dioxide  de  carlnjue;  (2j  une  solution  alcaline  de  pyrogallol  (acide  pyro- 
Kalii(|ue)  iK)ur  absorln-r  l'oxygène;  et  finalement  une  solution  de  chloride 
(if  cuivre  |K)ur  absorlnr  le  monoxide  de  carbone;  les  deux  dernières  solu- 
tions requirent  de  fré(iuents  renouNellements.  La  solution  de  pyrogallol 
fut  faite  |K)ur  dissoudre  7  grammes  de  si-i  dans  IS  ce.  d'eau  et  |>la(;ant  la 
solution  dans  la  pijjette  d'ai)sorption.  on  ajouta  une  solution  de  145 
i;rantmes  de  potasse  caustique  dans  'J5  ce.  d'eau  et  la  pi[x'tte  fut  im- 
médiatement fermée. 


Analyse  de  i^az  avec  l'appareil  de  Randall  et  Harnhart 

(  it  appareil  a  été  décrit  par  K.  Barnhart  dans  Klectrochemical  and 
Met.illurgical  Industry,  Vi('me  \'ol.  (t'J07)  p.  ,Î51).  La  Fig.  5.^  montre 
la  MTiion  de  toutes  les  parties  en  verre  de  l'appareil  et  la  planche  LV'II 
i>t  pri>e  d'après  une  photographie  de  l'appareil  une  fois  en  iK)sition. 

La  burette  de  mesurage  a  plus  de  U)(»  ce  de  capacité;    la  partie  la 
plus  étroite  est  graduée  en  U  c.c.  à  l'extrémité   et  en  5(1  ce.  dans  T'^yré- 
niité  la  pl;is  large  et  à  un  arrière  blanc  avec  raies  bleues  de  fa<,-on  " 
la  précision  des  lectures.     Le  fimds  de  la  burette  se  termine  en  i     e 
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«'■troii  |),ir  un  iiiU'  l'it  «■.loiiichniu'  <|iii  If  n-lic  à  mu-  Ixxili'illf  à  nivraii  i-l 
l'i'Mrt-iiiiir  -.ii|M Tii'iir»'  «>t  munit"  il'iiii  l.irn»'  «'"U  (|ui  \a\^m-  la  plat-r  .\  un  ri>- 
hiiu't  il'.irn'i  à  «ix  i»!»!!»-».  A  la  rircimfrn'iuf  cxiirit-urf  •«•  troiixi'iit  six 
tiilK'-  iMpil.iirr»  il»'  I  '  j"  (K'  lonn  (|iii  iiiniiiiiini<iiic'nl  rhaciiii  .iwi-  la  Ixirt-tlc, 
('liiiiiiiani  ain-.i  Ir  iiin«  mlif  capill.iiri'  ilr  l'apiLinil  d'ors.!!  l'i  la  !it'Mc«.!«it«', 
(-iiniiiit'  (l.iiiN  r.i|i|iarril  «If  Mi-iii|M'l  île  ('l)a!iK>°r  K'h  |ii|H-iiC!»  durant  I»'  (•o!!rs 
de  l'aiiaK»'.  I.'arrt't  à  >i\  i>>!!t>  liii  iiicii  l)!!ili'-  r!  !it'  t.!!!".!  j.!!!)ai'>  ai!t'ii!! 
iMiiiiii.  I.t".  pi|K'iif-.  |Mii!i-  li>  rtailiK  litpiidi-.  «mil  du  i\|H'  dai)>  Ui|i!<'l 
II-  iiA/  t>i  tiirir  à  pa»s«T  à  traxrrn  l«-  rr.iflif;  la  pi|H'tl«"  pr<>prf!in'!il  ililr 
sf  t»riiii!ir  d.m>  !!!i  uiIh'  riroii  i|ui  |  »m'  à  tr.i\tr«.  !!ii  .irn'i  tii  cainiuliour 
\  d()!!!ilc  irou,  dan>%  !!!U'  Ihiu.tillr  l.rlt  !imavtr  dr  MH)  ex.  i|ui  mtI  ik-si!p|M>rt 
:\  la  pipriic  et  de  rrMTMiir  au  r.aciif;  t!ii  m'iimuI  IiiIh'  à  lra\i'r-.  l'arrrt 
l'ii  »-.iiii!ii  houe  «U-  la  lHi!!tcill<'  |H'UI,  >i  !ir<«'«s.iiri',  rtrt'  nlir  à  !!ii  mimu  d'rau 
tri>  simpU'  mis  aupn'^  dt-  r.ippariil.  0!iaml  Iv  na/  »>i  pa-s»'  <laii>  la  pi- 
p«'Ht'.  U-  rolii!it'l  t>i  lour!ii''  •■  >!!r  u!i  mo!m'iil  da!i>  i!iu'  |«i«ilio!i  |Mi!!r  ipn- 
If  lii|uidf  -oii  njflr  lior«  lit-  di'i!X  capillairis  (|!!i  coiidiliM'!!!  à  la  piinMIf, 
o!i  donne  i'!i>i!iif  !!!)  d('mi-l(ii!r  ai!  roliiiu'i  rt  \v  ya/  «•>!  ai!i>i  forer  di-  pa>Hfr 
à  iravtTs  le  (-apillairc  plu>  lo!Hi  il  de  >'rl»'MT  parmi  U-  li<|uidc. 

\.vs  réaciils  >ui\aiii>  lur»'!it  i'!nplo\i'>  lomiui'  aliMirli.mN:  (1)  Mthition 
«!»■  pota>M'  iau>tj(|ui-,  |Miur  .il)M)rlK-r  !»•  dioxidc  de  earlioiu';  préparée  par 
la  di>Mili!tion  d'une  partie  e!i  jMiids  île  |Mila»e  eau>li<|!!e  e!l  tlei!X  parties 
d'eai!  .  l2)  ICai!  t\v  Hroniiiie,  |>our  absorU-r  les  hydnH'arltones  !!()n  saturés, 
lelscpie  l'éljiv  I  •ne;  itiie  -.olulioii  •..iturée  de  liromiiie  da!i«  l'eai!  fut  employée; 
on  .ijoiii,!  (|ueii|Uefoi>  5  pour  ceni  tie  l>roiuide  île  |)otas>ium  |M>ur  réduire 
la  pre^^ioii  de  v.ipeur  de  liroiiniie;  le  n.u  fut  to!!Joi!rs  r»'!ivoyé  à  la  pi|M'tti' 
de  i>iil.i^-e  pour  enlever  la  \a|Hur  de  itriime  avant  le  remesurane.  (.0 
Morie.iux  de  ,  'ios|)lii)re  jaiuie  |M>ur  enlever  l'oxyuéni';  ou  les  fabriipte  en 
luélan^eaul  du  |  '  ■^pliore  i.iime  •^oiis  l'eau  et  eti  l'aspirant  dans  uti  IuIk- 
de  verre  .i\  iiu  inii  ouverture  d'environ  ,'.",  puis  le  ri'froidissa!lt  et  eu  le 
fai>aiil  mollir  du  tiilie  au  move!i  d'une  l)a';uelli'  de  verre:  ou  doit  faire 
eu  M)rlr  eu  .iri  ■  iiuplis^aul  l'opi'raliou  li-do-us  d'éviter  tout  riM|ue  de  ft'U 
ou  d'i  inpoi-oiiiunieiu.  I.a  pipette  au  phosphore  fui  peinte  pour  protéger 
le  phosphore  de  l'ailioii  i,  la  lumière.  (4)  Solulion  de  ililoride  de  ettivri' 
aiumoiiiai  aie  poir  alisorluT  le  luoiioxiile  di'  larlione:  15  ^;ranuues  de  clilo- 
riiie  iraiumoiiiai|ue  furent  dissou>  dans  61)  e.e.  d't'au  d.i!is  la  houteille 
à  réservoir,  on  v  ajouta  57  nr.iiume>  de  »  '  'oride  de  ruivre  et  on  ajottta  (If 
l'ammoniaiiue  eouietitré  eu  seeou.mt  fré(|lK'nuuent  iu>(|u'à  ee  que  If  si-l 
df  cuivre  soit  disiou>;  on  ajouta  .ilors  de  l'eau  pour  rfmplir  la  houtfille. 
("elle  solution  fut  toujours  proiéj^ée  de  l'air  par  un  réeipient  rempli  d'i'uu, 
r.iir  d.uis  la  pi|)elte  et  d.uis  le  réei|)ienl  fut  déplacé  par  le  nitro^ène  ou  i'hy 
drojiène  i|uanil  la  i>i()elte  fut  reiuplie.  l5)  .Acide  chlori(|Uf  cuivreux 
I)our  ahsorlu'r  tout  ruonoxide  de  carbone  non  |)réalal)leinent  absorbé: 
li>  uranimes  d'oxvde  de  cuivre  furent  dissous  ri\  chauffant  avec  200  ce. 
«l'acide  hvdrochloridf  cuncfutré:  on  ajouta  alors  100  ce.  d'eau  et  26  ijram- 
mfs  ou  plus  df  cuiv Tf  sous  forme  de  fil,  gaz  etc.  et  le  tout  fut  ehaulïé  jus- 
<|u'à  ce  (|ue  le  mélaUKf  dev  ienne  san.s  couleur;  la  solution  fut  alors  refroidie 
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cl  iransfi'-riV  dans  une  pipettf  sans  (|iie  l'air  vienne  avec  en  contact;  le  fil  de 
cuivre  fut  maintenu  dans  la  bouteille  à  réservoir  de  la  pipette  et  la  solu- 
tion fut  ainsi    maintenue   sans   couleur. 

L'appareil  ci-dessus  fut  employé  pour  pres<)ue  tous  les  échantillons  de 
Kaz  de  ({;ïzo({ène  et  |M>ur  tous  les  échantillons  de  an/,  de  tuyaux  après  le 
premier  été. 

La  présente  analyse  fut  conduite  ainsi  <|u'il  suit:  chacune  des  pipettes 
fut  remplie  avec  un  réactif  ou  avec  de  l'eau  dans  le  cas  de  la  pipette  à  phos- 
phore ius<|u'i\  une  mar(|ue  juste  au  dessous  du  bouchon  d'arrêt  et  la  bu- 
rette ainsi  (|ue  le  tul)e  capillaire  antérieur  furent  complètement  remplis 
d'eau.  La  bouteille  d'aspiration  contenant  l'échantillon,  (voir  pasje  127) 
fut  placée  sur  un  stipixnl  en  face  de  l'appareil,  (le  support  et  la  i)outeille 
(l'échantillon  sont  représentés  à  jjauche  sur  la  Planche  lA'II);  le  tul)e  de 
c.ioiiichouc  de  la  bouteille  d'échantillon  fut  rempli  d'eau  pour  déplacer 
l'air  et  fut  ensuite  relié  au  tube  d'avant  de  la  burette.  Kn  manipulant 
«l'une  manièri-  ajuiropriéc  les  dilïérents  robinets  et  leviers  des  bouteilles, 
102  ce.  environ  des  échantillons  <le  ^az  furent  introduits  dans  la  burette 
ei  l.i  bouteille  d'échantillon  ainsi  (|ui'  le  sup|M)rt  furent  enlevés.  Après 
avoir  laissé  l'eau  sécher  des  parois  de  la  burette  pendant  une  minute,  la 
liouteille  à  niveau  fut  enlevé  et  le  j;az  comprimé  à  exactement  100  ce; 
le  tube  de  caoutchouc  au  fond  de  la  burette  fut  alors  pincé  avec  le  doigt 
it  le  pouce  pour  prévenir  le  changement  de  volume,  tandis  (jue  le  robinet 
li'.irrét  fut  tourné  p<jur  amener  le  gaz  dans  la  burette  en  rapport  momentané 
ivec  l'air  extérieur.  Comme  le  gaz  était  à  une  pression  plus  élevée  que 
l.i  pression  atmosphéricpie,  une  certaine  partie  s'échappa,  laissant  100  ce. 
.'i  1,1  iiression  ainn)sphéri(iue  d.ms  la  burette.  En  tournant  d'une  façon 
a|)pr«)|)riée  les  robinets  d'arrêt  et  les  bouteilles  à  niveau,  le  gaz  fut  chassé 
«i.ms  la  pipette  à  potassi-  causti(iue,  où  on  le  laissa  pendant  une  minute 
(Il  le  secouant  à  l'occasion.  On  renvoya  alors  le  gas  à  la  burette  et  le 
ré.ictif  ramené  à  son  niveau  original  dans  la  pipette.  Après  (pie  l'on  eut 
permis  ."i  l'eau  de  s'('couler  dans  la  burette  pendant  une  minute,  le  gaz  fut 
ramené  à  la  i)ression  atmos|)héri(|ue,  en  élevant  ou  en  abaissant  la  bouteille 
à  niveau  justpi'à  ce  (lue  le  niveau  de  l'eau  soit  le  même  que  dans  la  burette 
pour  lire  le  nouveau  volume:  la  contraction  fut  alors  prise  comme  le  vo- 
iimie  df  dioxide  de  carbone  présent  dans  l'échantillon.  Le  gaz  fut  alors 
ir.uisféré  dans  la  seconde  pipette  et  ainsi  de  suite. 

Le  gaz  fut  laissé  pendant  une  minute  dans  la  solution  de  potasse,  une 
minute  ilans  celle  de  brome,  trois  minute  dans  celle  de  phosphore,  trois 
iiiimiies  dans  la  première  solution  de  chlorure  de  cuivre  et  deux  minutes 
'lan>  la  seconde  et  (m  le  laissa  toujours  une  minute  dans  la  burette  avant  de 
hre  son  volume.  On  varia  cependant  les  temps  d'absorption  d'une  légère 
fa(,on,  suivant  la  fraîcheur  et  l'activité  du  réactif  et  le  pourcentage  pro- 
liabte  des  constituants  à  absorber. 

L'emploi  de  chlorure  de  cuivre  ammoniacal  suivi  de  solution  acide 
donna  des  résultats  très  satisfaisants;  la  solution  ammoniacale  avait  un 
i;rand  pouvoir  d'absorption  et  la  solution  acide,  qui  avait  une  vapeur  de 
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prrssion  trop  basse  iMHir  lausir  uiu'  irriiir  appriViabli-  n'avait  normak-- 
imnt  (jiK'  (11'  iris  pititts  traiis  du  ^mz  à  al)s(»rlKT,  et-  (|iii  fait  <iiii'  li's  deux 
n'aitifs  poiuaiiiit  servir  pour  une  ^rand  nombre  de  déterminations. 

Les  déterminations  d'hydrogène  et  de  méthane,  dans  les  résidus  de 
«az  laissés  ajirès  les  absorjjtions  ci-di-ssus  furent  faites  au  moyen  d'explo- 
sions au-dessus  du  niereure,  d'habitude  dans  une  pipette  Hempel  (\w  pou- 
vait être  temi)orairement  attachée  au  capillaire  de  devant;  mais,  à  l'oc- 
c.ision,  le  ^az  laisse  après  axoir  enle\é  le  monoxide  de  carbone  fut  trans- 
porté (la:-  m  tube  d'essai  sur  du  mercure  et  l'anahse  terminée  sur  le  mer- 
cure dans  l'appareil  de  Hone  et  Wheeler.  I.e  «az  électrolyti(iue,  préparé 
par  l'électrohse  d'une  solution  diluée  d'acide  sulfuri<iue,  fut  employée 
pour  enrichir  le  an/,  pris  pour  l'explosion;  le  pourcentage  d'hydrogène 
et  de  méthane  dans  im  ^jaz  de  jjazojjène  n'est  pas  en  général,  assez  élevé 
pour  (pie  l'explosion  se  fasse  sans  une  telle  addition.  L'emploi  de  l'appareil 
de  Bone  it  Wheeler  pour  la  dél(  rmination  de  l'hydrotjène  ■  '  du  méthane 
et  l'appareil  de  Randell  et  Barnhart  pour  la  détermination  des  autres  cons- 
tituants du  jjaz.  fut  considéré  comme  une  très  bonne  combinaison  et  l'on 
put  ainsi  faire  de  rapides  analyses  a\ec  une  précision  raisonnable. 

L'eau  n'est  pas  entièrement  satisfaisante  comme  liquide  pour  les 
analyses  de  gaz,  car  certains  j!;az  se  dissolvent  dans  l'eau  d'ime  manière 
appréciable;  mais  l'emploi  d'un  appareil  à  mercure  pour  toutes  les  analyses 
eut  nécessité  un  tra\ail  spécial  (|ue  l'on  ne  considéra  pas  en  rapport  avec 
l'augmentation  de  précision  à  obtenir.  (Juoiipi'il  soit  possible  d'employer 
l'eau  avec  une  raisonnable  précision  pendant  les  absorptions,  on  ne  peut 
s'en  servir  durant  l'explosion,  car  le  bioxide  de  carbone  ((ui  est  pnxluit, 
à  la  haute  temiKTature  fournie  par  l'explosion,  est  dissous  dans  l'eau  à 
un  degré  considérable;  et  ime  fietite  [KTte  de  '  ^oxide  de  carbone  cause 
ime  erreur  considérable  dans  le  résultat. 

L'exemple  suivant  montre  la  méthiKle  de  calcul  du  résultat  d'une 
analyse  avec  l'appareil  de  Kandall  et  Barnhart  et  la  pipette  d'explosion 
de  Hempel: 

TAHI.KAf  Xl.VI 

Analyse  de  gaz  de  gazogène  avec  l'appareil  de  Randall  et  Barnhart 
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Analyse  de  gas  tiver  l'appareil  à  analyse  de  gaz  de  Bone  et  Wheeler. 


Cet  appareil  a  l'ti'  décrit  par  VV.  A.  Boni'  it  K.  V.  Whi-i-k-r  dans  le 
Imirnal  of  the  S(K-iety  of  Chemical  Industry,  XXVlIème  X'ol.  15  Jaiuier 
1')08,  p.  10.  On  s'en  servit  jiour  tous  les  échantillons  de  na/  de  fours  \ 
<dke,  pour  (|uel(|ues  échantillons  <le  jjaz  de  nazogène  et  aussi,  tel  que  décrit 
ci-dessus,  pour  déterminer  le  méthane  i-t  l'hydrogène  dans  (lueUpies  échan- 
tillons de  ^;az  tle  j;a/onène  après  (|ue  les  autres  constituants  eussent  été 
.imenés  dans  l'appareil  de  Kandall  et  Rarnhart. 

La  I-Ik-  54  fournit  ini  diauramme  de  l'appareil  et  les  l'iancius  lA'IH 
cl  I.IX  montrent  l'appareil  tel  (|u'il  est  installé  dans  le  laboratoire.  L'ap- 
pareil comprend  trois  parties  essentielles,  c.a.d.:  (1)  une  comiiinaison  de 
iuIh's  de  mesurage  eî  de  pression.  .\  et  R.  communicant  par  le  robinet  de 
Ncrre  ("  .ivec  li-  réservoir  de  mercure  1);  im  récipient  d'absorption  F  tenu 
au-dessus  du  mercuR'  dans  une  auj;e  d'acaj(ju.  (j;  (i)  un  tube  d'e,\plosione 
I .,  minii  de  tils  d'alliunase.  et  relié  ;\  un  réservoir  de  mercure  séj)aré  H.  Tou- 
iis  les  attaches  entre  A.  V.  et  F  sont  sous  forme  d'ouvertures  capillaires, 
,i\ec  r>  nets  de  verre  appropriés,  partout  où  cela  est  nécessaire.  Le  dia- 
gramme montre  également  comment  le  tube  de  mesurage  .\  est  relié  au 
tube  d'echai'.tillon  K.  cha(|ue  fois  (|ue  ce  dernier  est  employé  pour  intro- 
duire l'échantillon  examiné;  dans  une  photographie,  on  montre  à  la  place 
du  tube  d'échantillon  une  petite  pipette  contenant  des  bâtons  de  phos- 
phore; on  essaye  sans  succès  de  remplacer  le  petrogallol  par  le  phosphore 
pour  l'absorption  de  l'oxygène  dans  cet  appareil,  mais  le  iKJiivoir  d'ab- 
sorption du  phos|)hore  diminua  ra|)idement  (|uand  on  se  servit  du  mercure 
,iu  lieu  de  l'eau. 

Les  échantillons  de  gaz  furent  généralement  intnKluite  dans  l'ap- 
pareil au  moyen  d'un  tube  d'essai  ordinaire  en  verre  dur,  sous  la  large 
extrémité  ouverte  du  récipient  d'absorption  F  (pii  avait  été  auparavant 
rempli  de  mercure.  L.i  planche  LX  montre  le  râtelier  sixVial  dans  le- 
(luel  les  échantillons  de  gaz  furent  emmagasinés  au-dessus  du  mercure, 
dans  des  tubes  d'essai  maintenus  à  plat  dans  des  creusets  de  porcelaine; 
la  base  du  support  était  munie  de  côté  élevés  pour  empêcher  la  perte  du 
nurcure. 

.\\ant  de  commencer  une  analyse,  tout  l'appareil  y  compris  toutes 
Us  atlaclus  entre  .\.  V.  et  I"  fut  complètement  rempli  de  meriure  et  toutes 
les  manipulations  suivantes  furent  faites  au-dessus  du  mercure. 

Les  différentes  parties  de  l'appareil  sont  montées  sur  des  supiiorts 
de  bois  de  teck,  avec  quatre  baguettes  d'acier  verticales  supportant  le  rayon 
sur  lecpiel  repose  l'auge  au  mercure;  les  mêmes  baguettes  supportent 
également  deux  autres  rayons  jxjur  les  bouteilles  de  réactifs.  Le  réser- 
voir à  mercure,  1),  peut  être  élevé  ou  abais.sé  (au  ..i.'eau  du  sol,  si  néces- 
saire) au  moyen  d'une  poulie  munie  de  tous  ses  acces.soires.  L'appareil 
tout  entier  repose  dans  un  plateau  de  bois  2'-4"  X  l'-6"  avec  côtés  51nvés. 

Les   c.iractères   s.iillant-;  raxail   effectué   par   l'appar.-il    sont   les 

suivants: 
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(1).  I.f  principe  <!»•  nusuniKf  l'inployé  t-Nt  trliii  du  nMsiir;i«i'  (\v  la 
pression  du  ^a/  (en  nnn.  de  niereurel  à  Noiunie  (.instant.  Dans  ce  luit, 
le  «az  est  amené  à  une  certaine  niar(|iie  de  volmiie  constant  dans  le  tiiU' 
de  niesiirane  A.  (par  nianiimlatinn  appropriée  du  réservoir  de  merciiri  I) 
et  du  roliinet  C)  et  sa  pression  est  lue  sur  le  tul)e  de  pression  H.  Il  y  a 
une  série  île  telle.-  inar(|ii(>  de  volunie  .onslant  sur  A,  coïncidant  en  niveau 
a\ec  chaiiue  ceiil  nnn.  niar(|ue  sur  le  luhe  de  pression  M  ce  (|ui  lait  (|iie  la 
pression  .ictudle  du  ^az  est  fournie  en  soustrayant  de  la  lecture  de  pression 
les  cliiltres.  I  0,  KM)  ou  2(MI  suivain  l.i  niar(|ue  |)articiilière  de  volinne  cons- 
tanl  (hoisie  pour  l'anaUse,  Les  tiil  .  >  A  et  B  sont  faits  d'inie  seul»-  pièce 
et  sont  entourés  <1  une  cluniist' d'eau;  leurs  surfaces  intérieures  sont  niaiii- 
teniies  luunides  avec  tuie  solution  très  diluée  d'acide  sulfuri(|ue  (1  dans  .'()) 
comme  précaution  contre  les  erreurs  de  niesuraKC  dans  ini  tul>e  avec  les 
alcalis;  il  est  facile  de  voir  (|ue  l'huniectaKe  <le  A  et  H  avec  le  même  li(|iiide 
élimine  l'inlluence  <le  la  vapeur  d'eau  sur  les  mesurâmes  de  «az.  les  dilïé- 
reiiles  [-.ressions  représt  niant  celles  du  y,v/.  sec  sous  examen.  Le  roliinet 
termant  l'eMrémilé  sui)érieure  du  tulie  de  pression  est  reliée  à  cette  der- 
nière par  un  fort  tuiie  en  caoïitcliouc.  système  «lui  donne  une  excellente 
jointure  avec  sultisanmienl  d'él.isticité  pour  emi)ê<her  la  brisure  dans  le 
cas  ou  le  mercure  en  H  monte  dans  le  tuhe  avec  inie  rapidité  inaccoutumée. 
Les  avaiila^es  de  cette  niétlio<le  de  mesura:^e  sur  lit  méthode  ordinaire 
de  déterminer  le  volinne  d'après  l.i  |)ression  atn\os|)héri<|ue  sont  à  douilles: 
(a)  elle  permit  l'emploi  de  plus  petits  volimies  de  ^az  |)our  ime  analyse- 
-  ainsi  on  peut  priiidre  de  .S  à  11)  ce.  (K  i-az  pour  une  pression  de  t(Hl  m. m. 
suivant  la  mar(|ue  de  volume  particulier  choisi  et  cette  pression  peut  être 
facilement  lue  saiis  employer  un  télescopel  on  fait  mieux  les  lectures  au 
m-iven  d'une  lumière  placée  derrière  le  tiilie  un  peu  au-dessus  de  la  surface 
du  nurcure  ih)  les  mesurai;es  sont  indépendants  de  la  pression  haronié- 
lri(|iie  et  en  même  temps  ne  sont  pas  affectés  par  la  tension  de  la  vai)eur 
a(|ueuse. 

'!'■  La  lon,i;ueur  du  luhe  de  pression  H  leiiviroii  700  min.l  fournit 
ample  esp.ice  pour  la  solution  du  mélaiiKe  ex|)losif  dans  une  analyse  d'ex- 
plosion, même  dans  le  cas  d'un  j;az  ri(  he,  comme  le  j;az  de  houille. 

Les  arraiiKenuiils  pour  les  différentes  absorptions  sont  simples.  .\u 
lieu  <r.inplover  un  certain  nombre  de  grands  vaisseaux  d'absorption  con- 
tenant chacun  un  réactif  particulier.  (|Ue  l'on  ne  change  pas  au  cours  des 
dillérentes  analv  ses.  toutes  les  :d.sor|)i;ons  furent  effectuées  au-dessus  du 
mercure  dans  le  seul  récipient  d'aiisorpiion  F  et  dans  chaciue  cas  avec  un 
vohime  rel.itivement  petit  du  réactif  particulier  (|ue  l'on  emploie  toujours 
frais  et   <|uc>  l'on   rejette  ensuite. 

l'our  faciliter  rintroduction  ries  ditférents  réactifs,  et  le  rin(.a!ie  du 
récipient  d'.ibsorption  avec  de  l'eau  ou  de  l'acide  sulfuri(|iu>  dilué  'in  silit" 
entre  ciiai|ue  ré.ictif  successifs,  la  larije  ouverture  du  récipient  est  plon- 
gée dans  le  mercure  dans  r.iu.ne  ( ',  tandis  (|ue  le  dessus  se  termine  en  un 
n.bi.ut  à  trois  bnmches  ,-;,pi!lain-  L.  L'une  des  branches  parallèles  de 
ce  robinet   commuiii<|iie  à   Ir.ivers  une  jointure  solide  en  caoutchouc  avec 
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Appii'il  à  aii.il\sc  (lo  K.i/  <lf  Boni-  ei  Wlitt'I.T,  vuf  m-niralc— Socii, 
Pruparation  des  Minerais,  Université  McGill. 
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If  nVipiint  ilr  iiuMiraK»-  A  i-l  l'aiUre  avir  iiiii'  ^ranili-  iMiutdlU-  d'aî^pira- 
lion  (|ui  mrt  i\  ratira|H'r  li  ri',n  lif  (|iii  a  m-rvi  aiiiM  <|Uf  Knit  iiu-rciirc  (|ui  a 
pass*'-.  I.a  iMxittilK'  t>i  rf-aspinr  dt-  temps  in  ttinp-*  au  moyen  d'une 
|Kiin|H'  à  succion  A  jei  (Ttau. 

De  î  à  H)  ce.  de  ce  réactif  particulier  dont  on  doit  se  servir  sont  in- 
triKluits  dans  le  récipient  d'alisorption  (au  préalalile  rempli  de  mercure^ 
au  niov«nd'ime  pi|H-lle  à  jet  tourlu-  di  lessous  la  surface  du  mercure  dans 
l'aune  Toute  liulle  (''air  accidentellement  inlnnluite  dan»  le  réactif  (Hut 
être  immédiatement  chasséf  en  ouvrant  avec  précaution  la  branche  du 
rol.inet  I.  (|ui  conduit  i^i  la  houteille  d'ahsorptinn  ci-<lessus  mentiimnés. 
I.e  na/  |Hul  alors  être  amené  du  récipient  de  mesuraKe  au  "l.iJMjratoire" 
ou  récipient  d'absorption  I",  et  secoué  avec  un  réactif  préalablement  in- 
tro<!uit.  Quand  l'absorption  est  complète,  le  ga/  es»  renvoyé  dans  le 
réci()ient  de  mesuraKe.  le  robinet  I,  est  tourné  aussitôt  c|ue  le  réactif  l'at- 
teint ce  (|ui  fait  (|ue  le  réactif  passe  dans  la  bouteille  d'aspiration;  le  réci- 
pieni  "laboratoire"  est  alors  rincé  avec  de  l'acide  dilué  et  les  rin<,ures  en- 
le\ées;  le  robintt  I.  est  tourné  avec  précaution  pour  relier  le  récipient 
lalMiratoire  avec  le  tube  de  nM-surane  et  on  laissi-  le  mercuri-  pro|)re  s'en 
aller  le  lonjj  des  tubes  reliés  jus(|u'à  ce  (|u'il  atteigne  le  |K)int  indi(|ué  par 
une  tlèche;  le  r(»l)inet  immédiatement  derrière  ce  |)oint  est  alors  fermé, 
le  na/  amené  à  sa  mar<|ue  de  \olume  constant  dans  le  tul)e  de  mesuraKe  et 
la  pression  est  lue;  la  différence  entre  la  vieille  et  la  nouxelle  pression  est 
la  mesure  du  volume  de  ^^iv/.  absorbé  par  le  réactif  particulier.  On  peut 
alors  intMKluire  un  réactif  frais  dans  le  récipient  et  le  procwlé  est  ré|M'té. 
L'oxy^èi' ■  et  le  gaz  électrolyti(|ue  rwjuis  |K)ur  l'explosion  sont  également 
intr(Kluits  dans  l'appareil  par  le  récipient  "l;>,   .)ratoire". 

Les  réactifs  employés,  etc..  furent  ainsi  r|u'il  suit:  (t)  Potasse  caus- 
ti(|ue  1  partie  en  |K>i<ls  dissoute  dans  2  parties  d'eau.  (2)  Pyrogallol: 
environ  2  ce.  d'une  soluti(m  faite  en  dissob  ant  1  partie  de  sel  dans  4  parties 
d'ean  furent  intnwluites  dans  le  récipient  de  lalM)ratoire.  et  ensuite  (piatrc 
fois  autant  de  la  solution  de  |K)tasse  caiisti<|ue  furent  également  intro- 
duits; le  (lyroRallol  conserve  mieux  l'acide,  ce  (|ui  fait  (pi'il  ne  fut  mélangé 
«ju'à  l'alcali  quand  on  en  eut  besoin;  on  ajoute  un  excès  tle  jxitasse  [lour 
iin|)êcher  le  pyroRallol  de  donner  naissance  ;\  du  monoxide  de  carbone; 
inai.s  même  ainsi,  on  ne  devrait  jamais  laisser  un  «az  plus  de  dix  minutes 
au-dessus  de  son  réactif.  (,^;  Hrôme:  on  employa  une  soluticm  de  brome 
dans  10  pour  cent  de  bromure  de  potassium;  |K)ur  les  hy(i.;)carbones 
ne  lontenant  <|ue  des  petites  parties  d 'hydrocarbones  non  saturés  on  em- 
I)lo\a  une  .solution  d'eau  saturée  à  laquelle  <m  ajouta  ensuite  du  bromure 
de  potassium  et  qui  fut  reconnue  comme  suffisamment  forte.  Comme  ce 
reactif  attatiue  léRÙrement  le  mercure,  on  ne  laissa  jamais  le  giiz  plus  de 
.">  minutes  au-<iessus.  puis  on  rinça  le  récipient,  d'alMJrd  avec  une  solution 
de  potasse  caustique,  puis  avec  5';^  d'acide  sulfuri(|ue  et  le  g.-.z  fut  ramené 
dans  le  récipient  du  laboratoire  et  traité  tvcc  de  la  potasse  caustique  pour 
enlever  la  vapeur  rie  brome  avant  de  la  remesurer  dans  le  récipient  de  me- 
suragc     (4)  Chloride  de  cu'vre:    le  f.-z  fut  traité  deux  fois  avec  du  chlo- 
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riili-  (Ir  l'iiix  rc  .iiniiiuiii.ii'al,  prriKirr  irl  (|uc  lii'crii  -miun  r.t|>|i.ircil  ilc  Kantlall 
et  H.irnh.iri.  ('ne  Miluiiuii  .inMiioni.ii.ilt'  ili-  liiloriiU'  <lc  iiiixrc.  avec  une 
tcti-iiiii  iirKliucalilr  <l<-  \.i|M'iir  i\v  ciiixTc  .iniinntiia  aie.  |h-iiI  l'tri-  rK'ilt'tiifiit 
(•n''|>.irr«'  en  •iii!<|H'n<lant  75  KratiiiiicH  de  ililoriilt'  tic  ctiivrc  iI.iiih  une  m>- 
hiiiiiii  (If  15  KrainiiK^  ilc  tliloriilc  (r.iiiuniiniai|tu'  daiw  .<tNI  im-.  (I'imu;  on 
f.iii  .iliir^  |>.i!tiHT  If  K-t^  anitiKiiiiac.il  ilaiw  la  •utlmiuii  i(|ui  v*i  iiiaiiUfiuie 
lior»  (II-  coniari  .imt  l'ain  iiMiii'à  <■«•  i|Uf.  .iprfx  avoir  -M'CDiif  la  iMniifillo, 
la  •'oliitiiin  M'iiif  ranuii<)iiia<|iif  au>niiôt  aprro  i|ii«'  le  iHiiiclidn  ot  fnifvé; 
iiiif  hnirf  nu  |)liir>  f»i  ui''('f>.>airf  |H>iir  ■•aiiircr  ou  dfxraii  fvilfr  tout  fxri^!»; 
ou  .ijnuif  alor«  1(1  ou  2(1  ^raïuiucs  de  plu-,  de  chloridc  df  cuixrf,  la  dilution 
fs|  liiiii  «fcouff  cl  ciiiut.  ^.i»in«''c  d.M)>  une  lioulcillc  liicn  l'crnic»-. 

Tout  le  n.i/  lai>M''  (II-  côte,  après  If  irailfUU'Ut  a\ir  Ifs  ré.u-lifs  li-di-ssus, 
(ui  luiplové  [Hiur  l'fNpIosiou;  il  fu(  ensuite  niélaiiKé  avec  un  fxcès  d'ox\- 
nène  el  sou  \i)lini'.e  mesuré;  puis,  uni'  fois  4  ce.  de  ^a/  éleetrolytitpie 
ajipulés  si  nécessaire,  le  ya/  p,is>a  d.uis  le  IuIh'  d"i-xplosiou  l'..  alluitié  par 
une  étincelle,  renvoyé  au  lulie  de  uu'sur.inc,  Irailé  aM-c  l.i  iMitassi'  dans  if 
récipii'iii  du  lalioraioirc  ci  mesuré  de  noincau:  les  c.ilculs  furent  f.iil» 
tel-  ((uc  déjà  décril.  Les  régies  ri'l.ilivfs  à  l,i  (juaulilé  d"oxyncne.  ou  d'air, 
à  .ijoulcr  pour  re\plo-ion  furciil  les  mêmes  (|ue  cclli's  suivies  d.iiis  le  lalx)- 
raloirc  du  I  )r,  Hoiic  .ijouter  de  roxvnéne  suttisamuifiit  |H)ur  rendre  le 
mél.innc  explosif  ic.à.d.  (Il,  4-  2().  et  î\l:  +  <•;)  ft  "xcfs  d'oxyufnf  (cm 
d'.iin  pour  diluer  .lu  moins  deux  fois  le  volume  du  niélaiiKf.  .\insi,  si 
1(1(1  lum.  de  v;,!/  •.ont  pri-  iMtiir  une  explosion  dont  proli.ilile ment  M)  mm. 
soui  très  cntl.imm.ililes,  cl  m'  com|>osfut  princi|).ilcnu'ni  d'hydrogène,  ou 
rcipiieri  l.s  lum.  iroxysènc  (M»ur  sa  romlnislion  (■om|)lcle,  i-e  «|ui  fait  <|Uf 
la  cjuantiié  du  "ku.illn.is"  ser.iit  45  mm;  il  i-si  par  cousé^picut  nécessaire 
de  prendre  .ui  tuoius  15  +  (2  X  45),  c'»>t  à  dire  105  mm.  d'oxygène;  ou 
eu  il'. mires  mots,  avt'c  les  1()0  mm.  di'  na/  ou  devrait  .lu  moins  fairf  205 
nuu.  avec  l'oxvnèue.  Ci'l.i  est  ht  plus  hasse  limite;  diluer  plus  ahondani- 
meiit  est  im  av.ml.ine;  si  l'on  dilue  moins,  les  oxidfs  de  nil rouelle  et  l'acide 
nitri(|uc  se  forment  et  une  p.iriie  iU>  roxvv;ène  disparait,  l'ii  donnant  une 
trop    grande    contraction. 

l.'oxv^;èiie  fut  l'inmanasiné  d.uis  une  liouleille  au-dessUs  de  l'eau;  le 
ii.i/  fui  ilélivré  ,111  moyen  d'un  tuhe  di'  livraison  approprié  dans  le  récipient 
«lu  i;il)oraioire.  I.e  ^.i/  élecirolyii<|ue  fui  emmagasiné  dans  <les  tubes 
d'css.ii  sur  le  mercure  dans  un  r.'itelier  tel  (|u'il  a  i\v]^  été  décrit.  On  huila 
li's  rohinets  d'.irrêl  avec  une  solution  de  c.ioutchouc  dans  de  la  vaseline, 
l)rép,iréi'  en  ch.iuffant  Iraïupiillement  20  |)arlies  de  caoutchouc  pur,  10 
de  vaseline  el  luu'  de  cire  paraftine;  la  chaleur  fut  maintenue  et  le  mélange 
a^ïité  jus(pi'à  ce  (\uv  le  caoutchouc  soit  complètement  disstjus. 

I.'exempli'  suivant  cléjM'int  la  méthcMle  pour  enrejjistrer  une  .inalysc 
f.iile  avec  l'appareil  de  Houe  et  Wheeler: 
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Kin-  55.     S'ciion  verticale  du  lalorimèlre  à  içiiz  do  Boys. 
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TAHI.KAI    XI.VII 
Analyse  de  gaz  de  gazogène  avec  l'appareil  de  Bone  et  Wheeler 
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VALKIR   CALORIKiyriC    DKS   «  OMBISTIULKS  (iAZIUX 

Li'  calorinu'tre  i-mployé  pour  liétcrniiner  la  \-alcur  calorifitiue  du  gaz 
(II'  gazogène  fut  inventé  par  le  Frof.  C.  \'.  Boys,  et  décrit  par  lui  dans  le 
Roy.  Soc.  Proc.  1906,  77  A.  p.  122  (également  Jour.  Soc.  C'hem.  Indust. 
15  Mars  1906,  p.  2,Î4). 

La  méthode  habituelle  de  calorimétrie  du  gaz  est  employée;  un  jet 
(le  gaz  est  brûlé  dans  le  calorimètre  et  la  chaleur  de  la  combustion  est 
absorbée  par  un  courant  d'eau  (jui  passe  à  travers  l'instrument.  l,e  degré 
d'(Voulement  du  gaz  est  déterminé  par  son  passage  à  travers  son  pas.sage 
dans  un  compteur  à  gaz;  l'élévation  de  la  tempe-rature  est  déterminiV  au 
moyen  de  thermomètres  placés  dans  l'eau  à  l'entrée  et  à  la  sortie  et  le  degré 
d'iVoulement  de  l'eau  est  déterminé  par  le  récipient  de  mesurage  dans  la- 
(pielle  elle  s'écoule;  d'après  ces  données  o-^  '.'ut  calculer  la  valeur  calo- 
rifi(|ue  de   la   houille. 

I.e  calorimètre  de   Boys  fut  construi  on  à  fournir  un  espace 

ample  pour  la  circulation  de  tous  les  gaz  bri  ..,  ne  façon  à  ce  (pi'ils  passent 
tran(|uillepient  et  librement  à  travers  l'instrument  et  «lu'ils  soient  ainsi 
exposés  d'une  manière  effective  aux  surfaces  refroidiss;intes.  Le  contenu 
d'eau  de  l'instrument  a,  d'un  autre  cntv,  été  réduit  à  sa  plus  petite  quantité; 
rc  (|ui  fait  (|ue  l'eau  ((ui  s'tVoule  atteint  sa  tem|)érature  e.xtrême  très  ra- 
pidement après  (|ue  le  gaz  est  allumé  et  toute  variation  de  température 
dans  l'eau  (|ui  entre  est  rapidement  suivie  d'une  élévation  de  température 
dans  l'eau  (jui  s'écoule.  Toute  l'eau  qui  circule  s'écoule  de  la  même  ma- 
nière, n'ayant  aucune  route  à  suivre  et  l'on  ■'  ainsi  tout  chauffage 
inégal  et  l'irrégularité  de  la  temix-rature  ù  la  sortie. 

l.a  description  suivante  de  l'appareil  est  prise  dans  "Notification 
nt  the  Metnjpolitan  (las  Référées"  (Londres,  Ang.)  en  1906. 

Le  calorimètre  est  visible  sur  la  Fig.  55  dan.;  sa  section  verticale. 
Il  se  compose  de  trois  parties  séparées:  (1)  La  base,  R,  qui  supporte  deux 
linHeurs,  b,  [)our  les  gazogènes,  ces  brûleurs  sont  remplacés  par  des  tubes 
-impies  et  un  robinet  régulateur.  La  partie  supérieure  de  la  base  est 
i()u\erte  d'une  plaque  en  métal  sur  lestiuelles  se  trouvent  trois  blocs,  ces 
::iu(s  .sont  [)hués  de  fa(,on  à  porter  (2)  le  récipient  D  qui  est  muni  d'une 
licmincV  centrale  de  cuivre  K  et  d'un  ('chappement  F  pour  l'eau  C(jndcnst'e. 
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Appiiyi's  sur  li-  liord  du  rtVipient  I),  se  trouvent  (.^)  li-s  parties  essentielles 
du  calorimètre  att.ichéfs  an  couveri-le  d.  Commençant  au  centre  où  est 
situé  l'iroulement,  se  trou\e  une  lM)îte  de  cuivre  (|ui  aj»it  comme  chambre 
pour  l'égalisation  de  la  temix-rature  jiour  l'eau  (jui  s'écoule.  Deux  plaejues 
de  cuivre  léger  K.  K.  sont  maintenue  en  |)osition  par  trois  rouleaux  de 
cuivre  mince,  L,  I.,  !..  La  iM)rtion  jx-ndante  ou  inférieure  de  la  boite  est 
tenue  froide  au  moyen  de  l'eau  circulant  à  travers  un  tu'",  plaié  i\  l'ex- 
térieur de  la  cloche  relié  à  ce  tube  à  son  |Kjint  le  plus  bas,  se  trouvent  six 
coudes  de  tuyaux  de  cuivre  tels  (|u'on  en  emploie  dans  h.^  radiateurs  à 
force  motrice  connus  sous  le  nom  de  C'iarkson.  Dans  ceux-ci,  une  hélice 
de  fils  de  cuivre  est  enroulée  autour  du  tube  et  on  passe  là  tout  au  moyen 
d'une  imuiersion  dans  un  bain  de  soudure  fondue,  l'n  second  rouleau  de 
tuyaux  de  dimensions  similaires  entourant  le  premier  y  est  relié  ;\  l'extré- 
mité inférieure,  cela  se  termine  à  l'extrémité  supérieure  par  un  bloc  auquel 
la  boîte  pour  l'eau  qui  entre  et  le  support  du  thermomètre  sont  attachés 
tel  (|u'il  est  montré  dans  ().  l'ne  boîte  d'eau  pour  celle  qui  sort.  P,  ainsi 
que  le  support  du  thermomètre  sont  identiciuement  attachés  au  dessus 
de  la  chambre  d'égalisation.  Les  coudes  inférieures  des  deux  rouleaux, 
M,  N,  sont  plongés  dans  l'eau  (|ui  est  d'abord  placée  dans  le  récipient  D, 
mais  à  la(|uelle  vient  s'ajouter  l'eau  de  condensation  des  gaz  brûlés;  l'excès 
d'eau  s'échai)pe  par  le  tuyau  d'écoulement  F. 

Kntre  les  rouleaux  extérieurs  et  intérieurs  N,  M,  est  placée  une  bra- 
(|uette  Q,  faite  de  minces  plaques  de  cuivre  contenant  de  la  poussière  de 
liège  agissant  comme  isolateur  de  chalet'"'  'ne  paroi  de  minces  feuilles 
de  cuivri-,  un  peu  plus  petite  (|ue  le  récipient  I)  est  adoptée  au  couvercle 
ce  (|ui  fait  ((ue  lorscjue  l'instrument  est  enlevé  du  récipient,  les  rouleaux 
sont  ])r()tégés  contre  tout  accident.  L'étroit  espace  d'air  entre  cela  et  le 
récipient  1)  sert  également  ù  |)révenir  l'échange  de  chaleur  entre  le  calo- 
rimètre ei  l'air  de  ia  salle.  Les  deux  thermomètres  pour  la  lecture  des 
températures  de  l'eau  et  le  troisième  pour  la  température  des  gaz  qui  s'é- 
chappent sont  pres<|ue  tous  ensemble  et  au  même  niveau;  les  deux  pre- 
miers sont  divisé;,  en  dixièmes  de  degrés  d'après  l'échelle  centigrade  et 
sont  munis  de  lentilles  de  lecture;  'is  furent  calibrés  dans  la  Section  de 
Physique  de  ri'ni\ersité  McGill.  Le  couvercle  peut  être  tourné  en  rond 
dans  toute  position  relati\ement  au  tuyau  d'entrée  des  gaz  de  fa(,'on  à 
pouvoir  servir  aux  observations  d'une  fa(;on  utile,  et  les  boîtes  d'eau  ex- 
térieures et  intérieiires  peuvent  elles-mêmes  être  tournées  de  façon  à  ce  que 
leurs  tubes  d'embranchement  puissent  être  pointés  dans  toute  direction. 

Les  accessoires  du  calorimètre  consistent  clans  un  régulateur  à  pres- 
sion de  gaz;  compteur  à  gaz  avec  cadran  opal  de  '>"  divisé  en  100  parties, 
capacité  l'j"  de  pied  ciibi'  par  révolution;  un  récipient  de  mesurage  de 
2.^00  ce.  un  iu\au  de  changement  pour  livrer  l'eau  dans  l'évier  ou  un  ré- 
cipient de  mesurage,  tel  (|ue  désiré;  et  un  tuyau  d'écoulement  oour  livrer 
l'eau  au  caloriniètri'  d'une  façon  constante. 

L,t  I"ig.  .S6  tlmine  une  \  ue  générale  du  cal(;riinètre  et  de  ses  accessoires, 
et  la  Planche  XLIX  (X'IIIème  Partie)  montre  le  calorimètre  tel  (jue  dressé 
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sur  II..  l)anc  s|M(ial  dans  la  salle  du  Razogriu-.  I.i-  ni\z  fut  fourni  A  l'ins- 
trunu-nt  i)ar  la  conduiti-  principale  do  «az  sur  le  côté  de  la  pression  du  souf- 
flet ;  il  passa  d'alnml  ;\  travers  le  régulateur  à  pression,  puis  dans  le  comp- 
teur et  fut  finalement  lirfllé  dans  le  calorimètre  -on  doit  remanpier  (|ue 
cit  ordre  varie  a\ec  i^lui  (lue  l'on  suit  en  essayant  le  «a/  des  villes,  dans 
(|iiel  las,  le  gaz  passi'  d'alx'rd  à  travers  le  compteur.  Le  tuyau  de  déchar- 
gement fut  fixé  à  l'arrière  du  banc,  ii  environ  3  pieds  au-dessus  du  niveau 
de  l'instrument;  l'écoulement  d'eau  ainsi  réglé  ne  fut  pas  changé  par  la 
suite;  le  gaz  fut  ajusté  <iuand  cela  fut  n»iessaire  au  moyen  du  régulateur 
A  pression,  ce  cpii  fait  (|ue  lorscpie  le  brûleur  fut  alluinv  il  se  pnxiuisit  dans 
la  tem|x'rature  de  l'eau  une  élévation  de  5°  à  8°  ("  [)endant  son  passage 
à  travers  le  calorimètre.  Le  tuyau  de  changement  fut  placé  sur  un  rûtelier 
au-dessus  du  cyliiidre  de  mesurage  et  on  s'arrangea  «le  façon  à  ce  ()ue  l'eau 
d'écoulement  du  calorimètre  s'écoulAt  dans  le  tuyau  et  de  là,  normalement 
dans  im  tuyau  de  f  .-nlition  ou  en  enlevant  le  tuyau  dans  le  récipient  de 
mesurage. 

Le  brfileur  du  calorimètre  fut  allumé  au  commencement  de  l'essai  du 
gazogène  et  maintenu  allumé  (x-ndant  l'essai;  une  tlétermination  fut  faite 
aussitôt  <|ue  la  température  devint  régulière  et  réix'tée  à  intervalles  régu- 
liers pendant  l'essai;  on  ne  considéra  aucune  détermination  coinme  sa- 
tisfaisante à  moins  (ju'il  n'y  ait  une  grande  variation  de  temjXTature  à 
l'entrée  ou  à  la  sortie.  La  méthfxle  employii-  fut  ainsi  «lu'il  suit  :  au  moment 
ou  le  bras  du  compteur  eut  passé  la  martiue  zéro,  le  tuyau  de  changement 
fut  remué  <k  façon  à  se  décharger  dans  le  récipient  de  mesurage  vi<le; 
des  lectures  de  la  température  extérieure  de  l'eau  furent  alors  prises  une 
fois  pendant  chatiue  révolution  du  compteur  justiu'à  ce  que  1600  à  19(M)  ce. 
d'eau  eussent  été  recueillis,  le  tuyau  de  changement  fut  alors  ramené  en 
arrière  quand  le  bras  du  compteur  eût  de  nouveau  passé  zéro.  La  tenijié- 
rature  à  l'entrée  fut  lue  au  commencement,  au  milieu  et  à  la  fin  de  la  pé- 
riode; à  la  fin  on  nota  le  volume  <le  l'eau  recueillie  ainsi  ([ue  la  température 
du  gaz  dans  le  comiiteur  et  la  pression  garométrique.  Kn  général,  '  2  ou 
i*4  de  pied  de  gaz  (6  ou  •>  révolutions  du  compteur)  furent  brûlés  pendant 
une  expérienc". 

SiV  =  le  volume  de  gaz  brûlé  en  pietls  cubes,  tels  que  mesurés  par 
le  compteur. 

W  =  volume  d'eau  recueillie,  en  litres. 

Ti  =  la  température  moyenne  de  l'eau  à  la  sortie,  en  degrés  Centigrades. 

Tj  =  la  température  moyenne  de  l'eau  à  l'entrée,  en  degrés  Centigrades. 

t    =  la  tempé-rature  du  gaz  au  compteur,  en  degrés  Fahrenheit. 

p    =  la  pression  de  vapeur  d'eau  à  t°,  F.,  en  pouces  de  mercure. 

P  =  la  pression  barométrique,  en  pouces  de  mercure. 


Fp         459  +  60  .         ,  ,  ,    ,,, 

alors  V  X  X  *^*^   ''■'   volume  du   gaz   brûle,   corrige  en 

30-0-5       459  +     t 

pieds  culx's  d'humidité  de  gaz  mesurée  à  60°F  et  30'  de  pression  de  mercure 
(la  vapeur  de  l'eau  à  60°F.  est  0-5'  de  mercure.) 


IK6 

W  X  (Tj  T,  X  ).?«>6»  W  X  (T.   r,)  X  (459  4-  t)  X  0-2255 

'  '  ou 

V  X     ''  ''      X  ■*■'"  ^  ''"  ^'  ^  '''    '" 

.Ul     0-5  45')   +   I 

(lonnr  la  vali-ur laloritiiiui- du  «az  »  n  l  niu's Tlu-rmalis  Hriiaiini(|ueh  par  pii-d 
cuIk'  (\v  na/  mi-suR-  liuirnli-  à  h()°l'  i-i  muis  une  pression  di-  ,^0"  (k-  mercure. 
(.rVftSesl  le  faiieur  iviur  eonverlir  des  calories  par  kiloKraniniesen  l'.T.B.) 

Les  chiffres  ci-dessus  donnent  la  \aleur  caloriti<|ue  brute;  on  crut  (|u'il 
n'était  pas  nécessairi-  de  recueillir  l'eau  des  «a/  brûlés  afin  de  déterminer 
la  valeur  calorifuiue  nette. 

Le  compteur  employé  l'ut  calibré  ime  fois  par  semaiiH'  en  passant  à 
travers  l'air  |)ro\inant  d'im  bocal  de  capacité  coimue.  I.a  nécessité  de 
ce  calibrage  l'ut  démontrée  par  le  fait  <|u'un  compteur  ipii  avait  été  en 
usa^e  pendant  (|uel(iues  années  donna  îles  lei  tures  <|ui  étaient  prescpie  de 
11  pour  cent  trop  basses:  l'i-rreur  étant  due  au  «oudroii  (|ui  s'était  emma- 
Hasiné  dans  li'  compteur. 
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.\u  mo\en  des  tableaux  suivants  les  valeurs  brut  et  net  calorifi(|ues 
de  tous  les  é(  hantillons  de  na/  de  ^;a/o^èni'  analysées  lurent  calculés  d'après 
ranahse  et  exprimés  en  l'.T.B.  par  i)ied  cube  de  >;az  mesuré  humide  à 
6()°l"  et  sous  une  pression  de  M)"  de  mercure.  Les  d<miiées  utilisées  en 
compilant   ces  tableaux  furent  les  suivantes: 

1  I  Kilogramme)  calorie  =  1  (KM)  calories  =  chaleur  reipiise  pour  élever 
1  kji.d'.aude  15°à  16°  C.  =  ,^•)6H  l.T.H. 

(»=■(•.   =  27.^°  absolus.  ()()°K.   =   15  5°C.   =  288-5°  absolus 

1  molécule  d'I  gramme  de  «a/  sec  occupe  22-,?8  lit'es  à  OV.  et  760 
mm.  (U-  prt-ssion. 

l're-sion  de  la  \apeur  d'eau  à  60°l-"  =   1,<  mm.  de  mercure. 

.^it"   =   762  nnn. 

1   jiied  cube    =    28-.^1     'très. 

(  "(■■-I  p.mr(|Uoi  le  facliur  re(|iiis  |)our  convertir  les  cdorit-s  par  molé- 
cules (l'un  Kranune  en  r.T.M.  par  pied  cube  de  ^'az  humide  à  6()°l-.  et  .^0" 


pression  est 


IXM    X  .<''(i.s   X   J7.<   X   i7(>2  l,<i 
J.'-.W    X    2.S8-.S    X    700 


Gaz. 
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.un 
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l'>1    7 
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X   4().s,5      =  I,W7  hrui 

=  14'>.i  lift 
=     .M'»-4  l)rui  et   ncl 
=     wg.;  l,rut 
=      S<>7-6  net 
-       «."0  biill 
=     2720  net 
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Les  exemples  suivants  rendront  plus  clair  l'emploi  des  tableaux: 


Analy 

ne 

«IfB  «. 

1/ 

V'aliHir 

ra:<irifti|ue  «l'aprô: 

Il'» 

tahlcauii 

(  o 
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8-Ù 
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1, 
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-    os 
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o, 

-      0-6 

c  o 
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JéU 

J2-3 
28-3 

ni, 

..       -      3b 
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N, 
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»7  l. T.B 
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brille  uu 

supOricure  en  l'.l 

U.  pur  pied  culie,  humide,  à  60°F 

et  30' 
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00       0  1 

0  2 
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0  3 

04 
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X  0 

0  6 

0  7 
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0  0        16 

32 

4  « 
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9  6 
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14  4 

1 

16  0      17  6 
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28-8 
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2 

31   9      33  5 

35  1 

M,  7 

3»  3 

.W  9 

4.  5 

43  1 

44  7 

46  3 

3 

47  9     49  5 

51   1 

52  7 
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57  5 

59  1 

607      62  3 

4 

63  9      65   "■) 

67   1 

6«  7 

70  3 

71  9 

73  5 

75  1 

76-7 

78-3 

Valeur  calorifi'.ue  nette  ou  inférieuri-  en  l.  T.U.  piir  pied  cube  à  60°F.  et  30' 
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44  9      46  4 
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Protoxyde  de  Carbone. 

\'.ili'iir  (-.iliirifi<|iii'  lirun-  ri  rM-lif  imi  l'.T.U.  (ur  \mtl  iiil>e,  huiiiUte,  à  6«°K.  ei  M' 
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Pesanteur  spétijiqiie  de  ht  Houille.  -On  prit  dfs  niorct'aux  typi-s  de 
houilli',  iH'sant  riuinm  .<  j;raniiiU's  cliacun,  siispi-iulus  à  l'i-xtri'iiiiti'  d'un 
fil  ininif  l't  |K'si's  dans  l'air;  on  li-s  fil  l'nsuitr  bouillir  dans  l'oau  distilliV 
pi'iulant  uni'  dcnii-liruri'  à  trois  (|uarts  d'hi-'urf.  afin  d'cnk-vi'r  l'air  des 
lK)rc's  et  on  les  fil  ensuite  refroidir  sous  une  pression  réduite  ([ui  enle\a 
tout  l'air  |M)uvant  rester  dans  la  houille  (iiii  fut  l'iisuite  pesée  étant  suspen- 
due dans  l'eau.  Le  premier  poids  de  la  houille  di\isé  par  la  différeiue 
eniri'  le  premier  et  le  dernier  jxiids  donne  la  pesanti'ur  spéciti<]ue  du  mor- 
ceau de  houille  pris.  Cette  détermination  ne  fut  pas  compris!'  dans  les 
essais  réguliers  (|ui  furent  faits,  car  les  essais  aux  solutions  lourdes  décrits 
dans  le  1er  Volume,  \'ème  Partie,  donnèrent  des  informations  simil, lires, 
mais  plus  complètes  et  de  plus  de  valeur. 

Matière  soluhle  dans  la  houille.  A)n  traita  un  échantillon  de  houille 
avec  tie  l'eau  dans  le  l»ut  principal  de  déterminer  si  <piel(|ue  composé  de 
nitrojjène  était  soluhle  dans  l'eau,  l.a  houille  pour  l'expérience,  le  No. 
2010,  contenait  1-7  pour  cent  di'  nitrojjène,  5-2  pour  cent  de  .soufre,  et 
16-9  ]>our  cent  de  cendres.  On  prit  un  ^rand  cylindre  dans  letpiel  on  in- 
tr<Kluit  la  ))lus  courte  branche  d'un  tuhe  de  siphon  (pi'on  relia  à  l'extré- 
mité à  un  tuyau  rec-ourhé  reposant  sur  le  bas  du  cylindre.  On  mit  un 
kilojjramme  de  houille  broyée  à  la  grosseur  '4"  dans  le  c\lindre  (pie  l'on 
remplit  ensuite  d'eau  distillée:  on  fit  fonctionner  le  siphon  d'eau  à  une 
proportion  d'environ  un  demi-litre  par  jour.  <  )n  empêcha  la  houille  d'en- 
trer dans  le  tube  à  siphon  au  moyen  du  tuyau  recourbé  et  on  ajouta  de 
temps  en  teniiis  di'  l'eau  fraîche  pour  riinplacer  celle  (|ui  était  partie.  On 
trouva  (|ue  la  matière  dissoute  se  composait  prestiu'entièremeiit  de  sels 
de  fer.  rmés  probablement  par  la  lente  oxydation  de  pyrites  de  fer  dans 
la  houille,  car  ces  sels  se  formèrent  l'U  plus  grandes  (|uantités  (piand  on 
recommen(,a  à  fairi'  fonctionner  le  siphon  après  (pie  l'on  eut  laissé  le  si- 
phon êtri'  à  sec  et  (pie  la  houille  himiide  eut  été  amenée  en  contact  avec 
l'air.  Comme  ntême  .iprès  (piatre  ou  cin(|  jours  d'extraction,  il  ne  semblait 
\  .i\()ir  aucuin'  réduction  dans  la  matière  transformée  en  solution,  on  arrêta 
l'extraction,  la  solution  fut  é\aporée  jus(|u'à  la  sécheresse  et  on  obtint 
ainsi  l.Cl  granunes  de  matière  solidi'.  On  trouxa  (pie  cette  matière  ne 
conleiiail  (pie  (1-18  pour  ciiil  de  nitroj;ène  soiis  lorme  de  sels  d'ammonia(pie 
—  corre>poiulant  <"i  (1()()2.^  pour  cent  dans  la  houille  aucun  nilrogène 
albuniinoid  et  aucun  nitrate. 

Matière  soluhle  dans  l'eau.  On  prit  un  litre  d'eau  de  Montrerai,  telle 
(pi 'empli )>(•(•  dans  les  essais  de  la\  .i^e.  on  la  filtra  et  on  l'évapora  jusipi'à 
sé'cheresse  dans  un  bas>in  de  iilatine  au-dessus  d'un  bain  d'eau;  le  résidu, 
sé'ché  ."1  1().S°C.  pi>,i  (10 •'W4  nr.imnie;  .iprès  asoir  été  .i.llumé  d.iii>  un  iii.iii- 
chon.  il  pesa  ()()-7(ll  grammes.  Ces  deux  poids  correspondent  ."i  <)S4  et 
7t)l  p.irtie-- ])ar  cent  milliènn  >  respectivement. 

.Sulfate  d'hydro'^èue  el  dioxide  de  soufre  dans  le  naz  du  nazoïtène.  \\> 
liirtnl   d'.ilnird  déterminée  i)ar  la   méthode  décrite  p.ir  J.   (  .    Thijmlinson 
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dans  If  "Chi-niiral  Ni-ws"  du  21  Fév.  1908.  Le  jja/  fut  aspiré  lentement  à 
travers  une  pi'tite  bouteille  contenant  25  ce.  d'une  solution  atjueuse  d'icKie 
et  de  rarl)onate  <ie  soude,  -,',.  normale  tant  en  ce  (|ui  concerne  l'icnle  et  le 
carbonate  de  soude,  (préparée  en  ajoutant  50  ce.  d'une  solution  décinor- 
mali-  d'icxle  dans  une  solution  d'icxlure  de  (Hitassium  à  un  volume  é^al 
d'une  solution  décinorniale  de  carbonate  de  soude  et  en  mélangeant  le  tout 
à  250  ce).  On  arrêta  le  ifiu.  aussitôt  (|ue  ri(Kle  fut  décoloré.  Le  vo- 
linne  de  gaz  enlevé  fut  déterminé  par  le  mesurage  de  l'eau  enlevée  de  la 
bouteille  d'aspiration;  et  tout  acide  sulfurique  formé  dans  la  [Htite  bou- 
teille fut  déterminé  par  le  titrage  avec  de  l'alcali  étalon;  tl'après  ces  don- 
nées on  calcula  le  pourcentage  de  sulfate  d'hydrogène  et  de  bioxyde  de 
soufre  présent  dans  le  ga/.  Les  réactions  (|ui  eurent  lieu  sont  montrées 
par  les  é()uations  suivantes: 

Na.CO:,   +   21   +   H..S   =    2Nal   +  f()..  +   HjO  +  S 
.\a,C<).,  +   21-1-  S()..  -I-   HoO   =    2\al   -|-  VO->  +  H•.S()^ 

Connne  on  ne  trouva  aucun  dioxide  de  soufre  dans  les  ciueUiues  pre- 
miers éciiantillons,  (jui  furent  essayés  d'après  cette  niéth(Kle,  on  substitua 
plus  tard  une  méthcxle  plus  simple  pour  déterminer  le  sulfate  d'hydrogène 
seulement;  d'après  cette  méthcxle,  deux  litres  de  gaz  furent  aspirés  à 
travers  une  solution  de  potasse  causticiue;  la  solution  fut  juste  acidifiée 
a\ec  de  l'acide  chlorhyilritiue  et  le  sulfate  d'hydrogène  présent  fut  de  suite 
titré  avec  une  solution  d'iode  normale  au  50ème,  avec  addition  d'un  peu 
de   solution   d'amidon    comme   indicurice. 

Cette  détermination  ne  fut  faite  (|ue  pour  (luelques  essais  au  gazogène. 
On  choisit  deux  essais  dans  les<|uels  la  houille  essaya  contenait  un  pour- 
centage élevé  de  cendres  et  un  troisiènie  avec  de  la  houille  contenant  un 
pourcentage  moyen.  Les  résultats  obtenus  s(mt  ainsi  ([u'il  suit:  gaz 
l)rovenant  de  la  liouille  \o.  10  (5'4  pour  cent  de  soufre)  contenant,  comme 
moyenne  des  trois  déterminations,  0-22  jMiur  cent  ce  sulfate  d'hydro- 
gène; gaz  de  la  houille  No.  11  (5-8  pour  cent  de  .soufre)  contenant,  moyenne 
de  dix  délenninations,  0-4()  i)()ur  cent  de  sulfate  d'hydrogène;  et  gaz  de 
la  iiouille  No.  .^6,  (2-4  pour  cent  de  .soufre)  contenant,  moyenne  de  cint] 
déierminaiions,  0-22  pour  cent  i)ar  \olunie  de  gaz  à  sulfate  d'hydrogène. 

KXI'KRIKNCKS  SIR  \..\  FISIBILITÉ  DKS  (KNDRKS 


On  fit  certaines  expériences  pour  savoir  s'il  était  possible  de  (irédire 
li's  ennuis  (lu'une  iiouille  donnerait  dans  un  générateur  ou  un  gazogène 
par  suite  de  la  formation  de  ini\chefer  au  ino\en  de  la  détermination,  dans 
le  laboratoiri'  de  la  fusii)iiité  des  cendres. 

On  trouva  (|ui'  la  détermination  de  la  fusibilité  des  cendres  néces- 
sitait des  difficultés  considérables,  grandement  dues  au  fait  cjue  la  cendre 
ii'.i  .iiK  un  iMiint  (!t-  fuMSun  défini,  mais  semble  devenir  gradiiellenuni  plus 
molle  au  fur  et  à  mesure  de  l'élévation  de  la  température.     Dans  la  pre- 
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miîri-  nu'tlKKlf  t-niplovit-,  on  fit  des  côni-s  de  cendres  que  l'on  chauffa 
dans  un  creuset  à  l'intérieur  d'une  fournaise  et  on  nota  la  température  à 
la{|uelle  le  cône  se  renversa  ou  donna  des  signes  évidents  de  fusion;  la 
température  fui  enreRistrii-  au  moyen  d  un  pyromètre  consistant  de  pla- 
tine, d'un  thermocouix?  en  platine  et  iridium,  la  jonction  chaude  étant 
placée  prestiu'en  contact  a\-ec  le  cône. 

La  cendre  fut  préparée  en  brûlant  la  houille  finement  pulvérisé-e  dans 
le  manchon  d'une  fournaise.  Tous  les  essais  pour  faire  les  cônes  dans  un 
moule  furent  manques,  ce  qui  fait  qu'ils  durent  être  faits  ;\  la  main,  un 
peu  de  mélasse  délayée  dans  l'eau  étant  employée  pour  faire  tenir  les  mo- 
lécules ensemble.  On  sécha  d'abord  les  cônes  dans  un  four,  et  on  leur  fit 
sui)ir  une  chaleur  léjjère  pour  les  rôtir  un  peu  avant  de  s'en  servir. 
Chaque  cône  fut  placé  sur  (iuel<|ue  matière  neutre  réfractaire  (telle  (pie  le 
minerai  tle  chromate  de  fer)  au  fond  du  creusi-t  et  le  creust-t  fut  chaufTé 
dans  une  fournaise  à  «a/  dans  la(|uelle  les  Hammes  l'entourèrent.  Quand 
le  creuset  devint  chauffé  à  blanc,  il  de\  int  difficile  d'observer  la  cône,  mente 
a\ec  des  \erres  bleus,  à  moins  <|u'il  ne  soit  plus  chaud  ou  plus  froid  que  le 
creuset,  alors  (|tu'  la  silhouette  plus  légère  ou  plus  sombre  pouvait  être 
observée,  mais  dans  de  tels  cas.  on  ne  pouvait  pas  se  fixer  aux  lectures  du 
pyromètre  pour  donner  la  \  raie  température  du  cône.  Le  manque  d'uni- 
formité des  cônes  faits  à  la  main  causa  tles  irrégularités  dans  les  tempéra- 
tures de  fusion  observé-es;  un  cône  plus  dense  ou  plus  c\n\\s  rwiiiiert  une 
température  de  fusion  plus  élevée  (|u'un  plus  léger  ou  moins  épais  avant 
de  se  courber  ou  de  s'écrouler.  Il  fut  également  démontré  <iue  !à  où  des 
cindres  ])ouvaient  se  ramollira  une  température  basse,  et  ne  montrer  que 
I)eu  de  changements  avec  une  élévation  considérable  dans  la  tempéra- 
ure.  une  autre  cendre  iK>uvait  ne  pas  s'amcjllir  jus(iu';\  une  haute  tempéra- 
ture et  pouv.iit  ensuite  devenir  tout  à  fait  litiuide  avec  une  légère  i.eva- 
tion.  Par  coiisé<|ueiU.  il  était  non  seulement  difficile  d'obtenir  par  cette 
niétiiode  lies  résuhats  consistants,  mais  l'information  obtenue  de  cette 
manière  éiaii  trop  incomplète  iM)ur  être  de  (pieUiue  valeur. 

Dans  la  seconde  méthode,  on  fit  plusieurs  cylindri's  de  cendres  avec 
cha(|ue  éclKintillon  dans  une  presse  à  bri<|uettes  et  on  les  chauffa  séparé- 
ment ,1  une  teinpéralurc  définie,  l'un  étant  chauffe  à  12(M)°(",  l'autre  il 
l,^(Ht°C,  un  troisième  h  UO(l°C  et  un  (|i>atrième  à  1.S()0°(";  les  tem()éra- 
1  lires  furent  «lélcrmiiièes  au  moyen  d'un  p\romètre  o|)tique  de  Morse  et 
l'effet  sur  les  cxlindres  de  cendres  fut  noté,  une  fois  qu'ils  eurent  été 
retirés  <lu  four.  On  employa  une  presse  de  forme  simple  pour  faire  les 
(■>  lindres  (|iii  eurent  J"  de  dianiètre,  et  1"  de  long  avec  le  bout  légèrement 
pointu.  On  se  servit  d'une  \  is  puissante  pour  applicpier  la  pression;  la 
houille  était  juste  assez  iiumidifiée  de  mélasse  et  d'eau  pour  la  solidifier. 
Les  cyliiidri's  furent  montés  sur  de  petites  pla(|ues  non  fusii)les  faites  de 
minerai  de  chromate  de  ivr,  m.nilées  humides  app's  l'addition  d'environ 
10  pour  icnt  d'argile  réfractaire;  trois  ou  (juatre  cylindns  faits  d'échan- 
lilli>ii>  dillfniil>  Imiiil  iiioiilès  sur  chaque  plaipii'.  ("es  cylindres  furent 
chaulfés  sur  leur  jjlaque  dans  le  bas  d'une  fournaise  .i  gaz  (dessinée  par  le 


Planche  I.XI. 


Cylindres  de  <endres  après  le  chauffage;  vus  à  une  inclinais 


L  . 


l'Ian.hi-  I.XII. 


L>lindres  dt-  cendres  après  le  chauffage;  vus  de  dessus. 
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Dr.  A.  Stansfiel(l)  dans  la(|udle  le  courant  d'air  est  préalablement  chauffé 
et  dans  lac|uclle  on  jx'ut  obtenir  une  tenipH-rature  très  élev^-e  et  uniforme; 
ils  furent  couverts  d'un  creuset  en  «raphite  recourbé  ayant  une  ouverture 
dans  le  cAté  ù  travers  la(|uelle  on  iK)uvail  observer  la  température  avec  le 
pyromètre  opti(|ue.  Avec  cette  méihiKie  il  ne  fut  pas  nt-cessiùre  de  sur- 
veiller l'attitude  des  cylindres  dans  la  fournaise  et  la  temjK-rature  ou  d'un 
cylindre  ou  «lu  creuset  put  être  déterminée  par  le  pyrométre  optique,  en 
cas  de  différence. 

Cette  méth(xle  ne  fut  pas  développc-e  avant  «|ue  l'on  eflt  terminé  les 
essiiis  au  gi'niriiteur  et  au  gazogène  et  on  ne  crut  pas  nécessaire  de  faire 
un  grand  nombre  d'essais;  mais  on  chauffa  sept  sé-ries  de  cylindres  une 
fois  que  la  méthcxle  eût  été  entièrement  développé-e.  Les  résultats  sont 
montrés  dans  les  Planches  LXI  et  LXII.  A  fut  chauffé  à  UOC'C,  B  et 
E  à  \MW°C,  C  et  F  à  14(M)°C,  J  à  1500°^  et  D  à  IS.WC.  Les  essais  dé- 
montrèrent que  dans  les  trois  cas  essayés,  la  cendre  provenant  d'une  houille 
lavt-e  était  moins  fusible  <|ue  la  cendre  correspondante  provenant  d'une 
houille  non  lavi-e.  Les  résultats  sont  intéressants,  mais  il  est  difficile 
de  voir  l)eaucoup  de  rapjKjrt  entre  eux  et  les  données  suivantes  prises 
dans  le  rapport  des  essiiis  au  générateur  faits  a\ec  ces  houilles;  mais  les 
différences  apparentes  peu%ent  être  causées  par  les  variations  de  tempé- 
ratures dans  le  feu  du  générateur. 

Houille    7       ^Mâchefer  mince,  vitreux  et  adhérent. 

2.?  M — MAchefer  très  mou  et  facile  à  enlever;   houille  très  appro- 
prié-e  aux  grilles  à  secousses. 
•     223  M— (Houille  23  M  après  lavage).     Comme  23  M. 

25       — Mâchefer  dur;   la  grille  ;\  secousses  pourrait  être  employé>e 
avec  la  \'a|X'ur. 
— (Houille  25i  après  le  lavage).     Couche  dure  de  mâchefer 
collant  aux  barreaux  jusfiu'à  ce  que  la  vapeur  soit 
employée;    on  pourrait  employer  la  grille  à  secousses 
avec  la  \'ajK'ur. 
— Mâchefer  plastique  bleuâtre  facile  à  enlever. 
— (Houille  36  après  lavage.     Mâchefer  ennuyeux  jusqu'à  ce 

(lue  la  \-aiX'ur  soit  employée. 
— Mâchefer  vis(|ueux;   conditions  améliorées  avec  la  vapeur; 
on  pourrait  employer  la  grille  avec  la  vapeur. 
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DISCrsSION  DKS  MÉTHODKS  DE  TRAVAIL 


Éviter  le  changement  d'humidité  dans  la  houille  pendant  l'échantillon- 
nage, le  broyage  et  l'emmagasinage;  déterminer  l'eau  et  les  effets  de  l'eau 
sur  les  autres  analyses  sont  les  problèmes  difficiles  des  analyses  de  houille. 
Ces  prublèim-s  furent  cun.sitlérés  avec  soin  avant  d'adopter  les  méthodes 
employé-es  et  la  plupart  des  changements  qui  furent  apportés  à  ces  méthodes 
le  furent  dans  le  but  d'éviter  ou  d'amoindrir  les  erreurs  dues  à  l'humidité. 
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l'cnil.iiii  11-  (|ii,iirf  «U'riiiiTo  .miu'o.  i"i>i-à-(lirr  (li'|>iii>  <|iu-  i  inintu'iiva 
1.1  |>r(''N<'iit<'  ('ii(|ii('ii'.  nii  .1  piililit'  iiii  icrl.iin  iiciinlirc  ilc  <liH'titiU'iii>  >iir  It-^ 
('H<'l>  lie  1,1  U'in|><  r.itiirc  >iir  l.i  luxiilK'  it  .iiitri>  prolilriiio  iiu'i(K'iit>(|tii  dr- 
niiiiiii't'iit  i|iU'  l.i  liniiillt'  >ul>ii  niU'  nxul.iiidii  ('iiii>i(|('ralil('(|ii,iiul  i-llri'st  si-cluV 
,"i  l(i5('.  ,iiii>i  i|iu' iH'iiilani  r('i)iiii.i).;,i>iii.i):(' aux  ii-iii|M'r.iiiirt>  onlinairi's; 
<•(•>  t,iii>  l'i. lient  (•iinmi>  aup.ir.is.iiii ,  niai>  Ir-.  irax.iiix  ivcimHx  oui  Hitili^iii' 
riiiiporiaiii'c  (le  1<>  prtiiilrc  vi\  -irifii-c  ccin-idi'ratiiin  ilaiH  li>utt>  li's  ana- 
l>M>.  Il  (■>!  iii.iiiiicii.uii  app.irfiii  (|iif  le  tr.u.iil  du  lalior.itoiri'  dans  i-ftti' 
i'n(|ii(*lf  .lirait  été  miiin>  siiiit  ."i  (Titi(|iic  ."i  ce  pniitt  <\v  \uv  si  les  an.ilysfs 
.iv.iiini  été  f.iito  .iM'c  df>  éch.iiitilloiis  léchés  à  l'.iir.  <>ii  ^.i  l.i  lnniillf  avait 
été  M'cliéf  il.m>  iiin'  atmn>plu'Ti' df  iiitr(i^;éiii' <ni  de  tout  autre  );.i/  iiUTU- 
.111  lieu  de  l'être  d.uis  l'.iir  eli.iutïé.  CeiH'ii  iiit  les  analyses  de  houille 
sont  plus  utiles  (pi.ind  on  les  l'ait  .i\'ee  de  l.i  houille  sèche,  et  il  >'  a  un  avan- 
l.ii;e  distinct  en  lais.int  les  anal\s»s  de  fa<,()n  ."i  ce  (|ue  leur>  résultats  soient 
nets  ,111  lieu  d'analyser  di's  échantillons  huinidi's  »•!  d'êtri-  olili^é  de  f.iire 
les  correclioiis  nécess.iires  pour  l'hunudité  couteuuiv  l.'iTri'ur  causiv 
par  roxyd.itioii  di'  l.i  houille  dur.iiil  le  séch.ine  est  heuri'iisi'ttieiu  rarement 
sérieuse,  excepté  peut-être  a\ec  les  linniti's,  ui.iis  niallieureîisemeiit  le 
surcroît  de  tr.ixail  pressé  eni|H"che  de  déterminer  le  de^ré  exact  de  chan- 
gement >ulii  de  celte  manière.  L'oxydation  de  l'échantillon  moulu  après 
le  >éch.i^;e  eut  pu  être  é\itée  en  lai>ant  lllU'  auaKse  complète  de  cha(|iie 
éch.iiilillon  .iiissilôl  .iprè>  .i\<>ir  été  préparé,  m, lis  comme  on  l'a  déj.'i  dit, 
cela  eut  été  prati<|uement  im|>ossil)le  à  moins  d'.ivoir  un  inTMinnel  beau- 
coup plu>  nombreux  cl   l'outillage  plu>  ^rand. 

Alin  (|ue  les  ;iiial\se>  laites  piii-seiit  représenter  l.i  houille  telle  <|u'fX- 
trait»'.  il  eut  été  nécessairi'  de  prendre  sous  terre  l'échantillon  de  houille, 
t\v  l'i'xpédier  dans  un  récipient  herniéti(|uenu'nt  scellé  au  laboratoire  l't 
de  l.iire  r.iiialxse  complète  aussitôt  a))rès  réception  de  l'échantillon;  de 
tilles  .m.iKses,  cepeiid.inl.  .inraii'iit  été  d'une  valeur  douteiisi',  car  elles 
n'eu>si-nl  p.i-  ri'présenté  le  priKluil  de  la  mine  tel  (pie  U'  ri'i,'oit  le  consom- 
m.ileiir. 

I..1  (|uestion  entière  des  anaKses  d»'  houille  est  si  entouré»'  de  dirticullés 
ipi'il  est    preM|u'impossilili'  d'iMi  é\iti-r  une  sans  en   rencontrer  une  autre. 

In  comité  du  International  ("ouvres-  of  Applied  ("hemistry  considère 
en  ce  moment  l.i  <|uestion  de  l'humidité  dans  le>  houilles  (et  les  minerais) 
et  il  e>l  ."i  espérer  i|u'iî  sera  ca)>alile  di'  su>;gérer  dans  son  r.ipport  .'i  la  réunion 
de  New  N'ork  en  l'M2  (|iiel(|ue  méthiKle  d'analyse  qui  MTa  internationale- 
ment adoptée,  l'.n  \  ne  de  cela,  il  n'est  m.iinlen.mt  (|ue  néci'ssaire  de 
disculiT  li>  av.mtams  et  les  désavantages  di'  (|iU'l(|ues-unes  des  méthiMli's 
employées  non  pour  sii^v;érer  ou  recommander  ces  méthinles  pour  U-ur 
adoption  au  Canada;  on  .i  siil'tisamnient  discuté  les  autres  méthiMles  en  les 
décrivant. 

I„i  méthode  emplovée  pour  obtenir  un  échantillon  du  lot  |)rincipal 
iui  trè-  complèti  .  mill.iiu  iii  >;.irde  coiiiri-  l.i  plu>  K'-^'idi  dilViiuilé  d.iiis 
l'éi  hantillonn.i^e  qui  ré>ide  dans  le  l'ail  d'assurer  qu'une  proportion  cor- 
recte de  yros  l't  de  petits  morceaux  soit  prési'iite  dans  chaiiue  |)orlion  chaque 
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foiï.  (|iu'  l'i'-cliaiuillon  ol  >it:;(li\iM''  Miil  par  la  ik-IIc.  xiil  autrcDU'iil.  D.iiim 
le  cas  DÛ  une  N'firu'  de  hniiillc  ciiiitii'nt  deux  ixtrtitiiis,  donl  I'iiik-  ol  plus 
fort»'  (|IU'  l'auiri-,  les  |H'titst't  «ros  riiorcfaiix  df  liotiillf  <liiïiT«iu  (|iifl(|iu't()is 
(-oiisidt'ralilt'DU'iii  en  cninpo^iiiiiii  ci  il  est  (lilticilc  d'olilcnir  un  Ixtii  cch.tii- 
lillon.  l'île  iiouillc  d.iiis  l.i  ^cric  mollira  celle  caraclcrisli(|iic  à  un  dcuri' 
fxci'plidiincl,  les  dirtcrcni^  cchanlillons  siilisidiaires  «''laiil  coiisidéraUle- 
iiieiil  (lit'terenls  les  uns  des  aillres  i<|iianl  à  leur  conlenu  decendrcsl  ainsi 
(|Ui'  de  i'éciianliiion  |>riii<'ipal:  pliisit'iirs  ccliaiilillons  frais  de  celle  lioiiilje 
fiiri'iil  |)rcparés  cl  celui  (|iie  l'on  choisil  t'inaleineni  fM)iir  l'analyse  fut  celui 
(loin  le  conU'iui  de  cendres  >!•  rapprochait  le  plus  de  la  moyenne  de  celui 
des  autres  échaniillons. 

Il  fut  nécessairi'  de  décider,  au  cominenceiiU'iil  de  l'eiuiuête.  l'iilri'  les 
échaniillons  (x'casionnels  el  la  moyi'iine  des  autres  échaniillons  |M)ur  les 
naz  (U's  tuyaux  et  les  jjaz  de  Kii-^ouène;  c'i'st-à-dire  entre  les  échantillons 
pris  à  un  certain  moment  et  les  échaiitillons  pris  jMHir  représenter  le  «a/ 
ordinaire  pnMiuit  durant  un  temps  donné,  environ  une  lu'ure.  Dans  les 
■ssais  au  néiiérateiir  l'analyse  des  ^;a/  de  tuyaux  sert  à  indii|uer,  à  la  fois 
à  ceux  (|ui  ont  charge  di'  l'essai  iH'udanl  l'oïK-ration  el  à  ci-iix  <pii  étudient 
li's  rapports  ensuite,  la  manière  donl  les  chosc-s  se  soin  passées:  pour  ces 
deux  cas,  l'échantillon  d'occasion  pris  lors<|Ue  le  néiiératelir  est  en  fonction, 
mais  non  |K-ndaiU  l'alluma^'e  ou  le  partage  du  feu,  donne  l'information  la 
|)lus  complète.  I, 'échantillon  ordinaire  est  seulement  meilleur  |x>ur  donner 
des  informations  sur  la  (piantité  totale  de  ch.ileur  |H'rdue  en  haut  de  la 
cheminée;  mais  comme  les  .lutres  aNanta^es  des  échantillons  d'iKTasion 
étaient  plus  importants,  ce  sont  ceux-là  (|ue  l'on  adopta  ainsi  (pie  ixtiir  les 
essais  au  >;a/oKène. 

Le  sNstème  de  séchaj;e  à  l'air  emplo\é  sembla  dans  l'ensemble  êlri' 
très  satisfaisant;  la  longueur  de  temps  recpiise  pour  sécher  un  é«'hantillon 
fut  un  désavaniane  vn  ce  si'iis  (pie  la  houille,  sans  aucun  doute,  s'oxydait 
traïupiilli'meiit  iM'iidant  ce  temps-là,  mais  comme  les  échantillons  séchés  à 
l'air  ne  furent  pas  employés  dans  la  suite  |H)ur  les  analyses  réj^ulières  de 
la  houille  cela  n'eut  pas  une  très  grande  iiii|M>rtanct'.  Dans  ce  cas  et 
dans  U'S  autres  <léterminations  d'humidité,  on  aurait  pu  obtenir  un  résultat 
un  peu  plus  |)récis  en  pesant  l'eau  chassée  de  la  houille,  plutôt  (pi'eii  notant 
la  pirle  dans  le  poids  de  réchantilloii,  (pli  est  affecté  plus  tard  par  toute 
IH-rte  due  aux  naz  (pii  s'échappent  et  par  tout  nd'ui  dû  à  l'absorption  de  l'oxy- 
gène, mais  cette  mét'KKle,  (|uoi(pie  praticable,  aurait  léressité  une  (pian- 
tité indue  de  travail. 

On  choisit  le  moulin  à  boulets  (jour  moudre  les  échantillons  de  houille 
parce  (pi'il  permet  de  moudre  finement  des  morceaux  de  houille  compara- 
tivement Kf»^  l't  l>'t'"  mélangés  siins  ap|>orter  aucun  changement  notable 
à  riiiimidité.  Ine  analyse  au  crible  d'une  houille  moulue  ix'ndant  trois 
heures  dans  le  moulin  montra  (pie  (t(l.^  pour  cent  seulement  resta  sur  un 
crible  à  maille  100  et  1-25  pour  cent  sur  un  crible  à  maille  i(M):  cette  fa- 
culté de  |)ouv()ir  moudre  tin  est  un  a.anta^e  en  ce  sens  (pie  toutes  les  im- 
pureté's   seront   entièrement    dissémiiu''es  dans   tout    ré'chantillou;     l'hiinii- 
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(lilr  |Hui  t*tn'  f.icilfnuni  it  complrii'iiunt  iiiKviV  ti  (li>  (iï-ii-rniiti.itioii», 
tclU-  (|iif  cflU-  <lu  MUitri-,  (Huviiii  plus  fanlnmnl  t"ir«'  fain-n  awc  de  lins 
irhanl'lltuis  (|ii'a\ti  «If  «ros;  c'i'si  un  (IrsaxaiitaKc  i-n  tv  st-us  i|irinu' plus 
Kr.uiilf  surlai  r  df  hiiuillc  i-i  t\|x>MV  il  \i>ilà  |)<Hirf|Uiii  l'uxyilation  |H'Ut  s»' 
fairi'  I  lus  rapulinanl  i-i  sur  uiu-  plus  uramli-  «Vlu'llc, 

i.is  a\anta>ti's  t\v  IVmploi  (U-  |H'iiis  iuIk-s  ^  (Vhantilliiiis  |M>ur  l'iVhan- 
tillon  fuial  onl  l'tt'  mrntionni's;  mais  il  a  l'u-  (it-mimtrr  cU-  la  niaiiit'rr  sui- 
\anH'  i|ui'  leur  innuiui  l'iaii  >u|ii  à  la  «It'lrrioraiioii,  nialuri-  (pu-  l's  tuln-s 
soitiii  sctiirs  a\ii'  (il-  la  «in-  cl  les  lM)ul»illis  infiTiiuVs  <lans  uiu-  autri'. 
Dis  hriipiitiis  sultisanirs  |)our  diiix  ili'iirininalions  ili-  valiur  talorifiipii- 
furi-nt  iiahituilli'iiiiiii  faiiis  aussitôt  apn's  ipu-  rirliantilloii  itil  l'ii'  pri'- 
pan''  si  [Miur  muii'  raison  iilli-s-ii  n'i'laii'nt  pas  sutlfisanti-s  il  ipii-  di-  nituvdlis 
l)rii|ui'tit's  dussent  rin-  faiU's  ullrrifuriMiii-nt  |)our  li-s  dt-trrnùnati' an 
suppléniintairi-s,  lis  l)ri<|ui-tlis  Iraiilu-s  donnirinl  hal>iUitilfim'nl  une 
valeur  (alorifiipit'  infiriiure  à  rille  <les  vifilles.  montrant  (\uv  la  houille 
inimanasini'i'  sous  forme  de  poudre  inipalpahle  «lans  un  tuln-  se  détériorait 
plus  rapidenieni  (par  l'oxydation  provenant  de  l'air  dans  le  tuU-)  <|ue  la 
même  houille  emmaKasinée  sous  forme  de  briipiettes  fortement  rompri- 
mées.  i.a  ditïérence  trouvit-  varia  suixaiit  les  houilles,  la  plus  élevée  se 
irou\.ini  dans  les  linnites,  mais  après  deux  ou  trois  mois  d'emmaKasinane, 
elle  s'éle\a  à  en\iron  50  calories  par  gramme.  L'oxydation  des  érhaiilil- 
lons  (11-  houille  est  également  déniontriV  par  la  eomparaison  «les  analysi's 
des  éih.iiiiiilons  réguliers  et  nus  obtenus  plus  tanl  |K)ur  les  essais  de  ear- 
iMmisation:  les  derniers  échantillons  furent  analysi's  |K'U  de  temps  après 
réieption  et  dans  presijue  tous  les  cas,  le  (lourcentaKe  d'oxxKène  trouvé 
en  eux  fut  inférieur  A  celui  trouvé  dans  les  échantillons  corres|)ondants, 
dont    l'analyse    fut    retardi'-e. 

On  sait  fort  i)ien  «|ue  dans  la  détermination  île  la  matière  volatile 
dans  la  houille,  la  dimension  du  creuset  employé,  la  tem|HraUire  de  la 
flamme  employée,  etc.,  afïecteront  le  résultat  obtenu.  Les  résultats  ob- 
tenus dans  cette  entiuête  par  les  métliiMles  déjà  décrites,  le  sont  proba- 
blement pas  consistantes  par  elles-mêmes,  mais  concordent  de  très  près 
a\ec  Ils  résultais  ijui  seraient  obte  lus  par  d'autres  chimifpies  ilans  la 
pr.iiii|ue  générale,  ("onune  on  consiii-'-re  généralement  comme  nécessaire 
de  déierminiT  la  matière  \oiaiile  sur  l'air  se.'  plutôt  ipie  sur  la  houille  sèche, 
la  détermination  fut  faite  des  deux  manières  a\ec  presque  tous  les  échan- 
tillons réguliers.  Des  7S  échaniilloiis  essayés  des  deux  manières  là  l'ex- 
ception des  linnites)  M  donnèrent  le  résultat  le  plus  élevé  avec  la  houille 
sèche  et  la  ditïérence  ordinaire  fut  (1-74  |M)ur  it,  tandis  tpie  36  donnèrent 
le  résultat  le  i>lus  élevé  a\ic  une  différence  moyenne  de  O-.Sl  pour  cent. 

D.uis  la  délerminalioii  de  la  cendre,  on  trouva  (|ue  les  ditïérentes 
méthoiles  donn, lient  des  résultais  lénèremeiii  ditïéreiits;  la  cendi  ■  fut 
rarement  déterminée  dans  tout  échantillon  par  les  trois  méthtKles  employées, 
mais  les  com|)araisons  suis  antes  ont  été  calculées  d'après  les  déterminations 
faites  de  deux  ou   plusieurs  manières: 
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TAHI.KAIJ    1.11. 
Détermination  comparative  des  cendrée 


Moyrnnf  (If  II  (Irli-riiiinatioiiH 
Miiycnm-  ilr  Wl  ilrluriiiinalton» 
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5Q'; 
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Il  .1  <kjà  (tv  (Itmoniré  <\uv  la  tx-mlrc  laiss^f  après  l'oxydation  de  la 
houilk-  nVsi  pas  la  nu-nu-  (|iif  rimpuroti-  minérale  oriKinellt-  dans  la  houille; 
l'impureté  minérale  oriKinelle  dans  la  houille  est  chang^-e  de  différentes 
manières  suivant  la  rapidité  de  l'oiydation  et  la  température  ^  taf|uelle 
elle  est  s<)umist-.  Ainsi,  par  exemple-,  le  soufre  pré-sent  dans  les  pvrites 
de  la  houille,  [x-ul  être  partiellement  oxydé  en  hioxyde  de  s«.ufre  et  s'é-chap- 
|K-r  comme  tel  ou  fK-ut  être  complètement  oxydé  en  anhydride  sulfurique 
et  resté  dans  la  cendre  comme  sulfate  de  chaux  ou  autre  métal.  Les  car- 
iHmates  pt-uvent  être  plus  ou  moins  complètement  décomposé-s,  avec  l'é- 
volution du  dioxyde  de  carlmne.  suivant  la  temjxrature  employé-e.  J,e» 
fourneaux  ^  manchon  donnent  une  tempé-rature  plus  élevt-e  et  une  oxyda- 
tion moins  énerKique  que  dans  le  cas  des  fourneaux  à  combustion— deux 
conditions  (|ui  amènent  ;\  un  résultat  inférieur  pour  la  cendre.  \V.  Hol- 
lard  a  tiémontré'  ([ue  dans  un  cas  où  le  pourcentaKC  de  cendre  trouvé  dans 
un  tui)e  de  combustion  était  plus  élevé  que  dans  un  manchon,  le  pour- 
centane  de  soufre  dans  la  cendre  était  comparativement  plus  élevé.  Il 
vaut  la  pt-ine  de  noter  (|ue  dans  les  soixante-dix  essais  au  «énérateur  qui 
furent  faits,  la  cendre  et  le  mâchefer  laissés  :\  la  fin  de  l'essai,  après  avoir 
déiluit  la  matière  combustible  prést-nte,  (xsaient  en  moyenne  plus  de  25'',' 
de  moins  que  le  poids  des  cendres  mh  dans  le  K'énérateur;  sans  doute  U-au- 
coup  de  cette  pt-rte  e^i  due  à  la  cendre  transporti-e  dans  les  tuyaux  et  la 
cheminée,  mais  il  -i-mble  probable  qu'ime  «ramle  partie  en  est  due  aux 
conditions  diftért;ites  dans  la  fournaise  de  «énérateur  et  la  fournaise  h 
manchon. 

Certaines  erreurs  dans  les  analyses  de  houille  s<}nt  plutôt  dues  à  certains 
constituants  de  la  houille  (|u'aux  méthinles  p.irticulières  employt-es  iK)ur 
les  anal>si-s:  le  Dr.  Pollard,  dans  un  article  déjà  mentionné,  signale  les 
erreurs  suivantes: 

(Juand  la  houille  contient  des  carlnmates— habituellc-mi-nt  de  chaux 
et  de  magnésie  non  st-ulement  cela  affecte  la  cendre  tel  (jue  préct-demment 
dit,  niais  dans  la  détermination  de  la  matière  volatile  il  se  prcxluit  tlu  bi- 
oxyde  de  carlM)ne  (|ui  est  ainsi  compté  tant  comme  do  la  matière  volatile  que 
comme  cendre,  coiinne  il  devrait  l'être  si  la  cindre  doit  être  considérée 
comme  la  matière  minérale  originelle  dans  la  houille;  le  bioxyde  de  carlxme 

I  <  '^  'r.v^''''.'.""  '","■  "  •^"•'"••'<y  ""  fo-'l  Analysis  "  jur  \V.  l'ollarcl  dans  "  Ilu-  ('..ats 
iil  N)iilh  U.di's    ,  nif  iiuiri-  di-  l,i  (  oinmissii.n  r,éologi(|ui-  d'AiiKlett-rri-  cl  i\v  (  ■.dlc-i.  1<)(W. 
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i|iii   r.'«rl).i|>iM'   |M m    «K.iKiii»!"   <*•"■<•   pariiilliiin  m  n    mis  ilt'|Hii«.  du 

larUinr  |>n-.tiii  (  U..  -f  »  '  =-=  2('<>  If  im.iip  ■  iii.im  '"  ,  irUnu- Cim' iroiiM' 
ri. ml  aiii-i  inip  Im>.  |).in>  l'.irialvM'  liiiaU  ,  If  |>  m  •  ■  i  laiif  <lc  <<niln' 
Mt.i  iru|ii(.isi  I  le  (  arlxiiut  I  l'nxxKiHf  (rii|MU'\i>.  *^i.  '  ■  "  uLiiU,  la  itmiri' 
i'«l   riiii^idirfi-  ciiniiiK'  li-  n>itlti  lai^-f  apu's  l'oxN'  n     ■   nplt'lf.  .uifuiu- 

i-rniir  u\m  laii-ff,  cvci'pli''  <|h<'  il. m»  ililf«'Tf  •>•-  <  ■  ■'>>  iali<m>.  li-  r.ir- 
iNMialf  MT.i  (|i-ii>m| «'-••'•  l'ii  plu?.  <>U  nuMn>  k''1  "I  ;!i  r  im,''?.,  suivant  l.l 
ifiniK'r.iuirf  tinpIovtV.  n- rpii  f.iil  (|Uf  K>  (Inpli    ■    >  i'      (inlironl    p.is. 

I.fs  pr<iii>\yiliN  (l.ins  l.i  liouillr  iU\  unutiii  st     |i..  ^     i      lnrM|uiU  >oiii 

1      ,     r  l'an. il-  m-  i-.^t 
.,\iv  r«ii'  ir f 


lirfilf».  et  ru  .mi.iui  i|u'il>  xinl  (  nncrriu-  l.i  «fuilr» 
plus  vuhnnintUM' (|Uf  tl.uis  l.l  h"uillc  d'nriniiH'  il  i 
par  ililtVTfUCf  t>i   p.ir  ciinMiiiH  ni   iiiffrifur. 

I.i>  p>riii>  (l.uw  1.1  liouilli  >'i>\y(lfnl  ruait  . 
l)rûl«r.  If  lir  rfsl.iui  cciniiuf  nxyilf  ilf  lir;  |m>ui 
pyriU's  ilf  (vr  (l.ms  la  liouillf  tr<>riniiu',  ou  (Ksira 


l.l 


i.iO  l).l 


.llf  fst 
il-  iHtids  «If 
.  oxyfU'  llf 
fff  dan«  l.l  tfiKln- fi  l_'«  p.irlif>  df  MUifri'  d.ius  la  i'     fruii'i        .  >i>utrf; 

K  rfsiili.ii.  fi>i  <|Uf  ToxyutUf  «Iflfrniiiu  fsl  iiilVaiir  ."i  iflui  ir  ivf  daiiH 
l.l    liiiuillf   d'iiriKiiif. 

I..I  hiitiillf  iH'iii  f«.ilfnuiii  fimtdiir  cnuiuif  iiupun  if>  iU>  nnii'i.uix 
loulfiiaui  i\v  l'i'.iu  iiimiuf  inii-iiiu.iui  fi  imii  cliaW'f  p,ir  If  Mfh.iyf  ii 
Ul.^"(",  l.'hvdrnyfnf  it  l'oNVK'Uf  df  ifltf  fan  .ipp.ir.uironi  daii>  lf> 
rtVulials  df  r.iualvM'  coinitif  ii\dri»nfn«'  fl  oxym'iif  ilf  la  houille  .lu  lifU 
d'ftff   ffllfs   dfs   ffudn>. 

l.f  Dr.  l'oll.ird  n'suuif  lf>  irniirs  .ipproxini.iiivfs  rousidfn'o  p.ir  lui 
dans  If  lal)lf.ii!  Miiv.iul.  "Audiiu  nr.indf  prirision  u"fsi  n'clauiff  pour 
((>(liilïrf>;  ils  Uf -fr\fui  (pi'à  dfinoiitnT  dans  (pullf  dirfciiou  fl  approxi- 
mativcnuui  ."i  ip!.!  dinn'  la  <ouiiK)siiion  ^\l■  la  liouillf  pfiii  'iri-  atff<-i»'-i'. 
I.f>  cliiriro  domif>  >f  r.ipporlful  au  (xiunt'Ul.ijtf  df>  ('ou-.iitu.inl>  calfulf 
pour  uiif  Iioiiilli'  lilirc  île  cftulrf  fl  «If  soufrf. 

lAUll  AI     I  III. 
Sommaire  des  erreurs  approximatives  dans  les  analyses  de  houille 
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'l>rii\  de  (ts  liiiuilli>  t  l.iiiMl  liiuiiniiuiiM-,  rime,  l\,.iiillr  .i  v.iiKiir,  l'.iillrc  .iMlhr.itite. 
l.l-  Tiiaviii. 11111  (l'.illi'r.ilii.ii  se  |irn(liii-il  imt  li-  li.iuilif^  l.ii  iiiiiiii.iiM's;  .i\ri'  l.l  Imiilllc  a 
va|  iiii  illi'  lui   lrr~  li'nirr.  cl   |)r.iti(|iii-iiii  ni   milli'  .ivi-i'  r.i'Ulir.i.  ili 
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rmir  iimrliin.  on  <lt\r.iil  i\i»li(|iirr  i|in-  li»  ini-lhtNlc^  (|iii  nul  (t»- 
fni|il<n,t«<.  uni  <  ((  ili'«riu«»  .m  l'iipUi  ti  le»  «rniirx  in».-.!!!!!..  inili<|iiif<i 
.ihi>  (|iir  li>  .ui.iKm»  |(ui«.Mni  •"•tri-  iuK<i!»  ir.ipn'»  leur  iii«ritf.  Il  i|i\r,iit 
f'irf  «lairnucrn  t  iimpri<<  <!»»•  la  inajurili'  ilis  «rniir»  |x>s<.il)liH,  (|ii<»ii|u  attii  - 
l.iiil  r.iit.iKM-  al>-.t>ltH'  (|.  la  liiMiillf  à  II»  trnain  (Ickin,  n'.iiira  (|Ur  jm-u  uii 
\hx^  il'rtti  u  -.iir  U-  iiurii.  -  rilalif".  df  la  hniiilli'  jiiKiS.  dapns  lis  an. ilv  <.«•«». 
l.fH  hiHiilIt's  liiriiii  totmx  .iiiah ■.«'t>  lU  la  inriiit-  inatiH-rt'.  i-xccpi»'  |h>iir  «lis 
(litÏÏri  r»n>  niiniiiu's  «It'j.'i  iiuntinmuo,  te  c|iii  lait  (juc  Us  anal\Mt  xnit 
lHlsi^lallll•s    par   l'Ih's-mrmf.. 

Il  Miiil  !,  t'ualcnu-nt  <lt'-.iraliK  d'apiH'Ur  l'allintion  >*ur  vv  lait  (|iif  U  \ 
«lillu  iillr>,  iiilnrinUs  i-l  \v>.  irr«Mirs  i\v  imiu-  ini'tlxxlc  cunniir  d'aiialysf 
ilf  hiiuilli'  Honi  ic-IU'x  «|Uf,  (|iii>i<|iii'  ilaiiH  le  luiir^  di-  «itu-  i'ikiik'ic  un  lit 
liitii  iiuntioii  tant  an  dioix  lii"^  nit'lluidis  (|ii  à  rixtcniion  du  travail, 
il  -.«r.iii  <  t|Hnd.iiit  «(inirairi'  ."i  la  m  iiim'H  cila  donnrrail  mu-  fauxM'  idtr  «U- 
l.i  pi.  (•i>iiiii  di-  rapiMirtfrdrsaiialvM'sà  un  iTiuitiiH-df  lin  ixmr  tcnt  mi  ih's 
vaU-urs  c.ilorifHpu?.  .'i  un  «iniplf  talorir,  l.'lialiituili-  irt-  m'iurali-  ft 
tn>ni|M'HNi'  (les  chiini^lo  Imii  liiT>  d'tAprinuT  1rs  n''>nlt.its  in  un  (cnlii-nu' 
<!f  un  |H>iir  ((iil,  mi-nif  d.tns  dt>  .uialysts  appnixiniativi-î*.  où  inônu'  los 
unitt'  sont  douit-iiscs.  n'fst  i-xcusalilc  (|iii'  par  la  coiitunu-  et  p.m  «•  (pu- 
Os  (  hiinistts,  dont  U-  travail  rsi  fait  avir  sulVis.iinnuiit  df  soin  (Miiir  Uur 
IKTinctlrr  df  ri'alistr  los  i  n  iirs  iiu'\il.ii>ks,  nr  s'iiupiirlint  pas  de  par.iîtrc 
l.iirc  (ils  .inalysis  moins  attintioniu'is  »pii-  lis  autns. 

LISTE  DES  HOUILLES  ESSAYÉES 

rt;RK\l\   IU)l  lit  1  R  1)1.  svi)M.;v,  (OMTl';   1)1-;  (  AI'  HKI  TON.  N.   tC. 


M)*  WiiH-  dowrii',  Norih  Atlaiitii-  ('oliiiriis  l.td.,  l'orl  Morii-n.  N.K. 
,U)  Dominion  No.  7,  Wini-  Huh  I  Vnninion  ("«al  Co.,  ('•laci'  Hay,  N.K. 
.<.S         Dominion    No.   <),   M'iiii-   Harlxmr,    Dominion   ("o.d   Co..    l.td.. 

C.I.KV  Hay.  N.K. 
.?.SSI*.   Dominion    .\o.    .S,    \iiiu'    l'hal»  n.    Dominion    ("o.ij    Co.,    l.td., 

HIaivC.ay,  N.K. 
M<  Dominion   \o.  1,  veine  l'h.ilen.  Dominion  Coal  Co.,  l.td.  (ilare 

May.  N.K. 
.<7         Dominion    .Nd.    10.    \eine    Kinerx ,    Dominion    Coal    {'<>.,    Ltd., 

C.laiT  Ma>.  N.K. 
M>         Dominion    No.    12.    \eine   l.in^an,    Dominion   Coal..    Co   Ltd.. 

C.laee  Hay.  N.K. 
l.<  Houillère  No.   1.  .Nova  Stoiia  Sieel  and  Coal  Co.,   l.ld.,  .Mines 

<le  Svdney,  .N.K. 
\2  Houillère  No.  .?,  Nova  Scotia  Steel  aiid  Coal  Co.,  Ltd..   Mines 

de  Svdnev',  .N.lv. 

*  !.<•»  ncMiil>ri-s  ili^iimiifs  îles  rrh.uitilldn-^  de  himillf  leur  furent  .irliitr.iiriiiuni  .i«!«i- 
i:iir~  .1  l'i'iHMnir.  ri  (iiii  iir  ronsi'rvi's  pour  Luilliir  lis  rtli-renci-s.  lU  n'oiil  aiiiiinf  autre 
«iKnihi.itiiin.     J.  H.  P. 
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TKRRAIN  MoriI.I.KR  d'iNVKHNKSS,  (  OM TK  D'INVKRMCSS,  N.I;, 

14  HouillÎTf  InviTiu-ss,  Inverness  Rail\v;i\  aiul  vOal  C'o.,  Iiuitik-ss, 

N.K. 

15  HouillÎTi'    Port    HchhI.    Richmoiul    Raiiway    Coal    (O..    Lui., 

Port  H(kk1,  N.K. 


TKRR.MN    IIoril.l.KR    I)K    l'K  TOI  ,    <  OM  Tl-     I)K    l>U  TOI,    N.i;. 

4  Wim-  Six  Koot,   Houiiièri'  N'aie,  .Xiadia  Coal  Co..   Ltd.,   Niw 

("ilasgow,  N.K. 
16         Vfiiu-   FiMml,    Houillôri-  .Allap  Shafi,   .Acadia  ("oal  Co.,   Ltd., 
Sicllarton,  .N.K. 

1  Wiiu'   Third,    Houilii-ri-   .All)ion,   .Acadia   Coal   Co.,    Ltd.,   Sti-I- 

larton,  N.K. 

2  Wim-    Caj;o    l'it.    Houillère    .All)ion,    .Acadia    Coal    Co.,    Ltd., 

Stellarton,  N.K. 

5  \eine  Main.  Houillèri'  .Acadia,  .Acadia  Coal  Co.,  Ltd.,  West- 

ville,  N.K. 

3  N'eine  Main,  Houillère  Drununond,   Intercolonial  Coal   Mining 

Co.,    Ltd..    Westville,    N.K. 

TKRR.MN   MOI  Il.l.KR   1)K  Si'RIN(;im,I.,   < OMTÉ    t)K   Cl  MIU;RI..\M),   N.i;. 

49         Houillère    No.    1,    Cuml)erland    Raiiway   and    Coal    Co.,    Ltd., 
Sprinjihill,  .N.K. 

5  Houillère   .No.    2,   Cumberland   Raiiway  and   Coal   Co.,    l,td., 

Sprinj{hill,  N.K. 

6  Houillère    No.   .<,   Cumberland    Raiiway    and    Coal   Co.,   Ltd., 

Sprinuliill,  N.K. 

TKRR.MN  llOt  ILl.KR  IJK  JO(i(ilNS  (  II1(;m;(TO,  (  OMTK  OK  Cl  MUKRL.WI),  N.K. 

7  Houillère  Chi^;necto,  Maritime  Coal,   Raiiway  and   Power  Co., 

Ltd.,  Chijjnecio,  N.lv 
'>  Houillère  Minudie,  Minu  lie  Coal  Co.,  Ltd.,  River  Hébert,  N.K. 

10  Houillère  Joggins,   Can.ida   Coal   and    Raiiway  Co.,  Ltd.,  Jog- 

K'ins.  N.K. 

ti;rr.\in  iioi  Il.l.KR  i)i;  (.kand  i.aki;,  <  omti'  di-;  (.iikkns,  n.h. 

11  Mine  Kings.  C.  H.  King,  Minto,  .N.  H. 


TKRRAIN    IIOI  Il.l.KR    1)K    SOIRIS,    SASK. 

40  Western   Dominion  Collii-ries  Ltd.,  Tavlorlon,  Sas. 

41  lùireka  Coal  and  Brick  Co..  Ltd..  l">ie\;m.  S;is. 
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KDMONTOX    (OAL    KIKt.l),    ALTA. 

46  Strathcoiia  Coal  ("o.,  Ltd.,  Strathcona,  Alta. 
42         Parkdalc  Coal  ("o.,  Ltd.,   Ktlmoiiton,  .Mta. 
45         Standard  Coal  Co.,  Kdnionton,  Alta. 

TKRRAIN  IIOI  ILLICK  1)K  HKI.I.Y  RIVKR,   Al.TA. 

4.Î         Canada  VWst  Coal  Co.,  Ltd.,  Taln-r,  Alta. 
44         Hoiiillîri-    (ialt,    .AllK-rta    Railway    and    Irrigation    Co.,    Ltd., 
Li-llibridgc,  Alta. 

47  Bri-ckinridge  and  Lund  Coal  Co.,  Ltd.,  Lundhreck,  .Alta. 

TICRKAIN    HOlIl-l.KR    VK    IRANK    KI.AIR.MORi:.    Al.TA 

48  Veine  Seven  Font,  (Byron  No.  1)  Leitch  Collieries  Ltd.,  Pass- 

burK,  Alta. 
32         Houillère  de    Hillcrest,    Hillcrest    Coal   and    Coke   Co.,    Ltd., 

Hillcrest,  Alta. 
.U         Houillère    Bellevue,   veine    No.    \,   West    Canadian    Collieries 

Co.,  Ltd.,  Bellevue,  Alta. 

28  Houillère  Lille,   veine  \o.    1,   West  Canadian   Collieries  Co., 

Ltd..    Lille,    Alta. 
34         Houillère  Denison,  veine  No.  2,  International  Coal  and  Coke 

Co.,  Ltd.,  Coleman,  Alta. 
34SP.  Houillère  Denison,  Veine  .No.  4,  International  Coal  and  Coke 

Co.,   Ltd.,   Coleman,  Alta. 

TKRRAIN    HOUILLER    DK    CROWSNKST,    C.H. 

31         Mine  No.  3.  Houillère  Michel,  Crowsnest  Pass  Coal  Co..  Ltd., 

Michel,  C.B. 
30         Mine  No.  7,  Houillère  Michel,  Crowsnest  Pass  Coal  Co..  Ltd., 

Michel.  C.B. 

29  Mine  .No.  8,  Houillère  Michel.  Crowsnest  Pass  Coal  Co.,  Ltd., 

Michel,  C.B. 

51  Veine  No.  2  sud,  Hosmer  Mines  Ltd.,  Hosmer,  C.B. 

52  Veine  .No.  6  sud,  Hosmer  Ltd..  Hosmer.  C.B. 

53  Veine  No.  8  sud.  Hosmer  Mines  Ltd..  Hosmer,  C.B. 

27         Mine  No.  2,  Coal  Creek,  Crowsnest  Pass  Coal  Co.,  Ltd.,  Fernie, 

C.B. 
26         Mine  No.  S,  Coal  Crt>ek,  Crowsnest  Pass  Coal  Co.,  Ltd.,  Fernie, 

C.B. 


TICRRAIN   HOUILLER    DE    CASCADE,    ALTA. 

25        Mine  Old  ou  No.  1,  H.  W.  McNeil  Co.,  Ltd.,  Canmore,  Alta. 
23        GroRseur    Pois.    Houillère    Bankhead    Mines    Ltd.,  Bankhcad, 
Alta. 
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2.<Sr.  (".rossiiir  Sarra/iii.  HouilU'ri'  Bankluail.  Haiiklnad  Miiu-s   Ltd., 

Hankluad,  Alla. 
2.<M      Milaiim',  2.?  it    2^  >|>.   Houillin-  Hanklu-ad.   Hankluad   Mini-s 

l.td..  Banklu-ad.  Alla. 
24         Mri(|iiitti's  dt-  la   HouilU're  Baiikhi-ad.   Baiiklu-ad   Miius  Ltd., 

Hanklu-ad,  Alla. 

TI-.KK.MN    llOl  II.I.KR    DK    SIMIIK AMKKV.    <  .». 

Kx.  Ni).  1  Ouviriiirr  No.  1,  C.raniu-  Cri-t-k,  CB. 
Kx.  No.  2  ()ii\irtiirc  No.  2,  Ciraiiiii'  taik,  (".B. 
Kx.  No.  .<  Ouvirturc  No.  4,  Cranitf  ("ri-t-k,  C.B. 

TKKK.MN    IIOl  II.I.KR    I)K    M(  01..\    V.M.I.KV,    (.11. 

22         Viinc  Jtwil,  MiiH-  No.  1.  Houillm-  Middloslnm).  Niiola  Valley 

Coal  and  Coke  Co..  l.td..  Coutltf,  (".B. 
22SI'.  WiiH'   Kat   Hok-,   Miiu-   No.   2,   HouiHîn-  Middk-shoro,   Nirola 

Valky  Coal  and  Coke  Co..  l.td.,  Coiitke.  C.B. 
22M     Mélange  de  22  et  22SP..  Houillère  Middlesboro,  Nimla  Valley 

Coal  and  Coke  Co.,  l.td.,  Coutlee,  C.B. 

TKKK.MN    HOlIl.l.KR    OK    NANAIMO    (  OMO.X,    il.K     I>K     VANCOt  VKK,    t. H. 

20  Wine  Wellington,  Houillère  Wellinuton-Kxtension,  Wellington 

Colliery  Co.,  l.td.,   Hxtension,  C.B. 
18         Veine  Ipper.  Mine  No.  1,  Western  Fuel  Co.,  l.td.,  Nanaimo, 

C.B. 
17         Veine  l.ower,  Mine  No.  1,  Western  Fuel  Co.,  l.td..  Nanaimo, 

C.B. 

21  \eine   l.ower.   Mine   No.  4,   Houillère  Coniox.  Wellington  Col- 

liery Co..  l.td..  Cumberland.  C.B. 

21SP.  Veine  l.ower.  Mine  No.  7,  Houillère  Coniox,  Wellinulon  Col- 
liery Co.,  Ltd.,  Cuniherland,  C.B. 

21 M  Mélanjje  des  mines  Nos.  4  et  7,  Houillère  Coniox,  Wellington 
Colliery  Co..  Ltd..  Cuniherland.  C.B. 

TKRRAIN    MOI  II.I.KR    D'aI.KKT    UAV.    ÎI.K    I)I'.    VAN(Ol  VKR,    «Ml. 

Kx.   .U     Mine  Su(|iia>li.    l'acitie  Coast   Coal  Co..   .\lert    Bay.    Ile  de 
X'ancouvi'r.  C.B. 

Il  KRAIN    HOlIl.l.KR    l)K    WIIITI  IIOKSi;.    TKRKIIOIKK    1)1     VI  KON 

Kx.  -îi     Wine  Cpper.  mine    Tantalur..  Wliite  l'ass  and  \ukon   Rail- 

way  Co.,   Ltd.,  Vukon. 
Kx.  .U     Xeiiie  Middle,  Mine  Tantalus,  White  l'.iss  and  Vukon  Rail- 

way    Co.,    Ltfl..    N'ukon. 
Kx.  i.^     VeiiK'  Lower.  Mine  Tantalus,  White  l*a^s  and  Vukon  Raiiway 

Co.,  Ltd.,  Vukon. 


9 
10 
11 
12 
13 


14 
IS 
16 
17 

18 
14 


Provenance  «le  la  houille — mine  et  veine. 


2.     Deaciiptiun  de  l'échantillon. 


3.     Numéro  de  l'échantillon. 


Humidité  dans  la  houille. 

Total  de  l'humidité % 

Humidité  restant  après  le  séchage  à  l'air .  % 


AnaWsc  rationnelle  de  la  houille  sèche. 

6.  Carbone  Fixe  (F.C.)  par  différence   % 

7.  Matière  Volatile  (VM) 7c 

8         Cendre % 


14. 
15. 
16. 
17. 

18. 
\0. 


.Analyse  élémentaire  de  la  houille  sè<:he. 

9         Carbone  (C) % 

10         Hydrogène  (H) % 

1 1 .  Soufre % 

1 2.  Nitrogène % 

i i.        Oxygène,  par  différence % 


X'aleur  Calorifique  de  la  houille  sèche. 

— par  détermination calories 

— par  détermination U.T.B. 

— par  déterminarion  calculé  pour  une  houille  libre  de  cendre calories 

— par  détermination  par  calcul  d'a|;n>s  l'analyse  élémentaire calories 


Proportion  FC/VM 
Proportion  C/H 


Houillère  North 
Atlantic,  Veine 
Gowric,  Port 
Morien 


Echantillon  régu- 
lier sur  crible 
de  J"  et  cour- 
roie de  triage 

50 


Dominion  Coal  Co.,  GUa 


Echamillon  régu- 
lier sur  crible 
de  2i''*'  cour- 
roie 'le  triage 


échantillon  humi- 
de de  mine 


2-8 


53  0 
34-7 
12-3 


7010 

12620 

7990 

7290 


1-53 
14" 


36 


:>7  0 

30-5 

3-9 


:t)  7 

50 
2-4 
1« 

«•4 


7700 

i;iS60 

81S0 
7600 


1-58 
15-3 


136 


3S 
2-8 


6-2 


Echantillon  pour 
essai  de  géné- 
rateur 


2-7 


8» 


Co.,  Glace  Bay,  Veine  Hub,  Dominion  No.  7. 

Dominion  Coal  Co.,  Glace  Bay, 
Veine  Harbour,  Dominion  No.  9. 

;>our 
fcné- 

Recriblipour 
CMsi  au 
gasogine 

HouiUe 
lavfe 

Echantillon  de 
bouille  bvée 

poureaai 
au  gteérateur 

Echantillon 

fraUpour 

CMaide 

carbonÏMtion 

Echantillon  régu- 
lier «ur  crible 
de  21"  et  cour- 
roie de  triage 

Echantillon 

humide  de 

houille 

Echantillon 
pooreMai 

au 
génirateur 

Recriblé  pour 
e«ai  au 
gamtine 

Echantillon 

fraii  pour 

tuuàt 

carboniaalion 

736 

236 

S36 

2036 

38 

138 

338 

788 

2038           i, 

2-4 

4S 

3-4 

2-4 
1-6 

1-8 

14 

2  1 

«>1 

36-8 

At 

Wt 
SR-2 

a-7 

88-3 

87-3 

4S 

SS-8 

38-6 
8-9 

888 

389 
111 

38-2 
6-9 

2S 

80 

4-2 

.... 

800 
6-2 
20 

1-7 
8-4 

78  2 
8-3 
3  0 
1-8 
7-6 

77.0 
8-2 

3-7 

ts 

6-7 

760 
6-2 
3-8 
1-4 
6-7 

7980 

14310 

8170 

7920 

rëio 

7780 

14000 

8270 

7830 

7746""" 

IM 

ISS 
lS-4 

1-87 
180 

1-44 
14-8 

1-80 

1-44 
14-6 

TABLEAU  LIV. 
RAPPORT  SOMMAIRE  DIS  ANALYSES  DE  HOUILLE 


8YUNEY  COAL  FIBLD,  ÇAFB  BRBTOM  COOTTrY,  MA 


aniillon 
I  pour 
ai  de 
rbonitation 


Dominion  Coal  Co..  GUce  B»y.  Vrine  Phalen. 
Dominion  No.  S,  ou  Réserve  CoUiery. 


Echantillon  régu- 
lier sur  crible 
de  11"  et  cour- 
roie de  triage 


Echantillon 

humide  de 

mine 


31 

M-9 

38  2 

•  •9 

Echantillon 

frais  pour 

eMai  de 

carbonisation 


Dominion  Coal  Co.,  C.lace  B .%,  \eine  Phalcn,  Dominion  No.  1. 


Echantillon  régu- 
lier sur  crible 
de  1  "  et  cour- 
roie de  triage 


Echantillon 

humide  <\i- 

mine 


Echantillon 
pour  essai 

au 
générateur 


Recriblé  pour 

essai  au 

gazogène 


Echantilkm 

frai*  pour 

eiaaidc_ 

carbonisation 


EdwntilloD  régu- 
lier houille  brute 
•ur  courroie 
de  triage 


u 

Domi.».  roal  Co..  Gli«  B.y.  V«ine  E««y.  Do««i«»oo  No.  10  CoOI-y. 

Dominion  Coal  Co..  Glace  Bjiy.  Veine  Liagwi. 
^^        Dominion  No.  12  CoUiery 

— : — ::: r    «...._..«_ 

1 

Echan 
lieri 
de»' 
raiei 

Ilonrigu- 
tle  brute 
Hirroie 
nage 

7 

Echantakm 

humide  de 

mine 

137 

Echantillon 
poureitai 

au 
générateur 

337 

itembiépour 
CMaiau 
gawgtee 

787 

Houille 
lavée 

287 

Echantillon  de 

houille  lavée 

pourcMaiau 

■éflérateur 

887 

EchantiHoa 
frais  pour 

carboniaatioa 

2087 

Echantillon 

rteulier 
houille  brute 

30 

Echantillon 

humide  de 

mine 

18» 

A   O 

E«:Dani.»Hm 

(laispour 

carboniMtion 

908» 

4-8 

1-8 

4>0 

20 

2-8 

31 

68-8 
84S 

11. s 

87-8 
88-9 

5'8 

4-8 

t*< 

8-7 

41 

88-6 
88-8 

80 

87» 

87-3 

4-8 

86 

iU 

688 

871 
4-1 

> 

11 

3-8 
40 
26 
12 

7.0 

81 

io-i 

78-8 
8-2 
2-1 
1-8 
7.1 

79-8 

8-2 
17 
1-2 
0-8 

77.6 
8-2 
1-8 
l-ft 
90 

80-4 
8-8 
1.8 
1-8 
6-8 

r280 

11» 
aoo 

raao 

158 
14» 



186 

7710 

18880 

8190 

7880 

1.86 
181 

— 

7980 

IM 
lS-2 

1           7080 
H         18790 
H           8060 
1            7720 

1-65 
14-9 

iiw 

1.68 
14-8 

- 

ioa  Coul  Co.,  Cflace  Bay,  Vrine  l.ingan, 
Dominion  No.  12  Collicry 

Nova  Scotia  Steel  &  Coal  fo..  Mine  de  Sydney,  Uoufllère  No.  1. 

lion 

tr 

nite 

Echantillon 

humide  de 

mine 

EÀ-hantillon      i 
frai»  pour 
estui  dp         i 
carbonisation     | 

Echantillon  régn- 
lier  sur  crible     1 
de  l"  «  *-our- 
roie  de  triage     | 

Echantillon 

humide  de 

mine 

EchantiUun 

pour  essai                Houille 
au                        l«vfe 
généraieiir 

kchantilloii  de 

houille  k^ 

pourcflMiau 

généntMr 

« 

139 

2039 

13 

113 

313 

tu 

SIS 

4-9 
3« 

4-3 

3-5 
2-7 

3  3 

3-3 



^^ 

58 
37- 1 
41 

65-4 

37-4 
72 

6«  S 

40-a 

3-S 

1 

S-4 

5-7 

3-8 

..    ,   ,                      1 

_^ 

1 

80-4 
5  5 

1  ■) 
16 
G-8 

75-4 

79-3 
1             8-4 

!             1-9 

1             0-9 

90 

61 

2-9 
IS 
8-1 

) 

7e  JO 

IS770 

8SS0 

7570 

80M 

14490 

{             8S40 

79W 

J 
) 

8130 

1 



1-58 
lA.R 

1  48 

14. H 

1-40 

14-7 

11              ""____ 

1. 

Nova  ScotU  Stcd  A  Coal  Co.,  Mine  de  Sydney,  HouilUn  No 

■  î. 

m  de 
vie 
Jau 
Hir 

EdMatUlon 

fnUpour 

Maaide 

Carbon  iiatioa 

Echantillon  régu- 
lier sur  crible 
de  )"  et  cour- 
roie de  triage 

Echantillon 

humide  rie 

mine 

Echantilkm 
pour  «Mal 

au 
gininiteur 

Recribiépour 
caMiau 
gaaogène 

Echantillon 
f  nia  pour 

carbonimtkM 

»1S* 

la 

113 

313 

713 

3013* 

1-6 

A4 

40 

43 

3ê 

l-$ 



S3-6 
360 
11-4 

e.7 

5S-3 

3«« 
81 

48-4 

34-8 

Sî 

lS-8 

7a« 

SI 
3-3 
1-4 
7-3 

74-9 
ftl 

a» 

1-4 
«■4 

87-4 

4-7 

3-8 

1-3 

«•3 

7600 

13080 

8180 

7450 

7870 

6870 

I-4« 
14-3 

13» 
14-7 

1-51 

1-39 

14-3 

1 

:p 

TABI.I 
RAPPORT  80MMAIRB  DBS  i 


__  _^_^ 
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1 

1,     Provenance  de  la  houille — mine  et  vrine 

1 

Inverncw  Cf*\  à  Riaiway  Co..  Houillère  In 

2.     I  )e!irriptiun  de  l'érhanlillun        ..... 

Echantillon  régu- 
;i     lier  sur  cribfr 
,     et  i  de  cour- 
j      roie  de  triage 

Echantillon 
de  mine  hu- 
mide 

EdwntUbo      1 
pour  «Mai  au 
lénéntcur 

H< 

k 

3.     Numéro  de  l'échantillun 

i                »* 

114 

814           j 

Ilunii'lité  dans  la  houille. 

4.  Total  lie  l'humidité 

5.  Humidité  reMant  ;iprè»  le  séchage  à  l'air 

.^nalytf  rationnelle  de  U  houille  sichc. 
b.        l  arlione  Fixe  (F.C.)  par  différence 

7.         Malien-  Volatile  (VM) 

8          Cendre         

%'■[ 

9  3 
7  6 

7.»     ; 

â 

t 

%'            48  6 
%■            400 

';i          10-4 



1 

i 

«:3'"' 

.^nalvM  élémentaire  de  la  houille  sèche 
9.         ( 'arlionr  'Cl 
Kl.        Ilvdrouène  (H) 
II.       Smfrc 
li.       NitroRÔne 
1  ,V       <  )\>  nénc,  par  dilTéienre 

<,i              4.8 

',',                0.0 

0-9 

''<.•},            JO  7 

\  aU-ur  Calorifiipio  de  U  houille  sèchp. 

14.        —par  détermination 

1,^.         -pai  déieriiiination 

16.  -  i>ar  déirrniination  calculé  p<JUr  une  houille  libre  ilc  (cndrc 

17.  —par  détermination  par  calcul  d'après  l'analyse  éléiiienlaire. 

talories  !             6760 
B.T.L.'i          121S0 
calorie*             7.'S30 
calories              0770 

1 

! 

1                IS,     Hro|«rtion  Fl/V.M. 
1               IM      l'r.)p<irti«m  C/H 

1-24 
14.0 

t 

TABI  KAl'  I.V. 
t  DBS  AM ALTSIS  Dl  HOUILLB 


TEKRAINS  HOUILLERS  DINV  BRNESS.  <  OMTE  l)  INVERNESS,  N.E. 


ouitlèrr  InvcrncH. 

1 

Rkhiwtnd  Kailtw  Co..  HouiUèi*  Par%  T'IoM 

L 

! 

HouiUc 
hvét 

Echantillon  de   | 
houille  lavée     ! 
pour  CMai  au 
générateur 

EckaniiUon  régu- 
lier mit  crible 
de  1"  et  cour- 
roie de  triage 

Echantillon 
de  iiiMie 
humide 

poui  «-«wai         i        |*>ur  (Mai 

iu              ;             au_ 
gén^raceur       ,         «a«H;»Be 

HouiU* 
kvé* 

EdHMtUMtf» 

poarMBiiM 

^ 

au                        514 

15 

116 

3IÎ                           ~iô 

316 

M6 

— 

1                            i 
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1.     Provenance  de  la  houille — mine  et  veine. 
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'Xnalyse  rMio.inell.'  <i.-  !a  honiU..-  *rbe 
C.irb.v.r  fixe  lK(  \  [.-ir  -■.ifference      . 

Mal  ici  e  Volalik  '\  M  )     

Ceniire ■  


47  f. 
41  0 
11  4 


<». 
10. 
11 
12. 
l.V 


14. 

15. 
16. 


.i\nalyA-  Mémentaire  M,-  l.i  h.-uilk-  sèche. 

Carl'cne  iC)      

HyiiroKène  \H , 

SoufiT 

Nitrogène 

Oxygène,  vw  ■linerenee.  ■    ■  ■  ■  ■  ■ 

Tl^e^Calorifuju.  de  la  liouillc  s^'he 

par  iic'f  rminatioii 

— par  détermination 


62  !» 
4  5 
0  4 
1-3 

19-5 


_iw'  dé;erminati.,n.  calculé  V>our  une 
J|^r  calcul  d'après  l'analyse  elemem:me_ 


houille  libre  de  rendre 


c.iloriu;-': 
iS.r.!  .' 
r-loru-' 
;';iîi'rte« 


Ô960 

10730 

6730 

.5820 


IH.     l'n)j)onion  rC'VM. 
to.     Proportion  (.'/H  ■ . 


11») 
14-0 


r.chantillcn 
humide 
de  mine 


148 


Re<rib 

essa 
gaz» 


22-7 
18-2 

1« 

41 

S 

71 

u 

ii!l.,n  lut  pris  quelques  semaine8  avant  l'échan 


TABLEAU  LXI. 
T  SOMMAIRE  DES  ANALYSES  DE  HOUILLE 


rathcuna. 


TERRAIN  HOLILLER  DEDMONTON.  ALTA. 


Ke<riblé  pour 
essai  au 
gazogène 


PUkcUk  On}  Co.,  EdiBrootoo. 


Standat  J  Coal  Co..  (anciennement  the  City  Coal 
Ce)  Edmonton. 


74« 


EcltantiQoa  tcgu- 

}îer  «ur  crible 

deir 


EchantOoD      |      Ecl»«ffl«« 
humide         1      pour* 


de  mine 


l*aoctec 


ile<riblè  pcnir    \    Re-criWé  pour  1 

enanaa  gazo-  essai  au  gajo- 

gtee  No.  9        I       gène  No^lS 


Itt 


to 


7«  (»)• 


742  (b) 


1«-1 


49-U 
36-8 
142 


2S-S 
lS-9 


»-7 


SIS 
87-8 
10» 


«6S 
4-6 
0-4 
1-3 

17  •• 


14-9 


18-6 


«•8 


12  « 


«21 

S4g 

130 


51-8 
34-6 
13-6 


Echantillon  i«gu- 
ber  sur  crible 
deli" 


45 


40-9 

4S-0 

81 


1  33 


6000 

lOBlO 

6800 

6110 


1  36 
14-2 


«t-6 
4-6 

0-4 

1-3 
»1 


«810 

11800 

6870 


£49 


1-60 


11» 
14-6 


Echantillon       i    Re^i^^P*""^ 
humide 
de  mine 

145 


M  l'échantiH;.n  742  (b)  et  par  conséquent  donne  plus  d'humidité. 


L-essai  dans  te  gawgène  n'a  {M  Até  •atisCaiw.t  et  n'est  pas  rapporté. 


au 
gaaogène 

745 


28-5 
19-8 


50 


15-3 


54-4 

86-8 

8-8 


1-48 


■Il 
II 


I 


1  II 


1.     Provenance  de  la  houille — mine  et  veine 


2.     Description  de  l'échantillon. 


,V     Numéro  de  l'échantillon. 


Analyse  raiioiinelle  de  la  houille  sèche. 

6.  carbone    FC),  («r  différence 

7.  Matière  Volatile  i  VM) 

8.  Cendre     


Q. 
10. 
11. 
12. 
13. 


14. 
15. 
16. 
17. 


Analyse  éU'nientairo  de  la  houille  sèche. 


Carbone  iC) 
Hydrogène  vH). 
Soufre.  . 

Nitrogène       .      

Oxygène,  par  ilifférence. 


C«nad 


Echantillon 
Hsulier  nir 
cnbte  de  f  " 


Echai 
hun 
dei 


Humidité  dans  la  houille.  „ 

4.  Total  de  l'humidité  . ,  ■       , /? 

5.  Humidité  restant  après  le  séchage  a  1  air   . .    


..%' 


.% 


Valeur  C  aloriftquc  de  la  Houille  sèche. 

— par  déierniination 

—par  (lélermination .      ,        .  _    .  .  .  ■  ■^■ 

-  par  détermination,  calcule  pour  une  houille  libre  de  cendre. 

—  par  caii  ul  d'après  l'analyse  élémentaire 


calories 

B.T.U. 

calories 

.calories 


18. 

^9. 


Proportion  KC/VM. 
Proportion  l  ;H 


-il- 


43 


49-9 
36  0 

141 


64-6 
4-7 
1-4 
1-6 

13-8 


6130 

11040 

7140 

6278 


1-39 
13-7 


1< 

li 


TABLEAU  LXII. 
RAPPORT  SOMMAIRE  DBS  ANALYSES  DE  HOTIILLBS 


TERRAIN  MOUILLER  DE  BELLY  RIVER,  ALTA. 


Canada  West  Coal  Co.,  Taber. 

Alhma  Railway  &  Irrigation  Co.,  Houillèfe  Gah,  Lethbridge. 

Luad-BfKlnaridte  Ctmï  Co.. 
Luadbrack. 

Echantillon 
humide 
démine 

Echantillon 
pourenai 

au 
gaiogine 

Re^Ui 
poureMai 

au 
gaiogène 

Echantillon  rteu- 
lier  sur  crible 
de  1"  et  Uble 
de  triage 

•  Echantillon 
humide 
de  mine 

Echantillon 
pourcMai 

au 
génirateur 

R^criblé 
pour  «m! 

au 
gaMgène 

Echantilloo 
i4cutier 

EchantMwi 

hiunided* 

houiUa 

- 

143 

343 

743 

44 

144                       344 

744 

47 

147 

Il  3 

12  « 

H-4 
79 

8-3 

7-» 

5  0 

130 

1 1  .7 

S-H 

H — 

50-3 
■Mi 

51-5 
87-6 

inià 

ôiu 

51  0 
38-2 
10-3 

40-2 
80  1 
39-7 

26-7 

12-4 

C.V.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'. 

14-2 

18-7 

665 
4« 
0-8 
1-7 

ISl 

-j 1 

64-8 
41 
1-2 
1-5 
8-7 

•. 

8510 

11710 

7810 

1                          , 
i 

5480 

9610 
7750 
5400 

1-66 

1  37 

1-35 

1-33 
18-4 

1 

130 

'  

!i 


^ 


1  * 


t 


il 


^ 


Provenance  de  la  houille -mine  et  veine 


Humidité  dan»  la  houillr. 
4.       Total  de  l'humidité 
5        Humidité  restant  après  le  séchage  à  l  air 


14. 

IS. 
16. 
17. 


Valeur  Calorifique  de  la  houille  sèche. 
— par  détermination. 

-'"'  1!;:;min:îi»n.  calculé  pour  une  houille  libre  de  cendre. 


Echantillon 

régulier 

houille 

brute 


48 


Analvse  raliimnellc  la  houille  sèche.  „, 

h        Carbone  fixe  (FC),  par  différence 'f 

7.       Matière  Volatile  (V\n                  !....% 

X.       ('endre  

Analyse  élémentaire  de  la  houille  sèche. 
<).         Carlionc  (C). 
1(1.        Hydroijène  (H) 
il.         Soufre. 

12.  Nitrogène 

13.  Oxygène,  par  différence  -  ■  - 


661 
27  0 
170 


70  0 
4-4 

06 
10 
61 


-jar 
-par 


idcul  d'après  l'analyse  élémentaire. 


calortea 
B.T.U 
calories 
calories 


IH.     l'roport ion  FC  /VM 
1<»      l'roixjrtion  C/H. 


6800 

12240 

8280 

0910 


Leitch  ColHeriei  Ltd.,  P««bur«.  HouUlère  Ldtch. 


Echantillon 

humide  de 

mine 


148 


204 
15-9 


Jl...- 


1-9 
10 


Echantillon 
pour  eMwi 

au 
générateur 


«48 


18-8 


0-9 


Criblé 
pour  esMi 

au 
gaiogcnc 


E( 
{i 


748 


10 


18- 1 


51-8 
39-8 
18-9 


0-6 


176 


TABLEAU  LXIII. 
RAPPORT  80MMAIR1  DBS  ANALT8B8  DB  HOl 


Echantillon 

frais  pour 

enai  de 

carboniaation 


Hillci«t  Co.1  »  Coke..  Houillère  Hillcreat.  Hillcrert. 


TERRAIN  MOUILLER  DE  FRANK  BLAIRMORE.  ALTA 


Wert  CanadUa  Colllerie.  Ltd.,  HoulUèr»  Bel 


Echantillon 

régulier 

houille 

brute 


Echantillon 

humi<le  de 

mine 


Echantillon 
pour  ewai 

au 
générateur 


Houille 
lavée 


Echantillon  de 
houille  lavée 
pour  emai  au 
générateur 


Echantillon 

(rail  pour 

e<i«ai  de_ 

carboniiation 


Echantillon 

humide  de 

mine 


EchantUion 
pour  eaiai 

au 
gaaocène 


Houille 
bvée 


lAni.KU  i.xm 
IRT  SOMMAIRE  DES  ANALYSESDE^OUILLES 

Ikkain  Horn.LER  dk  fkank  bl;  <mokk.  mxv 

"  We7r^n..,.U„  ioll-W.  1......  Houillère  Wlcvue.  Vlne  No.  . 


lEihantillon 

1  hiiiiiid'  de 

mine 


Kchantillon 
(Kjur  ewai 

au 
«a»«t'ni- 


Erhantiltun  île 

houilW  lavée 

(luur  eiwai  au 

gtnéraleur 


Eihantillon  de 

houillf  layi-e 

fHJUr  i^^iii  au 

KÔni-raleur 


Krhantillon 

frai»  pour 

iKSiii  «le 

.irlxmiaalion 


l.td., 


W«t  Canadian  ("llitri"*.  l»"- 
Houillère  l.ilW.Ncmc  No.  __ 


l-Vhantillon 

régulier 

hiiuilk' 

bruie 


l-Uhaniillon 

humide  cU' 

mine 


Echantillon 
(rais  pour 

rarbontetioa 


G970 

2  1)6 
10  0 


|.t.r«.t»o.»»Co.l*Cok.Co..Coleni 


.n,  HooiWife  neniwi.  Vdne  No.  2 


o.,  CoWmai»- 
r  No  4- 


|-k:hantllloa 

(nii»  p«>uf 

nul  de 

rarbontMiMO 


i  « 


i 


t .     Provenance  de  la  houille— mine  et  veine 


Description  de  l'échantillon 


1]  Echantillon  régu- 
!i     lier  sur  crible 
de  2"  et  cour- 
roie de  triage 


■^.     Numéro  de  l'échantillon 


Humidité  dans  la  houille. 
Total  de  l'humidite    ;  ,  .    ■^  .  .,■ 

Humidité  restant  après  le  .séchage  a  I  air 


Analyse  raiionelle  de  la  houille  sèche. 
6        Carbone  fixe  (KO.  ça.  différence 

7.  Matière  Volatile  (VM) 

8.  Cendre 


9. 
10. 
U. 
12. 
13. 

Va 
14. 
l.S. 
16. 

17. 


Analyse  élémentaire  de  la  houille  sèche. 
Carbone  (C) 
Hydrogène  (H) 
Soufre 

Nitrogène.  ■ 

Oxygène,  par  différence 


leur  Calorifique  de  la  houille  sèche. 
— I>ar  détermination 


calories] 
U.T.B 
i«r  détermination^  ^^^  ^^^^^^  ^^^.,|^.  ^.^^^^  ^e  cendre        cajories 


18. 
19. 


Z^.  Sd^^^r  iWyseélém^ 

l'roportion  FC/VM 
Proportion  C/H. 


2-63 
17-6 


Echan 
de  II 
hunn 


RAPPORT  se 


TERRI 


Crowsneat 


Echantillon 
de  mine 
humide 


Pa»  Coil  Co.,  Houillère  Niichel.  Veine  No.  3 


Echantillon 
pur  essai 

au 
générateur 


Houille 
Uvée 


Echantillon  de 

houille  lavée 

pour  essai  au 

générateur 


Echantillon 

{rais  pour 

essai  de 

carbonisation 


Crowsneat 


Pass  Coal  Co..  Houillère  Michel,  Veine  No.  7. 


'  Echantillon  régu- 
I    lier  sur  crible 
I     de  2"  et  cour- 
roie de  triage 


Echantillon 
de  mine 
humide 


Echantillon 
pour  essai 

au 
générateur 


Re-criblé 
pour  essai 

au 
gazogène 


Crownnest  I 


Echantillon  régu- 
lier sur  crible 
de  2"  et  cour- 
roie de  triage 


Echantil 
humitf 
de  mil 


TABI.KAU  I.XIV. 
RAPPORT  SOMMAIRE  DES  ANALYSES  DE  HOUILLES 


TERRAIN  HOUII.l.ER  DE  CROWSNEST,  C.  B 


Cro«Miest  Pass  Coal  Co.,  Houillère  Mirhel,  Veine  No  i> 


Hoxmer  Mines,  I-td.,  Hosmer,  Veine  No.  2  Sud. 


hantillon  régu- 

Echantillon 

Echantillon 

litr  sur  crible 

liuniidc 

pour  essai 

le  1"  et  cour- 

de mine 

au 

roie  de  triage 

générateur 

Re-criblé 
pour  essai 

au 
gazogène 


29 


129 


329 


10 


65-7 
241 
10-2 


761 
4-5 
O-ft 
1-3 

7-3 


7490 

13480 

8340 

7400 

2-73 
16« 


9-4 


8-8 


729 


M 


Echantillon 

frais  p)ur 

essai  de 

carbonisation 

2029 


11 


Echantillon  régu- 
lier, houille  brut 
trié  à  la  main 
dans  la  sal 
d'essai 


lu  hantillon 
luiniide 
ik-  mine 


Echantillon 
pour  essai 

au 
générateur 


Echantillon 

pour  essai 

de 

carbonisation 


51 


151 


^ 


68-5 

25-4 

61 


65-6 

25-8 

8-6 


0-7 


7660 

13790 

8380 


2-70 


2-54 


63-4 
21-3 
15-3 


74-4 
4-2 
0-3 
10 
4-8 


7060 

12710 

8340 

7260 

2-98 
17-7 


1-7 

0-9 


351 


11 


1-5 


12-6 


17-2 


ii                               Hoimer  Mines,  Ltd..  Veine  No.  6  Sud. 

Howner  Mines  Ltd..  Hoemer,  Veine  No.  8  Sud 

Crowanest  Pas»  Coal  Co..  Houillère  Coal  Creek,  Femi 

-1 — f 

Il .  - 

''\  Echantillon  rtgu- 
illon          lier,  houille  brut 
•ssai             trié  à  la  main 
dans  la  salle 
sation     \^          d'essai 

Echantillon 
humide 
de  mine 

Echantillon 

pour  essai  au 

générateur 

Echantillon 
pour  essià  de 
carbonisation 

Echantillon  régu- 
lier, houille  brut 
trié  à  la  main 
dans  la  aalle 
d'essai 

63 

Echantillon 
de  mint 
humide 

153 

Echantillon 
pour  essai  de 
carbonisation 

Echantillon 
-égulier  sur 

crible  de  2" 
et  courroie 

de  triage 

27 

Echantillon 

humide  de 

mine 



127 

Echantillon 

pour  essai  au 

générateur 

327 

-            1 
5 

52 

2  6 
1 .1 

352 
1-5 

2-8           { 

4.0            1             3-5 

1-3            p 

1 
....!              2-2 

■'■■■■'■■ i              ''. 

10 

> 

! 



«•0 

2K.A 

A4S 
280 

!              

;:;;::::;:::;:::[;:::: 

64-7            1 

26-3            1 

U.O            !             51 

1 

1 

9-4 

12-4 

760 
4-5 
0-0 

10-2 

13-2 

Cl» 

1           79-8 

6-1 

00 

j 
j 

79  3 
4-4 
OS 
l-î 





iLimii 

1-2 
S-4 

7270 

13000 

8300 

5-6 

7770 

1          13990 

8400 

7980 

I 

! 1 

6-8             i 

76sn          ; 

laH'iû         ' 

8-110               

76!10               



7400 

2-42 

lO» 

2-30 

1 •   ■ 

1 

:|::;;::;. :;::::: 

2-46 

180 

---"—- 

.  6  Sud. 


lion 
li  au 
l'ur 


Ho.mer  Mine»  Ltd..  Hosmer.  Veine  No.  8  Sud 


Echantillon 
pour  essai  de 
carbonisation 


Echantillon  régu- 
lier, houille  brut 
1     trié  à  la  main 
I      dans  la  salle 
d'es-sai 


2-8 


5.1 


64-5 

28  0 

7-5 


798 
51 
00 
14 
5f> 


7770 

13990 

S4(X) 

7980 

2-30 
15  0 


-4- 


Echantillon 
de  mint 
humide 


l.W 


40 
1-3 


14-8 


Echantillon 
pour  essai  de 
carbonisation 


Crowinest  Pas»  Coal  Co.,  Houillère  C( 


as 


Echantillon 

rt'iîiilier  sur 

iTil)lfde_2" 

et  courroie 

de  triage 


Echantillon 

humide  de 

mine 


27 


t)l-7 

ai -3 

9  0 


T'.i  3 
14 
11.5 
1-2 

.T  6 


Til-M) 

liiviO 

^U0 

TH'Ht 

J  10 

l^  0 


127 


2  2 
1-3 


5  1 


\]\ .. . . .         ...  ! 


ouillère  Coal  Creek,  Fernie,  Veine  No.  2. 


Ion       i       Echantillon 
(le  IHjur  essai  au 

générateur 


Echantillon 

frais  pour 

enaide 

carbonisation 


Crowsnest 


Pasi  Coal  Co..  Houfflère  Coal  Creek.  Fernie.  Veine  No.  5. 


Echantillon 
régulier  sur 
crible  de  2" 
et  courroie 
de  triage 


Echantilk» 

de  mine 

humide 


Echantillon 

pour  essai  au 

générateur 


Ré<riblé 

pour  essai  au 

galène 


Echantillon 

frais  pour 

essai  de 

carbonisation 


M: 


fl 


Z:i 


1.     provenance  He  la  hoiiillr     mine  it  vcini- 


3.     IV«rijiiii)n  ili-  l'cchantillon 


The  II.  VV   McN» 


Im  li.niiill'in 

risulitr, 

li'iUilU'  tiiiil 

«iir  iDiirroie 

r!i-  triage 


I  rliantillon  ïxhantillon 

■  II-  ruine  |      pour  esîiiii  au 

liimiiile  I       générateur        I 


.V     Numéro  Je  l'éi :haiuillt)n 


q. 
10. 
11. 
1.'. 
l.V 


14. 
l.V 
l». 
17. 

1î<. 


iliiiiiidilé  ilans  b  houille. 

Total  de  l'humiilité  •  ■  ; 

lluiniiiité  reslaiit  apré»  k  séchage  a  1  air 


.\naly  <■  r.nidMiiellf  i!f  ta  houille  si'chc. 
CârlMiiu' (IT),  pai  «liff^rriue 
Matière  Vulaiile  (VMi    .      . 
t  Vnilie 

A'ialvse  ilénuniairr  île  la  houille  s»Vhe. 

('.i-lx>ne  (('; 

H.  ilrosène  (Il 

Siufic 

Nilioeèni.' 

Oxvuene,  |Mr  (iiiii  ri'iK  i- 

N.ileiir  (\ilorifii|iie  île  la  Mouille  siVhc. 

-  jwr     ili'teriiitiiatii>ii 
p.ir   ilclcrmiiiation 

— par  (lei'Tniinalioii,  cakiilc  pour  uiu'  lioaille  libre  "te 

-  |iar  ra'uul  il'aprè^  l'aualvse  elénienlaite 

l'rojwrtion  K<" /VM 

l'roportion  C/ll  . . 


ceuilre 


calories  i 
B.Tl    1 
calories 
calories 


125 


325 


1-3 

0-9 


7(1  :. 

17-2 
12  3 


74-6 

0  K 
16 
«  9 


13  9 


7.'Mll 

13210 

K370 

7040 

4  10 
19  fi 


0-8 


8-8 


TABl.KAU  I.XV. 
RAPPORT  SOMMAIRE  DBS  ANALYSES  DB  HOUILLES 


TERKAIN  HOUIl  LER  UK  CASCADE.  AI.BERTA 


W   McNiil  Co.,  No.  ».  ou  Mine  ()M,  Caiini.m-. 


Bankhead  Collicrip»,  I.ttl., 
Houillère  Bankhead. 


25 


i-«l 


itillon 

swii  dU     I 
ateur        ! 


Ciil.lé 

pour 

(•!iH;ii  au 

No.  37 


Cribli 

|>our 

CDiai  au 

gazoEi^np 

No.  38 


Houille  lavée 


Erhantillon  tic 

houille  U\ée 

pour  esaai 

au 
générateur 


ICchantillou 
rénuliiT,  houille 
priiic  i  iravpr» 

rril)lf  <lf 

J"  CI  lit  plu» 

(If  7  /16" 

et  irié» 


Ëchanlillon 
huniidf  (Ir 


723  (a) 


725  (b) 


235 


526 


23 


12S 


0  8 


0-7 


4  3 


10 

0-5 


71-2 
16  7 
13  1 


70  7 
16-8 
12  5 


77-9 

16  2 

5» 


6-2 


7«0 
Ht» 
12  2 


12-2 


85 '2 
41 
0-7 
1-7 
2-4 


8000 

14400 

8500 

8220 
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RAPPORT  se 


Provenamv  de  la  houille-mine  et  veine. 


2.     Desi:riptu>n 


.?. 


Numéro  «le  r^hantiUon 


Nicola  Valley  Coal  &  roke  C 
Coutlec,  Mme  No.  .1.  "»";"* 
Middlesboro,  Veuic  Jewel 


lû^itt.  .lans  la  houille. 

7.  Matière  Volatile  (WD 

f(  «.'iMulrc.               ^  ____— 

'  AtïalVse  él^mcn;::!-  de  la  houille  sèche. 

9  Carbone  '*-  '„ 

lo'.  Hy(lri>«ène  (H  1 

jl.  Soufre 

n  Nitroeène            _, 

\i.  i)xyRène^pard.flerenc^ 

"  Vlieur  ral..riftque  de  la  houille  sèche. 

11  _-„ar  déteriiimation 

il         _   «r  déter.t.inatu.n.     ,         ™ur  une  houille  libre  de  cen.lre 


1 
19. 

IS. 


Proportion  FC/VM. 
l'roporiion  <-  /H. 
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&  Coke  Co., 
1,  Houillère 
;ine  Jewel 


Nicola  Valley  Coal  A  Coke  Co. 
C^ï^ee,&No.AHouaière 

Middletboro.  Veine  Je*"^ 


TERRAIN  MOUILLER  DE  NICOLA  VALLEY.  C. 

Cd  &  Coke  Co.,  Xouttee.  Mine.  1  «  2. 
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1.     Provenance  de  la  houille--   niiii'- 
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Analyse  rai 


tionnelle  de  la  houille  sèche.  ^ 


6. 
7. 
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9. 
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11. 
12. 
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l.S. 
16. 
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Analyse  élémentaire  de  la  houille  hèchc. 
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Nitrogène -, 
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~^eur  Calorifique  de  la  Houille  sèche. 
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l'>.       "  "  calculé  pour  une  houille  libre 

de  cendres calorie»!         "8010  •7560 

]7.       '  "  par    calcul  d'après   l'analyse  élémen-i 
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(|ui  U>  n"U\«rnrnl 
issiiis  .111.   iiu'llioil'^  (Il 

ilircriii)" 
fss.iis    au,     riniar<|iic- 

Mir  U> 
<>sii>  au,  n'viilt.us  (1<> 
i'ss;ii-  .111.  smiri»  il'iT- 

niir  il.in>  li-> 
«lilïirinls    iuchU'Us    n 
liiir  vali'ur 
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li(millr-i".i>>i- 
llcaiillf,  M(h.iKr  .1   l'.i'r        ^ 

linibliiuc  (liltinlf  il<'  '  ."'.i- 

IvM-  .If  1.1 
.iiillir.»ilr>.  ('nm^in'*'    '' 
MImtI.i,   liur<  liiins  r«- 
sult.il-. 
liiliiiiiini'iiM-,      >i>n      ritti 

il. 111-  !<■  n.i/.i>Ki-iif 
liilliiiiiiiciisi.,lrrr,iiii-lii>ui 

l,i>     ilr       Niiiil.i       \.il 
lr\   ri    N.ui.iiui" 
liiliiiiiiiiiu-i'.l'T'',iiii-liiiinl- 

Ui-     11-    Spriuwhill     11 

I"H«iu- 
riill.im'  (11'  la  _ 

v.ilcur  r.iliirilicim'  l'.iliulii' 

il'.ipr(>  l'.in.ilyM' 
lil.rr  ilr  iiiulre,  >.i  v.ilfiir 

ciliiriliiiiii- 
liriipiiriion        iriiyilronim- 

ilr  rarlioiu' 

"  iiinipoMlii'U  <lf  la    . 

sa  lonililiiiu  lors  <li'  l'iss-ii 
ili.tcrniin.ilion    ilr    l.i    "'.'- 

uirc  volalili-  <l.i"s   l.i 
v.iliur      iuilusiriilli'     ili'^ 

Il  iMiilillons  rssixts 
proiMirlioii  de  i<iiiil>ustil>li' 
.l.ius  la  . 

linniU's,      iiulanKf,     issai 

spi'ii.il  , 

fcirif  iiii'(.>ni<|u>'  l'I  iluri-u- 

<l.'  la  

"         niirili-  ril.ilif  ilf  L' 

inalirri'  soUiliU'  ilaiis  l.i 
)H-sanli'iir  spriiliip'^'  'I*'.''' 
,i.l,il>ialion  à  l.i  proiluriion 

lie  1,1  \,il«'Ur 
trailcnii'iU       ti       .iimudi- 

dans  Ir  iVu 
,.^^ai     df     l.i     lioiiilli'     do 

('.l'orm'  Cri'i'k 
v.ili.ur  (U's  dilïiTfim-s  sor- 
tes  iM>ur   1.1    pr(«liulioii 
de  1.1  v.i|H'iir 
llouillfs,  leur  ni.'riic  ril.inf,  Ir.ivail 
du  KazoKim' 
rfiiianim-s  sur  les,  ,irr.iu- 
m'es  Kéograplii<l"*'iiH-ut 
essavées,  liste  des 
leur  valeur  |MUir  le  travail 

du  nazonèiie 

ditïéreiiles  sortes,   dépen- 
se di'  eli,ileur  .ivee 
lluinidiléd.ins  la  houille    s.m  etïel 
••         dans      les      erli.iniUHin- 
eoinnienl  on  l.i  laliuli 
dans   la    v.iiHur 
lliisiiier  Mines  l.ld 

I 

Inter.olonial     (o.d     MiniiiK     (  o. 

liduille-  essayées  , 

Inlereoloiii.d    Coal   and    (  oke   t  <> 

I.td..  Iiniiille-es-.iyee- 
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InviriK".-.  lirr.iiii  Imuillir,  liiiiii'ii« 

•-«.isir,  4,'i,l.M 

K.iilw.iv   ami  Cinl  (  o., 
Iiiiiiilli- r»iivi<'^  4' 

"  v\  l'iilmi,  tcrniiiw  luiiiil- 

Irr-,  liiiiiilU»  t».i\('r«        l-M 

.1 

.f"KKi«"  (  hiKiici  lu,  irrr.iin  liDiiilIcr 

tir,  hi>niHt>>  fss,i\tfK  .  4'* 

loiiriitil    cil'    TtHMii    au    K>'n*T'<l<''>'' 

N...  ,W     .  .    .^ _.      .        .  .'4 

jiiiirn.il    cir    l'o-vii    ,iii    n'i"'''''''''!'' 

\,..  M '«• 

K 

KiiiK'*  Mine,  Miiiin,  N.  H.,  luniillf' 

i'>sii\t't> 5(1 

Kjt'lil.ilil,    iiu'lliiiili'    (Ir    ilrlcrinin.i- 

lioii  (lu   nilrDuiiU'  l<XI 

KiHTlinn,  ^a/dut'iH'  'If "" 

I. 

I.cilrli  (  (pllicrù's  l.ld.,  Imiiillc-  i>- 

MviVs  Sl.l.'d 

l.iKiiilc,  hiiinidlii' dans  li's ?,>' 

lAiclUiii    ir.iv.iil  (les \M 

carlninr    tiw    cl     ni,iluTc 

viilalilc  <lans   lc>  14'* 

Saskalrlu'W.in    it    AIImtI.i  5(1 

l.<Kinii>  l'fllilHiiH',  s\-i|riiH'  <l('  tsaZD- 

«'••m- ,..     .  71 

lord,  l'rof.   \.  \\  .  mrlhiMlc  d  es?*.!! 

|)<>iir  le  (.iiImhu'  cl  riixdnijjcnc        15i 

M 

Mai  licfcrs,  formalion  des    7.W) 

Mailler,  c.iloriiiiclrc  de  HiS 
Nlariliiiic  Coal,  R.iilw.iy  and  l'iiwcr 

('().,  IkMIÏIIcS  CSSilVCt'S .S(* 

Mcldruni,  W.  H 1.^6 

MciIkxIcs  analylùiucs  cl    rcsullals 

dérives 147 

Minndic  ("nal  l'o.,  Imnillcs  cssiivécs  50 

Mdli.in,  R.  T      l.y> 

Mond,  priK'cdé  |H)iir  le  j(azi)Kciuv  .  7.? 

Morrison,  II.  »'. !.?6 

N 

Nanaiinii,  lerraiii  honiller  de,  houil- 
le ess.yi-e LM 

Nanaimo  (oniox  cl  Alerl  Ba\ ,  Icr- 
raiiis  liouilicrs  <riionillcs  es- 
s.iyées 50 

N'ieola  \alle\   (dal  .ind  ("oke  Co., 

houille  essiiyée 56,  \M 

Xirola  \alley,  leriain   houiller  do, 

houille  essiiviV 5ft.  l.U 

Nieolls,  J.  H,  n.  t.'6 

Niirouène,  déterininalioii  du  1611 

\o\'a    S'olia   Steel   and    C"oal   ("o., 

I.td.,    houille   es:  née IJO 

Noxa  Smia  Sieel  ami  Co.il  C"o., 
l.ld.,  remarciues  sur  les  éehan- 
lillnnsde  la 44 


(> 

(>r-ii    Miinekc,  .ipp.ireil  il  '  175 

Owuène,    délermin.ilion    dan^     h 

houille  loi 

»• 

r.irilie  CikisI  (cul  Co.,  l.ld.,  h  mil- 
les   ess.ivéis 50 

l'.irkilale(o,d(c..,  houille  ess,iyé.-     ,5(l,l.'.< 

l'ealKnly,  lalorinuire  de I'' 

l'ersoniiel  |Miur  les  es<,us  ,iu  K'""- 

({ène,  ses  cUxoirs '"• 

l'ieloii,  li-rr.iin  houiller  de,  houille 

rss.iytT 40,47.  lit 

l'cisons,    provenant    clii    K.uo)(ène, 

et  leur  remède 60.07 

l'olLird,   Dr.   W.    l'oll.ird,  niéthcMle 

cleclétermiuiilionclescindres      IW.iOll 

l'on     HcMxl,    houillère    de,    houille 

essiyée  .  '-' 

l'ower  and    M.iehinerv    Co.,   «azo- 

yènes  juine.iiix  '  ' 

R 

Kadi.ilion,  perle  dans  les  ess;iis  .lu 

Kéiiérateur       J'j 

K.indall  et    Uarnharl,  app -reil  175 

Rap|)orts   el    e.ileuls,   co  .iiu.nl    ils 

sont  faits  et  enrcuisiu-s    .  144 

Kic  hiiiond  Kaiiway  and  CcmI  Ci^  . 

hcHiille  essiiyii'     .4,>. 46.121 

Kuston,  IVoclor  and  Co.,  I.td.,  «a- 

zonèiie,  dcsiription  clii  05 

S 

Siniaiuc-.\li.uly,    enrc({istreur  .^H 

Soluble,    matière    solublc    dans    l,i 

houille 1''^ 

S)lul>lc,  matière  solulih- dan-    l'eau        l'>2 
Souris,    Kdmonton  et    Bell;.    Uiyer, 
terrains   houillers  de,    houilles 

essiiyées .5(I.12.< 

S|HVifi(|iie,  iH'santeur  de  la  houille        l^i 
SpriiiKhill.  terrains  houillers  de  4S 

"         et  JoHKins,  terrains  houil- 
lers    de,     hiuiilles     es- 

s.iyées ,..        122 

Standard  Co.d  Co.,  houilles  essiiyées       12.? 
Stansfield,    .\.,    fournaise    inventée 

par .  l'>5 

"  KdKar,    description    clii 

régulateur      pour     l.i 
pression   des  (jaz  147 

"  Kclsar,    rapport     sur    le 

tr.ivail  ciu  l.d>or,iloir,' 
c  liimicpic  1.'5 

Siratheona    Co.il    Co.,    houille  es- 

s..y.-e  12.< 

Succion,  n.iZD^èm-  à 64.65 

Smfre,  déierminalion    clu  157 

effet   dans  la  houill"  6 

Sommaire    des    ohs.Tv.ilions 26 

résiill.its 2'' 

Svdnev,  lerr.iins  houill.'r-  'l''.  .     .  12i) 
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